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NOUVEAU 


R  E  C  U  E I  L 

si  D  E 

SECRETS 

CU  RIOSITEZ, 

Les  plus  Rates  &  Admirables  de  tous  les  Eftcfts» 
que  l'Art  &  la  Nature  font  capables 
de  Produire. 

Très  "Utiles  if  nt'ctffdiYet  a  tout  ceux  >  qui 
font  curieux  de  confirmer  leur  fânti.  * 

Cini^uie'me  Editio 


J 


Augmenté  de  plus  de  la  moitié  de  merveilleux  f 
6i  beaux  feercts  Gallaats  &  autres. 

v'Am    r*»  LJ  yO, 

FAR   LE    S".   D'EmERyS  ^ 


Ixptritntnttz  &  approuvez  par 
Qualité,  $  compofex. 


Tomé  II. 


A  AMSTERDAM, 

Chez  Pierre  Mortier , Libraire, 
M.  D  C.  X  C  Y  II. 


secrets  Éprouvez 

&  excellens  pour  l;i  Beauté  des 
Dîmes,  &pour  toutes  les  per- 
fections du  Corps  qui  les  ren- 
dent aimables. 


Chapitre  Prbmifr. 

"Tour  rendre  fin  &  délicat  un  teint 

gros  &  rude, 

Renez  de  PAloè's  ,  Bo- 
\  rax ,  Sel ,  os  de  fcche ,  Se 
'  Maftic ,  de  chacun  trois  dra- 
graes ,  pilez  le  tout  j  &  l'in- 
corporez avec   du  Savon 
François  ,  &  Hel  de  bœuf. 

Eau  de  gayac. 

Autre. 

La  fueur  de  Pœuf  que  Pon  fait  cuire  à 
la  braife. 

Tom,  it  A        1  Vom 


2  Nouveau  Recueil 

Pour  addoudr  un  Teint  rude. 
Se  laver  de  fon  urine ,  ou  d'eau  rofe 
avec  du  vin  ,  où  l'on  ait  fait  bo- 
uillir des  tranches  de  citron. 

Autre^ 

Prendre  des  os  de  mouton,  bouil- 
lis pour  en  feparer  la  chair ,  les  con- 
caflèr  &  les  foire  encore  bouillir  fort 
long-temps  dans  de  l'eau  nette;  l'eau 
cftant  refroidie  ,  amafl'er  la  graiflè 
qui  nage  par  deflus ,  &  s'en  frotter  le 
loir. 

Autre. 

PHuile  tiré  des  jaunes  d'oeufs  Ion", 
tems  fricaflez.  & 
Pour  nettoyer  un  Teint  farineux. 

L'urine  &  l'eau  rofe  cy- deflus  eit  fort 
bonne. 

Autre. 

Prenez  de  la  farine  de  fèves  une  once, 
maftic,  dragagant,  borax,  de  chacun 
une  dragme  &  demi ,  que  vous  ferez 
tremper  un  jour  entier  en  eau  rofe , 
ou  de  plantain,  puis  bouillir  dans  un 
double  vaifîèaui  enfuitc  les  couler 
fans  les  exprimer  ,  puis  vous  y  ajou- 
terez un  peu  de  vinaigre  blanc ,  quand 
on  voudra  s'en  laver, 

Pour 
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Pour  nettoyer  un  Teint  grat. 
Vous  prendrez  de  la  fumée  d'une  dé- 
tx>6bionde  gayac. 

Autre. 

Prenez  de  l'onguent  citrin ,  avec  un 
peu  de  fublimé  bien  préparé ,  s'en  la- 
ver puis  s'en  relaver  avec  de  Peau 
Pour  nettoyer  un  Teint  fuie. 

Il  faut  prendre  de  l'eau  où  l'on  ait 
fait  bouillir  des  grains  ou  de  la  farine  de 
de  froment, 

Autre. 

Faire  une  infufion  de  mie  de  pain 
blanc  trempée  en  eau  de  vie ,  ou  dans  du 
vin  blanc. 

Autre. 

Prenez  des  racines  de  concombre  (au- 
vage&  dccoulcvrée  ,  les  fairefecherà 
l'ombre,  les  réduire  en  poudre  ,  &les 
incorporer  avec  eau  de  vie ,  s'enétruver 
le  vifage  ,  &  quand  on  le  fentira  déman- 
ger ,  le  laver  enfuite  avec  eau  fraichc. 
Pour  colorer  un  Teint  pâle  &  livide. 

Vous  ferez  diflbudre  des  rafures  de 
brefil  &  d'orcanette  en  eau  alumineufe , 
&  en  frotterez  les  joués  &  les  lèvres  ,  la 
laiflànt  fecher ,  s'eftant  auparavant  lavé 
le  vifage  avec  eau  de  Lys,  ou  de  fleurs 

A  2  de 
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de  mauves. 

Autre. 

Il  faut  fe  frotter  avec  une  peau  de 
mouton  teinte  en  écarlatte. 

Pour  blanchir  un  Teint  noir ,  bazané, 

brun  ou  tarie. 
Vous  prendrez  du  jus  de  limons  6c 
des  blancs  dœuf  de  chacun  égale  partie , 
les'battrezfortenfemble,puis  les  mettrez 
fur  lefeu  ,  les  remuant  avec  un  bafton 
jufqu'à  ce  qu'ils  fe  forment  en  beurre 
pour  s'en  frotter  le  fbir  après  s'eftre  lavé 
d'eau  de  fleurs  de  fèves ,  &  efluyé 

Autre.  j 

Prenez  de  l'huile ,  ou  de  l'eau  de  talc, 

Àiitre. 

Ilfaut  prendre  de  grofles  raves,  les 
ratifier  &  les  couper  par  ruelles,  avec 
du  fucre  fin  pulverifédeux  onces ,  œufs 
frais  entiers  autant,  &  les  diftiller  dans 

l'alembic  au  bain  marie. 

Autre, 

Eau  du  jus  de  limons  diflillée  au  bain- 
marie. 

Autre,  y  xiocl>;jO  Ixb'fd 
Prenez  du  miel  rouge  deux  livres , 
gpmme  arabic  deux  onces,  mcilez-1 
enfemble&  les  diftillez  par  l'alembic  à 
petit  feu.  Peur 
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Tour  colora  un  Teint  jaune- 
obfcur. 

Il  faut  prendre  de  la  déco&ion  d'orge 
entiere;ou  infufion  de  mie  de  pain  blanc, 
çn  lai£t  de  chèvre. 

Huile  d'amandes  douces,  ou  améres. 

Vinaigre  blanc ,  ou  verjus. 

Jus  de  citrons  ,  de  grenade ,  ou  d'o- 
feillc. 

Eau  de  fleurs  de  mauves» 

Eau  de  lys ,  ou  d'argentine. 

Eau  de  eifterne,  ou  de  celle  qui  cf: 
battue  fous  la  roue  d'un  moulin ,  avec  de 
l'urine  propre ,  ou  quelque  fiel  de  boeuf. 

Huiles  de  graines  des  melons  ,  de 
concombres  &  de  citrouilles. 

Vous  ferez  tiédir  toutes  ces  fortes  de 
liqueurs  fur  de  la  cendre  chaude  ,  ptr^ 
vous  y  ferez  tremper  un  linge  fin  de- 
dans ,  &  vous  en  frotterez  doucement , 
mefme  les  yeux  s'ils  ont  cette  mauvaife 
couleur. 

Contre  le  Teint  bafié 9  noirâtre,  - 

ou  rouge. 

Prenez  delà  rhue  champeftre  ,  du  fe- 
nouil,vcrveine,feuilles  racine  de  betoine* 
feuilles  de  rofes,&  capillaires ,  de  chacu- 
ne autant,  les  faire  tremper  une  nuit 

A  3  dans 
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dans  du  vin  blanc  de  bonne  odeur,  puis 
les  diftiller  par  l'alembic  ,  &  fc  laver  de 
cette  eau 

Contre  le  hajle  du  Soleil. 
Prenez  de  la  racine  de  coulevrée  pelée 
&  pilée  ,  que  vous  ferez  cuire  avec  hui- 
le d'amendes  douces,  Se  vous  en  frottez 
tous  les  foirs. 

Autre. 

Il  faut  prendre  de  la  fiente  de  pigeon 
brullée  &  pulverifée  ,  puis  incorporer 
cette  poudre  avec  de  l'huile  d'amandes 
ameres. 

Autre. 

Prenez  de  la  pommade  faite  avec  huile 
d'amandes  douces,  cire  &  camphre  £c 
vous  en  frottez  pareillement  tous  les. 
fbirs. 

Contre  le  hajle  de  l'air  froid* 
Prenez  de  la  graifle  de  chévreau  bien 
lavée  dans  de  l'eau  claire,  puis  pilée  dans 
un  mortier ,  la  faire  cuire  avec  eau  rôle* 
puis  la  couler  par  un  linge  fort  épais ,  & 
vous  en  frottez. 

Contre  le  hajle  du  foltil  ou  du  froid. 
Prenez  une  once  d'amandes  dou- 
ces; cire  neuve  blanche  demi  once; 
fucre  Candy  deux  dragmes;  camphre  de- 
mi 
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midragme;  foire  rout  cuire  enfembleà 
petit  feu,  remuant  fouvent,  eftant  cuit  le 
mettre  dans  unvaiflèau.  Pourenufer,. 
étendez-le  fur  la  paume  de  la  main  Se 
vous  en  frottez  le  vifage  ,  lors  que  vous 
voudrez  aller  au  Soleil?  ou  au  vent  froid, 
il  empêchera  le  hafle  ;  Se  fi  le  vifogeeft 
hafiéil  le  blanchira. 

Pour  guérir  le  Teint  brûlé  du  Soleil. 

Prenez  du  liniment  ou  onguent  £ufc 
de  cérufe,  d'eau  rofe,  &  d'huile  rofat. 

Ou  avec  eau  de  rofe  deux  onces ,  lait 
de  femme  une  once ,  encens  deux  drag- 
mes,  &un  blanc  d'œuf. 

Ou  avec  eau  de  neige ,  jus  de  jufquia- 
me ,  laiétues  Se  morcllc. 

Autre. 

Eau  de  nénuphar  diitillée  au  bainma- 
rie. 

Çuand  le  vifage  eft  découpe  par  l'ardeur  du  So- 
leil ,  ou  par  la  rigueur  du  froid. 
Il  faut  prend  re  de  l'onguent  fait  avec 
delà  graifle  de  poule  ,  oud'oye,  ou  de 
canard  lavée  en  eau  rofè ,  &  huile  de 
myrtil  les  ajoûtant  à  un  peu  de  camphre. 

Autre. 

Vous  méfierez  avec  la  pommade  un 
peu  d'huile  rofàt- 

A  4  AU- 
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Autre. 

Prendre  de  la  litarge  cuite  en  huile  ro- 
fttjufqu'à  confiftance  d'onguent. 

Autre. 

Prenez  de  l'huile  de  terebentine. 
Contre  les  Rougeurs  &  Bourgeons 

du  Vifage. 

Prenez  de  Peau  rofè ,  eau  de  pommes 
dechefne,  de  violettes,  de  chaftaigne, 
non  meures ,  de  fraifes  non  meures ,  de 
lai&uès ,  de  nénuphar ,  méfiez  enfem- 
ble,  6c  vous  en  frottez. 

Autre. 

Il  faut  prendre  des  fleurs  de  bouillon 
blanc,  diftilléesau bain-marie  ,  y  faire 
tremper  un  petit  morceau  ,  Se  s'en  laver 
foir  6c  matin. 

Autre. 

Prendre  le  vin  qu'on  tire  des  fraifes  , 
avec  de  Peau  de  terebentine  diftillée. 

Autre. 

Prenez  du  camphre  une  once ,  fbuf- 
fre  autant,  myrrhe  Se  encens  de  chacun 
demi  once,  caurofe  une  livre,  mettre 
le  tout  dans  un  vaze  de  verre  ,  Se  le  tenir 
dix  jours  au  Soleil ,  ÔCenfuite  s'en  frot- 
ter. 

AU- 
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Autre. 

Vous  prendrez  du  jus  de  pourpier ,  de 
plantain ,  de  verjus  de  grain  ,  de  pommes 
de  chefne  de  chacun'  iïx  onces ,  farine 
d'orge  demi  livre  ,  femence  de  pavot  li- 
ne once ,  Peau  de  douze  blancs  d'œufs , 
lesdiftillerau  bain- marie,  ôc  s'en  laver 
(bir&  matin. 
,  •  •  y  5?  Autre. 

Vous  prendrez  de  litarge  d'argent  u- 
ne  once  ,  cérufe  tres-blanche  trois  dra- 
gmes ,  camphre  deux  fcrupules  ;  Les  dé- 
tremper en  eau  de  morelle  ,  de  lai&uès, 
&  de  nénuphar  de  chacune  trois  onces,  a- 
vec  deux  onces  de  vinaigre-  blanc,  les 
laifler  repoler  quelques  heures  enfemble, 
puis  les  couler  par  le  feutre  &  s'en  laver 
trois  ou  quatre  fois  le  jour. 

Contre  le  feu  voUge  ou  volant. 

Prenez  de  la  décoction  de  mauves ,  dé 
patience ,  d'ofeille  &  de  fénugrec ,  avec 
du  fort  vinaigre. 

Autre. 

Prendre  de  l'huile  de  tartre ,  de  fro- 
ment, de  fleurs  du  fureau  ,  ou  de  foin, 

pi0|»M  - JJ J>  '  rjéune. 

Prenez  de  l'onguent  de  cérufe  ,  ou  de 
blanc  de  rafis -,  camphore. 

A  y  M- 
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Autre. 

Prenez  de  Peau  de  fperme  de  gre- 
nouille. 

Contre  les  Dartres9 
Prendre  de  la  lalive  d'un  jeune  enfant 
prife  au  matin  avant  qu'il  mange ,  &  puis 
vous  en  frottez, 

Prenez  de  l'encens ,  huile  rofat ,  &  vi- 
naigre ,  &  en  faites  un  onguent ,  Se  vous 
en  trottez. 

Autre. 1 

Il  faut  mâcher  au  matin  de  la  myrrhe  y 
&  de  fafàlive  en  frotter  les  Datres. 

Autre.  . 
Prenez  du  vinaigre  fcilliric  deux  on- 
ces ,  aloëspulverifé  deuxdragmes,  jus 
de  la  racine  de  patience ,  &  huile  de  tar- 
tre de  chacun  demi  once ,  les  incorpo- 
rer enfemble ,  en  faire  un  onguent  &  s'en 
frotter. 

Autre. 

Prenez  du  fublimé  trois  ou  quatre 
grains  ,  mis  dans  une  phiole  pleine  d'u- 
ne demi  livre  d'eau ,  mettre  cette  phiole 
dans  un  pot  plein  d'eau;&:  le  faire  boiiil- 
lir  à  gros  bouillons ,  jufqu'àce  que  le  fu- 

bli- 
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blimé  foit  fondu ,  &  enfuitc  en  toucher 
les  Dartres. 

Contre  les  Lentille* ,  ou  taches  brunes 
élevées  fur  lu  peau. 
Prenez  de  Phuile  de  tartre ,  du  laiét 
de  figuier  &  miel ,  mçller  bien  le  tout 
enfemble,  8t  s'en  frotter  à  la  fumée  d'eau 
chaude. 

Autre. 

Prendre  de  la  farine  de  lupins ,  aman- 
des ameres,  graine  de  choux,  piler  le 
tout  en  lait  de  figures ,  en  frotter  les  len- 
tilles ,  &  le  lendemain  matin  les  laver 
d'eau  tiède. 

Autre. 

Prendre  de  la  décoétion  dé  la  petite 
centaurée. 
Contre  les  Lentilles ,  Puflules>  &  autres 
taches  r  ouajpretez*. 

Prenez  de  Peau  de  melon  &  de  racine 
de  patience  de  chacun  deux  livres,  fel 
nitre  demi  once,tartre  blanc  deux  onces , 
dix  œufs  d'hirondelle ,  ayant  pilé  ce  qui 
le  peut  piler,mettre  le  tout  dans  un  alera- 
bic,  &  en  tirer  l'eau . 

Autre. 

Prendre  du  tartre  bien  calciné,  ou  tant 
bruflé  qu'il  devienne  blanc  ^  une  livre 

A  6  ma- 
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maftic  &  gomme  de  tracagant  de  chacun 
une  once  6c  demi,  camphre  trois  drag- 
mes ,  6c  quatre  blancs  d'œufs  meflez  6c 
battus  en  eau  rofe ,  faites  les  diftiller  , 

£t  vous  en  frottez . 

Autre. 

Prendre  du  fuc  de  feabieufe  avec  pou- 
dre de  borax,  &  un  peu  de  camphre. 
Tour  ofter  les  taches  noires. 

Prenez  des  graines  de  raves  8c  de  fe- 
nevé,  pilées  avec  miel  8c  grai  fie  de  ca- 
nard ,  puis  en  faites  un  onguent  ,  8c  vous 
en  frottez. 

Autre. 

Il  fout  prendre  des  racines  de  grande 
ferpentaire,  de  couleuvrée  8c  de  con- 
combres fauvages  ,  fubtilemcnt  pulve- 
rifées  ,  puis  les  incorporer  aveegraif- 
fe  de  poule. 

Peur  ofter  les  taches  ronfles. 
Prenez  de  la  femence  de  lin,  fiente  de 
*    pigeon  6c  farine  d'orge ,  les  pulverifer , 
6c  puis  détremper  cette  poudre  avec  du 
vinaigre,  6c  en  fromenter  les  taches. 
Tour  ofter  les  taches  perdâtres. 
Prenez  des  racines  de  grande  ferpen- 
taire ,  cuites  en  vinaigre ,  ou  plutoft 
en  vin  blanc  ,  fi  long- temps  qu'elles 

en 
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en  foient  prefque  pourries,  ÔC  en  oindre 
la  tache. 

Autrel 

Prendre,  du  jus  d'éclairé ,  meflé  avec 
du  fort  vinaigre,  &  en  faire  un  onguent. 
Pour  ojUr  les  taibes  livides,  & 
tneurtrtjfures. 
Il  faut  prendre  de  l'onguent  de  cërufè. 
L'eau  marine. 

Le  jus  de  verjus  de  grain  meflé  avec 
du  miel. 

Le  jus  de  marjolaine  meflé  avec  de 
l'orpiment. 

oh  «r\  :  Autre. 

Faire  détremper  de  lacérufe,  delà 
graine  de  cumin,  &  de  la  farine  de  fè- 
ves en  du  jus  de  marjolaine ,  ou  de  cori- 
andre ,  &  l'appliquer  defliis. 

Autre. 

Faire  un  emplaftre  du  Seau  Nôtre- 
Dame  ,  dit  figillum  Salomonis* 

Four  ofier  taches  blanches. 

Prenez  du  galbanum  6c  fel  nitre  trem- 
pé en  vinaigre. 

Autre. 

Prendre  de  la  poudre  de  racines  d'af- 
phodeles ,  meflée  avec  du  vinaigre. 
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Chapitre  IL 

Tour  embellir  le  vifage ,  &  les  autre* 

fardes  du  Corp. 

VOUS  prendrez  de  l'huile  de  myr- 
rhe )  ou  eau  de  fleurs  de  tillot ,  s'en 
frotter  deux  fois  la  femaine ,  en  fe  cou- 
chant. 

Comme  fe  fait  V Huile  ds  Myrrhe. 
Faire  cuire  des  œufs  de  poule  jus- 
qu'à ce  qu'ils  foient  durs ,  les  couper 
du  long  en  deux  moitiez ,  puis  ofter  les 
jaunes  ,  &  les  emplir  de  poudre  de 
myrrhe  y  enfuite  les  mettre  en  un  lieu 
humide,  jufqu'à ce  que  la  myrrhe  foit 
fondue. 

Autre. 

Prenez  de  Teau  de'  primevère ,  de 
fleurs  de  lys ,  8c  de  nénuphar  méilées  en- 
femble. 

Autre..  j 
Prenez  des  fleurs  de  primevère  deux 
poignées,  racines  du  fceau  de  Salomon 
une  poignée ,  les  faire  tremper  dans  du 
vin  blanc  avec  du  fuc  de  limons  ,  6c  les 
diftiïïer. 

Autre 
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Autre. 

Prendre  un  melon  coupé  en  pièces  f 
des  racines  de  pied  de  veau ,  &  de  cou- 
levrée  ,  de  chacun  une  poignée  ,  jus 
de  limons  demi  livre ,  lait  de  chèvre 
une  livre  que  vous  diftillerez  au  bain- ma- 
rie*   [  v  i)j  vi  ■ 

Autre, 

Prenez  fix  citrons  hachez  en  pièces, 
infufez  dans  une  pinte  de  lait  de  vache , 
avec  une  once  de  fuerc  blanc ,  &  autant 
d'alun  de  roche ,  &  fait  diftiller  au  bain- 
marie; 

Antre. 

Il  faut  prendre  de  la  mie  de  pain  blanc 
deux  livres,  rofes  blanches,  fleurs  de 
lys,  de  nénuphar,  &  de  féves  de  cha- 
cun une  poignée ,  fix  oeufs ,  une  livre  de 
lait  de  chèvre  ,  &  diftiller  à  Palembic  de 

Prenez  des  phafiols  blancs ,  mie  de 
pain  de  froment  de  chacun  une  livre , 
une  courge  longue ,  tendre  &  verte 
taillée  en  pièces ,  mettre  le  tout  trem- 
per enfemble  une  nuit  dans  du  lait 
de  chèvre  ,  puis  y  ajouter  cinq  on- 
ces de  graine  de  melon  broyée  dans 

un 
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un  mortier  de  pierre,  trois  onces  de 
noyaux  de  pêches  pilez  de  mefme, 
&  demi  livre  de  pignons  pelez  ,  Scaufïl 
pilez  ,  &  encore  un  pigeonneau  coupé 
en  pièces  avec fes plumes,  ayant  feule- 
ment vuidé  les  inteftins,  mefler  letout 
dans  un  vaifleau  de  verre ,  &  diftiller  au* 
Bain^marie. 

,  Autre.  souyfy 

Vous  prendrez  des  fleurs  de  fureau 
trois  ou  quatre  poignées  ,  un  quarteron 
de  favon  de  France  ,  trois  fiels  de  bœuf 
8c  trois  verres  de  voftre urine,  faites* 
les  tremper  trois  ou  quatre  jours  durant 
dans  un  pot  dp  terre  neuf,  &  enfuitc 
vous  en  bien  laver. 

Pour  rendre  le  vïfage  vermeil. 
Prenez  des  rafures  de  brezil  &  orca- 
nette  ,  diflbutesen  eau  alumineufe5s'en 
laver  légèrement  les  joués  &  les  fâS 

vres.  9     \%  r     , r      r  <r 

Pour  rendre  lés  gencives  ver- 
meilles. 

Prenez  du  mielrofat.  Oudécoébion 
de  racine  de  couleuvrée  y  ou  feu  ardent, 
•  Se  de  concombres  fauvages  5  eneauro- 
fe%  ou  de  plantain. 

Four 
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Tour  guérit  les  fentes  &  gei fuies  des  Lèvres* 
Prenez  huile  d'œufs. 
Huile  de  cire. 

Graillez  de  chapon  &  d'oye . 
Pommade  excellente. 

Prenez  de  la  graiflè  de  cerf  ou  de  che- 
vreuils deux  livres  ,  graille  de  porc  frais 
fix  onces ,  oftez  toutes  leurs  membra- 
nes &  petites  peaux ,  les  lavez  plulieurs 
fois  en  vin  blanc,  puis  les  exprimez  fi 
long-temps  &  fi  fort  que  tout  le  vin  foit 
écoulé,  enfuite  les  jettez  dans  un  pot 
de  terre  plombé  tout  neuf,  ajoûtant 
des  nardus  indicus,  ou  des  racines  de 
fouçhes ,  demi  once  de  doux  de  giro- 
fles ,  deux  dragmes  de  noix  mufeade , 
fept  ou  huit  pommes  de  court-pendu , 
pelées  &  à  demycontufes  }  Faire  trem- 
per tout  cela  en  (uffifàntc  quantité  d'eau 
rofe  un  jour  entier,  puis  bouillir  à 
petit  feu,  le  pot  eftant  bien  cou  vert, 
Se  remuant  de  fois  à  autre  avec  li- 
ne fpatule  de  bois ,  jufqti'à  ce  que  l'e- 
au rofe  foit  consommée  &  exhalée, 
couler  enfuite  par  un  linge  fort  épais, 
dans  un  vailîèau  bien  net ,  8c  plein 
d'eau  rofe  ,  jufqu'à  ce  que  cette  graille 
fe  fige. 

Cela 
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Cela  fait ,  il  faut  jetter  cette  graille 
dans  un  vaiflêau  de  terre  neuf,  y  ajou- 
tant fix  onces  d'huile  d'amandes  douces,. 
6c  quatre  onces  de  cire  blanche ,  faire 
fondre  fur  le  feu ,  enfin  recouler  comme 
defTus  ,  dans  un  vaifTeau  de  terre  où  il  y 
aura  de  l'eau  rofe  ,  &  lailTer  figer  ; 
puis  relaver  cette  pommade  avec  eau 
mufquée ,  ou  autre  de  bonne  fenteur  , 
comme  celle  de  Damas ,  jufqu'à  ce  que  la 
pommade  foit  tres-blanche  ;  après  la 
mettre  dans  unvaifleau  de  verre  en  lieu 
frais  ,  pour  la  conferver.  Quelquesuns 
y  ajoûtent  du  corail  pulverifé  iùbtile- 
ment  fur  le  marbre  ,  afin  de  la  fecher  da- 
vantage. D'autres-  du  cinabre ,  ou  jus 
d'orcanette,  pour  luy  donner  une  cou- 
leur Vermeille. 

Four  nettoyer  &  blanchir  les  dents. 

Il  faut  les  frotter  avec  une  racine  d'a- 
riftoloche  ou  farrafine  ronde  ;  ou  avec 
du  bois  de  lentifque  ;  ou  avec  poudre  de 
corne  de  cerf  bruilée  ;  ou  avec  poudre  de 
maftic,  ou  d'os  de  fêche. 

Autre. 

Prenez  des  racines  feches  de  gui- 
mauves trempées  un  jour  entier  en  eau , 
eftant  encore  moitiés,  les  envelop- 
per 


/ 
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pcr  dans  un  papier,  6c  les  mettre 
cuire  fous  la  cendre  chaude  ,  eftant  cui- 
res  les  faire  fecher ,  &  s'en  frotter. 

jiutre. 

Prenez  des  racines  de  guimauves  bien 
nettoyées  &  coupées  en  plufieurs 
morceaux  longs  de  cinq  ou  fix  doigts, 
les  faire  cuire  en  eau ,  avec  de  l'alun 
&  racine  d'Iris  de  Florence^eftant  cuits, 
les  faire  fecher  au  four  ,  ou  à  un  Soleil 
ardent,  &  s'en  frotter. 

Autre, 

Prendre  de  l'hyflbpe,  origan ,  menthe 
de  chacun  demi  once ,  alun  de  roche  , 
corne  de  cerf,  fel  commun  de  chacun 
unedragme,  mettre  le  tout  brûler  dans 
un  pot  de  terre ,  puis  y  ajoûter  poivre  f 
piretre ,  maftic  de  chacun  demi  dragme, 
myrrhe  odorante  un  fcrupule ,  pulve- 
rifer  le  tout  fort  fubtilement ,  &  cribler 
la  poudre  »  pour  s'en  frotter  >  ou  l'in- 
corporer avec  du  ftorax  liquide ,  oula- 
danum  en  forme  d'opiate. 

Autre. 

Prenez  du  tartre  de  fort  bon  vin,  pul- 
verifé. 

Autre* 

Prenez  de  Talun,  corail  blanc ,  racine 

de 
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de  biftorte  de  chacun  une  once ,  les  pul- 
veriler,  6c  en  frotter  les  dents  avec  un 
linge  rude  ,  puis  les  laver  de  vin. 

Autre. 

Prendre  eau  de  fouflfre ,  ou  huile  de 
fbuffre ,  en  laver  les  dents  avec  un  lin- 
ge ,  ou  une  pièce  d^écarlatte. 

Autre. 

Prenez  de  la  pierre  ponce  &  du  fel 
brûlé  de  chacun  trais  dragmes ,  jonc 
odorant  deux  dragmes,  poivre  une  dra- 
gme  Se  demi ,  mettez  le  tout  en  poudre. 

Autre.  & 

Vous  prendrez  du  pain  de  froment, 
des  deux  corails,  corne  de  cerf  de  cha- 
cun demi  once,  alun  demi  dragme, 
pariétaire,  capillaire  de  chacun  une 
poignée ,.  quatre  ou  cinq  ,  coquilles 
d'oeufs  mettre  le  tout  dans  un  vaifleau 
de  terre  au  four,  &  en  faire  une  pou- 
dre fubtile. 

Prendre  de  cette  poudre  trois  on- 
.  ces ,  canelle  deux  dragmes ,  doux  de 
girofles,  macis  de  chacun  demi 
dragme ,  fpicanard  ,  calamus  aromati- 
eus  de  chacun  demie  dragme,.  miel 
rofat  en  ftiffîfantc  quantité  pour  les  in- 
corporer ,  vinaigre  fcillitic  une  once  9 

faire 


_  • 
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faire  une  opiate  dont  on  frottera  les  dents 
au  matin  ,  puis  les  laver  de  vin.  Ce  re- 
mède blanchit ,  eonferve  de  pourritu- 
re, &  fait  Phaleinc  bonne. 
1    :;Jiçni  n  /  Autre. 
Prenez  de  Peau  de  vernis ,  elle  net- 
toyé &  embellit  fort. 

Il  faut  prendre  du  fel  ammoniac  ,  fel 
jemme  de  chacun  demi  livre ,  alun 
ilanc  comme  fucre  un  quarteron ,  que 
vous  pulveriferez  6c  diitillerez  par  Pa- 
lembic. 

Prenez  de  Peau  commune  &  eau  rofe 
de  chacune  quatre  onces  ,  alun  brûlé 
6c  fubtilemcnt  pulverifé  deux  dragmes  ; 
canelle  entière  demi  dragme  ;  lcsmet- 
tre  dans  une  phiole  au  feu  fur  des  cen- 
dres chaudes,  &  les  faire  bouillir  jufqu 'à 
la  confomption  du  tiers  des  eaux ,  puis 
s'en  frotter  avec  un  linge  trempé. 


Autre. 

Prenez  ducriftal  pur  unedragmeôc 
demi,  du  corail  blanc  &  rouge,  du 
fel  commun  de  chacun  une  dragme, 
pierre  ponce  deux  fcrupulès,  os  de 
:fêche  -amant ,  marbre  blanc ,  albaftre, 
-ftîss  .  alun 


2  2  Nouveau  Recueil 

alun  de  roche,  racine  d'yris  de  Floren- 
ce ,  graine  d'écarlatte ,  canelle  de  chacun 
demi  dragme  ,  perles  bien  préparées  un 
fcrupule ,  mufc  dix  grains  ;  mettre  le 
tout  en  poudre  fubtile  ;  s'en  frotter ,  puis 
les  laver  avec  du  vin  blanc; 

Autre  quand  les  dents  fon  fort  noires. 

Prenez  de  la  farine  d'orge,fel  commun 
de  chacun  deux  dragmes,  les  méfier  a- 
vecdumiel,  &  en  faire  une  pafte,  St 
la  mettre  fur  du  papier  fecher  au  four , 
puisyajoûter  des  cancres  brûlez,  pier- 
re ponce ,  coques  d'œufs ,  alun  de  cha- 
cun deux  dragmes ,  écorcede  citron  li- 
ne dragme ,  &  enfuite  réduire  le  tout  en 
poudre. 

Autre. 

Prendre  du  fbuffre  vif,  alun ,  fel  gem- 
me de  chacun  une  livre,  vinaigre  qua- 
tre onces ,  en  tirer  Peau  daos  une  cornue 
à  feu  lent. 

Prenez  de  Pefprit  de  vitriol ,  que  mé- 
fierez avec  un  peu  d'eau  commune. 

Prenez  de  la  corne  de  cerf  brûlée ,  ra- 
cines de  tamarife  &  de  fouchet,  graine 
de  rofes  de  chacun  deux  dragmes ,  fel 

gem- 
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gemme  douze  dragmes,  pulverifez  le 
tout  fubtilement ,  &  de  cette  poudre 
s'en  frotter  les  dents  tous  les  matins. 
Pour  afferwir  les  dents. 
Prenez  des  racines  de  biftorte  une  on- 
ce, racine  de  fbuchet  deux  dragmes, 
rofès  rouges  demi  once ,  fumach  deux 
dragmes,  girofle  &  alun  de  chacun  une 
dragmeles  faire  cuire  en  eau  ferrée  & 
gros  vin. 

Tour  incarner  les  gencives. 
Vous  prendrez  de  l'alun  de  roche  de- 
mi once ,  (àng  de  dragon  trois  dragmes , 
myrrhe  deux  dragmes  &  demi ,  canelle  & 
maftic  de  chacun  une  dragme  ;  mettre  le 
tout  en  poudre  fort  fubtile  ,  &  en  faire 
une  opiate ,  avec  une  fuffifànte  quantité 
de  mieljen  mettre  le  foir  fur  les  gencives, 
&  le  lendemain  matin  les  laver  avec  du 
gros  vin, 

Pour  empefeber  la  pourriture  des  Dents. 

Vous  prendrez  tous  les  matins  un 
grain  de  fel  dans  la  bouche ,  &  Payant 
laifle  fondre  ,  s'en  frotter  les  dents  avec 
la  langue. 

Autre. 

Il  faut  fe  laver  d'une  décoction  de  Jau- 
ge en  vin. 

Tour 
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Pour  rendre  Vbaleine  douce* 
Vous  mâcherez  un  peu  de  mufcade  ; 
Ou  canelle ,  racine  d'Yris  ;  d'Angéli- 
que ,  de  fouchet ,  racine  imperatoire , 
girofles ,  bois  d'aloës ,  maflic ,  feuilles 
de  menthe,  ou  de  meliflè,  graine  d'a- 
nis,  ou  de  fenouil,  graine  de  Paradis, 
cubebcs,  galenge,  zedoiiaire. 

Autre. 

Vous  pouvez  faire  de  eaux  de  décodi- 
ons pour  en  laver  la  bouche. 

Mufcadins  ou  Paftilles. 
Prenez  de  la  gomme  de  tracagant  une 
once ,  fang  de  dragon  deux  dragmes  ; 
il  faut  les  faire  tremper  en  eau  rofe  deux 
jours  entiers ,  puis  les  jetter  dans  un  mor- 
tier ,  y  aioûtant  fix  dragmes  de  fucre , 
cinq  dragmes  d'amidon  ,  un  fcrupule  de 
mufcdilîbusen  eau  rofe;  les  broyer  &c 
méfier  avec  un  pilon  ,  Scies  réduire  en 
paftils  gros  comme  des  grains  d'orge ,  les 
laifler  fecher  àPombre  ,  puis  les  garder 
pour  s'en  fervir. 

Potft  nettoyer  les  mains  &  les 
rendre  polies. 
Prenez  de  Phuile  d'amendes  améres , 
le  laver  en  eau  rofe  ,  ou  eau  de  violettes, 
ou  de  lys,  puis  le  mefler  avec  de  la 

cire 
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cirel)lanche,&  les  faire  fondre  fur  un  feu 
lent  en  confîltance  d'onguent ,  en  frotter 
fes  mains  &  mettre  fes  gands 

Prenez  un  lavement  avec  deux  racines 
d'orties  bouillies  en  vinaigre  &  vin  blancf 
s'en  laver  le  fbir ,  &  le  lendemain  matin 
d'eau  fraîche  avec  un  peu  de  fa  von ,  6c 
vous  en  frottez. 

Autre. 

Prendre  de  la  décoéfcion  de  racines  ôc 
feuilles  de  lierre. 

Autre. 

Prenez  du  favon  commun  mis  par  pic- 
ces  ,  feché  à  l'ombre  pendant  huit  jours , 
puis  réduit  en  poudre;  mefkz  une  li- 
vre de  cettre  poudre  avec  quatre  onces 
d'Iris  pulverifé,  trois  onces  de  fandal, 
deux  onces  de  farine  d'amidon  ;  pilez 
le  tout  cnfemble  dans  un  mortier,  y 
ajoutant  en  pilant  du  ftorax  liquide,  de 
l'huile  de  benjoin  à  diferetion  ;  fur  la  fin 
mettez-y  quelques  grains  de  mufe  Se  ci- 
vette.     •  '  '  7~  V:}  U^V' "  V 

Prendre  des  blancs  d'œufs  demi  li- 
vre ,  borax  pierreux ,  fel ,  alun  de  roche 
de  chacun  une  dragme ,  broyez  les  cha- 

Jom.  a,  B  cun 
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cun  à  part  ,  &  les  méfiez  avec  les  blancs 
cTœufsi  puis  diftillez. 

Autre. 

Prenez  de  Peau  diftillce  de  fleurs  de 
tillot ,  faut  tremper  un  linge  &  le  mettre 
fur  les  mains  trois  nuiéts  de  fuite. 
Pont  guérir  les  mains  enflées  de  froid* 

Prenez  du  mucilage  de  graine  de  lin  i 
de  guimauves ,  de  fenugrec ,  extraite 
en  eau  de  lys  blancs  de  chacun  une  on- 
ce ,  graille  de  truye  ,  &  d'une  poule 
blanche  fuffiflante  quantité  pour  taire  un 
onguent; 

Autre. 

Prenez  des  racines  d'Iris,fenouil,per- 
û\ ,  ache ,  bru fc ,  houblon  de  chacun 
deux  poignées  >  capillaire ,  fcolojpendre, 
tamarife  de  chacun  une  poignée  ,  fc- 
mence  d*aîiig ,  fenouil,  cumin,  perfil  9 
afperges  de  chacun  demi  once ,  canellc  , 
gingembre  ^  tnacis  de  chacun  trois  drag- 
mes  le  tôûtconcaflebienmeflé,  puis  le 
diftillez. 

Pour  faire  les  oncles  beaux. 
Il  faut  les  laver  d'eau  de  fa  von  odoran- 
te, puifc  les  frotter  d'huile  d'amandes  a- 
mères  avee  Un  morceau  de  tofetas,  enfui» 
.  Ie6  refrotter  avec  poudre  de  cinabre  & 

S  d'e- 
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d'émery  pulverifez,  puis  de  poudre  de 
cypre  >  &  réitérer. 

Autre. 

Prenez  de  l'eau  de  marrube  blanc. 

Fêur  tfier  les  taches  des  onglts  »  bldnches  & 

autres. 

Vous  prendrez  du  fbuffre  vif ,  moulu, 
incorpore  avec  poix  &  terebentine ,  y 
ajoutant  un  peu  de  vinaigre. 

Prenez  de  la  myrrhe  incorporée  avec 
de  la  poix. 

Attti  t. 

Prenez  de  l'eau  ou  du  fuc  de  limons. 

Four  ofîerles  âpreti?  des  Ongles fedbreux. 
Vous  prendrez  de  l'eau  de  fcormcntille, 
ou  de  ferpenr. 

Pour  emfcfchet  les  envies. 
Il  faut  les  nettoyer  à  la  racine  avec  le 
bout  des  ci&aux,  puis  y  appliquer  des 
feuilles  dt  patience. 

Tour  difiper  lefung  mcwtryfous  T ongle. 
Prenez  de  le  graille  de  canard  que  vous 
méfierez  avec  de  la  euphorbe. 

Autre.        .f;.v'  t_ 

Prendre  de  Peau  de  fcabieule. 

B  2,  Four 
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Four  umeme  un  Ongle  qui  fe  déracine  Avec  la 

chair  qui  fur  inente . 

Faut  prendre  de  là  poudre  calcinée,  ou 

huile  de  vitrol. 

i  ■  Autre, 

Prenez  des  feuilles  de  patience  ou  pa- 
-relie ,  pilées  &  appliquées. 

Quand  il  faut  rogner les  Ongles . 
Il  ne  faut  rogner  les  Ongles  qu'au  dé- 
clin delà  Lune,ils  en  renaillent  plus  tard? 
Se  cela  empefche  les  petits  chicots  qui 
peuvent  furcroiftre  à  la  racine. 


Chapitre  III. 

Pour  rendre  les  Cbeveqx  clairs  & 

Juifans. 

QUand  vous  vous  peignez  il  fuit  trem- 
per vôtre  peigne  dans  de  l'huile  de 
lys ,  ou  rofàt ,  ou  violât. 

Tour  faire  Us  cheveux  longs. 
Prenez  de  la  cendre  de  capillaire ,  de 
pollytric  Se  de  racine  de  canne ,  avec 
graine  de  lin,dont  vous  ferez  une  lelïïve , 
Se  où  l'on  fera  fondre  de  la  myrrhe,  y 
ajoutant  auffi  une  partie  de  vin  blanc ,  de- 
quoy  vous  vous  laverez  la  telle  tous  les 
quinze  jours, 

pour 
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Pour  tendre  les  Cheveux  bouclez.. 
Il  faut  les  razer  &  puis  frotter  la  peau 
avec  de  la  racine  d'afphodele . 

Autrel^V*  f  ' 
Prenez  des  racines  de  guimauves  grai- 
ne de  lin,  Scde  pfyllium ,  les  faire  bou- 
illir fort  long-temps ,  enfuite,  de  cette 
déco£Hon  laver  les  cheveux. 
<  *i  Autte. 
Prenez  de  Peau  d'afphodeles  méfiée 
avec  mucilages,  des  racines  de  mau- 
ves blanches  autant  des  unes  que  des  au- 
tres. 

Pour  ewpefcber  que  le  poil  ne 
blancbifje. 

Prendre  trois  ou  quatre  fois  Pannée 
pendant  huit  jours  tous  les  matins  du  vin 
de  fâuge  ou  cPanthos  trois  onces  3  avec 
eau  de  capillairè  une  once. 

A  utre. 

Prendre  du  fyrop  de  fleurs  de  pefchers 
&de  nerprun. 

Autre. 

Prenez  de  Peau  de  chapon  décrite  dans 
la  Pharmacie  de  Du  Chefne. 

Pour  noircir  le  poil  blanc. 
Prenez  les  remèdes  cy-deflus,puis  vous 
vous  fervirez  de  ces  Teintures. 

B  3  II 
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Il  faut  prendre  des  noix  de  galles , 
écorces  de  noix  vertes  >  écorces&  grai- 
ne de  grenade  ,  broyées  &  bouillies  dans 
de  gros  vin ,  avec  un  peu  d'alun ,  &  y 
mefler  un  peu  d'huile  laurin.  Pour  le  la- 
ver on  fe  fettd'une  éponge  trempée  dans 
la  teinture  „  commençant  tout  proche' 
la  racine  des  cheveux. 

Mais  auparavant  il  faut  bien  fe  laver 
avec  une  léxive  de  cendres  de  farment , 
ou  de  faux ,  dans  laquelle  on  aura  fait  bo- 
uillir des  feuilles  de  blettes. 

Autre. 

Prenez  des  feuilles  de  blettes,  de  lau- 
ge  &  de  laurier ,  avec  menthe  &  écorces 
de  noix  vertes  >  bouillies  dans  une  léxive 
de  fârmens* 

Autre. 

Prenez  des  écailles  de  fer ,  6c  limaille 
de  plomb  de  chacun  deux  onces  ;  faites  - 
les  cuire  en  deux  livres  de  bon  vinaigre 
jufquesàla  moitié,  &  puis  les  coulez. 

Autre. 

Prenez  du  jus  d'écorces  de  noix  ver- 
tes une  livre ,  poudre  de  litarge  trois 
onces,meûçz  avec  une  léxive  de  farment. 

Autre. 

Prenez  de  l'argent  fin  deuxdragmes 

réduit 
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réduit  en  fort  petites  lames ,  que  vous 
mettrez,  dans  un  matras  de  verre  avec 
deux  dragmes  d'eau  de  fêparation  d'or  & 
d'argent ,  faites  fondre  fur  les  charbons, 
&  le  matras  eftantunpeu  refroidy  ,  a- 
joûtez-y  en- fuite  de  l'eau  rofe  iix  drag- 
mes, puis  trempez  le  peigne  dedans. 

Pour  noircir  le  poil  roux. 
Il  faut  le  purger  avec  de  la  ru  barbe , 
caflè  &  fy  rop  de  rofes  ,  puis  fe  laver  d'u- 
ne léxive  de  cendres  de  farment ,  ou  de 
faux ,  avec  des  blettes  ,  enfuitte  s'oindre 
de  l'une  des  Teintures  précédentes. 

Il  faut  fe  purger,  fe  faire  rafêr,  puis 
fe  frotter  de  beurre  tout  frais  battu  ,  le 
foir  pendant  deux  jours ,  enfuite  fc  laver 
de  lexive  &  de  teinture ,  comme  cy-de- 
vsiôt.  ^  :  .  '  '^iJx 
Four  empefiher  que  les  Cheveux  ne  tombent. 

Prenez  des  rofes ,  du  lierre ,  balauftes 
&  feuilles  de  faux ,  alun  de  roche,  faites- 
les  bouillir  en  eau  de  ciflerne  jufquesà 
la  moitié ,  &  quand  elle  fera  tiède  faut 
diflbudre  de  la  tutie  &  encens  pulverifez, 
corail  blanc  aufli  pulverifé  ,  &  enfuite 
s'en  laver  la  tefte  tous  les  quinze  jours. 

B  4  AH- 
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r    .  .  Autre. 
Prenez  de  Peau  de  chanvre  avec  du  jus 
d'ail. 

Tour  faire  tomber  le  poil  difforme 
ou  incommode. 

Faut  prendre  de  la  terebentine  deux 
onces ,  cerufe  &  maftic  de  chacun  deux 
dragmes ,  mefler  la  cerufe  Se  le  maftic 
pulverifez  avec  la  terebentine,  puis  ajoû- 
ter  cire  blanche  liquéfiée  deux  onces  ,  & 
benjoin  avec  ftorax ,  calamité  de  chacun 
quatre  dragmes }  faire  an  emplaftre,&  en 
étendre  une  portion  fur  une  toille  de 
chanvre  neuve  fort  dure  &  épaiiîè  ,  dont 
on  coupera  des  bandes  ou  morceaux  pour 
appliquer  fur  la  partie 

Devant  que  a  appliquerai  fàut  fomen- 
ter la  partie  avec  un  peu  de  vin  blanc  & 
d'eau  tiède,  &la  frotter  d'un  linge  un 
peu  rude ,  puis  chauffer  un  peu  Pempla- 
Itre,  il  faut  la  laifîcr  toute  la  nuiéfc ,  &  le 
lendemain  matin  on  la  lève  avec  les  poils 
qui  y  tiennent. 

:  Si  quelque  partie  de  Pemplaftre  de- 
jneure  attachée  contre  la  peau  ,  il  la  faut 
mouiller  avec  de  Peau  de  déco&ion  de 
ion,  puis  laver  avec  vin  blanc  ou  eau  de 
vie,pour  rendre  la  partie  nette  5c  relui- 
fcnte.  "  Ati~ 


De  Curiofitez.  53 

Autre. 

Prenez  de  Peau  de  polypode ,  ou  eau 
de  chelidonia ,  où  Pon  met  les  feuilles  & 
les  racines . 

Chapitre  IV. 
Tout  confervet  la  fermeté  des  Tétons. 

VOus  prendrez  de  la  .graine  de  len- 
tilles deux  poignées ,  rofes  rouges 
lèches  demi  once,  réduire  le  tout  en 
poudre ,  &  cuire  en  forme  de  bouillie  a- 
vec  eau  ferrée ,  puis  appliquer  fur  les 
mammelles,  &  laîfler  pendant  vingt- 
quatre  heures  >  puis  renouveller  &  con- 
tinuer cinq  jours  de  fuite  ;  Apres  pendant 
autres  cinq  jours  les  couvrir  de  l'ordure 
des  auges  d'Emouleurs.  Réitérer  tous  les 
mois  ce  remède. 

tout  engraijfer  &  rendre  f et  me  un  Jeton 

maigre  &  flafque. 
Il  faut  fe  nourrir  de  bons  alimens ,  de 
bons  bouillons ,.  de  gelées  avec  bon  vin , 
les  fomenter  d'eau  tiède  6c  de  vin,  puis 
prendre  demi  livre  de  figues  fèches ,  ma- 
cérées en  eau  ,  les  bien  piler  ,  &yaioû- 
ter  une  once  de  fenevé  iubtilement  bro- 
yé, les  meflerSc  appliquer. 

B  j     "  An 
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Autre. 

Prenez  de  Phuile  de  poix  navale. 
ÏMf  diminuer  unTetontropgros&tropgrdf. 

Vous  prendrez  des  eaux  de  meurres^de 
prunelles ,  de  goubelers ,  de  glands,  de 
rofes ,  noix  de  pin  ,  nouvellement  diftil- 
lées  avec  un  peu  de  vinaigre  &  d'alun ,  y 
tremperez  un  linge ,  &  l'appliquerez  fur 
les  Mammelles. 

î  -piïïi'VAC:  '  .      Autre.  -vft,  .\fi| 

Prendre  de  l'huile  de  gayac. 
-  four  rendre  fermes  Us  Bras  f  les  Feffes  &  U$ 

Cuiffes  molles. 
Il  faut  prendre  de  l'eau  de  bouillon 
blanc  une  livre  &  demi ,  eau  de  foucy 
«ne  livre ,  eau  rofe  &:  de  plantain  de  cha- 
cun demi  livre,  où  vous  dilîbudrezde 
la  gomme  arabique  une  once ,  avec  dix- 
huit  blancs  d'oeufs,  méfiez  le  tout  en- 
femble  bien  fort,  puis  y  ajoutez  un  peu 
de  mufe  &  d'ambre,  trempez- y  un  lin- 
ge, 8ceftuvefcfan$^ffuyei\       -JjS  ''*/' 

Pour  rendre  le  cvtps  médiocrement  gras. 
Vous  uferez  dclai&de  brebis  tous  les 
matins  avec  un  peu  de  fucre  rofat ,  &a~ 
prés  cela  ft  tenir  en  repos  ou  dormir, 
mais  il  vaut  mieux  ne  point  dormir,man- 
ger  de  la  bouillie  faite  dudit  laitue  de  raie 
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de  pain  de  froment  avec  des  jaunes 
d'œufs  &  du  fucre. 

Des  teftines  de  vache  ,  ou  de  truye. 
c  Du  ris  cuit  avec  lait  de  brebis. 

*  Des  giziers  de  volaille. 

De  l'orge  mondé,  avec  pignons. 

Des  raifins  de  Damas  &  de  Corinthe , 
amandes ,  piftaches ,  avelines  ,  aman» 
des  de  noyaux  de  cerifcs. 

Boire  de  fort  bon  vin  clairet  &  doux. 

Se  faire  frotter  doucement  le  corps  a- 
vec  les  mains ,  ou  avec  des  linges  environ 
un  bon  quart  d'heure  tous  les  jours  le 
foir,  jufqu'à  ce  qu'il  devienne  un  peu 
rouge. 

Prendre  de  l'eau  de  chapon  du  fieur  de 
la  Violette,  tous  les  matins  deux  onces. 
Four  engraiffer  m  membre  trop  maigre. 

Il  faut  attirer  la  nourriture  par  frifti- 
ens-,  en  frottant  la  partie  doucement  juf- 
qu'à la  rougeur  ,  puis  laver  avec  cette 
déco&ion  tiède,  fleurs  de  camomille, 
demelilot,  dethim,  marjolaine,  ori- 
gan, calament,  fommités  d'aneth  de 
chacun  deux  ou  trois  poignées ,  racines 
de  fbuchet,  d'enulacampana ,  d'arifto- 
■lochc,  de  gentiane  de  chacun  trois  on- 
ces, cuits  en  eau  &  vin  blanc- 

B-6  "  En- 
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Enfuite  il  faut  mettre  cette  empla- 
flre ,  de  poix  navale  r  &  poixGreque  de 
chacun  quatre  onces  ,  terebentine  6c 
onguent  martiatum  de  chacun  deux  on- 
ces ,  huile  d'euphorbe  demi  once ,  huile 
de  fureau  une  once ,  graine  de  fcnevé,  & 
de  roquette  de  chacun  une  dragme ,  pul- 
verifer  ôt  fondre  le  tout ,  &  en  faire  un 
cerat  avec  un  peu  de  cire ,  Py  laifîèr  tant 
que  l'on  voudra ,  puis  refomenter  &  con- 
tinuer ces  remèdes  l'un  après  l'autre ,  te 
membre  groffira. 

Autre. 

Prenez  de  l'huile  de  pignons  £c  de 
noix  d'Inde. 

wyiWlyg^fâ  Autre.  ^ 
Prenez  de  l'eau  de  chapon  décrite  par 
duChefne. 

•'•i.^v»'ifta^fe        Autre.  (30/11  •  *: 

Prenez  la  noix  Indique  ^  les  pignons 
&  les  piftaçhes  nourriflent ,  engraiflent 
&ôtent  les  rides. 

Prenez  tous  les  matins  un  lait  d'amen- 

Faut  emplir  un  Vaifleau  plein  d'eau  $ 
8c  y  jetter  du  foufre  de  pierre  ,  gom- 
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la-  me  &  rhuë ,  le  tout  ayant  boiïilly  en- 
de  femble ,  en  fomenter  la  partie ,  puis  la 
&  frotter  de  poix  fondue ,  laquelle  enfuite 
n-  on  lèvera  avec  l'ongle  quand  elle  fera  fê- 
le che.  i  r^T-  ; 
&  Autre. 
1-  Prenez  du  fbufre  citrin  &  poivre 
m  de  chacun  une  quantité  égale,  pulverifer 
jt  lubtilement,&  le  pafler  par  un  linge  fort, 
y  fubtil ,  puis  le  mefler  avec  du  miel ,  6c 
le  s'en  frotter. 


Pont  rendre  Us  Bras  j  les  Fejfes  &  les 
Cuijfes ajfi  \groffes  & grajjes. 
Il  faut  attirer  la  nourriture  par  fréti- 
ons légères  jufqu'à  la  rougeur ,  fomen- 
ter avec  la  decoétion  de  fleurs  de  camo- 
milles &  autres  ,  comme  cy  devant  j 
puis  appliquer  Pemplaftre  décrit  cy- 
deflus,  ou  celuy-cy  qui  efl:  plus  fim- 
ple. 

Prenez  de  la  terebentine  &  martiatum 
de  chacun  deux  onces  ,  graine  de  fenevé 
&de  roquette  de  chacun  une  dragme, 
pulverifer,  fondre,  &  en  faire  un  cerat 
avec  un  peu  de  cire. 

Autre  Cerat. 
Prenez  de  Phuile  de  pin  8c  de  lys , 
graifTe  de  poules  f  d'oyfons  &  de  canards 

de 


< 
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de  chacun  une  once,  poix  navale  trois 
onces  ,  poix  greque  deux  once$ ,  poix 
refine  autant,  terrebentine  demioncc, 
huile  d'euphorbe  autant ,  huile  de  fureau 
autant,  lefquelles  vous  ferez  bouillir  en 
un  pot  de  terre  vitré ,  Payant  un  peu  re- 
tiré du  feu,  ajoûtez-y  une  fuffifànte  quan- 
tité de  cire  neuve  pour  faire  un  Cerat , 
eftant  refroidy  Pétendre  fur  une  toille 
forte,  aflez  large  &  longue,  Pappli- 
quer  le  foir ,  6c  le  lendemain  matin  Pô- 
ter,  ou  fi  Pon  veut  le  îaifler;  ayant  levé 
Pemplaftre  on  lavera  la  partie  avec  cette 
déco&ion. 

Prenez  des  rofes ,  abfinthe ,  ftœchas, 
herbe  à  chat,  marrubium&fquinanthe 
de  chacun  demi  poignée ,  les  faire  bo- 
uillir enfemble  en  vii)  rouge.  Ce  bain 
attire  la  nourriture ,  la  retient  &  fortifie 
la  partie.  ^^^^f:. 

Prenez  un  clyftére  toutes  lesfemaines, 
compçféde  bouillon  de  teftes  de  mouton; 
&  d'une  demi  longe  d'un  petit  veali,  fort 
grafle  &  bien  cuite ,  avec  un  peu  de  ris , 
y  ajoutant  de  Phuile  roftt  &  de  noix  de 
chacun  une  oncc.- 

>t>  i  pgur 
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Pour  amaigrir  un  corps  trop  gras. 
Prenez  du  fandarac  &  polypode,avec 
eximel. 

Mtre. 

Prenez  de  Peau  diftillée  de  polipode , 
loit  de  pierre  ou  de  chefnc ,  avec  le  &n- 
darac. 

Autre. 

Prenez  de  Peau  de  iàvinier  ,  cnufer 
les  matins  &  les  foirs. 
Four  diminuer  les  Feffes ,  ou  autres  membre* 

trop  gros. 

Il  faut  prendre  du  vinaigre  rofàt ,  fe- 
uilles ou  jus  de  jufquiame  blanc ,  avec 
de  la  fange  des  auges  d'Emouleurs ,  8c 
en  faire  uncataplafme.  Fomenter  avec 
eau  ferrée  >  vinaigre  &  fel . 

Prendre  de  l'huile  degayacavecun 
peu  d'huile  de  girofles. 

Four  abbuijjer  les  gro fies  f(mes  trop 
enflées. 

Prenez  de  la  cire  une  once  6c  demi  f 
terebentine  trois  onces,  encens  fenu- 
grec ,  maftic  de  chacun  deux  onces  & 
4emi  ,  mufe  trois  grains ,  diflbudre  la 
cire  fît  la  terebentine  dans  une  caflblet- 
te ,  puis  ajoûter  demi  livre  d'huile  com- 
mun, 
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mun  ,  &  quand  il  commencera  à  bouil- 
lir, jetterlemaftic,  Pencens ,  lefenu- 
grec  8c  le  mufcen  poudres ,  les  incor- 
porer, 6c  en  faire  un  onguent* 

Autre. 

Prendre  de  Peau  oùaitefté'fondude 
Pal  un  de  glace,  puis  s'en  laver ,  &  en- 
fuite  fe  laver  d'eau  chaude ,  &  en  après 
s'oindre  d'onguent  de  cerufè ,  ou  rofat. 

Autre. 

Faites  des  comprefles  fur  le  poignet, 
trempées  en  eau  de  mille  feuilles ,  ou 
eaualumineufe. 

Cornu  les  Crat elles  &  autres  dtf or  mitez. 

de  la  peau. 

Il  faut  faire  cuire  des  racines  d'Enu- 
la-campana  8c  de  patience  ,  dans  du  vi- 
naigre. Puis  quand  elles  feront  bien 
cuites  ,  lès  battre  avec  de  la  graiffe  de 
conil  8c  de  chat ,  de  la  terebentine  de 
Venifè  non  lavée  ,  de  chacun  deux  on- 
ces huile  d'amendes  améres  &  de  noix, 
de  chacun  une  once,  benjoin  8c  ftorax 
de  chacun  trois  dragmes ,  cerufè  fix 
dragmes  ,  iris  8c  aloës  pulvenfez ,  de 
chacun  une  dragme,  camphre  le  poid- 
de  demy  écu ,  mu  fc  trois  grains  ;  Le  tout 
cftant  battu  enfemble  en  faire  unlini- 

ment. 
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ment,  l'appliquer  en  fe  couchant,  & 
s'envelopper. 

Contre  les  forreaux  &  Verrues. 
Il  faut  les  toucher  fou  vent  de  lai&  de 
figuier  fàuvage  oudetitymal. 

Autre. 

Les  couper  doucement,  Se  les  tou- 
cher d'une  goutte  d'huile  de  vitriol ,  ou 
d'huile  de  fouffre  ,  ou  de  capitel. 

Autre. 

Il  faut  expofêr  à  un  feu  ardent  le  cou- 
vercle  d'un  vieux  pot ,  ou  vaifleau  de 
terre  à  huile ,  la  graille  qui  dégouttera 
eft  finguliere. 

Autre. 

Prenez  du  fa  von  blanc  une  once,  cen- 
dres de  fhyol  demi  once  ,  autant  de 
litarge  &  de  chaux- vive,  deux  drag- 
mes  de  iel  ammoniac ,  avec  autant  de 
vitriol  i  Vous  ferez  bouillir  le  toutjuf- 
qu'à  la  confomption  des  trois  parties 
de  l'eau  ;  puis  couler  &  en  toucher  les 
verrues. 

Autre. 

Prenez  des  huiles  de  fouffre  &  d'an- 
timoine ,  en  toucher  trois  ou  quatre  fois 
à  divers  jours. 


Ccn- 
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Contre  les  Fermés ,  Cals  &  Cors, 
Prenez  de  l5huile.dc  tuile  fort  bonne, 
maftic  choifi,  gomme  arabique,  te- 
rebentiné  de  chacun  trois  onces,  pi- 
lez ce  qui  peut  eftre  pilé ,  &  méfiez 
le  tout  enfemble ,  puis  diftillez  par 
l'alembic,  puis  enfuite  incorporez 
cette  eau  avec  demi  livre  de  cendres 
de  feu  ,  &  diftillez  derechef  par  Palem- 
bic  ;  &  ce  qui  coulera  le  reierver  dans 
un  vaifleau  de  terre  bien  bouché  pour 
s'en  fervir. 

Contre  les  Porreaux  &  Verrues. 
Prenez  le  fuc  de  morele ,  ou  bien  de 
la  poudre  de  faline. 

Autre.  x  'y' 

Il  faut  prendre  un  petit  animal 
verd  taché  de  rouge ,  qui  le  trouve 
en  Efté  fur  le»  fleurs  de  chicorée ,  8c 
en  écrazer  un  avec  les  doigts  fur 
chaque  porreau . 

Autre. 

Il  faut  fc  frotter  deux  fois  le  jour 
pendant  quinze  jours  ,  de  pourpier  pilé, 
&  enfuite  l'appliquer  en  forme  de  cata- 
plafme, 

Contre  les  Corps  &  Cals  des  pieds. 
Vous-vous  laverez  les  pieds  Se  appli- 
querez 


*De  Curiofitez.  43 

querez  enfuite  du  lai&dc  figues  ou  jus 
de  fcs  feuilles,  puis  couperez  ce  qui  fe 
trouvera  mort.  S'il  s'y  fait  inflammati- 
on, faut  les  oindre  d'huile  rozat. 

Prenez  de  l'huile  d'antimoine. 

Autre. 

Prenez  des  racines  de  lys ,  faites-les 
cuire  jufqu'à  pourriture,  puis  les  bat- 
tez avec  de  la  graifle,  &  en  appliquez 
trois  jours  entiers. 

Autre. 

Il  faut  couper  les  cors  au  déclin  de  la 
Lune ,  après  avoir  lavé  fes  pieds  dans 
de  Peau  chaude  tous  les  jours  matin  & 
foir ,  &  y  appliquer  des  feuilles  de  lier- 
re pilées. 

Vous  remarquerez  que  pour  éviter 
l'inflammation ,  ou  les  cancers,  il  faut 
après  avoir  raclé  les  cors  les  couvrir  de 
refine ,  de  cire  verte ,  ou  d'une  lame 
de  plomb  frottée  de  vif  argent. 

Autre. 

Vous  ferez  couler  par  le  trou  d'une 
pièce  de  menu  cuir  une  goutte  de  fouf- 
fre  fondu  ,  ou  les  brûlerez  avec  la  poin- 
te d'un  petit  fer  rouge. 
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Autre, 

Prenez  de  la  fiente  de  poule ,  infufée 
dans  du  vinaigre  rofàt. 

Pour  les  engelures. 
Prenez,  une  partie  de  cire ,  deux 
d'huile ,  &  trois  d'eau  de  vie,  faites  -  en 
un  onguent ,  fie  vous  en  frottez. 

Autre, 

Vous  prendrez  de  la  cire  fondue  que 
vous  méfierez  avec  de  la  poudre  de  fi- 
gues bruflées-  , 

Pour  ôter  les  Pïdes. 

Il  faut  verfèr  du  vin  blanc  dans  une 
poêle  rougie  au  feu ,  6c  en  recevoir  la 
fumée  quand  on  va  fe  coucher.  Après 
vous  prendrez  un  autre  parfum  de  myr- 
rhe ,  &  fe  couvrir  le  vifàge  d'un  linge, 
puis  fè  coucher. 

Autre. 

Prenez  de  la  Décoétion  de  racines  de 
couleu  vrée  &  de  figues ,  en  parties  éga* 
les,  &  vous  en  lavez  • 

Autre. 

Faites  une  décoction  de  fleurs  de  rof- 
marin,  bouillies  en  vin  blanc ,  puis  vous 
en  lavez. 


AU- 
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Autre. 

Faut  prendre  de  Peau  delaroféedu 
mois  de  May. 

Autre. 

Prenez  de  l'huile  de  feiame ,  ou  huile 
de  noix  de  pins  verts. 

Pour  01  er  les  Rides  &  FiJJures 
des  nuïns. 

Prenez  du  maftic  mis  en  poudre  fub- 
tile  une  once,  &  fondu  en  vin  rude  & 
aftringent,&  puis  vous  en  eftuvez.  Mais 
il  faut  avant  tous  remèdes  les  toucher  de 
fa  falive  à  jeun ,  &  aufli  de  grailles  de 
chapon,  de  canard,  de  poule,  &  de 
coq-d'Inde ,  bien  nettoyées  8c  lavées  en 
eau  rofe ,  8c  miles  enlemble  en  forme 
d'onguent. 

Autre. 

Prenez  de  Phuile  de  froment  diftillée, 
ou  faite  des  grains  de  froment  rais  entre 
deux  lames  de  fer  chaudes. 

Prenez  de  la  poudre  de  vernix  incor- 
porée avec  huile  rofat  ou  de  myrtil- 
le, àl^l 
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v  Pour  empefcher  les  Rides  des  Matnmelles, 
afnsl'aicouchcwcnt ,  aux  Mères  qui 
me  nourrirent  pas  leurs  enfant. 
Prenez  de  la  cire  neuve  quatre  onces , 
nature  de  baleine  une  once  Stdemi,  te- 
rebentine  de  Venife  lavée  en  eau  rofe 
deux  oncesjhuile  d'amandes  douces  &  de 
mille-pertuis  de  chacune  une  once  ,  hui- 
le de  maftic  ck  de  myrtille  de  chacune  u- 
ne  once  ,  fuif  de  cerf  une  once  &  demi. 
Fondre  le  tout  fur  le  feu  &  y  mefler  trois 
grains  de  mufe,  puis  Payant  ôté  de  def- 
fusle  feu  &  bien  meflé ,  y  tremper  de  la 
toile  de  chanvre  8c  l'appliquer.  Il  là  faut 
porter  long-temps  &  la  retourner  fens 
defliis  deflbus ,  jufqu'à  ce  que  les  rides 
s'en  foient  allées. 

Autre. 

Prenez  de  l'huile  de  noyaux  de  pin,ou 
huile  de  terebentine  ,  ou  huile  de  cire. 

,  Four  empefeber  les  Rides  &  ttflures  du 
ventre,  après  C  accouchement; 

Il  faut  après  l'accouchement  s*ôindrc 
d'huile  nardin  ,  puis  fe  fomenter  âe 
cette  léxive ,  que  vous  ferés  comme  s*en- 
fuit. 

Vous  prendrez  des  farines  de  fèves , 
de  fenu-grec,  d'amidon,  de  traengant 

qua- 
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quatre  onces ,  terra  famia ,  &  ammoniac 
de  chacun  trois  onces,  maftic,  moiielle 
de  cerf  de  chacun  quatre  onces  ;  Ll  faut 
faire  diflbudre  le  tracagant  en  lait,  & 
pulverifèr  le  refte  ,  puis  en  faire  de  peti- 
tes paitilles  que  l'on  fera  fecher  à  à'om- 
bre ,  enfuiteen  diilbudre  quelques-unes 
en  lexive  de  farinent  &  s'en  frotter  le 
ventre. 

Prenez  des  fèves  entières  &  les  fairés 
cuire  dans  du  vinaigre ,  ou  bien  d  ins  vô- 
tre urine,  enfuite  les  piler  &  en  faire 
un  emplaftre ,  que  vous  appliquerez  fur 
le  ventre. 

Prenez  dû  fperme  de  baleine,  huile 
demandes  douces ,  de  mille  portais ,  6c 
de  myrtille,  de  chacun  deux  onces  ; 
ïtiifdecerf  une  once  ;  cire  neuve  quart- 
tiré  fuffif mte  ,  en  fairfe  un  onguent ,  doflt 
on  frottera  le  Ventre  tous  les  jours  chau- 
dement. 

Autre. 

l?renez  de  Phuife  de  myrre,  ou  de 
terebentinc ,  ou  dé  noyaux  de  pin. 

Pour 
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Pourojler  les  Rides,  Noirceur*  &  autres  di* 

foi  mite  il  du  ventre. 
Vous  prendrez  des  os  de  feche, 
blanche  écume  de  nittre  ,  marbre  blanc, 
amidon,  écume  d'argent  lavée,  ma- 
ftic ,  encens  8c  cerufe  lavée  de  chacun 
une  once  ,  livre  de  favon  commun , 
dix  blancs  d'œufs,  en  jetter  une 
partie  dans  une  léxive  faite  de  cendres 
de  bois  de  farinent,  &  enfuite  s'enla- 

Prenez  des  oignons  de  narcifle ,  en 
lever  Pécorce ,  les  tailler  en  morceaux 
&  les  faire  fècher  à  Pombre  ,  eftant  fe- 
chez  en  prendre  une  once,  racines  de 
ftruthium ,  farine  d'orge  &  de  fèves  de 
chacun  fix  dragmes,  farines  decoule- 
vrée  ,  de  jarrus ,  du  concombre  fau- 
vage ,  de  cofte  toute  feche  de  chacun 
quatre  onces;  Vous  ferez  le  tout  defle- 
cher,  puis  le  réduirez  en  poudre fub- 
tile ,  Se  le  paflerez  par  un  tamis  ,  que 
vous  incorporerez  avec  huile  de  myrtil- 
le ,  maltic  &  de  coing .  6c  fumfante 
quantité  de  ladanum. 

Autre. 

Vous  prendrez  de  l'huile  de  cire  grafîè 

meflée 
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méfiée  avec  huile  de  terebentine  égale- 
ment, y  ajoûtant  de  la  nature  de  baleine 
&  du  lu  if  de  cerf. 

Pour  effacer  les  cicatrices  du  vifage  ,  après  une 

pltye  ouapofiunte. 
fs  Prenez  de  l'huile  de  myrrhe,  &vôus 
en  frottez  par  tout  où  il  y  aura  playe  &C; 
Elle  elt  très  excelle  nte^l 
Pour  amollir  lcsdure:és  de  la  plante  des  pieds. 

Il  les  faut  ramollir  avec  le  lait  de  figues 
&  autres  remèdes  cy-devarlt  décrits  pour 
les  cals,  puis  le  fervir  de  ces  cataplu£ 

mes.  ^^^^^^^^^^^^^^ 
Vous  prendrez  dçs  racines  de  concon- 

bre  fauvage ,  cuites  jufqu'à  pourriture  , 

&   incorporées   avec    terebentine  de 

Venife. 

Levain  de  farine  de  froment  avec  du 

Racines  &  feuilles  de  mandragores, 
cuites  jufquM  pourriture  en  vinaigre. 

Prenez  de  l'huile  de  cire  tirée  avec  jus 
mufqué. 

¥our  guérir  la  froidure  ordinaire  des  p'teJs. 
Il  fe  faut  tenir  les  pieds  dans  une  dé- 
coction de  menthe,  marjolaine,  po- 
liot,  laurier,  fauge,  lavande,  rofma- 
Tom.  2.  C  rin, 
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rin,  ftœchas,  racines  d'enula-campa- 
na  ,  Angélique  :  fouchet  s  fleurs  de  ca- 
momille ,  mclilot ,  cuits  avec  vin  blanc 
on  clairet  fort ,  &  un  peu  de  lie  de  vin, 
Contre  la  puanteur  &  fueur  des  pieds. 
Prenez  de  Palun  de  roche  diflbus  en 
eau  chaude ,  &  vous  en  lavez  fbuvent- 

Autre. 

Vous  prendrez  de  bayes  ou  graines  & 
feuilles  de  mjrrhe ,  rozes  rouges ,  feu- 
illes de  cyprès ,  taraarifc,  thym,  men- 
the, marjolaine  bouillis  en  vin;  s'ene- 
ftant  lavé  il  les  faut  oindre  de  poudre  de 
litar^e  fubtilement  pulverifée  &  incor- 
porée avec  du  mieh 

Bain  pour  la  beauté  du  Corps. 

Il  faut  prendre  des  amandes  doùces  pe- 
lées quatre  livres ,  pignons  une  livre ,  le- 
mence  de  lin  quatre  poignées  5  racines  de 
guimauves  ^  Se  oignons  de  Lys  de  cha- 
cun une  once,  racine  d'enula-campana 
une  livre  &  demi  ;  Le  tout  coupé ,  ha- 
ché &  pilé  bien  menu ,  en  faire  trois  ou 
quatre  fachets,&  dans  chacun  mettre  aufïï 
une  poignée  de  fon. 

Ayant  bien  préparé  Peau  pour  le  bain, 
prife  proche  la  roue  de  quelque  Moulin , 
en  prendre  pour  faire  bouillir  ces  lachets: 

Puis 


I 
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Puis  s'aflèoir  dans  la  cuve  fur  l'un  de  ces 
fàchcts,  &  des  autres  s'en  frotter  le 
corps.  On  peut  mettre  une  livre  de  ro- 
zes  dans  le  bain ,  ou  des  eaux  de  fenteurs, 
ou  de  l'huile  d'afpic  environ  deux  onces, 
oudumufe,  de  l'ambre,  civette,  ben- 
join ,  ftorax  ,  &  fleurs  d'oranges  :  Il 
faut  demeurer  dans  le  bain  trois  heii- 

Antre. 

Vous  prendrez  de  l'eau  de  rivière 
courante ,  la  ferez  chauflfer ,  6ç  y  met- 
trez une  bonne  poignée  de  fcl  eftant  fôn- 
dw  ,  vousofterez  l'eau  de  (Jefliis  le  feu, 
fans  avoir  boiiilly,  puis  y  meflerez  du 
miel  blanc  fix  livres ,  alun  de  roche  pul- 
venfé  une  livre ,  lait  d'afneftè  fix  pintes 
ou  plus ,  le  tout  iïïeflé  &  uû  peu  plus 
que  tiède ,  puis  s'y  baigner.  On  y  peut 
ajoûter  des  fenteurs ,  comme  il  eft  die 
cy-devant. 


C  i  CrtA- 
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Chapitre  V. 

-  four  refferrer  &  raffermir  les  parties  natH- 
relies  trop  relâchées  &  trop  molles. 

IL  faut  prendre  de  Palun  friable,  des 
galles  vertes  de  chacun  une  once, 
puis  les  broyer  &  les  faire  cuire  dans  une 
livre  de  vin  fort  couvert  8c  rude,  s'en 
fomenter  la  partie  8c  mettre  dedans  un 
linge  trempé  en  cette  décoétion. 
v°l!5  ^    !  -         Autre.  ^  V 

•  Faire  un  bain  en  eau  ferrée ,  où  Pon 
mettra  un  fachet  plein  de  rozes  rouges, 
de  farines  de  fèves ,  d'avoine  ,  d'oro- 
be,  de  lupins  >  de  gland,  noix  de  cy- 
près 8c  de  galles ,  doux  de  girofles  , 
alun  de  roche  8c  fel  commun,  le  tout  - 
•  bouïlly  enfemble ,  puis  fomenter  les 
parties  avec  une  décoction  de  rozes  rou- 
ges ,  écorces  de  grenade ,  noix  de  cyprès 
ôc  de  galles ,  balauftes ,  myrtilles ,  ber- 
baris ,  alun  de  roche  8c  fel  commun  bou- 
illis en  gros  vin. 

tout  rendre  puiffant  a  engendrer ,  &  fa- 
ciliter l'ère Etion  &  le  coït. 

Vous  prendrez  de  Phuile  de  noix 
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&  d'avelines  ><\ont  vous  frotterez  la  par- 

Autre.  ui  >,a 

Prenez  de  l'huile  fort  vieille  &: 
huile  de  noix  de  chacune  deux  on- 
ces ,  huile  de  pignons  ou  d'avelines , 
trois  onces,  civette  deux  dragmes ,  de 
la  queue  &des  reins  de  ftinx,  cendres 
de  membres  de  taureau  &  de  cerf  de 
chacun  demi  once,  femence  de  bulbe 
&  d'oignons  de  chacun  deux  dragmi 
avec  un  peu  de  cire*  Faire  un  ongu- 
ent dont  on  oindra  les  reins  ,  rentre-il  i 
fon  ,  le  cofté  des  îles ,  les  aines ,  &  le 
petit  ventre. 

Prcnezde  Phuile  de  caftor  &  de  noix 
d'Inde  de  chacune  une  once  ,  huile  mu- 
fcatelle  demi  once ,  d'euphorbe  un  feru- 
pule ,  aliptse  mofeatae  une  once  &  demi, 
un  peu  de  cire,  &  faire  un  onguent 
pour  s'en  frotter  le  membre  ,  le  pénil, 
l?entre-feITon ,  l'échine ,  les  reins,  &  .a 
plante  des  pieds. 

Autre. 

Prenez  de  l'huile  pipetibus  ,  de 
croco ,  &  coftini  de  chacun  une  once , 
ftorax  ,  calamité  ,   cofti  caryophillo- 

C  3  rum, 
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rum ,  poivre  blanc  &  noir  ,  candie  de 
chacun  demi  dragme ,  eftant  bien  pul  vc- 
rifé  mêliez  le  tout ,  6c  avec  un  peu  de  ci- 
re faites  -  en  un  onguent, 

Lesonguens  ayant  demeuré  fîx  heures 
fur  la  partie ,  vous  la  torcherez  d'un  lin- 
ge chaud . 

On  peut  en  oindre  la  femme  ,  pour  la 
difpofcr  à  la  génération* 

Autre. 

II  faut  prendre  des  membres  de  Tau- 
reau  &  de  Cerf,  tefticules  de  Renard;  & 
chair  de  Loutre ,  de  chacun  trois  d  ra- 
cines ,  conferve  d'érynges  demi  dragme, 
ecorce  de  citron,  gingembre  verd  de 
chacun  une  once,  poudre  diamofchi 
doux ,  &  diambraae  de  chacun  -un  iiru- 

fous  une  dragme  de  cantharideswitiërcs , 
auparavant  macérées  dans  du  lait,  pais  en 
faire  une opiate ,  Sç  en  prendregros  com- 
me uj|p  norfette  ,  puis  boire  un  peu  de 
bonvm,  ou  de  la  mal  voifie. 

Autre.  %M 

Prenez  des  noix  de  pin ,  amandes  dou- 
ces de  chacun  deux  onces ,  fatyrion  une 
once,  femences de  roquettes ,  d'orties, 
nafturce  ou  crellbn  de  jardin  de  chacun 

* v  •     >       ^       w"  une 
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une  once  &  demi ,  raclure  de  membre  de 
cerf  un  fcrupule ,  fyrop  de  menthe  8c  de 
lucre  en  fumfante  quantité  ;  Faire  une 
opiate  &  en  prendre  une  dragme ,  après 
boire  un  peu  de  bon  vin  le  matin  ou  le  - 
loir ,  ou  une  heure  avant  difner  ou  fou- 

Autre. 

Prenez  pic  ,  oileau ,  cuit  &  mangé. 
Parfum  de  la  dent  d'un  homme  mort,r<> 
ceu  auî  parties  génitales.  Pierre  de  béni 
portée  fur  foy ,  ou  du  Corail ,  ou  de  la 
pierre  d'aimant.  Poudre  des  petits  d'hi- 
rondelle pris  au  mois  dV  ouft  dans  le  nid, 
que  vous  mettrez  dans  un  pot  neuf  au 
four,  jufqu'à  ce  qu'ils  foient  réduits  en 
cendres.  De  cette  poudre  en  prendre  le 
poids  l'un  demy  écu ,  avec  eau  ou  de- 

tottiùû  crafmôiie. 

Autre. 

Les  Spagiriques  ou  chimiques  re- 
commandent le  fang  de  Satyrion  , 
des  éryngies ,  le  caftoreo ,  les  Sels  ôc 
effences  de  corave  ,  les  extraits  de 
membres  de  Cerf  &  de  Taureau,  &  leurs 
fels  pour  en  uzer  avec  les  viandes ,  le  vi- 
num  peflblatum ,  le  fyrop  de  vino  genc- 
lofo, 

C  4  Au- 
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Autre. 

Vous  prendrez  une  dragme  par  doiè 
une  heure  avant  le  repas . 

Tefticules  de  Renard ,  telticule  ou 
racine  de  cynofbnchin,  tefticule  droit 
d'un  porc  feché  à  Pombre ,  raclure  d'y- 
voire,  fezelis,  matrice  de  leuvrettefe- 
chée  &  fon  coagulé  de  chacun  trois  dra- 
gmes ,  fucre  la  moitié  du  poids  de  tout 
cela  puis  redyire  le  tout  en  poudre. 

Prenez  de  Peau  de  fquine 

Autre. 

Vous  avallercz  une  douzaine  de  grains 
de  caftoreum ,  avec  de  la  conferve  d'é- 
ryngium ,  ou  d'anthos  >  deux  fois  la  fe~ 
maine- 

Vendes  propres  pour  donner  ou  augmen* 
ter  la puiQance  à* engendrer. 

Chairs  jeunes  &  greffes 

Mouton  ,    Pigeoneaux  ,  Perdreaux  + 

Etourneaux  ,  Pafferaux  ,   Faifans , 

Cailles. 
Chapon  au  Ris. 
Roi  gnons  de  Coq, 
Moelle  des  os. 

Artichauds ,  Pois-chiches  blancs ,  Fèves, 
fïaifées  cuites  avec  de  bonnes  viandes 

''+~'r    'A; Ca^ 
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Carottes ,  Chervis ,  Raves ,  Oignons 

&  Navets. 
Perfil,  Sariette,  Roquette,  Menthe, 

Poliot. 

Amandes  douces ,  Avelines  ,  Piftaches, 

Pignons,  Jujubes. 
Sébeues,  Marons,  Chaftagnes. 
Dattes ,  Raifins  de  Damas  fans  graine. 
Aulx  ,  Porreaux  ,  Ciboules. 
EtHuitres. 

Viandes  dont  il  faut  s'abftenir. 

Bœuf,  Porc,  tripailles  de  Moutottj 

6c  de  Veau . 
Epiceries  en  quantité  qui  échauffent > 
mais  qui  deflechent ,  comme  Girofles, 
Saffran ,  Poivre ,  Mufcade ,  Canelle  -% , 
Gingembre ,  Anis ,  Cumin. 
Herbes  froides ,  comme  Laiâuës,  Pour- 
pier ,  Chicorée  ,  -Melons ,  Concom- 
bres, Pommes,  Poires,  Cerifès,  Se 
autres  fruits  en  quantité, 

Pour  rendre  un  corps  incorruptible. 
Il  faut  faire  fondre  du  fel  commun , 
&  eftant  froki  le  mettre  en  un  lieu 
humide  pour  le  diflbudre,  puis  le  fil- 
trer tant  de  fois  qu'il  ne  rende  plus  de 
fefles  i  enfuite  le  digérer  deux  mois 
en  fient  de  cheval ,  .  puis  le  diftiller  A 

Cf  feu 
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feu  violent ,  &  feparer  le  phlegme  de  la 
liqueur  on&ueufè  :  Vous  referverez  cet- 
te huile  pour  en  oindre  les  corps ,  &  in- 
failliblement ils  demeureront  lans  cor- 
ruption pendant  plufieurs  fiécles. 


Chapitre  VI. 

P*«r  *voir  beaucoup  &  de  bon  lait. 

IL  fout  boire  du  vin  où  Von  ait  fait 
tremper  du  fenouil.  Manger  des  pois- 
chiches,  &  fe  laver  de  leur  décoétion. 
Manger  des  lai&uës  &  de  la  roquette, 
des  amandes  &  des  rcifins  de  Damas-  Re- 
mède trcs-cxcellcnt. 

Pour  rendre  &  diftper  le  lait  caille 
dans  les  mammeUes. 

Prenez  des- lentilles  bouillies  dans  la 
faumure ,  menthe  &  ache  verds  battus  8c 
appliquez,  du  lait,  de  la  mie  de  pain  de 
chapitre  6c  un  jaune  d'oeuf,  en  faire  un 
cataplafme ,  les  feifant  bouillir  &  cuire 
comme  de  la  bouillie. 

Pour  faite  perdre  le  lait  des  mam  nielles . 

Prenez  des  feuilles  de  buis,  creflbn  , 
pervanche  &  feuge  bouillies  en  urine 

& 
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&  vinaigre ,  avec  des  rofes ,  &  un  peu 
de  noix  mufeade* 
Pour  rendre  fort^  Ù  néanmoins  d'un  teint 

délicat  un  enfant  nouveau-nay. 
Il  faut  le  laver  en  eau  ferrée ,  &  vin  un 
peu  chaud ,  eftant  efliiyé ,  laver  derechef 
tout  le  corps  avec  de  Peau  de  vie  recti- 
fiée ,  y  trempant  un  linge  fin. 

Peur  guérir  la  palpitation  de  ectnr. 
Prenez  des  fleurs  de  bourrache ,  de 
buglofe  &  d'Anthos ,  trempées  dans  k 
mallvoifie. 

Pour  guérir  le  tintouin  ou  brùuillemment 

d'Oreilles. 

Il  faut  couler  dans  l'Oreille  de  la  graif* 
fe  d'anguille  roftie ,  receuë  for  des  feuil- 
les de  laurier  3  &  tiède. 

Prenés  du  fuc  de  rhuë  cuite  dans  une 
écorce  de  grenade. 

Autre. 

Vous  prendrés  de  la  rhuë  &  marjolai- 
ne que  vous  mettrés  bouillir  dans  du 
vin  ce  de  l'huile  d'amandes  améres  juf- 
ques  à  la  confomption  du  vin,  puis  les 
exprimer  &  couler  5  êt  enfuie  en  m.  nrc 
dans  l'oreille  &  la  boucher  avec  un  peu 
de  cotton  mufqué. 
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Autre. 

Prenés  des  œufs  de  fourmis  concafles 
&  infufés  dans  le  jus  d'oignon. 

Tour  guérir  les  douleurs  d*  oreille. 
Prenés  de  l'huile  rofàt. 
Vous  pouvés  prendre  l'emplaftre  de 
>   '  poix  de  bourgogne ,  car  elle  attire  les 
eaux  qui  caufent  ces#douleurs. 

Secret  four  le  mal  de  Sein. 
Prenés  des  fueilles  aegrimonii ,  mal- 
varum,  altheœ  ,  fenecii  en  fuffiflante 
quantité ,  foites-les  bouillir  en  eau  dont 
vous  ferés  un  cataplafme;Sc  fur  une  livre 
il  faut  ajouter  axungiae  por.ci  mafeuli,6c 
butyri  recentis  de  chacun  deux  onces  les 
mêler  &  étendre  fur  des  étoupes ,  &  les, 
renouveller  par  deux  fois.' 

Secret  pur  faire  du  Vin  artificiel. 
Faut  prendre  un  pain  fortant  du  .four, 
le  tremper  en  du  fort  vinaigre ,  puis  le 
.  lailfer  6c  le  garder  ;  pour  faire  du  vin  fur 
le  cfoarop ,  il  ne  faut  que  tremper  un 
morceau  de  ce  pain  dans  un  verre  d'eau  , 
&  il  luy  donnera  la  couleur  &  le  gouft 
du  vin. 

1  ChjC 
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Chapitre  VIL 

pbifiturs  &  differens  fecrets  bons  &  ne* 
'[    ;  cejfiires  en  la  maifon  d'un  chacun. 

Secret  admirable  four  cbajfer  les  Taupes  bou- 
des Prcz*  &  lardins. 

Premièrement ,  fi  les  Taupes  gaftent 
vos  Prez  ou  Jardins ,  Prenez  la  pei- 
ne de  vous  lever  de  bon  matin ,  &vous 
en  allez  où  les  Taupes  font ,  &  comptez 
combien  il  y  a  de  Taupinières,  puis 
prenez  autant  de  noix  comme  il  y  a  de 
Taupinières,  &  les  faites  bouillir  dans 
de  Va  leffive ,  avec  du  fel  commun  une 
poignée  *y  &  une  once  de  couperofe  Pef- 
pacededemi  heure,  puis  avec  un  pic 
fichez  dans  chaque  Taupinune  noix; 
afleurez-vous  que  jamais  Taupes  ne  de- 
meureront dans  vos  Prezny  lardins. 

Secret  éprouvé ,  pour  faire  mourir  les  pu» 
naifes,  les  puces*  &  autres  ejpéces 
de  vermines  importunes. 

Si  vous  avez  des  punaifes ,  Puces  ^ 
ou  autres  vermines  qui  vous  importu- 
nent ,  prenez  de  la  ciguë  quatre  poi- 

gnéesr 
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gnces,  d'hiebles  quatre  poignées,  de 
rhuë  deux  poignées,  faites  des  petits  fa- 
gots de  toutes  ces  herbes  mêlées  enfêm- 
ble ,  6c  en  mettez  un  fagot  fous  le  chevet 
du  lit ,  Je  vous  afTure  pour  certain  que  la 
vermine  à  l'odeur  de  ces  herbes,  ne 
manquera  de  crever ,  oignez  aufïi  le  dof- 
fier  du  lit  d'huile  d'afpic. 

Secret  merveilleux  pour  pouvoir  s'éveiller  U 
nuit  à  telle  heure  que  Von  voudra. 

Prenez  autant  de  feuilles  de  laurier 
que  vous  avez  envie  de  dormir  d'heures , 
fie  les  enveloppez  dans  un  linge  bien  dé- 
lié,  ôc  le  bandez  droit  fur  la  fontaine  de 
la  tête ,  8c  vous  couchezfur  le  cofté  gau- 
che &  la  tefte  fort  bafl'e,  8c  fans  doute 
vous  ferés  éveillé  à  l'heure  que  vous  defi- 

Secret  admirable  par  lequel  vous  pouve?p*en» 
dre  me  quantité  de  Rats  &  de  Souris, 
Prenez  telle  quantité  que  vous  vou- 
drez de  vieux  contrats  de  parchemin  ; 
d'un  cofté  frottés- les  de  glus  ,  & 
les  étendez  aux  places  par  ou  panent 
les  Rats  ôc  Souris,  &  que  lefdites 
feuilles  de  parchemin  ne  foient  atta- 
chées à  rien ,  lefdits  rats  paflàns  par 
deflus ,  s'en  glué'ront ,  de  manière  qu'ils 

met- 
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mettront  en  un  rouleau  ladite  feuille  de 
parchemin ,  ainfi  viendrés  à  prendre  tous 
les  Rats  &  Souris  de  vôtre  logis  y  avec 
un  tres-grand  plaifir. 

^Secret  four  faire  paroitre  un  quartier  de 
M)  ut  on  roy>  plein  de  vers. 

Prenés  des  cordes  de  Luth ,  &  les 
tranchés  menu  en  forme  de  petits 
vers  ,  8c  quand  le  quartier  rofty  fera 
tiré  de  la  broche  tout  chaud ,  mettés 
deflus  lefdites  cordes  coupées ,  puis  les 
couvrés  d'un  autre  plat,  Se  à  la  chaleur 
les  cordes  fe  mettront  en  forme  de  petits 

vers.  ^J^Hr 

Secret  pour  iter  toutes  tathes  d'encre  répandue 

fur  le  parchemin  >  papier  ou  livre. 
Prenés  une  pierre  calaminaire  ,du  fcl 
commun ,  alun  de  roche  demi  once  , 
faites  le  tout  bouillir  avec  du  vin  blanc 
dans  un  pot  neuf  demi  heure,  &  de  la- 
dite eau  lavés  la  place  que  vous  voudre^ 
&  les  taches  s'en  iront. 

Secret  inefiimable  pour  oter  le  poil  de 
quelque  partie  du  corps  que  ce  foit 
fans  aucune  douleur. 
Prenés  les  écailles  ou  coques  de 
cinquante  œufs ,  6c  les  mettés  brûler 
dans  un  pot ,  à  feu  de  charbon  qu'el- 

•  "17-  *  c 7  K  '■•  t.  -i 
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ksfoient  calcinées,  Ce  les  diftillez,  en 
la  chappelle  à  bon  feu  de  charbon ,  & 
de  Peau  que  vous  tirerez  lavez  la  partie 
drou  vous  voudrez  Pôter ,  &  il  tombera 
fans  douleur. 
&ea  et  favorable  aux  Dames  pour  faire  leur 

vi {âge  beau. 
Prenez  de  la  graine  de  perfil ,  & 
graine  d'ortie ,  des  amandes  de  noyaux 
de  pefches,  faites-les  bouillir  enfem* 
ble ,  &  de  ladite  eau  il  faut  s'en  laver  le 
vifage. 

Viay  fecret  pour  prendre  toutes  fortes  d'oy  féaux 
avec  la  main  fans  autre  infliumtnt. 
Prenez  du  fiel  de  bœuf  ôc  de  Pélébo- 
rc  blanc,  puis  prenez  du  millet  &  au- 
tre grain»  &  les  faites  bouillir  dans  le- 
dit fiel ,  &  les  femez  où  il  y  a  des  oifeaux 
que  vous  délirez  prendre,  &  quand  ils 
auront  mangé  ils  tomberont  morts  dans 
demi  heure ,  1oa*s  vous  les  prendrez  à  la 

rftain.  &pTOp|? 'ê^ÊÊÈ^^'A 

Secret  pour  faire  paroijlre  un  chien  ou  un  che- 
val tout  verL 
Prenez  deux  livres  de  câpres  &  les 
pilez  bien  menu,  puis  les  mettez  à 
diftiller  en  alambic ,  &  Peau  que  vous 

tirerez  diftillez-Ja  derechef,  2c  de 

l'eau 
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Peau  de  la  féconde  dillillation ,  mouil- 
lez le  chien  ou  le  cheval ,  il  femblera 
verd  à  ceux  qui  le  regarderont- 
Secret  pour  faire  une  chandelle  qui  ne  s  étein- 
dra jamais  au  foufler. 

Prenez,  du  fouffre  6c  le  pilez  bien 
menu ,  6c  une  mefche  de  chanvre ,  avec 
un  linge  bien  délié  ,  Se  le  couvrez  du- 
dit  fouffre  ,  8c  enveloppez  vôtre  mc4 
fche  dedans ,  de  la  longueur  d'une  chan- 
delle ,  &  le  couvrez  de  cire  blanche  ,  6c 
en  faites  une  chandelle  &  l'allumez  ; 
eftant  allumée,  faites- la  éteindre  par 
vôtre  valet  ou  chambrière ,  &  qu'il  ne 
boive  ou  mange  ,  qu'il  n'ait  éteint-ladite 
chandelle  à  force  de  fouffler ,  6c  vous 
aurez  un  grand  plaifir. 
Secret  merveilleux  pour  faire  danfer  &  fauter 
une  vague  dans  une  chambre ,  fans 
qu'aucune  perfonne  y  touche. 
Faites  faire  un  anneau  de  laiton  qui 
fbit  creux ,  mettez  en  iceluy  anneau  du 
fcl  vitré,  fouffre,  vif- argent,  autant 
d'un  que  d*autre ,  étoupezbien  les  trous 
ou  vous  aurez  mis  les  fufdites  drogues, 
>uis  vous  mettrés  vôtre  bague  prés  du 
reu  ,  6c  vous  verrez  avec  plaifir  qu'elle 
fautera  6c  danfera  en  la  place  où  cÛe  fera 
raife.  -Se* 
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Secret  pour  faire  cuivre  un  oeuf  fans  feu. 
Prenés  de  la  chaux  vive  en  telle  quan- 
tité qu'il  eft  befbin ,  où  vous  enterrerés 
un  œuf  l'efpace  d'un  quart  d'heure ,  8c 
il  fera  cuit. 

Il  peut  auffi  fêrvir  pour  faire  chauffer 
de  l'eau  la  mettant  dans  une  bouteille  de 
terre  bien  bouchée. 

Secret  pour  empefcber  une  per forme  de  dormir, 
&  afin  à* avoir  meilleure  place  au  lift. 

Prenés  de  l'alun  de  plume  en  poudre , 
&  en  mettés  en  la  place  où  couche  la  per- 
fonne ,  vous  verres  qu'elle  ne  pourra  re- 
pofèr  ,  &  fera  contrainte  de  fe  lever. 
Secret  pour  prendre  des  Corneilles, 

Faites  force  cornets  de  papier,  & 
les  mettés  l'hy  ver  fur  du  fumier,  &  au 
fonds  dés  cornets  vous  v  ^mettrés  de  la 

chair  hachée  &  qui  foît  maigre ,  &  qu'au 
haut  les  cornets  foient  oings  de  élus ,  & 
vous  ne  manquerés  de  prendre  des  Cor- 
beilles. 

Secret  fort  )olj pour  faire  brûler  une  chan- 
.  délie  dans  un  fceau  plein  à*eau. 

Prenés  un  fceau  plein  d'eau ,  5c  lai£ 
fés  repofer  l'eau ,  puis  allumés  une  chan- 
delle 6c  prenez  une  grofle  éguille  à  cou- 
dre, Ôc  la  faites  un  peu  chauffer,  6c 

la 
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la  fichez  droit  au  bas  delachandelle,cn- 
viron  la  longueur  du  quaft  de  l'aiguille 
dans  le  (eau  d'eau  ,  &  vous  aurez  un  ex- 
trême plaifir. 
Secret  pour  abbatre  d'un  coup  (F arquebuse 

un  oifeau  tout  plumé  &  tout  vif. 
Prenez  une  arqucbuze ,  &  la  char- 
gez fans  balle ,  &  au  lieu  de  la  balle  met- 
tez y  une  once  de  limaille  de  plomb , 
puis  tirez  fur  vôtre  oifeau,  &  fans  dou- 
te il  tombera  à  bas  tout  plumé  &  encore 

vif.  f 

Von  *  faire  l  uler  une  chandelle  dans  l'eau. 

Prenez  demi  livre  de  cire  ,  deux  on- 
ces de  louffre,  &  autant  de  chaux  vive, 
une  once  de  terebentine  de  Venife,  in- 
corporez toutes  ces  chofes  enfemble ,  & 
en  faites  un  chandelle  &  Pallumez .  &  la 

mettez  dans  de  l'eau ,  elle  bmfleraaufli 
bien  dedans  que  dehors, 

Secret  peur  faire  une  mefche  qui  durer  a 
toujours  (ans  s'ufer  dans  une  Umfe 
a  huile ,  &  toâjours  bruflera. 
Prenez  de  Pal  un  déplume  en  grande 
pièce ,  pnis  le  taillez  en  forme  d'un  bout 
de  mefche ,  &  la  mettez  dans  la  lampe 
pleine  d'huile ,  &  vous  verrez  qu'elle  ne 
fe  confommera  jamais . 
'^r'W^  Se- 


68         Nouveau  Recueil 

Secret  pour  f me  mourir  les  mouches  en 

Eft. 

Prenez  un  linge  blanc  St  le  mouillez 
de  jus  de  puigivelle ,  ou  jus  de  piment, 
royal ,  &  mettez  le  linge  à  l'endroit  où. 
les  mouches  viennent,  elles  ne  manque- 
ront de  fe  mettre  deflus  le  linge ,  &  el- 
les mourront  }  Il  faut  mouiller  le  linge 
de  fix  jours  en  fix  jours. 

Secret  très -excellent  pour  ne  fuer  jamais 
aux  pieds  en  Efté  ,  quand  vous 
i  h- mincie 

Prenez  une  douzaine  de  grenouilles 
des  plus  vertes,  &les  tués,  &  les  fai- 
tes fècher  au  four  ,  en  forte  qu'el- 
les fèpuiflentpulverifer,  &  étant  bien 
pulverifées  pa(Tés-les  au  tamis  ,  ôcd'i- 
eelle  poudre  mettés-en  plein  la  co- 
quille d'une  noix  en  vos  chauffons, 
aux  bas  de  chauilès ,  &  enfuite  vous 
chaudes ,  je  vous  afliire  que  vous  ne 
fuè'rez  jamais. 


G  H  A- 


t 
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Chapitre  VIII. 

Difcours  très- excellent  de  la  Chaffe ,  pom  fa- 
cilement prendre  toute  forte  de  Gibier  & 
O't féaux ,  fendant  les  quatre 

Saifons  de  l' Année.  v  ' 

L'An  eftant  compofé  de  quatre 
Saifons ,  nous  commencerons  par 
le  printemps ,  durant  lequel  temps 
la  foifon  etfc  morte  pour  la  Chaflè, 
d'autant  que  les  Oiftaux  fe  retirent 
tous  à  faire  leurs  petits;  durant  ce 
temps,  Pon  ne  trouve  rien  aux  rivie? 
res  3  Le  gibier  eft  cache  dans  les  grands 
Marêts  6c  Eftangs ,  fe  tenant  dans  les 
herbes. 

Vous  trouvères  dépuis  les  quatre 
heures  du  matin,  jufqu  a  neuf  heures 
la  Tourterelle,  éc  le  Ramier  qui 
chante  fur  la  branche,  à  quoy  vous 
pouvez  tirer.  Cette  heure  paflee , 
ils  vont  prendre  un  gorgée  d'eau  ,  & 
fe  retirent  fur  les  arbres ,  jufqu'à  trois 
heures  du  foir,  qu'ils  vont  paiftreaux 
femailles  jufqu'à  cinq  ou  fix  heures  , 
où  ils  vont  chanter  une  heure  fur  les 
branches    feches  des  arbres  les  plus 
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prochains  de  quelque  rivage ,  6c  de-là  (ê 
'  perchent  jufqu'à  l'aube  du  jour. 

Vous  pouvésaufli  à  l'aube  du  jour  al- 
ler au  bois,  ou  garenne  jufqu'à  dix  heu- 
res du  Soleil ,  ou  vous  verés  le  Lièvre 
6c  le  Lapin ,  venant  au  rivage  du  taillis, 
ou  bois ,  qui  a.mangé  toute  la  nuit ,  6c  fe 
retire  dans  le  fort  ;  Vous  pouvez  aufli  y 
aller  à  Soleil  couchant ,  6c  vous  mettre 
en  embufeade  à  vingt  pas  du  bois ,  6c  le 
verrez  ibrtir  pour  paiftre  en  quelque 
pré  ou  avoine ,  qui  commence  à  croî- 
tre. 

Vous  avez  aufli  en  cette  fajfon  le 
Chevreuil  6c  la  befte  Fauve ,  qui  com- 
mencent à  manger  le  bourgeon ,  aux- 
quels .vous  pouvez  tirer  dans  les  jeuj 
ries  taillis,  le  matin  6c  le  loir;  Au  haut 
du  jour  le  tout  fe  retire  aux  forts  des  Fo- 

L'ESTE. 

La  faifon  de  l'Efté  vous  n'avez  que  Ici 
fiifdites  chafles ,  6c  font  les  oyfèaux  em- 
pêchez à  leurs  petits,  6c  cachez  aux  lieux 
les  plus  inacCelîîbles  :  même  les  grains 
font  élevez  fur  la  terre  ;  tellement  qu'on 
ne  chafle  ny  à  Lièvres ,  ny  à  Perdrix.  Il 

vous 
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vous  demeure  hors  la  chafle  fufdite  f  la 
chafle  de  la  caille,  avec  le  Chien  cou- 
chant ,  &  tiraflè  au  long  des  prez ,  &  il  y 
fait  bon  à  la  plus  grande  chaleur  du  jourf 
dautant  qu'elles  attendent  mieux. 

L'AUTOMNE. 

L'Automne  eft  la  plus  belle  faifbn  de 
l'année  pour  la  Chafle  :  car  les  Oyfeaux 
ont  fait  leurs  petits  ,  &  fortent  des 
lieux  forts ,  s'épendant  par  les  Marefts 
&  Eflangs,  avec  leur  volée  de  l'année  j 
les  jeunes  n'ont  point  encore  efté  bat- 
tus ,  ny  d'arquebufes ,  ny  des  tendeurs j 
tellement  qu'encore  qu'en  cette  faifon  il 
ny  en  ait  fi  grande  quantité  qu'au  fort  de 
l'Hy  ver  ,  où  ils  viennent  icy  des  régi- 
ons les  plus  froides  ,  ce  qu'il  y  a  n'eft  pas 
battu  ,  &  la  faifbn  douce  aux  champs , 
qui  rend  la  Chafle  aufll  plaifante  qu'au 
froid ,  bien  qu'on  n'en  puifle  tant  ab- 
battre,  mais  c'eft  avec  beaucoup  moins 
de  peine,  &  en  une  faifbn  plaifante. 

Au  mois  d'Aoufl:  vous  trouvères  la 
Tourte  6c  le  Ramier  aux  grains  cou- 
pés ,  qjui  mangent  le  grain ,  fe  perchent 
fbir  Se  matin,  &  lont  déjà  en  troup- 

Vous 
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Vous  trouverés  aufîi  les  Perdreaux* 
Icfquels  vous  ne  pourries  tirer  à  l'arque- 
bufe ,  pour  être  dans  les  chaumes,  ou 
aux  prez  lelongdequelqueruilîeauàla 
chaleur  du  jour.  Il  faut  donc  les  avoir  a- 
vec  la  tirafle,  le  Chien  couchant,  ou 
l'Oyfeau. 

En  la  même  faifbnvous  irés  aux  plus 
grands  Eftangs  ou  Marefts,  ou  arri- 
vant ne  verres  un  leul  Oyfeau  :  mais  al- 
lez à  quatre  heures  du  matin  préci- 
fément,  ou  plutôt  encore,  &  vous 
Verrés  partir  des  joncs  ôc  herbes ,  tout 
le  gibier  du  Marell  ou  Eftang,  qui 
fe  jettera  en  quelque  chaume  ,  ou 
bled  Sàreïin  à  la  mangeai  11c.  Là  vous 
firés  faire  vôtre  challè  jufqu'à  neuf 
heures  ,  qu'ils  retourneront  à  Peau, 
Se  fe  mettront  au  rivage  à  grenouil- 
ler j u (qu'à  midy,  puisfc  retireront  au 
fort  de  l'Eftang  ou  Mareit  jufqu'à 
quatre  heures  après  midy,  d'où  ils 
repartent  tous  d'une  volée  pour  aller 
aux  grains ,  comme  delîus  eft  dit  juf- 
qu'à la  nuit  fermée,  ils  font  en  gran- 
de troupe  ,  6c  jeunes  point  battus  ,  où 
l'on  fait  de  beaux  coups  dans  les  grain» , 
par  où  ils  paflènt  tous  en  un  monceau. 

Vous 


*De  Curiofitez.  73 

Vous  avés  aufïi  le  Héron  au  foir  &au 
matin,  le  long  des  rivages. 

Voirô  avés  la  befte  Fauve,  comme 
le  Cerf  qui  eft  en  venaifon,  qui  vient 
aux  grains  ,  il  fort  au  coucher  du  Soleil, 
des  taillis  ,  &  il  fait  bon  le  guetter  dans 
quelque  jeune  taillis  ,  à  vingt  pas  du 
fort  où  il  eft,  fe  mettant  au  bas  ou  au 
defîbus  du  vent,  de  peur  qu'il  ne  vous 
fente. 

Vous  pouvez  chaiïer  la  Befte  noire  a- 
vec  un  abbayement,  &  la  trouvères  au 
haut  du  jour  en  quelque  foithallier,  où 
il  y  a  des  fburces  de  fontaines  dans  lef- 
qucllcs  elle  fc  touille.  Quand  les  grains 
&  les  raifins  font  bons  ,  vous  ferez  des 
loges  dans  la  vigne  ou  bled  où  elle 
vient  paiftre ,  où  vous  ne  faudrez  de 
tirer  a  demi  heure  du  Soleil  cou- 
chant. 

En  la  fin  de  cette  même  (aifon ,  com- 
me Pon  fait  les  fcmailles  ,  vous  Avés  la 
Grue  8c  POyc  fauvage  qui  viennent ,  il 
fait  bon  les  tirer  ;  car  elles  n'ont  efte  ef- 
farouchées ,  elles  defeendent  aux  gran- 
des plaines  découvertes ,  où  il  y  a  quel- 
ques grands  Marefts  ou  Eftangs ,  pour 
Je  retirer  la  nuit. 

Ton.  i  D  Lcfdits 
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Lefdits  oyfeaux  vont  à  grandes  trou- 
pes ,  partant  de  leur  couchée  dés  l'au- 
be du  jour ,  Se  vont  aux  femailles  aux 
plus  grandes  campagnes  ,  Se  fe  paif- 
ient  a  la  veuë  des  Laboureurs:  tel- 
lement que  pour  y  tirer,  il  cft  mal- 
aifé  d'en  approcher,  fi  vous  ne  prenes 
une  charrue,  qui  cft  le  meilleur, 
ou  bien  une  charette ,  6e  vous  met- 
tre derrière  ,  Se  feindre  de  palier  che- 
min ,  faire  mener  ladite  charrue ,  ou 
eharrette  au  Laboureur  ou  charticr,  par- 
lant tout  haut ,  panant  auprès  vous  y  ti- 
rerez de  bien  prés  ;  vous  n'en  approebe- 
rcs jamais  fans  cela,  Se  encore  a  grand' 

peine.        «  inftjtâïm*  <Ù 

Elles  mangent  jufqu'a  midy  ,  6e 

à  midy  elles  s'en  vont  boire  aux  Ma- 
rdis Se  Eftangs ,  Se  n'en  bougent  juf- 
dues  à  trois  heures  qu'elles  en  partent 
5e  vont  à  la  mangeaille  aux  plaines. 
11  y  faut  aller  au  matin  Se  au  foir  pour 
y  tirer  :  car  avant  jour  vous  ne  trou- 
veriés  rien  à  la  plaine  ,  elles  font  au  mi- 
lieu des  eaux,  d'où  vous  ne  fçauriez. 
approcher.  Le  foir  allez  tard  elles  le 
retirent  à  leur  couchée  :  les  Oycs 
aux  grands  Eftangs  fe  mettent  au  heu  le 
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plusmaf-aifé-  à  approcher  ,  la  Grue  au 
milieu  des  Marefts. 

Vous  avés  aux  Eftangs  quantité  de 
Poulies  -  d'eau  ,  Bcccaflînes  &  autres 
fortes  de  menus  Oyfcaux,  que  vous  ti- 
rerez le  long  du  rivage  où  ils  fe  trou- 
vent. 

L'Ouftardc  en  cette  faifon ,  mais  en 
peu  de  lieux  en  France  ,  fe  tient  ordinai- 
rement aux  grandes  plaines ,  qui  font 
pierreufes. 

Vous  pouvés  tirer  à  l'Ove  fâuva- 
ge ,  aux  grands  Eftangs  ;  *cn  cette 
manière  :  il  faut  prendre  une  na- 
celle, l'armer  de  joncs  d'un  bord  à 
l'autre  ,  la  mettre  au  lieu  de  l'E- 
ftang ,  où  les  Oyes  viennent  boire  au 
haut  du  jour,  la  laitier-là  trois  ou  qua- 
trejours,  jufqu'àce  quelles  ayent  ac- 
coutumé de  la  voir  &  qu'elles  ne  s'en 
effrayent  :  puis  lors  qu'elles  feront  al- 
lé paiftre,  vous  mettrés  dedans  trois  ou 
quatre  harquebufiers  ,  lefquels  tire* 
ront  tousenfemble,  quand  elles  revien- 
dront auprès  de  la  nacelle  ,  ce  qu'elles  ne 
faudront  de  faire  jufqu'à  ce  qu'elles 
ayant-  efté  battues,  6c  ferez  un  beau 
coup. 

D:  La 
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La  même  façon  lert  aufll  à  les  tirer  la 
nuit ,  quand  la  Lune  luit. 

Si  vous  voulés  aufîi  avoir  du  plaifir , 
mais  ne  le  faites  qu'un  coup  lefoir,  il 
fe  faudra  cacher  derrière  un  faulx ,  ou 
une  butte ,  en  l'endroit  de  l'Eftang ,  par 
lequel  elles  reviennent  troupe  à  trou- 
pe;  8c  venant  bas  comme  elles  font,, 
vous  tirerés  en  volant  plufieurs  coups; 
mais  elles  ne  reviendront  plus  à  PE- 
jftang. 

DE  L'HYVER. 

Il  refte  à  parler  de  la  dernière  Saifbn 
dePanncé,  qui  eftPHyver,  en  laquel- 
le abonde  quantité  de  gibier  >  8c  lesQy- 
feaux  paflagers  venus  des  régions  froi- 
des .  Les  Marefts  font  pleins,  les  Eaux 
8c  Rivières  débordent  le  plus  fou  vent 
en  ce  tems-là. 

Quand  le  temps  ne  fera  de  gelée ,  vous 
trouverez  le  gibier  aux  grandsMarefts  Se 
Eftangs,  quand  le  temps  eftàlagelée  > 
il  quitte  lefdits  lieux ,  8c  vous  le  trouve* 
rcs  aux  grandes  Rivières  8c  RuifTeaux  de 
Fontaines ,  8c  aux  Eftangs  gelez  i  où  il 
y  a  des  fources  de  Fontaines ,  il  fera  là 
omme  Pun  fur  l'autre. 

Quand 
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Quand  ils  gele  fort  aux  grandes  Ri- 
ieres,  il  s'y  fait  grande  tuerie  d'Oy- 
fèaux  ;  fi  l'on  fe  met  dans  une  nacel- 
le ,  habillé  d'une  robbe  de  Païfàn,  vous 
tirerés  tout  le  jour ,  à  toutes  les  heu- 
res, cette  Chafle  eft  bonne  &  la  plus 
aifée  ,  d'autant  qu'aux  Marefts  où  E- 
flangs  gelés ,  la  glace  ne  porte  pas ,  & 
aux  eaux  débordées  il  y  a  des  fources 
où  l'on  enfonce  :  s'il  commence  à  dé- 
geler ,  retournés  aux  Eftangs  &  Ma- 
refts ;  Car  les  Oyfeaux  quittent  la  Ri- 
vière* 

Vous  trouverés  aux  Païs  où  il  y  n 
beaucoup  de  Poiriers,  grande  quantité 
de  Bizets  &  de  Ramiers ,  il  y  fait  bon  à 
toutes  les  heures  du  jour. 

Vous  trouverez  les  Pluviers  &  Sarccl  • 
les  aux  païs  où  il  a  pieu  ,  lors  qu'il  dégel- 

le.    :/t  ^  v  x 

Quand  il  a  neigé  vous  trouverez  toute 
forte  de  gibier  fur  la  grande  rivière  j  ou 
fur  la  terre  prés  delà. 

Vous  pouvez  tirer  fur  la  neige  aux 
Perdrix  que  vous  voyez  de  loin  ;  tour- 
noyez-les ,  &  tirez  en  les  tournoyant. 

La  nuiéfc  quand  les  Ramiers  font 
perchez ,  vous  y  pouvez  aller  au  cha- 

D  3  riva- 
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rivary ,  &  les  tirer  avec  Pharquebufe  , 
ou  arbaleftre. 

Lctempseftantàla  pluye,  il  ne  fait 
pas  beau  chafler  :  car  outre  Pincommo- 
dite ,  le  gibier  eft  tout  cfpars ,  &  non  af - 
femblé  ,  à  manger  le  ver  qui  fort  de  terre 
quand  il  pleut. 

Voila  la  fin  pour  laquelle  Pon  trouve 
le  gibier  &  le  temps  d'y  chafler.  Nous 
décrirons  à  cette  heure  bien  amplement 
la  manière  de  charger  Pharquebufe  pour 
tirer  à  toutes  fortes  d'oyicaux  ,  ou 
animaux  ,  &  le  moyen  aufli  comme  il 
les  faut  approcher. 

Il  faut  que  Pharquebufe  de  laquelle 
vous  voulez  tirer  ,  ayant  un  cheval , 
jument  ou  bœuf  qui  chevale ,  foit  feu- 
lement de  trois  pieds  ôc  demy  de  lon- 
gueur. . 

Si  vous  tirez  fans  cheval  ,  il  fuffira 
qu'elle  foit  de  quatre  pieds  de  Roy,  & 
que  le  calibre  du  canon  face  vingt-deux 
balles  en  la  livre  :  car  lî  vous  ufez  de 
canons  plus  grands  ,  il  faut  qu'ils 
foient  proportionnez  de  fer  £c  de  cali- 
bre, comme  dit  eft,  pour  tirer  feure- 
ment:  car  s'ils  font  légers  longs,  ils 
font  imparfaits. 

Vous 
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Vous  avifercz  à  tirer  d'une  mefinc 
forte  de  poudre,  la  faire  PEfté,  Se  U 
conferver  en  un  vaifleau  de  cuivre ,  qui 
la  tienne  feche. 

k  Vous  nierez  de  trois  fortes  de  dra- 
gées, pour  tirer  à  tous  animaux,  de 
celle  dont  il  entre  trois  de  calibre  à  vo- 
ftre  canon,  de  celle  dont  il  entre  cinq 
à  cinq  ,  qui  elt  fort  menue  ,  que  nie- 
llerez parmy*  de  la  larme ,  autant  de 
Pune  que  de  Pautrc.  Le  nombre  ierad6* 
crit  plus  amplement  cy-aprés  de  chacu- 
ne ,  8c  en  quelle  forme  il  les  faudra  met- 

Vous  tirerez  de  la  dragée  dont  il  en* 
tre  trois  à  trois  ,  aux  Oyes  :  De  celle 
dont  il  entre  quatre  à  quatre ,  aux  C 
nars  :  delà  plus  menue  meflée  avec  la 
Jarme,  aux  Sarcelles,  Pluviers,  Ra- 
miers ,  Ramerets  ,  Bizets ,  &  autres 
menus  Oyfeaux  :  Aux  Grues ,  ouftar- 
des,  Cignes,  vous  aurez  une  charge  à 
part ,  que  nous  décrirQns  tantoft  :  Si 
vous  avezijnebefteàchevaler ,  la  larme 
meflée  eft  le  meilleur  tirer ,  quand  vous 
pouvez  approcher  :  Si  vous  n'avez  point 
de  cheval,  non:  car  il  faut  tirer  de  plus 
loin.  '  y  ."-^iL;..  v  ^u. 

D  4  Vous 
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Vous  porterez  toujours  Pharquebufe 
chargée  de  poudre ,  &  ne  mettrez  la  dra- 
gée que  ne  voyiez  le  gibier  auquel  vous 
voulez  tirer  :  car  s'il  eft  amoncelé  en- 
femble ,  vous  chargerez  à  un  li& ,  s'il 
eft  pofé  en  une  longue  fille ,  comme  le 
plus  (buvent  on  le  trouve  ainfi ,  vous 
chargerez  à  deux  lifts  ;  car  cette  charge 
fait  une  traifnée  longue  &  étroite.  Si 
vous  tirez  à  trouppe  fur  la  branche ,  à 
un  liét  :  fi  vous  tirez  à  trois  ou  quatre  Ca- 
nars,  à  un  liét  :  fi  le  nombre  pafie  char- 
gez à  deuxliéfcs,  ÔC  prenez  toujours  le 
rang  en  long  :  car  fi  vous  tirez  de  travers, 
vous  n'en  tuerez  guéres. 

Pour  tirer  aux  Lièvres ,  Connils ,  Re- 
nards ,  vous  uferez  de  la  dragée  dont  il 
entre  trois  à  trois  ;  Pour  tirer  aux  Beftes 
Fauves ,  vous  chargerez  de  deux  balles 
juftes;  Faut  avoir  deux  balles  par  un  fil 
d'archal ,  de  quatre  doigts  de  long  qui 
joint  les  deux  balles,  cela  fait  une  gran- 
de ouverture:  mais  il  faut  tirer  de  prés, 
cela  s'appelle  u  ne  balle  ramée .  Si  vous  a- 
vez  chargé  pour  le  Lièvre,  Ôcque  vous 
rencontriez  un  Chevreuil ,  ne  laiflez  à  le 
tirer  de  ladite  charge,  car  vous  le  tire- 
rez  de  dragée. 

Vous 
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Vous  bourrerez  ordinairement  de 
bourre ,  mais  quand  viendrez  à  tirer  aux 
Oyes ,  Grues  ,  ou  Cigncs ,  au  lieu  du 
tappon  de  bourre  que  vous  mettés  après 
la  poudre;  mettez-y  un  tappon  fait  en 
cette  manière ,  car  il  porte  beaucoup  plus 
loin  que  la  bourre. 

Prenez  une  cuilliére,  8c  mettez  dedans 
les  trois  parts  de  fuif ,  &  une  part  de  cire, 
faites-les  fondre ,  &  trempez  dedans  u- 
ne  pièce  de  vieux  drapeaux  que  vous  en 
tirerez  foudain  ,  elle  devient  froide  com- 
me toille  cirée  ,  couppez-la  par  petits 
morceaux,  comme  il  faut  pour  un  rap- 
port, pour  mettre  au  lieu  de  bourre  a- 
prés  la  poudre  :  car  après  la  dragée  il  ne 
faut  mettrç  que  le  tappon  ordinaire  cie 
bourre.  L'harquebufe  fera  un  peu  plus 
rude ,  car  cela  retient  la  force  de  la  pou- 
dre ,  &  la  rend  plus  violente ,  mais  on 
tire  bien  plus  loin.  Et  fi  vous  mettez  â 
des  piftolets  un  femblable  tappon ,  il  n'y 
a  corps-de-cuiraflè  que  vous  ne  per- 
ciez. 

Pour  tirer  aux  Canars  ,  &  à  tous 
moindres  oyfeaux  ,  vous  mettrez  le 
poids  de  quatre  dragées ,  de  celle  dont 
il  entre  trois  à  trois ,  8c  que  la  poudre 

D  5  ne 
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ne  pefe  pas  tant  que  les  quatre  dragées  : 
mais  que  le  plomb  l'emporte  plufloft  un 
peu  à  la  balance. 

Si  vous  tirez  aux  Canars  quand  il  ne 
gelle  point,  parce  qu'ils  n'attendent  de 
ii  prés  que  quand  il  fait  froid  .  6c  qu'il 
faut  tirer  de  plus  loin ,  mettez  vingtiept 
dragées  de  celle  du  calibre  de  trois , 
quinze  après  la  poudre,  &  bourre  delîiis, 
6c  puis  douze ,  8c  un  peu  de  bourre  def- 
fus  pour  les  retenir  ;  s'ilgelle,  ils  atten- 
dent de  plus  prés. 

Sur  la  niefme  charge  de  poudre ,  met- 
tez quarante  trois  dragées  de  celle  dont  il 
entre  quatre  à  quatre  (  qui  peut  eilre  h 
péfanteur  de  deux  balles)à  îçavoir  vingt- 
quatre  au  premier  li& ,  &  le  iurplus  en 
Pautre  couche. 

Si  vous  tirez  aux  Bizets  fur  branche , 
de  mcfme  charge  de  poudre  .  mettçzdes 
larmes  en  unli£fcle  poids  de  trois  balles, 
quafi  point  du  tout ,  6c  ferez  faire  une 
charge  de  fer  blanc  qui  tiendra  jufle  le 
nombre  qu'il  en  faut ,  afin  que  n'ay  iez  la 
peine  de  compter. 

Si  vous  tirez  à  terre ,  ou  lur  Peau 
aux  Sarcelles,  aux  Pluviers  dans  les 
prez ,  ou  aux  Bizets  &  Ramkyrs ,  vous 

char- 
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chargerez  de  larmes  &  menue  dragée  le 
poids  de  deux  balles  ,  &  aurez  des  mefu- 
res  de  fer  blanc ,  contenant  le  tout. 

Pour  tirer  à  l'Oye,  il  faut  mettre  le 
poids  d'une  dragée  de  trois  (  plus  qu'à 
tirer  aux  Canars)  de  poudre,  &  en- 
fuite  faire  voftre  tnppon  après  la  pou^ 
dre ,  du  drappeau  cy-deVant  déclaré  ; 
puis  faire  un  fer  qui  coupera  dans  un 
feutre  des  petits  ronds  du  calibre  de  vo- 
ftre canon .  &  après  le  tappon  vous 
mettrez  dans  un  linge  trois  dragées 
de  celles  du  calibre  de  trois,  &  faire 
une  platte-forme  du  liéfc  de  feutre ,  puis 
trois  dragées  deflus ,  continuant  ain- 
fi  jufqu'au  nombre  de  dix-huiét,  en- 
tre chacune  trois  une  plate-forme,  puii 
les  couler  à  fond  toutes  enfemble  & 
les  bourrer  deflus  ,  y  mettre  après 
cinq  'poftes  d'un  coup  de  la  grofleur 
d'un  pois,  &  les  bourrer  encore  deflus  } 
de  cette  charge  ferez  un  beau  coup  de 
loin. 

Pour  la  Grue,  Cigne,  Ouftarde, 
il  faut  mettrèmefme  charge  de  poudre, 
&de  la  dragée  qui  entre  deux  à  deux, 
vous  en  mettrez  huit  pour  fix,boiu*re  en- 
tre les  deux  couches ,  &  trois  portes  par 

D  6  dc£ 
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deflusi  aux  grofles  beftes ,  la  charge  de 
poudre  ordinaire,  &  deux  balles. 

L'on  peut  avoir  une  harquebufè  par- 
ticulière pour  les  Oyes  6c  les  Grues,  par- 
ce qu'elles  n'attendent  de  fi  prés  qu'un 
canon  de  quatre  pieds  puifle  porter  juf- 
qu'à  elles  ,  &  d'une  portant  une  on- 
ce de  balles ,  vous  en  ferez  quatre  meur- 
tres avec  les  charges  fulditee. 

Faut  noter  qu'en  Efté  les  Oyfeaux 
vont  feuls ,  ou  deux  enfemble  pour  le 
plus ,  que  la  poudre  eft  plus  feche  6c  con- 
iequemment  plus  forte  qu'en  Hyver; 
il  n'en  faut  donc  pas  tant  mettre  qu'il 
eft  dit ,  6c  mettre  aufTi  un  peu  moins  de 
cette  menue  dragée  ;  il  faut  recharger 
loudain  après .  avoir  tiré,  pareeque  fi  on 
eft  long  temps  à  recharger  de  poudre  & 
de  bourre,  le  canon  le  rend  humide 
6c  relant ,  de  forte  que  la  poudre  ne 
pouvant  couler  ;  s'attache  de  cofté  6c 
-  d'autre  à  cette  humidité ,  ce  qui  fait 
qu'elle  chifle ,  Se  eft  longue  à  prendre 
feu  ;  mais  chargeant  loudain  le  ca- 
non eftant  encore  chaud  ,  elle  cou- 
le feche  au  fond ,  6c  en  fait  un  meilleur 

Quand  vous  tirerez  à  quoy  que  ce 

loit, 
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(bit ,  il  ne  faut  pas  dêeendre  de  cheval 
à  la  veuë  du  gibier ,  s'il  eft  pofîible  \  il 
faut  tâcher  d'aller  derrière  quelque  haye, 
buiflbn  ,  arbre  ,  ou  vallon ,  Se  y  lai  lier 
ceux  qui  vous  fuivent;  car  rien  ne  fâ- 
che tant  un  beftail  quand  il  voit  un  tireur, 
que  de  voir  aulîi  des  gens  qui  font  ar- 
reftez ,  cela  le  met  en  (bupçon ,  Se  ne 
manque  jamais  de  le  faire  partir. 

Quand  on  voudra  tirera  quelque  gi- 
bier que  ce  foit,  11  faut  toujours  gag- 
ner le  vent ,  &  n'aller  droit  à  la  chaflè, 
mais  comme  fi  l'on  vouloit  palier  à  trois 
cens  pas  au  codé,  &  lors  que  l'on 
fera  au  droit  où  eft  le  gibier ,  l'on  paf- 
fera  outre,  car  quand  on  l'aura  outre- 
pafle ,  il  ne  fe  deffiera  plus ,  lors  en  tour- 
nant de  long,  commencez  à  le  rappro-' 
cher  en  tournant,  quand  vous  ferez  à  la 
portée,  ayant  le  chien  baiflè  l'on  ira  droit 
choifir  le  rang ,  ou  le  monceau  le  plus 
ferre  ;  ÔC  combien  qu'il  commence  à 
partir,  il  n'y  a  pas  danger  de  tirer 
lors  qu'il  fe  lève ,  Jî  ce  font  Oyes  ou 
Grues,  ou  autre  menu  gibier  en  grand 
trouppe. 

Si  l'on  veut  tirer  aux  Vanneaux  &  en 

:  ^.hïLti^:^  étirer 
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tirer  quelqu'un',  l'on  iarà  deux  har- 
quebufes  chargées  :  car  quand  ils  en  vo- 
yent  quelqu'un  mort ,  tous  retournent 
fur  luy ,  voilant  fur  voitre  telle ,  &  Pon 
fera  un  plus  beau  coup  en  Pair ,  que  Pon 
n'aura  pas  fait  à  terre. 

Lès  Mouettes  font  de  mefmenatu- 

Il  faut  tirer  PHyvcrau  long  des  ha- 
yes  aux  Grues  Seaux  Merles  r  avec  de  la 
9  menue  dragée  ,  grofîe  comme  unetefte 
d'épingle,  la  moitié  de  la  charge  de  pou- 
dre que  Pon  met  pour  les  Canars  :  ou  fi 
Pon  veut  Pon  y  peut  mettre  une  poig- 
née de  petits  pois ,  cela  eft  bon  pendant 
la  neige ,  aux  petits  Oyfeaux  qui  vont 
cnfemble, 

L'on  pourra  tirer  la  nuiéfc  aux  Ra- 
miers au  feu  ,  quand  il  fut  un  froid  noir: 
on  les  trouvera  en  un  fort  fur  de  petits 
ai  bres  perchez  bas ,  6c  il  y  faut  aller  avec 
des  tabou  rins,  des  chaudrons,  &  des 
poclles ,  menant  grand  bruit ,  vous  leur 
mettrez  l'harquebufe  contre  le  ventre, 
demy  charge  lie  poudre  ,  &  un  peu  de 
larmes;  on  peut  tïfer.àcela  de  Pharba- 
lcftre,  qui  veut. 

En  une  garenne  à  l'obfcurité  de  la 

nuiéfc, 
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nui£t ,  Pon  peut  mettre  une  lanterne 
dans  un  champ  là  auprès ,  Ton  verra  ve- 
nir le  Connil  fc jolier autour ,  penfant 
voir  le  Soleil  :  fi  l'on  veut  y  tirer  ,  Pon 
le  peut  foire. 

Aux  Canars  pareillement,  la  nuiéfc 
dans  une  nacelle  en  une  rivière  qui  ne 
court  guéres  ,  porter  au  bout  du  batteau 
du  feu  fait  de  fuif,  dansundemy  pot 
de  terre ,  à  trois  gros  lumignons  ,  com- 
me le  doigt,  qui  faflent  un  feupafle, 
&  un  batelier  qui  vous  meine,  avec 
une  pelle  derrière  fans  faire  bruit ,  les 
Canars  viennent  à  vous,  ôc  fèmblent 
blancs:  Pon  les  tirera  ou  couvrira  d'un 
filet  tremaillé  au  bout  d'une  grande  per- 

ti^^PPP% , j n -i ; ;j (y  ■;:ojf;d:  iuj  yr'liV 

Le  gibier  vient  fî  prés  de  vous  &  fem- 
ble  de li  étrange  couleur,  qu'un  hom- 
me qui  ne  fçauroit  le  fait ,  penferoit 
toir  une  forcellcrie;  joint  que  ce  feu 
fait  au  plus  noir  de  la  nuiéfc ,  rend  un 
grand  pais  comme  Paube  du  jour,  &  non 
feulement  une  belle,  mais  un  homme 
y  pourrait  bien  eftre  trompé. 

Quand  on  veut  tirer  îiux  Oyes  ou 
aux  Grues  avec  la  charette,  l'on  garnira 
ks  hauts  de  paille  i  Pon  pourra  y  met- 
*tiu  tre 
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trc  trois  ou  quatre  tireurs  derrière  i  car 
encore  que  tirans  tous  enfemble  l'un 
ne  tire  fi-toft  que  l'autre,que  l'un  donne 
à  terre,  l'autre  comme  elles fè lèvent , 
il  s'y  fait  de  grands  coups;  &  quand 
on  aura  tire,  il  faut  prendre  garde  au 
gibier  qui  s'écarte  de  la  trouppe ,  car 
il  eft  blefîe. 

Il  y  a  une  autre  manière  pour  tirer  au 
gros  gibier  ,  comme  l'Oyc  &  la  Grue  : 
après  la  charge  de  poudre  &  le  tappon  de 
drappeau,  l'on  mettra  une  charge  faite 
en  cette  manière. 

Faites  faire  un  bâton  du  calibre 
jufte  à  voftre  harquebufe  ,  à  la  façon 
d'un  moule  à  fufée  percée  ,•  puis  l'on 
aura  un  bâton  qui  entre  dedans  le 
trou ,  ledit  bâton  fera  lon^  de  deux 
doigts,  comme  nous  le  dépeindrons 
cy-aprés. 

L'on  le  bouchera  par  un  bout  de 
papier  trempé  en  cire  fondue ,  afin 
que  ce  que  l'on  vedera  dedans  s'écou- 
le; puis  par  l'autre  bout  (mettant  ce 
moule  fur  une'  table)  l'on  mettra  15* 
dragées  de  celles  du  calibre  de  trois 
dans  ledit  moule  ,  &  les  ayant  laifle 
couler  au  fonds ,  l'on  fera  fondre  dans 

une 
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une  cuilliére  trois  parts  de  fuif,  8c 
une  part  de  cire-jaune ,  &  enfuite  le 
ver&r  dans  ledit  moule ,  il  s'en  fera 
comme  une  chandelle,  car  cela  lie  les 
dragées. 

Quand  il  fera  froid,  il  faut  avoir  un 
bâton  jufte  au  calibre  du  moule  ,  &  faire 
fortir  le  tappon  qui  femble  un  mor- 
ceau de  cire ,  &  le  mettre  enfuite  dans 
un  tuyau  de  fer-blanc,  pour  en  garder 
cinq  ou  fix  charges  ;  car  cela  fe  brife ,  fi 
Pon  le  porte  dans  une  gibecière ,  puis 
bourrer,  &  mettre  encore  cinq  poftes 
par  deflus ,  cette  charge  va  fort  loin  en- 
femble. 

Si  Pon  peut  recouvrer  un  Duc ,  il 
le  faut  pofer  fur  une  perche  y  prés 
quelque  grand  arbre  feul ,  qui  foit 
proche  d'une  tour,  muraille  ou  fene- 
ltre,  &  Pon  verra  ledit  arbre  cou- 
vert d'Oyfeaux,  aulquels  Pon  pourra 
tirer  dépuis  le  matin  jufques  au  fbir , 
chalfe  plaifante  pour  tirer  fans  partir 
d'un  logis:S'il  n'y  a  point  de  mailon,fai- 
tes  une  loge  fous  ledit  arbre  avec  des  ge- 
nêts, ou  autres  branchages  épais  6c  touf- 
fus. 

Et  enfuite  Pon  fera  noircir  au  feu  le 

canon 
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canon  duquel  Pôn  voudra  tirer  au  gi- 
bier, car  la  clarté  luy  fait  peur,  &ne 
point  aller  auffi  habillé  de  noir,  c'eftla 
couleur  qu'ils  attendent  le  moins ,  mais 
de  gris-cendré ,  ou  de  bureau  en  forme 
de  couleur  de  païfans  à  quoy  ils  font  ac- 
couftumez  tous  les  jours, 

Il  y  a  auffi  de  la  poudre  qui  fc  fait  en 
Guyenne ,  à  Grenade ,  au  Mas  de  Ver- 
dun ,  d'Afir,  &  à  Cabanes ,  elle  eft 
beaucoup  plus  violente  que  celles  de 
touts  les  autres  lieux  de  France.  Quand 
Ton  tirera  de  celle-là,  Pon diminuera 
la  charge  pour  toutes  les  autres  Provin- 
ces de  la  France ,  &  fi  l'on  trou  vera  les 
poudres  de  mefme  forte ,  conforme  aux 
charges  fufdites. 

Voila  les  lingularitezfpecifiées  ,  des- 
quelles on  fe  peut  arder  pour  la  chafle. 
Pour  tirer  les  Loups  &  les  Renards^  & 
les  faire  aller  ou  l'on  voudra. 

Il  faut  prendre  une  livre  du  plus  vieil 
oing  que  Pon  pourra  trouver ,  &  le 
faire  fondre  avec  demi-livre  de  Galba* 
num,  ôc  quand  cela  fera  fondu  ,  il  y 
faudra  mettre  une  livre  de  hannetons 
pilez,  Se  faire  cuire  le  tout  à  petit  feu 
par  quatre  ou  cinq  heures.    Ce  (ait ,  il 
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faudra  pafler  ladite  mixtion  eft-ant  enco- 
re chaude ,  par  quelque  gros  linge  neuf 
Se  fort ,  &  le  prefler  tant  qu'il  ne  de- 
meure audit  linge  que  les  pieds  &  les 
ailles  defdits  hannetons  :  puis  vous  met- 
trez voftrc  onguent  en  quelque  bouëte 
de  terre ,  &  le  garderez  :  car  plus  il  eit 
vieil ,  5c  mieux  il  vaut. 

L'USAGE. 

Il  faut  avoir  une  paire  de  fbuliers 
qui  ne  fer v iront  quVicela,  8c  faire  un 
lieu  d'affût  dans  le  bois  pour  fe  ca- 
cher, &  y  attendre  les  Renards,  qui 
vous  y  viendront  trouver,  &  on  les 
pourra  tirer  à  fon  aife ,  &  de  fi  prés  que 
Ton  voudra. 

Ayant  fait  fon  affût ,  ou  choifî  un 
lieu  propre  dans  le  bois,  Ton  frottera 
la  femelle  des  fouliers  fufdits  avec  le- 
dit ouguent,  &  enfuite  s'en  aller 
promener  par  le  bois  vers  les  lieux 
&  endroits  où  fe  retirent  lefdits  ani- 
maux ,  &  enfuite  s'en  revenir  à  fon  af- 
fût ,  6c  ils  ne  faudront  à  vous  venir  trou- 


Cha- 


I 


92         Nouveau  Recueil 

Chapitre  IX. 

Contenant  la  manière  de  con- 
ferver  le  bled ,  &  autres 
Secretsrres  beaux. 

*  Pour  avoir  beaucoup  de  Bled. 

CE  Secret  eft  facile ,  il  nf y  a  qu'à  fe-: 
.71er  le  Bled  dans  (a  gouflè. 

Four  empêcher  que  U  Bled  ne  fe 
corrompt. 
Il  n'y  a  qu'à  le  laifler  dans  l'épy . 

Pour  empêcher  que  les  Bleds  ne  [oient  grillez.. 

f  ar  la  bruine ,  &  que  les  O; féaux  ne 
mangent  la  femence. 

H  faut  laifler  le  Bled  qu'on  veut  fe* 
mer,  vingt  quatre  heures  dans  delafau- 
mure,  &  y  mêler  un  peu  de  bol:  puis  le 

femer  aufîi-toflr. 

Tour  avoir  du  gros  Bled, 
Il  n'y  a  qu'à  tremper  la  femence  dans 

du  jus  de  fumier. 

Pour  recoller  un  verre  rompu ■  en  f-ufiems 

pièces. 

11  faut  délayer  de  la  colle  de  poiflbn 
dans  une  cuilliére  fur  des  charbons, 

avec 
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avec  de  l'Efprit  de  vin  ;  &  quand  il 
fera  bien  liquide,  il  en  faut  frotter  les 
deux  pièces  rejoindre,  &  elles  ne 
manqueront  de  fe  recoller  parfaitement 
en  demy-quart  d'heure  ;  Secret  fort 
jolly. 

S  mu  avoir  bonne  mémoire ,  [oit  à  l'homme  ou 

À  la  femme. 
H  faut  prendre  le  (ans  d'une  aron- 
delle  &  des  fleurs  de  rofmarin ,  bou- 
rache ,  buglofe  de  chacun  deux  drag- 
mes,  puis  prendre  de  la  canclle  battue 
fine,  noix- mufeade ,  poudre  de  giro- 
fle., poivre  long  de   chacun  demi 
dragme ,  mufe  fin  deux  grains ,  lucre 
violât ,  fucre  rolat  de  chacun  une  on* 
ce,  puis  pulvcrifer  le  tout  fubtilcmcnt 
&  le  cicotriner  tres-bien  &  méfier  la- 
dite poudre  avec  une  once  defyropro- 
fat ,  &  en  faire  un  éle&uaire ,  duquel 
l'on  prendra  tous  les  matins  la  groflèur 
d'une  noifette,  &  en  prendre  l'efpacc 
d'un  mois  ;  cela  ne  manquera  de  vous 
faire  avoir  bonne  mémoire.  Sécrété- 
prouvé  &  néceffaire  pour  ceux  qui  cm 
font  incommodez. 


Pour 
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P<wr  'prendre  les  Poulies ,  Pigeons  9  &  tous 
autres  Oj féaux  avec  la  main. 

Prendre  de  la  lie  de  vin ,  du  jus  de  Ci- 
guë, les  détremper  enfemble ,  puis  les 
mettre  tremper  avec  du  froment  l'e£ 
pace  d'une  nui6t,  &  enfuite  femer  le 
froment  par  la  court  >  8c  après  qu'ils  en 
auront  bequetté,  ils  ne  manqueront  de 
tomber  par  terre,  comme  s'ils  eftoient 

•  Pour  confire  les  Ecorces  d'Oranges  pendant 
toute  l% année ,  &  principalement  au 

mois  de  May. 

Prendre  des  Ecorces  d'Oranges  entiè- 
res ,  les  tailler  en  quatre ,  les  faire  trem- 
per dans  de  l'eau  claire  pendant  dix  jours, 
ainfi  que  l'on  le  pourra  connoiftre  quand 
les  ecorces  feront  bien  claires  ,  cela 
fait ,  les  clîuyer  tres-bien  entre  deux 
fervicttes  nettes;  quand  on  verra  qu'el- 
les feront  bien  efluyées,  faudra  les  met- 
tre dans  un  chaudron  avec  autant  de  miel 
qu'il  puilîè  couvrir  la  moitié defdites  é- 
corces,faites-les  un  peu  bouïllir,toûjours 
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les  méfiant,  il  faut  prendre  garde  que 
les  écorces  ne  tiennent  l'une  a  l'autre, 
les  tirer,  les  lailîer  repofer  par  quatre 
jours ,  les  faifant  bouillir  Peipace  d'un 
Credo  tous  les  jours ,  &  puis  les  faire  en- 
core bouillir  par  trois  jours  jufqucs  au 
premier  bouillon  feulement,  toujours 
méfiant  ,  puis  ofter  lefdites  écorecs  de 
leur  premier  miel ,  &  les  mettre  dans  un 
autre  vaifîeau  avec  d^autre  miel  en  telle 
quantité  qu'il  vous  plaira,  Se  les  faire 
bouillir  la  longueur  d'un  Credo,  puis  les 
ofter  du  feu  ,  6c  les  mettre  ainfi  avec  leur 
miel  dans  un  autre  vaiiîeau  pour  les  gar- 
der ;  Auquel  vaifleau  pour  confitures 
l'on  mettra  du  gingembre  blanc ,  giro- 
fle ,  canelle,  &;  mtiguette;  Le  tout 
eftant  bien  pulverifc  il  le  faut  mettre  a- 
vec  la  fufdite  confection. 


Ch  a 
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Chapitre  X. 

Contenant  plufieurs  Secrets  & 
Remèdes  pour  les  Femmesj 
&  pour  autres. 

Tour  faire  du  véritable  fouffre  propre 
aux  f amies  quand  elles  font  en 
mal  é?  enfant ,  &  pour  toutes 
fortes  de  coliques. 

PReniiérement ,  il  faut  prendre  une 
demi  -  livre  de  Terebentine  de  Ve- 
nife,  &  demi-livre  de  fleurs  de  fouffre, 
puis  mettre  la  terebentine  dans  une 
phiolc  de  verre  fort  épaiffe  >  &  mettre 
îa  fleur  de  fouffre  par  deflus  la  tereben- 
tine, 8c  la  boucher  avec  du  linge,  puis 
la  mettre  fur  des  cendres  chaudes  ,  juf- 
ques  à  tant  que  la  terebentine  &  ladite 
fleur  de  fouffre  foient  bien  incorporées 
enfemble  :  duquel  remède  il  faut  pren- 
dre trois  gouttes  dans  une  cuillerée  d'eau 
dévie. 

Reccpte  pour  faire  accoucher  une  Femme  fort 

àfement. 

Il  faut  prendre  des  oignons  rouges  Se 
de  Poignon  de  lys,  êt  les  mettre  cuire 

dedans 
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dedans  un  pot  avec  de  l'huile  d'olive  Se 
un  peu  de  vin  blanc;  8c  quand  la  fem- 
me fera  dans  fon  neuvième  mois ,  il  faut 
qu'elle  s'en  frotte,  les  reins ,  8c  qu'elle 
s'aflife  en  un  peu  petit  baflîn  où  elle  fera 
dedans ,  8t  cela  cft  fort  bon ,  8c  aide 
fort  à  l'accouchement  d'une  femme. 

Recette  pur  guérir  le  mal  de  Mere. 

Prendre  l'aubain  de  deux  œufs  8c  le 
battre  bien  fort ,  en  forte  qu'il  vienne  en 
écume ,  8c  le  mettre  fur  des  eftouppes  de 
chanvre ,  8c  puis  prendre  de  l'encens  en 
poudre  une  bonne  cuillerée  d'argent ,  8c 
autant  de  poivre  en  poudre  ;  il  faut  fc- 
mer  la  poudre  d'encens  la  première  par 
deflus  l'aubain  d'œuf ,  8c  puis  la  poudre 
de  poivre  après  ;  8c  enfuite  il  faut  pren- 
dre tout  cela,  les  eftouppes  aufli  8c  les 
mettre  fur  voftre  ventre,  8c  l'y  laifler 
tant  qu'il  foit  fec  ;  8c  l'on  ne  manquera 
de  s'en  bien  trouver. 
Recepte  four  lemdde  fein  d'une  femme ,  & 

pour  les  Ecrouelles. 

Il  faut  prendre  des  bellcttes  grifes 
qui  fe  trouvent  dans  le  vieux  bois ,  au- 
trement qui  s'appellent  cloportes,  8c 
les  faire  fecher  lur  une  brique  chay- 

Tom.  z.  E  de; 
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de;  8c  de  cette  poudre  en  faire  prendre 
tous  les  matins  dans  du  vin  blanc,  il  en 
faut  prendre  gros  comme  une  féve.  Nota 
que  pour  les  faire  fecher  il  les  faut  met- 
tre par  pacquets ,  &  dans  chaque  pacquet 
Pon  en  mettra  fept. 

Autre  Recepte  pour  le  mal  de  Mere ,  ou  le 
gonflement  de  U  Mjtrice. 

Il  faut  prendre  gros  comme  une  féve- 
rolle  de  camphre  fin,  &  Pallumcravec 
une  chandelle ,  &  le  jetter  dans  un  grand 
verre  d'eau ,  .puis  le  laiflèr  bouillir  la 
longueur  d'un  miferere ,  enfuite  y  jetter 
le  camphre,  &  faire  piendre  ladite  eau 
à  la  malade. 

Secret  peur  hâtçr  Wucouchemcnt 
d'une  Femme. 

ïl  faut  prendre  le  boyau  d'un  bouc, 

&.  l'entortiller  autour  de  la  cuifle  gauche 

de  la  Femme. 

four  le  mal  de  Matrice, 

Prendre  une  once  de  racine  de  couleu- 
vrée  ,  la  faire  bouillir  dans  du  vin  blanc, 
&  qu'elle  çn  boive  au  foir  en  fe  couchanrs 
trois  fois  la  femaine ,  Se  qu'elle  continue 
pendant  un  an ,  moyennant  quoy  elle 
îera  parfaitement  guérie  ;  Çe  remède  cft 
fort  aifé  à  pratiquer.  ' 

Pon 
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Tour  appaifer  les  trembées  après  V accou- 
chement. 

Faire  une  déco&iondefchœnanthos, 
&  la  boire  le  plus  chaudement  qu'il  le 
pourra  faire. 

Autre. 

f  Prendre  des  oignons  bouillis  avec  eau 
Se  vin  ,  puis  fricafler  le  tout  enfemble 
en  huile  de  noix,  ou  d'olive,  &  met- 
tre ledit  remède  chaudement  fur  le 
ventre. 

Tour  fçÂVoir  fi  une  femme  pourra  conce- 
voir *  ou  non. 

Prendre  des  mauves  fàuvages  ou  gui- 
mauves, &  faire  pi  fier  la  femme  deilits 
pendant  trois  jours,  chacun  jour  une 
fois  ;  Si  vous  voyez  que  ladite  mauve 
meurt ,  la  femme  ne  pourra  avoir  d'en- 
fans  :  Au  lieu  que  fi  la  mauve  demeure 
vive  6c  entière  fans  eftre  corrompue ,  la 
femnwj  peut  avoir  des  enfans. J  • 1  &  -3? 
Vour  provoquer  les  mois  aux  femmes.  33 

Prendre  du  jus  de  Therbe  au  chat ,  pi  * 
lée  3  puis  enfuitc  le  boire  dans  du  vin. 

Prendre  de  Peau  où  Pon  a  trempé  du 
levain  dc  fégle  ,  &luy  en  faire  boire, 

E  %  Tour 
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Tour  connoiflre  fi  une  perfonne  eft  Vierge  ,  ou  fi 
elle  corrompue,  defoymême>  ou  autre- 
ment. 

Il  faut  prendre  un  fillet  &  mefurerla 
grofleur  du  cou  de  la  perlbnne ,  &  en- 
fuite  ofter  le  fuperflus  du  fillet ,  après  é- 
tendre  ledit  fillet  félon  la  longueur  de- 
puis le  fbmmetde  la  tefte  julques  au  bout 
du  menton  de  la  perfonne  de  qui  Pon  au- 
ra pris  la  raefure;  Si  le  fil  ne  peut  join- 
dre au  menton ,  un  tel ,  Maile  ou  Fe- 
melle eft  Vierge  :  Mais  s'il  palîe  le  men- 
ton il  eft  corrompu  ;  Car  fçachez  que  fi- 
toft  que  la  perfonne  eft  corrompue  le  go- 
fier  fe  grofEt ,  Se  la  tefte  accourcit. 
Pour  connoiflre  fi  une  Femme  tftgrojfe  d'un  fils 

ou  d'une  pie. 

Quand  une  femme  eftgrofîè  d'un  fils 
alors  fon  vifage  eft  vermeil  >  fon  ventre 
eft  rond,  fort  élevé  au  cofté  droit, 
&  eft  fort  légère ,  gaye  &  joyeufe  § 
&  la  mammclle  droite  eft  plus  groflê 
&  plus  dure  que  l'autre,  fon  laid  eft 
bien  cuit  &  bien  épais  ,  duquel  fi  vous 
mettez  une  goutte  fur  un  miroir  il  ne 
coullera  point. 

Tout 
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Tour  conmïflre  fi  une  fille  eji  pucelleou  non. 

Prendre  du  marbre  en  poudre  6c 
luy  foire  boire  dans  du  vin;  fi  elle  eft  cor- 
rompue ,  elle  ne  manquera  de  vomir  in- 
continent. 

Tour  la  Jaunijfe. 
Prendre  de  la  chicorée  fouvage  bico 
bouillie  datis  un  pot  neuf,  la  palier  par 
un  linge ,  puis  en  prendre  trois  petits 
verres,  mais  il  fout,  auparavant  chaque 
verre ,  jnanger  une  feuille  de  fauge ,  Se 
réitérer  trois  jours  de  fuite. 

Autre. 

Prendre  un  gafteau  tout  chaud  ,  uri- 
ner deflus  &  le  bien  tremper,puis  le  don- 
ner à  maoger  à  un  chien  mafle. 
'H-  Autre. 

Prendre  de  Pherbe  de  k  grande  éclai- 
re, &  la  mettre  fous  la  plante  des  pieds, 
ou  la  porter  fur  foy . 

Autre* 

-  Prendre  de  la  tige  de  goutron  la  Ion- 
,  gueur  d'un  doigt ,  en  ofter  la  peau  ;  la 
mettre  infufer  du  foir  au  lendemain,  dans 
une  chopine  de  vin  blanc ,  ôt  en  prendre 
deux  verres  par  jour. 

K  5  Tour 
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rour  les  pars  blanches  des  filles  &  des 

femmes. 

U  faut  prendre  de  la  racine  de  petit  hou 
deux  bonnes  poignées ,  puis  les  mettre 
dans  trois  pintes  d'eau ,  &  les  faire  ré- 
duire à  trois  chopines  ,  6c  en  prendre 
deux  verres  par  chacun  jour. 

Pour  guérir  la  Migraine  de  in  Ttfle  d'une 

Femme. 

Il  faut  coypper  le  bras  gauche  d'un 
crapaut,  &  le  laifler  aller y  puis  calci- 
ner ce  bras  fur  une  thuile&  porter  cette 
poudre  fur  le  cœur ,  en  trois  mois  on 
en  guérit  pour  toujours. 

Autre. 

Prendre  grande  quantité  de  noyaux  de 
pcfches,  les  piler,  &  puis  en  faire  un 
emplaftre  que  l'on  mettra  fur  lç  froDC. 
?û4ir  guérir  le  md  de  Rat  te. 

Prendre  trois  oneçs  de  graine  de  mp«- 
tarde ,  bien  pilée  ,  6c  mife  dans  un  pot 
de  terre  neuf,  avecunechopinede  Pu- 
rine  du  malade  :  la  faire  bien  bouillir, 
remuant  continuellement  avec  un  bâton, 
jufqu'à  diminution  de  plus  de  la  moitié, 
6c  en  confiftance  d'onguent ,  rappliquer 
chaudement ,  puis  faire  promener  le  ma- 
lade, cela  l'excite  beaucoup  à  piller ,  & 
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à  force  d'uriner  la  perfonne  ne  manque 
de  guérir. 


Chapitre  XI. 

Contenant  la  manière  de  nettoyer 
les  Tableaux  ,  &  la  faconde 
faire  plufieurs  Vcrnys. 

Secret  pour  empêcher  que  les  mouches  ne  s'at- 
tachent deps  les  Tableaux ,  ou  telle 
autre  ebofe  que  vous  roudre"^, 

IL  faut  prendre  «ne  botte  de  poire* 
aux ,  plus  ou  moins  ,  félon  la  quan- 
tité que  l'on  voudra  en  faire,  &  la  faire 
tremper  dans  un  demy  fceau  d'eau  ,  l'ef- 
pace  de  trois  jours ,  encore  davantage  f  1 
l'on  a  le  temps  ,  &  avec  ladite  eau  frot- 
ter les  Tableaux,  ou  ce  que  l'on  vou- 
dra. Secret  bien  approuvé  &  qui  mérite 
beaucoup. 

Secret  pour  nettoyer  les  Tableaux ,  &  les  ten- 
dre comme  tout  neufs. 
prendre  de  la  fonde  grifè  environ 
un  quarteron,  &  la  pulverifèr,  8c  la 
mettre  dedans  un  pot  de  terre  ,  &  y 
rapper  un  peu  de  favori  de  Gennes , 


I 
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faire  le  tout  bouillir  Pefpacc  d'un  bon 
quart  d'heure,  &  lailîèr  tiédir  ladite  corn- 
pofition ,  &  prendre  une  éponge  ,  ou  à 
faute  de  ce  prendre  un  bon  linge ,  &:  frot- 
ter voftre  Tableau  de  ladite  ctfmpofition, 
puis  avec  un  autre  linge  bien  efîuyer ,  & 
y  pafîerpar  tout  l'huile  d'olive,  Scen 
après  il  faut  encore  bien  efîuyer  voftre 
Tableau  }  Pon  trouvera  qu'il  fera  com- 
me neuf. 

Méthode  tres-nti/e  &  fort  facile  pour  peindre 
les  for  traits  de  Taille-douce  en  Verny. 

Premièrement,  Pon  prendra  une  Tail- 
l>douce  de  quelque  grandeur  que  Pon 
voudra,  puis  y  faire  un  chaffis  qui  fera 
j  ufte  à  ladite  Taille- douce ,  &  la  coller 
par  les  bordages  tout  à  Pentour  dudit 
chaffis ,  que  la  colle  fbit  de  farine ,  &  la 
laifTer  fecher,  &  enfuite  y  appliquer  le 
Verny  tranfparent ,  lequel  fe  fut  fans 
feu ,  &  de  cette  manière. 

L'on  prendra  un  quarteron  de  Te- 
rebentine  de  Venife,  pour  deux  fols 
d'huile  d'Afpic ,  pour  deux  fols  d'hui- 
le de  Terebentine  ,  &  de  Pefprit  de 
vin  la  hauteur  d'un  poulce  dans  un 
verre,  &  mettre  le  tout enfemble mé- 
fié dans  un  pot  de  terre  ou  de  fâyance 

♦  qui 
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qui  foit  neuf  ;  &  avec  «n  pinceau  de  la 
groflèur  du  poulce ,  le  pîus  doux  que 
l'on  pourra  trouver ,  deflierlc  tout  en- 
femble  ,  la  Terebentine,  PJiuile  d'AA 
pic ,  PHuile  de  Terebentine.  &  PEfc 
prit  de  vin  ;  enforte  que  le  Verny  ne  foit 
pas  plus  épais  que  du  blanc  d^œuf,  & 
enfuite  tremper  voftre  pinceau  dedans 
ledit  Verny ,  lequel  fe  fait  fans  feu  y 
comme  j'ay  ditcy-devant5  puisenfrot- 
ter  la  Taille-douce  par  le  derrière  >  & 
en  mefme  temps  la  frotter  par  le  def- 
fus  \  Et  après  tout  cela  l'on  verra  la 
Taille-douce  aufli  claire  que  du  Cry- 
ftal?  puis  la  laiïîer  fecher  :  Mais  far 
tout  il  faut  bien  prendre  garde  à  ne  la 
pas  mettre  de  bout ,  pareeque  le  Verny 
ne  manquerait  decouller  ;  &  s'il  eftoir 
trop  long-temps  à  fecher,  il  faudra  y 
mettre  un  peu  d'efprit  de  vin  davantage. 

Pour  vous  expliquer  nettement  com- 
me il  faut  appliquer  les  couleurs  fur  le 
derrière  de  la  Taille  douce,  Pon  re* 
marquera  qu'il  faut  prendre  chez  les 
Broyeurs  de  couleurs  pour  deux  fols 
marquez  de  chaque  forte  5  le  blanc  de 
plomb  c'eft  pour  peindre  en  blanc, où 
îl.fera  néceflaire  d'en  appliquer*. 

E  5-  Zxenir 
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m  Exemple. 

Pour  faire  une  couleur  de  chair  To^ 
prendra  de  ce  blanc  la  grafleur  d'une  pe- 
tite rioifette,  que  Pon  mettra  dcfliis  li- 
ne pallette  de  noyer ,  que  Pon  méfiera, 
avec  un  peu  de  vermillon ,  qui  fera  une 
couleur  de  chair  telle  que  Pon  délirera  ; 
Sç  fi  Pon  voit  que  la  couleur  de  chair  foit 
trop  rouge  ,  Pon  méfiera  un  peu  de  blanc 
davantage  ;  8c  fi  Pon  la  veut  plus  rou- 
ge ,1'on  y  méfiera  encore  un  peu;  de  ver- 
millon. 

Pour  la  verdure ,  prendre  du  vert  de 
montagne  tout  broyé  5  puis  l'appliquer 
fur  les  arbres  qui  ic  rencontreront  fur 
la  Taille-douce;  &  fi  Pon  veut  un 
verd  plus  beau  ?  Pon  prendra  du  verd 
de  gris. 

Mais  comme  chacun  fçait  qu'un 
arbre  n'eft  pas  par  tout  d'une  mefme 
couleur  ,  6c  qu'aux  endroits  où  le 
Soleil  donne  les  arbres  font  toujours 
plus  jaunaftres,  Pon  prendra  un  peu 
de  jaune  que  Pon  déliera  avec  du  verd, 
&  par  ainii  l'on  fera  avec  ces  deux  cou- 
leurs plus  de  cinq  ou  fix  couleurs  dq 
verd,  adjouftant  de  l'un  Se. diminuant 

de  l'autre.         jj^^^ûi^y  --^B 

Comme 
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Comme  aufli  Pou  fçaic  que  Te  bois 
de  l'arbre  n'eft  pas  de  la  mefmc  couleur 
que  la  feuille,  il  faut  h  reprefenterau 
naturel  i  &  pour  luy  donner  la  couleur 
de  bois  il  faut  prendre  de  la  terre  d'om- 
bre ,  que  l'on  appliquera  aux  endroits 
qu'il  fera  necefîaire. 

Pour  faire  un  Ciel,  oucj^l  Nuages , 
d'ua  beau  bleu ,  il  faut  prendre  chez 
le  Broyeur  pour  deux  fols  marquez  de 
cerufe  bleue,  &  prendre  avec  la  poin- 
te d'un  coûteau  gros  comme  un  pois 
dudit  blànc  de  plomb  cy-devant  nom- 
me, &  meller  le  toutenfemble,  &dc 
cela  en  faire  un  beau  bleu',,  en  dimU 
nuant  &  augmentant  l'une  des  couleurs,  > 
Ton  en  fera  de  plufieurs  fortes ,  d'au* 
tânt  que  les  N  uées  ne  font  pas  toutes  d'u- 
ne couleur. 

Pour  faire  un  éloignemejnt  l'on 1 
prendra  du  jaune  avec  du  blanc  de 
plomb ,  que  l'on»  méfiera  l'un  avec  Tau- 
re ,  &  ainfi  de  toutes  lesautres  couleurs 
dont  l'on  pourra  avoir  befoin,  l'on  en 
pourra  demander  chez  ledit  Broyeur  ; 
Pour  ce  qui  eft  de  l'huile,  de  noix  avec 
les  pinceaux,  ils  fe  vendent  chez  les  E£" 
piciers  5  Et.  quand  on  vaudra deiicr.fur 

E  6  la 
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la  pallette  toutes  les  couleurs ,  Ton  y 
mettra  avec  la  pointe  d'un  couteau  de 
voftre  huile  de  noix ,  afin  de  rendre 
les  couleurs  un  peu  plus  liquides,  & 
fur  tout  prenez  garde  qu'il  les  faut  tou- 
jours appliquer  avec  le  pinceau  bien  pro- 
prement par  le  derrière. 

Secondaient,  pour  faire  le  Verny  qui 
s'applique  fur  toutes  fortes  de  Taillé* 
douces  par  deflus  la  figure  fur  d'autres 
Tableaux ,  fur  bois  peints  en  couleurs , 
ce  qui  rendra  un  Tableau  ou  Taille-dou- 
ce plus  reluifant  qu'un  miroir,  6c  qui 
refiftera  à  l'eau  ,  l'on  prendra  un  quar- 
teron de  Terebentine  de  Venife  ,  avec 
un  demy  poiflbn  d'efprit  de  vin  cjuife 
vend  chez  les  Efpiciers ,  &  l'on  déliera 
le  tout  enfemble  dans  un  pot  bien  net, 
pour  le  rendre  épais  comme  du  laiét  ; 
Se  s'il  eftoit  trop  épais  il  faut  y  mettre 
un  peu  d'efprit  de  vin  ;  &  s'il  eftoit  trop 
clair ,  l'on  y  mettra  un  peu  de  Tere- 
bentine ,  &  puis  frotter  avec  un  pince- 
au delfus  la  Taille-douce  par  lecoftéde 
la  figure  feulement ,  &  elle  reluira  autant 
qu'il  fepeut;  8c  lîl'on  veut  la  faire  pa- 
roiftre  plus  luifante ,  l'on  pourra ,  quand 
c  verny  fera  fec ,  y  en  appliquer  un  au- 
tre 


t 
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tre  par  deflus,  6c  enfuite  la  laifler  fccher; 
&  l'on  verra  que  tout  ce  quej'ay  dit  eft 
tres-veritable  ,  l'on  pourra  en  taire  pour 
mettre  chez  foy ,  6c  pour  l'enrichir,  Ton 
y  pourra  faire  faire  une  bordure  telle  que 
l'on  fou  hait  tera  à  propos. 

Troifiémement ,  pour  le  Verny  d'Or, 
il  fe  fait  d'une  autre  façon  que  les 
autres,  ce  qui  fait  qu'il  paroift  beau- 
coup plus  beau,  d'autant  que  toutes  les 
figures  paroifîent  tout  en  or.  Il  faut 
frotter  la  Taille^douce  avec  le  Verny 
tranfparent  ,  qui  eft  cy-devant  nom- 
mé le  premier,  ayant  frotté  la  Taille- 
douce  par  les  deux  coftçz ,  l'on  la  Iaiftèra 
un  peu  lécher  ;  mais  pourtant  qu'elle  ne 
lè  foit  pas  trop ,  6c  prendre  de  l'or  en 
feuille  qm  fe  vend  chez  les  Batteurs 
d'Or,  6c  rappliquer  de  toute  fbn  éten- 
due par  le  derrière  de  la  Taille-douce, 
avec  un  peu  de  cotton  que  l'on  tiendra  à 
la  main ,  puis  l'on  appuyera  un  peu  fur 
l'Or  afin  qu'il  tienne ,  6c  en  mettant  dans 
toute  l'étendue  de  la  Taille-douce  il  fera 
paroiftre  de  l'autre  cofté  toutes  les  figu- 
res en  or.  Secret  tres-beau- 

Et  fi  l'on  veut  que  l'onneconnoif- 
fe  point  fbn  fecret ,  l'on  pourra  atta- 
cher 
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cher  une  carte  au  derrière  de  la  bordure  ; 
&  quand  toutes  les  Taille-douces  feront 
faites  &  fcches  ,  il  fera  bon  encore  d'ap- 
pliquer fur  le  cofté  de  la  figure  un  Verny 
blanc ,  qui  efl:  le  fécond  cy-deflîis. 
Secret  pour  empêcher  que  le  Soleil  ne  pajfc- 
au  travers  du  verre  ,  on  du  thafiis. 
Il  faut  prendre  de  la  Gomme  adragan- 
te  telle  que  Pon  voudra  r  &  la  bien  pul- 
verifer ,  puis  la  faire  diflbudre  dedans 
des  blancs  d'œufs  Pefpace  de  vingt-qua- 
tre heures  ,  8c  puis  frotter  bien  voftrc 
ven*e  ou  chaffis ,  &  avec  une  brofle  dou- 
ce frotter  le  verre  ou  chaflîs  de  ladiïe 
compofition. 

Ptiur  faire  le  véritable  Verny  des  Cannes  An- 
gleterre. 

Il  faut  prendre  des. Bâton^ien  unis, 
ou  des  Cannes  rappées.,  ôc^s  frotter 
avec  de  la  colle  de  farine  ,  autrement 
dite  de  la  pafte  fort  mince,  puis  il 
faut  prendre  de  Porpia  rouge,  à  discré- 
tion, le  faire  diflbudre  avec  un  peu  de 
colle  de  Flandre ,  &  en  frotter  kfdits  bâ- 
tpns  d^une couche  bien  unie,  mefme-de 
deux  s'il  en  en  befoinr  &  par  deflUsla 
couche  dudit  orpin  Pon  y  mettra  une 
couche  dudit  Verny  cy-deflu&;  puis  Pon. 

pren- 
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prendra  du  torneiol  à  diferction  que  Pon 
coupperir  par  petits  morceaux  ,  &  le 
mettre  tremper  dans  de  Peau  6c  de  Pu^t 
ri'oe  d'égalle  portion ,  &  le  faire  chauf- 
fer doucement.  &  enfuite  Pon  en  don* 
nera  une  couche  aufdits  Bâtons  quieft 
k  dernier ,  outre  celuy  qu'il  faudra 
mettre  par  delïiis.  après  qu'elles  auront 
efté  figurées,  comme  il  fera  dit  cy-a- 
prés.   Pour  bien  figurer  lefdites  Can- 
ijçs  ou  Bâtons ,  il  faut ,  après  les'avoir 
bien  frotCetde  tornefol  tout  fraichementg 
les  mettre  dans  la  main  gauche  ,  &a- 
vc<:  là  main  droite  faire  des  tours  de 
cofté  &  d'autre  ,  en  poullânt  le  Bâtoa. 
t»nt  en  haut  qu'en,  bas, 

Eaçwdlhbeine. 
Prendre  de  la  limaille  de  fer,  fubtile** 
ment  pulvcrifée  ,  que  Pon  diflbudra  dans 
du  très- fort  v.inaigre  avec  demi  livre 
4e  galles  pilées  groffiérement ,  &  faire 
infufer  fur  des  cendres  chaudes,  en 
augmentant  le  fau ,  &:  fur  la  fin  Pon 
y  adjouftera  quatre  onces  de  vitriol , 
ÔC  leflive  bien  claire  de  borax,  ôc 
mettre  tout  enfèmble  pour  faire  ce  que 
df  fïus ,  l'appliquant  lur  du  bois  de  poi- 
rier ,  ayant  auparavant  frotté  ledit  bois 

d'un 
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d'un  peu  d'eau  forte,  Scluftreravecun 
peu  de  poix. 

Pour  teindre  du  bois  deplufiturs  couleurs. 
Prendre  de  l'eau  de  fiente  de  cheval  r 
Se  dans  icelle  mettre  un  peu  d'alun , 
&  enfuite  y  mettre  détremper  telle 
couleur  que  l'on  voudra  foit  au  feu  ou 
au  Soleihpuis  en  frotter  le  bois  fort  long- 
temps- 

En  noir. 

Eflence  de  vitriol  détrempée  en  eau,, 
&;  en  frotter  le  bois  &  le  chauiter. 

En  Esbeine. 
Faites  dégraifler  le  bois  en  eau  d'alun 
trois  jours  au  feu  ou  au  Soleil ,  j^uisfài- 
fces-le  cuire  en  huile  d'olive ,  ou  il  y  ait 
du  vitriol  Romain  ôedafouffre  la  grof- 
leur  d'une  noifette. 

Bois  dt  Eifquaye,. 

Faites  difloudre  de  la  limaille  d'acier 
dans  de  l'eau  féconde  ,  Se  en  frottez  le 
bois  chaud. 

Bois  d'Inde. 
Prenez  du  pommier,  prunier,  &les 
frottez  avec  chaux  vive  détrempée  dans 
de  l'urine,  les  laiflez  fecher  ,  &  de  ces 
drogues  les  marquer  avec  un  pinceau ,  ôc 
lçs  bien  pollir. 

Cha- 
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Chapitre  XII. 

Gontenant  plufieurs  verrus  &pr<T 
priécez  d  aucuns  Secrets. 

'Remède  contre  toute  puanteur  de  bouche  %  ou 
nuuvaife  haleine  procédante  de  corruption 

en  rejlomach. 

P Rendre  de  la  fàuge  une  once,  fleur 
de  Roimarin  trois  onces ,  cloud  de 
girofle  cinq  dragmes  &  demi ,  noix  mus- 
cade demi  dragme ,  un  grain  de  mufe  , 
puis  prendre  autant  de  miel  qu'il  fera  né- 
ceflaire,  &  incorporer  la  compofition  fuf- 
dite  ,  de  laquelle  on  ufèra  quand  on  vou- 
dra de  la  grofleur  d'une  féve  ou  noifette, 
plus  ou  moins  ,  à  la  volonté. 

Pour  les  Boutons  &  Rougeurs  du  vtfage. 
Prendre  un  œuf  frais,  le  mettre  avec 
fà  coque  dans  du  fort  vinaigre  pendant 
vingt-quatre  heures ,  puis  k  retirer ,  & 
mettre  dans  Ledit  vinaigre  la  grofleur 
d'une  noix  de  fouffre  pillée,  Se  noué 
dans  un  linge  Pefpace  de  vingt-quatre 
heures,  puis  appliquer  dudit  vinaigre 


dcfliis  avec  un  linge. 


four 
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Pour  empêcher  les  marques  de  la  petite  ve— 

rolle. 

Il  faut  ouvrir  la  veine  de  Paile  d'un  pi— 
geon,  &  fe  baigner  le  vifage  decefaftg 
tout  chaud  ,  &  Py  laiflerfecher. 
Pour  guérir  les  Porreaux  &  Verrues. 

Prendre  des  limaces  rouges,  &  frot- 
ter du  ventre  des  dites  limaces  les  lieux 
où  font  les  verrues ,  &  mettre  au  travers 
des  limaces  un  bâton,  &  les  mettre  en 
Quelque  lieu ,  Se  à  mefure  que  les  lima- 
ces fecheront ,  les  verrues  tomberont. 

Le  jus  des  feuilles  de  foucy  y  eft  fort 
bon,  pour  en  frotter  lefdites  verrues. 
Onguent  pour  rendre  Us  mains  belles. 

Prendre  de  Peau  de  pîuye  quatre  li- 
vres ,  plumes  de  gel  line  trois  poignées  y 
figues  grafles  demi  livre  ,  d'alun  de  gla- 
ce demi  livre ,  miel  blanc  trois  onces, 
chair  de  limon  deux  onces ,  graifle  de 
gelline  deux  onces ,  graifle  de  chevreau 
once  &  demi ,  huile  d'amandes  améres , 
avec  eau  de  girofle ,  noix  mufcade ,  de 
borax  deux  dragmes,  &  maitic  dix. 
grains ,  mettre  le  tout  enlemble  &  en 
faire  une  parte,  de  laquelle  on  fe  frotte- 
ra tous  les  loirs  quand  on  voudra  fe  cou- 
chée 

Pour 
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Tour  les  Durtres  rouges  qui  viennent  au 

Prendre  des  carefles  qui  viennent  aux 
prez,  6c  les  couper  par  ruelles*  &  les 
mettre  tremper  dans  du  plus  fort  vinai- 
gre que  l'on  pourra  trouver  avec  dufel , 
Se  enfui  te  s'en  frotter. 
four  le  feu  ftuvage  qui  vient  par  etupoulles  an 

vifage  ou  autres  lieux. 

Prendre  une  livre  de  jus  de  jombarbe^ 
demi  Uvre  de  jus  de  plantain  r  demi  li- 
vre de  jus  de  morclle,  &  il  faut  faire 
bouillir  le  jus  de  morelle  &  de  plantain 
cnfemble  un  bouillon  dçdans  un  pot 
tteuf*  puis  le  palier  y  il  faut  après  pren- 
dre tous  les  jus  enfemble,  àfçavoirdc 
plantain  y  joui-barbe  Se  morelle ,  ar ec 
un  quarteron  de  jus  de  grain ,  le  tout 
mefle  enfemble  dedans  quelque  cho- 
fe,  &  les  laifler  repofer  y  enfuite  en 
prendre  le  plus  clair ,  &  en  après  il 
faut  mettre  avec  ce  qui  fera  de  plus 
clair  le  jus  de  deux  citrons  6c  demy, 
6c  y  mettre  du  linge  tremper,  &enfuite 
Le  mettre  fur  le  mal  • 

Pour  guérir  les  Vôtres  vives. 
Prendre  un  quarteron  de  terre  ben- 
tine,  la  battre  en  de  Peau  ,  elledevien- 

-   *t.  W-vT  ■  dra 
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dra  toute  blanche ,  la  bien  égoutter ,  & 
prendre  auffi  gros  qu'un  œuf  de  vif  ar- 
cnt,  &  aufli  gros  de  beurre  fàllé,  & 
attre  le  tout  enfemble  ,  en  forte  que  Pou 
n'y  connoifîè  ny  beurre ,'  n'y  vif-argent, 
&  en  frotter  le  mal  long- temps  devant 
le  feu  deux  ou  trois  fois  le  jour,  & 
prendre  garde  fur  tout  de  ne  rien  manger 
qui  foit  aigre. 

Pour  les  Dartre*. 
Prendre  des  œufs  &  les  faire  durcir, 
puis  prendre  les  moyeux ,  &  les  mâcher, 
&  en  mettre  deflus  ,  &  que  les  œufs  fb* 
ient  bien  frais. 

Tour  Us  dartres  &  fijfures  des  Mains  ou  des  L$± 

vres. 

Prendre  des  jaunes  d'œufs  fricafîefc  , 
les  envelopper  dans  une  toile  hume6tée 
d'huile  d'amandes  douces ,  puis  en  tirer 
Thuile  au  preflbir. 

Cette  huile  eft  aufli  tres-bonne  pour  la 
brûlure. 

Recepte  pour  décraffer  le  vifage. 

Il  faut  prendre  la  moitié  d'un  jaune 
d'œuf ,  &  trois  ou  quatre  gouttes  de 
jus  de  citron ,  &:  puis  y  dillbudre  du 
baûme  ce  que  l'on  voudra  ,  &  eftant 
bien  difîbus  %  il  faudra  encore  le  diflbu- 

dre 
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dre  dans  de  belle  eau  de  fontaine  ,  &  û 
c'eft  quelqu'un  qui  ait  les  rougeurs  au 
vifàge ,  il  faudra  que  ce  (bit  dans  de  Peau 
de  Neuphar ,  &  de  cette  eau  il  faut  s'en 
décrafler  en  la  manière  accouftumée. 
Pour  les  rougeurs  ou  taches  qui  viennent  au 

Vifstge. 

Prendre  un  peu  de  fouffre ,  &  le  met- 
tre avec  du  laiefc  de  femme ,  puis  en  met- 
tre defîus  lefdites  taches  ou  rougeurs. 

Recette  exquife  pour  faire  tomber  le  poil  & 

blanchir  la  face.  ! 

Prendre  du  fublimé  de  Venife  du  plus 
blanc  que  l'on  pourra  trouver  demi  li- 
vre, &  le  faire  bouillir  dans  un  pot  de 
terre  plombé  dedans  Se  dehors ,  &  qu'il 
tienne  environ  une  quarte ,  mettre  en- 
iuite  ledit  fublimé  dans  ledit  pot>  & 
l'emplir  plein  d'eau  de  fontaine ,  puis 
le  couvrir  d'un  couvercle ,  &  le  faire 
bouillir  trois  ou  quatre  bouillons  fur 
un  petit  feu  de  charbon,  &  fi  l'on 
voit  qu'il  rende  quelque  écume  ,  il 
le  fendra  ecumer  avec  une  verge  bien 
longue,  &  fegarder  d'en  approcher  de 
peur  de  la  fumée  qui  pourrait  nuire  be- 
aucoup. Quand  l'eau  fera  refroidie  faut  le 
couvrir  Se  le  laifler  trois  ou  quatre  heures 

dans 
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dans  leJit  pot,  puis  prendre  ledit  pot 
Se  couler  Peau  tout  doucement  par  de* 
dans  un  linge  bien  net,  puis  mettre  le 
fublimé  dans  une  phiolle  de  verre  qui 
tienne  environ  une  chopine  ou  plus,  8c 
faut  jetter  ladite  eau  là  où  on  l'aura  fait 
bouillir,  &  en  remettre  d'une  autre* 
&  le  laifîèr  tremper  Pefpacc  de  quatre 
ou  cinq  jours,  puis  jetter  Peau  de  la- 
dite bouteille,  &  enfin" te  le  mettre 
bouillir  avec  eau  roze  trois  ou  quatre 
bouillons  à  petit  feu  de  charbon,&  quand 
on  l'aura  bien  fait  bouillir,  l'onlclaif- 
iera  un  peu  refroidir,  pour  jetter  Peau 
tout  doucement  après,  afin  que  le  fu- 
blimé ne  tombe,  le  faire  lécher  au 
Soleil ,  &  quand  il  fera  fec  il  le  faut 
broyer  fur  un  marbre,  6c  y  mettre  ro- 
che du  borax  demi  once,  poudre  de 
chaux  vive,  le  poids  de  trois  écus, 
poudre  de  l'onguent  citrin  demi  on- 
ce, le  tout  meiîé  fur  le  marbre,  êeen 
faire  une  poudre  bien  fubtile ,  &  l'en- 
velopper  bien,de  peur  qu'elle  ne  fe  gafte. 

Quand  on  voudra  ufer  de  la  fufditc 
poudre,  il  en  faudra  mettre  un  peu 
dans  la  paulme  de  la  main,  &  y  met- 
tre trois  ou   quatre  gouttes  d'huile 

d'aman- 
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d'amandes  douces  récentes,  faire  tirer 
*  fans  feu  ,  &  puis  s 'en  frotter  là  où  il  y  au- 
ra du  poil,  aufoir. 

Nottez  que  devant  d'en  uzer  il  faut 
l'expérimenter  fur" quelque  pauvre  gar- 
çon qui  aura  du  poil  (en  cas  que  l'on  en 
voulut  douter)  &  l'on  en  verra  l'expé- 
rience ;  fi  elle  eftoit  trop  forte  elle  ne 
manquerait  pas  de  luy  enlever  quelques 
petites  pullules- 

Si  on  la  veut  corriger  il  la  faut  mettre 
tremper  avec  un  peu  d'eau  roze  dans  une 
phiole  l'efpace  d'un  jour,  puis jetter  la- 
dite  eau  ,  &  faire  (ccher  ladite  poudre 
&  la  pulverifer  encore  fur  le  marbre ,  8c 
en  ufer  comme  deflus. 

Recepte  four  oter  la  rougeur  du  viftge. 

Prendre  un  petit  pain  de  froment, 
&  le  mettre  tremper  dedans  du  laiét 
de  chèvre  blanche ,  &  prendre  une 
poulie  noire,  &  luy  ôter  le  ventre,  & 
la  mettre  par  morceaux  avec  la  plume  , 
&  enfuite  mettre  le  tout  tremper  avec 
le  pain  dedans  le  lai&,  &  que  toutlbit 
trempé  vingt  quatre  heures,  &  puis 
mettre  tout  eniemble  dedans  la  chap- 
pelle  ,  &  le  faire  diftiller ,  &  enfuite  en 
prendre  l'eau  ôc  s'en  laver  le  vifàge 
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au  loir,&  l'on  ne  manquera  de  s'en  trou- 
ver tres-bien. 

accepte  pour  faire  un  ovguent  pour  ôter  les  Bau~ 

tons  du  Vif  âge. 
Prendre  du  jus  d'une  racine  qui  s'ap- 
pelle Serpentaria  minor  deux  onces ,  hui- 
le de  Tartre  &  Rofat ,  de  chacune  une 
onceôc  demi,  &  faut  que  celabouïl- 
le  en  un  pot  de  terre  bien  bouché 
dedans  un  vaifleau  où  il  y  aura  de 
Peau  ,  jufques  à  ce  que  ledit  jus  foit  con- 
fommé ,  puis  il  faut  prendre  de  la  cire 
blanche  une  once ,  &  la  faire  fondre  avec 
leldites  huiles ,  &  puis  prendre  des  pou- 
dres de  ccruze,  &  conftat  de  chacune  une 
dragme ,  &  nieller  tout  enfemble ,  & 
'puis  quand  il  fera  fait  il  le  fout  laver  plu- 
lieu  rs  fois  avec  eau  de  Plantain  ôc  de 
Ronzes ,  ôc  le  garder  en  un  pot  de  terre 
vitré. 

Tout  faire  revenir  les  Cheveux  à  la  Tefle  des 
Hommes  &  des  Femmes. 
Prendre  de  la  cendre  de  coquille  de 
noix  pafieepar  un  (aflèt  &  l'incorporer 
avec  du  miel  en  forme  d'onguent  pour 
oindre  la  partie* 

-  j      ;  ;  .  Cha* 


De  Ctiriofîtez. 


121 


Chapitre    XII I. 

Contenant  la  manière  défaire  plu* 
(leurs  Baûmes  très  utiles  &  necef. 
fairespour  un  chacun. 

Baume  précieux* 

PRenez  dcPhuile  d'olive  une  livre  f 
huile  de  pavot  blanc  quatre  onces  f 
huile  d'amandes  améres  quatre  onces, 
encens  fin  trois  onces  ,  thua  trois  onces , 
maftic  trois  onces ,  poix  raifine  trois  on- 
ces ,  galbanum  trois  onces,  elibanum 
trois  onces,  terebentine  de  Venile ,  ou 
^autre  trois  onces ,  vert  de  gris  en  pou- 
dre demi  dragme ,  herbe  de  mille- 
pertuis une  poignée,  de  mille-feuïlles 
une  poignée,  herbe  aux  Charpentiers, 
autrement  laurette  une  poignée,  ca- 
momille une  poignée,  abfinte  romai- 
ne, ou  autrement  la  garderobbe  de- 
mi poignée,  tirez  le  jus  defdites  her- 
bes dans  un  mortier ,  &  en  gardez  le 
marc. 

Et  quand  la  compofîtion  fera  faîte  , 
il  faut   fricalfer  ledit  marc  defdites 
Tome,  i.  F  herbes 
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herbes  dans  de  l'huile  d'olive  ,  comme 
on  fait  des  épinars ,  à  bien  petit  feu  3 
puis  preflez  le  tout  dans  un  linge  bien 
nu  ,  &  mettez  ledit  huile  après  cela  dans 
un  petit  poeflon ,  remuant  avec  une  fpa- 
t aile  de  bois  ^  &  y  mettez  les  drogues  lut 
dites  Punc  après  Pautre  en  poudre  ,  ou 
par  pièces,  jufques  à  ce  que  le  tout  foit 
*  diflbut  ;  après  ,  tirez  le  hors  du  feu  ,  & 
le  remuez  toujours  ,  &  fi  tout  n'eft  dif- 
fout  cela  n'importe  ,  car  à  peine  fè  peut- 
il  faire;  après,  mettez  Phuile  de  pavot 
£c  d'amandes,  &  le  remettez  un  peu 
fur  le  feu ,  &  après  ôtez  le  ;  &eftant  à 
demy  froid  mettez-y  voltre  vert  de  gris , 
&  toujours  remuez ,  &  mettez-y  ie  jus 
des  fufdites  herbes ,  remuant  jufques  à 
ce  que  le  tout  fbit  imbibé .  £t  mefmes 
quand  vous  le  convertirez  en  onguent  a- 
vec  de  la  cire,  ôtpeu  après  pailezdans 
un  linge  ,  &  gardez  ledit  huile  pour  baû- 
me,  &  en  fondez  avec  la  cire  une  partie 
pour  appliquer  en  onguent  ,  &  garde- 
rez Pautre  en  huile  ;  le  fyrop  qui  demeu- 
re joint  avec  la  cire  fert  d'emplaftrc  pour 
conforter  les  nerfs  s'ils  ont  eflé  offen- 


I 
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Autre  Baume  fwgulier. 
Il  faut  prendre  de  la  gomme  helenis , 
&  la  fondre  dedans  de  Phuile  de  mille 
pertuis ,  &  la  battez  fort  enfemble  &  la 
paflez,  puis  prenez  de  Peau  d'orme,  8c 
la  rebattez  fort ,  puis  la  mettez  dans  une 
phiole,  Se  la  couvrez  bien  afin  qu'elle 
ne  prenne  vent. 

Reccp:e  pour  fai.e  le  précieux  Baume  ,  quand 
les  herbes  feront  en  leur  Vertu ,  qui  peut 
eftr.e  au  commencement  de  Juin ,  prenez, 
des  poignées  de  chacune  forte  dlmbes  qui  s'en 
fuivent,  c'eftàfçavoir* 

Aluyneoufort: 

Armoife. 

Baûmeàlatige  rouge. 
Baume  à  la  tige  verte, 
Béthoinc. 

Fleur  de  Cammomille. 

De  la  grande  Confouldc. 

De  la  petite  Confoulde. 

Coq,  Fenouil. 

Langue  Serpentine. 

Marjolaine' 

Fleur  de  Melilot. 

Meliflè, 

Mille-fleurs. 

Fleurs  de  Mille-pêrtuîs, 

F  %  Du 
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Du  pafton. 
Scorpin,  Plantain , 
Fleurs  de  Poliot. 
Romarin,  Rue, 
Saulge  franche. 
Serpolet  fleury. 

Il  faut  hacher  les  fufdites  herbes  grof- 
fièrement  ,  &  les  mettre  en  un  pot  de 
teire  plombé  ,  ou  autre  pot  que  Phuile 
ne  puifle  tranfperccr ,  puis-Pon  prendra 
de  l'huile  d'olive  que  Pon  mettra  dedans 
le  pot  avec  lefdites  herbes,  tant  que  Phui- 
le  furpafle  lefdites  herbes  de  deux  bons 
doigts,  que  ledit  pot  fbit  bien  bouché, 
&  enfuite  le  mettre  au  Soleil  Pefpace  de 
deux  mois;  Il  faut  remuer  lefdites  her- 
bes &:  Phuile  tousles  jours  une  fois  avec 
un  bâton ,  &  comme  Pon  ne  trouve  pas 
lefdites  herbes  &  fleurs  en  leur  vertu  en 
un  même  temps  ,  il  les  fuit  prendre  au 
temps  que  chacunes  feron  t  en  leur  ver- 
tu.       ^     f^^ê^  ' 

Le  douzième  pafle ,  faut  mettre  vos 
herbes  6c  Phuile  en  une  chaudière  furie 
feu ,  luy  faifant  un  petit  feu  clair ,  & 
les  Iaifler  fi  longuement  que  Phuile 
commence  à  bouillir,  remuant  conti- 
nuellement avec  le  bâton,  puis  païTer 

ladite 
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ladite  huile  par  une  toile  neuve,  & 
les  herbes  qui  feront  demeurées  de- 
dans .  ladite  toile ,  les  mettre  en  une 
chaudière  fur  le  feu  avec  deux  pintes 
de  bon  vin  blanc ,  ôc  les  faire  bouil- 
lir à  petit  feu  un  quart  d'heure  ou  en- 
viron ,  en  remuant  toujours  avec  le 
bâton,   cependant  pézer  ladite  huile 
paffée  ,  puis  la  remettre  fur  les  herbes 
au  vin  en  la  chaudière,  &  faire  bouil- 
lir le  tout  à  petitfeujufquesa  ce  que  le 
vin  foit  entièrement  confommé ,  remu- 
ant toujours  avec  le  bâton ,  puis  faut 
remettre  ladite  huile  Se  herbes  dans  la 
toile,  &  faire  rcpaflêr  ladite  huile  ;  ôc 
parce  qu'on  ne  fçauroit  aifément  éprcin-  ^ 
dre  lefdites  herbes  toutes  à  la  fois ,  il 
faudra  le  faire  à  plufièurs  fois  avec  deux 
bâtons ,  tant  que  deux  hommes  pour- 
ront épreindre ,  pour  faire  mieux  fortir 
l'huile  de  toute  la  fubftance  defdites  her- 
bes ,  puis  faut  remettre  ladite  huile  fur 
le  feu  dans  une  chaudière  8c  la  faire  bouil- 
lir à  petit  feu ,  en  forte  que  tout  foit  con- 
fbmméjde  manière  qu'il  ne  demeure  que 
l'huile  toute  pure ,  remuant  continuel- 
lement avec  le  bâton  ;  Scpourconnoi- 
flre  que  le  vin  foit  confommé  Ton 

F  i  fourrera 
4,  * 
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fourrera  le  bâton  au  fond  de  la  chaudiè- 
re ,  &  le  retirera-on  fbudainemcnt,pour 
le  fairedégoufterfurlabraizedufeu,  & 
s'il  fait  du  bruit  c'eft  figne  qu'il  eftcon- 
fommé,  &  qu'il  n'y  a  demeuré  que  l'hui- 
le  toute  pure ,  ce  faifant  faut  prendre 
pour  chacune  livre  des  drogues  qui  en- 
fuivent,  maftic,  oliban,  cire  vierge, 
fuifdecerf,  chacun  à  part,  puis  le  met- 
tre dans  ladite  huile  encore  bien  chaude, 
remuant  avec  le  bâton ,  puis  ôrer  la  chau- 
dière de  defl'us  le  feu ,  &  la  mettre  au  mi- 
lieu de  la  placej  &  quand  ladite  huile 
fera  un  peu  refroidie ,  lors  l'on  y  mettra 
le  maftic  6c  oliban  en  poudre  chacune  à 
part ,  avec  un  petit  linge  dans  ladite 
huile  ,  remuant  avec  le  bâton  jufques 
à  . ce  que  ladite  huile  foit  froide  ,  puis  la 
ferrer  dans  un  pot  bien  couvert  pour 
vous  en  (èrvirau  befoin. 

La  fufdite  huile  fèrt  à  toutes  fortes 
de  brûlures  tant  de  feu  que  d'eau  chau- 
de, poudre  à  Canon,  &  autres  brûlu- 
res  ?  pour  les nçrfs  fouliez,  douleurs  de 
femmes  en  travail,  coliques  venteu- 
fes ,  hemoroïdes ,  gouttes  ,  douleurs  de 
groflè  verolle ,  croûte  ^  apopléxie,cour- 
te  haleine ,  playes ,  enfleures ,  douleurs 

de 
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de  dents ,  de  ventre ,  d'eftomach ,  de 
ratte,  morliire  de  chien,  &  à  plusieurs 
autres  maladies  procédantes  de  eau  Ce 
froide  &  auflî  chaude  r  à  fçavoir  Ere- 
zipele ,  6c  enfuite  l'on  fera  ce  qui 
fuit. 

Il  fe  faut  oindre  de  ladite  huile  les  par- 
ties offenfées  ,  frotter  doucement  la  par- 
tie ,  6c  en  la  frottant  fe  chauffer  bien  la 
main  par  plufïcurs  fois,  St  puis  met- 
tre une  ferviette  double  bien  chaude 
par  deflus ,  &  l'attacher  en  forte  qu'el- 
le ne  puiffe  tomber  il  fout  bien  s'en  frot- 
ter  le  matin  &  le  foir  ù  vôtre  coucher. 

L'on  peut  mettre  le  marc  dans  un  pot, 
lequel  eit  très  bon  pour  un  cheval  forbu 
ou  foullé ,  luy  en  appliquant  fur  la  par- 
tie offenfée  ,  le  chauffant  auparavant  dans 
une  poefle  ou  autre  chofe. 

yiuire  Baume. 

Prenez  chopine  de  bonne  eau  de 
vie  qui  ait  efté  diftillée  trois  ou  qua- 
tre fois,  ÔC  la  mettez  dedans  une  phi- 
oie  de  verre ,  puis  prenez  le  poids  de 
deux  efeus  de  Myrrc  en  poudre ,  le  poids 
d'un  écu  d'Alocs  en  partie  en  poudre  ,  & 
mettre  le  (ci  i  tes  poudres  dedans  ladite  phi- 
ole  avec  l'eau  de  vie ,  &  la  mettez 

F  4  boiiillir 
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bouillir  devant  le  feu  tant  qu'elle  foit  di- 
minuée feujement  jufqucs  furie  bord  de 
laphiole. 

Baume  de  Souffre, 
Le  Baûme  ou  ruby  de  fouffre  eft  un 
excellent  remède  pour  les  AfthmatU 
ques  &  phtifiques ,  pour  les  PJnrefies, 
Se  pour  la  guérifon  de  toutes  Playes 
Se  Ulcères  invétérées ,  malignes  6c  ca^ 
crethes. 

Pour  le  faire  il  faut  avoir  des  fleurs  de 
Souffre  ,  préparées  &  tirées ,  comme  fe- 
ra dit  cy-aprés ,  en  prendre  une  once , 
&  la  mettre  dans  un  matras  qui  ait  le  col 
fort  long  ,  8c  verfer  defîiis  d'une  huile 
de  Terebentine  bien  claire ,  tant  qu'elle 
furpalîe  la  fufdite  poudre  de  quatre 
doigts  ou  davantage ,  ce  fait  l'on  clorra 
le  vaifTeau  hermétiquement ,  puis  on  le 
mettra  dans  les  cendres  chaudes  en  un 
four  accommodé,  Pefpace  de  quinze 
jours ,  6c  Ton  verra  que  dans  ce.  terme 
Phuile  de  Terebentine  attirera  la  tein- 
ture du  Souffre  ,  qui  fera  aufîi  rouge  fie 
de  telle  couleur  qu'un  Ruby  ;  après  faut 
tirer  le  vaifleau  hors  du  feu  ,  l'ouvrir  & 
en  garder  foigneufement  les  Rubis  pour 

.    en  ufer  dans  les  maladies  fufdi tes. 

-         ~  On 
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On  le  prend  par  la  bouche  es  trois  ma- 
ladies fufdites,  en  la  Plurcfie  ,  en  la 
Phthifie ,  6c  en  cette  Cou  rte- haleine ,  8c 
grande  opprefïïon  de  Poitrine,  qu'on 
appelle  Afthme,  en  verfànt  deux  ou  trois 
gouttes  dudit  Baàme  dans  du  bouillon  f 
du  vin ,  ou  des  eaux  diftillées ,  propres 
aufdites  maladies  :  On  l'applique  auflî 
aux  Plàyes  &  Ulcères  invétérées  &  ma- 
lignes ,  les  ayant  premièrement  lavées 
avec  eau  d'Arquebufâdes ,  ou  avec  de  l'e- 
au de  vie  mêlée  avec  du  vin . 

Si  on  yajoûte  de  la  poudre  de  Myrrhe 
&  d'Aloës ,  de  la  poix  grecque  &  de 
la  cire,  les  faifant  cuire  à  feu  lent, 
Pon  en  fait  un  onguent  fort  bon  pour 
appliquer  extérieurement  aux  PJayesSc 
Ulcères. 

Les  purs  de  Souffre  fefont  atnfi. 

Prenez  une  livre  de  Souffre»  du 
Vitriol  rubifié  qu'on  appelle  autrement 
colcothar  quatre  onces ,  en  faire  du 
tout  une  poudre  fubtile,  les  mêler  en- 
femble,  6c  les  mettre  entre  des  fublima- 
toires  de  terre , donnant  fur  h  fin  un  feu 
de  fublimation  Pefpace  de  douze  heu- 
res ,  garder  fur  tout  que  le  Souffre 
ne  refume  par  la  chaleur  de  la  chap- 
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pe;  car  il  fe  rendrait  folide  &  les  fleurs 
ne  feraient  pas  légères  &  blanches  com- 
me il  faut,  &  pour  cét  effeéfc  il  faut 
derechef  les  tourner  &  mêler  avec  deux 
onces  de  colcothar ,  &  quand  elles  fe- 
ront mêlées  les  fublimer  pour  une  fé- 
conde &  troifiéme  fois,  &  ainfi  l'on 
aura  un   Soufire  bien  préparé,  qui 
o'itre  qu'il  eft  employé  au  Baûmefuf- 
dit,  (ert  aufli  grandement  aux  Toux 
invétérées ,   pour  les  Afthmatiques , 
Phthifiques  &ç  Pleurétiques ,  le  don*» 
nant  en  poudre  jufques  à  vingt  grains 
dans  le  moyeu  d'un  œuf,  ou  avec  du 
vin ,  ou  bouillon ,  ou  en  faifant  des 
Tablettes ,  le  mêlant  comme  il  s'enfuit. 
Prenez  des  fleurs  dudit  Souffre  une 
once ,  fucre  fin  diflbut  en  eau  de  pas- 
d'âne ,  d*hyflope  ou  de  capillaires  ou 
de  violles  dix  onces ,  faire  des  Tablet- 
tes félon  l'art ,  du  poids  de  trois  écus, 
çnfuite  en  donner  une  le  matin  6c  le  foir 
un  peu  avant  que  l'on  s'en  aille  cou- 
cher ,  ou  bien  mêler  cinq  onces  de  fuci  e 
violât  avep  une  once  débites  fleurs ,  & 
en  faire  une  poudre  de  laquelle  l'on  don- 
nera une  cueillerée  tous  les  matins  $ç 
foirs  pour  les  mêmes  maladies. 

Avec 
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Avec  les  fufdites  fleurs  fefait  encore 
un  excellent  remède  préfervatif contre 
lapefte,  compofé comme  s'enfuit. 

Prenez  une  demie  once  defHites  fleurs 
de  Souffre ,  Aloës ,  Myrrhe ,  de  cha- 
cun une  dragme,  faffran  un  fcrupule, 
poudre  de  Peleéhiaire  de  perles ,  6c  d'a- 
romaticum  rofatum  de  chacun  demi  feru- 
pule ,  coriandre  trois  onces  >  fucre  fin 
dix  onces ,  faire  fondre  le  fucre  félon 
l'Art  ,  6c.en  prenez  la  moitié  en  laquelle 
Pon  mêlera  toutes  les  fufdites  poudres,6c 
de  ce  couvrir  le  coriandre,  comme 
quand  on  veut  confire ,  &  de  Pautre 
moitié  de  fucre  reftante  Pon  fera  la 
dernière  couverture  de  coriandre,  6c 
de  cette  confiture  ou  dragée ,  prendre 
demi  dragme  le  matin  avant  de  s'expo- 
fer  à  Pair  infeét;  Cette  dragée  eft 
aufli  tres-utile  pour  fortifier  Pefto- 
mach débile,  6c  pour  tous  lesAfthma- 
tiques,  v 

Autre  Baume  très- excellent. 
Prenez  du  fbuffre  pulverifé  6c  pal- 
fé  par  un  tamis,  le  mettez  dans  un 
vaiflêau  de  verre,  6c  pardefïus verfer 
de  Phuile  d'olive  qui  furpafle  de  quatre 
doigts  ladite  poudre,  6c  Pexpofer  au 

F  6  So- 
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Soleil  violent  par  dix  ou  douze  jours,, 
le  remuant  fouvent  avec  une  fpatulle 
de  bois ,  6c  que  le  Vaiflèau  fbit  bien  net,, 
au  bout  du  temps  il  faut  verfer  l'huile 
d'olive  par  inclination,  6c  laconferver 
en  une  phiole  bien  bouchée  i  6c  lorsque 
Pon  voudra  en  ufèr  il  faut  laver  la  playe 
ou  ulcère,  ou  comme  deflus,  ou  bien 
d'eau  d'arquebufes  ;  c'eft  un  excellent 
remède  fi  l'onyadjoûte  delà  poix  grec- 
que, ÔC  de  la  cire  >  &  que  Pon  les  Jaifîe  fc- 
cher  au  feu  lent ,  6c  y  adjoûter  de  la  pou- 
dre de  Myrrhe ,  Pon  ne  manquera  pas  de 
faire  un  onguent  très  bon . 

Pour  faire  le  Baume  noir  on  hlanc. 
Il  faut  prendre  de  Phuile  d'olive,  a? 
vec  de  Purine ,  autant  de  Tune  que  de 
l'autre ,  les  faire  bouillir  avec  un  peu  de 
poix  noire ,  du  benjoin ,  ftorax  ,  cala- 
mite,  &  unpeu  .de  terebentine,  juf- 
ques  à  ce  que  ladite  confection  ne  pétiller 
ra  plus ,  qui  fera  un  figne  que  Purine  fe- 
ra confommée.  Et  pour  faire  qu'il  fbit 
blanc ,  au  lieu  de  poix  noire ,  faudra 
mettre  la  gomme  élemy ,  6c  au  défaut,  de 
la  raifine, 

AH* 
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Autre  Baume  pour  fermer  une  Pir/e  prompt  e- 

ment 

Prenez  du  Poponax  demi  once ,  Te- 
rebentine  de  Venife ,  ou  de  fon  Huile 
une  once ,  le  tout  fondu  enfèmbîe  fur  des 
cendres  chaudes ,  &  en  mettre  fur  la  ph- 
ye  ,  laquelle  il  faudra  laver  avec  de  Peau 
dévie,  ou  bien  avec  du  vin. 

Autre  Baume  très  Singulier. 

Prenez  de  l'huile  d'olive  huit  livres , 
&  la  mettez  dans  un  pot  plombé ,  qui 
fbit  bien  couvert,  &  le  mettez  au  Soleil 
durant  fix  termines  ,  puis  après  l'on  met*- 
tra  tout  enfemble  huile  &  herbes  Pun  a- 
vecPautre  ,  defquelles  herbes  cy-deffous 
nommées ,  il  en  faudra  mettre  de  chacu- 
ne deux  onces,  &  les  piler  un  peu  en- 
femble, enfuite  les*  mettre  avec  ladite 
huile,  &les  remuer  avec  un  bâton  cha- 
que jour ,  &  bien  garder  qu'il  n'y  entre 
point  d'eau. 

Les  herbes  pour  faire  ledit  Baume  font. 
Marjolaine  franche. 
Camomille. 

Coq  ; 

Pouliot. 

Rofmarin. 

Feuilles  de  Lnuricr-V 

Plan- 
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Plantain  long. 
Menthe  franche. 
Armoife. 
Sauge  franche. 

Grande  Confoulde  &  petite  Confbuldc. 

Marguerites  fauvages. 

Melilot. 

Betoine. 
Centaurée. 

Plantain  dans  de  lyon. 
Et  grande  Abfinthe. 

Et  au  bout  de  fix  femaines  pour 
confire  ledit  Baûme  il  faut  prendre 
douze  onces  de  cire  vierge ,  deux  livres 
de  fuif  de  cerf  mifè  par  morceaux ,  en- 
femble  le  faire  fondre  en  une  poefle, 
puis  mettre  l'huile  &  les  herbes  &  les 
palier  toutes  dedans  ladite  poefle  à  tra- 
vers une  toille  tant  qu'il  ne  demeure 
nulle  fubftance  ,  &  encore  reprendre 
les  herbes  &  les  repaflèr  avec  un  linge 
blanc,  &  puis  mettre  la  poefle  fur  le  feu, 
&  luy  laiflèr  tant  quelle  bouille  î'efpace 
d'un  quart  d'heure ,  le  jremuant  toujours 
à  petit  feu  ,  puis  ôtez  la  poefle,  6c  prenez 
une  demi  livre  de  maftic  &  deux  d'oli- 
ban  en  poudre;  foudain  qu'avez  ôté 
la  poefle  de  deflus  le  feu ,  il  faut  mettre 

dedans 
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dedans  le  maftic  &oliban,  puis  le  re- 
muer toujours  tant  qu'il  (bit  froid  ,  en- 
fuite  le  mettre  dans  un  vai fléau  ,  &  le  te- 
nir bien  couvert  afin  qu'il  fe  garde. 
les  propriétés  du  dit  Baume ,  &  U  manière  de 

le  bien  garder. 

Il  eft  propre  à  toutes  douleurs  de  nerfs 
refroidis,  les  frotter  duditBaûme,  en 
appliquant  deflus  un  linge  chaud  ;  aux 
piqueures  de  frellons  Se  d'épines  ,  appli- 
quez ledit  Baume  chaud;  deflus  des  coup- 
peures ,  fi  elles  font  fraifehes  en  mettant 
diidit  Baûme  defllis  elles  ne  manqueront 
de  guérir. 

L'eftomach  refroidy  le  frottant  chau- 
dement ,  brûleures  de  feu  ou  d'eau  l'ap- 
pliquant aufli  chaudement  deflus ,  à  tou- 
tes gouttes  appliquant  un  linge  chaud, 
après  avoir  frotté  l'endroit  de  la  douleur; 
pour  la  colique  paflion,  en  frottant  l'efto- 
mach 6c  le  petit  ventre  elle  guérira; 
écorcheures  &  membres  perclus ,  du 
flux  de  ventre  en  frottant  l'eftomach 
fie  le  petit  ventre;  aux  enfleures,  aux  pla- 
yes  prés  de  nerfs,  fans  tente,  à  tous  dous, 
apoftumes  ÔC  os  brifez,  en  appliquant 
Jedit  Baume  chaudement  deflus  ,  ils  ne 
manqueront  indubitablement  de  guérir. 

Aune 
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Autre  Baume  merveilleux. 
Prenez  du  lignum ,  aloës ,  galanga  f 
maftic ,  poivre  blanc ,  canelle  &  muf- 
cade  de  chacun  une  once  &  demi,  poivre 
long .,  juncus  odoratus.de  chacun  une  on- 
N  ce,  le  tout  mis  en  poudre  ajoûtantdela 
gomme  elemi  fix  onces ,  que  le  tout  (bit 
infufé  en  demi  livre  d'eau  de  viereéh- 
fiée  par  fix  fois,  une  livre  de  Tere- 
bentine  de  Venife,  huile  d^œufs ,  roi- 
marin,  fauge,  opoponax;  ammoniac; 
le  tout  foit  infufe  dans  un  grand  alam- 
bic de  verre  l'efpace  de  deux  jours  & 
deux  nuiéts,  le  tout  foit  diftillé  au 
Bain  Marie ,  dont  en  tirerez  le  Baûme, 
&  le  lavés. 

La  manière  défaire  ÏÊmplâtre. 
Prenez  de  l'huile  de  fauge ,  marjolai- 
ne ,  rofmarin ,  pétrolle  de  chacun  deux 
onces  ,  litarge  d'or  bien  lavée  en  eau  de 
fauge  une-once  St  demi ,  puis  faites  cui- 
re l'Emplâtre  à  petit  feu ,  &  quand  il  fe- 
ra bien  cuit,  l'on  y  adjoûtera  deux  on- 
ces d'axonge  de  vipère ,  huile  de  benjoin 
&  ftorax  de  chacun  une  once  ,  puisa- 
chever  de  faire  cuire  ledit  Emplâtre  à 
perfe&ion ,  6c  après  l'appliquer  fur  la 
cuifle  &  fur  le  cou  du  pied. 
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Autre  Baume  %  ou  autrement  l'Herbe  de  Venife* 

Ses  propriétez  font  grandes ,  mefme 
pour  tous  venins,  poifons  ,  playes  , 
&  pour  la  pefte  ;  dés  que  Pon  fe  fent 
malade  ,  il  en  faut  prendre  de  Peau 
ou  du  jus  &  le  boire  ,  &  mettre  le  marc 
deflus  le  mal ,  parce  que  le  jus  ou  Peau 
qui  en  provient ,  nettoyé  tout  autour  du 
cœur,  &  chafîè  le  mal  dehors,  quieft 
guéry  par  le  marc. 

Pourlepoifon,  de  mefme,  ou  autre 
chofo  qui  travaille  le  cœur  &  Peftomach. 

Pour  piqueure  de  Pafpic  ou  ferpent , 
de  mefme. 

Pour  les  écrouelles  il  faudra  prendre 
le  poids  d'un  écu  de  la  graine ,  les  trois 
derniers  jours  de  la  Lune,  &  mettre 
de  Pheroe  pilée  deflus,  ou  de  l'on- 
guent. 

Pour  morfure  de  chien  enragé  il  en 
faut  boire  du  jus  ,  &  mettre  le  marc  fur 
fk  morfure ,  comme  d'un  afpic  ou  de  fer- 
pent, ou  bien  de  Ponguenr. 

Pour  les  playes  il  faut  faire  un  on* 
guent  de  cette  façon  ;  Il  faut  piler  Pher- 
be  &  en  tirer  le  jus ,  &  le  mettre 
dans  la  cire  &  poix-reflne ,  du  linge 
vieux,  de  la  Terebentine,  du  mafric 

fon^ 
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fondu  puis  le  jus  dedans ,  &  enfuite 
bien  battre  tout  enfemble;  Ôt  en  après 
les  mettre  dans  des  pots. 

Pour  le  mal  caduc  il  faut  prendre  le 
Poids  d'un  écu  de  la  poudre  avec  du  vin 
blanc  les  trois  derniers  jours  de  la  Lune 
ôt  continuer  un  an.    Ce  Baume  eft  auiïï 

aînfi      &  d0UX  3UX  playCS  '  &  il  fe  fait 

Il  faut  prendre  une  phiole  de  verre 
pleine  d'huile  d'olive  dans  le  mois  de 
j™y  »  &  enfuite  mettre  dedans  de  l'her- 
be fuffifante  quantité,  puis  mettre  Ja 
phiole  a  la  grande  chaleur  du  Soleil  & 
l'oter  tous  les  jours  ,  &  la  remettre'  au 
matin 

Il  ne  faut  point  craindre  d'en  boire  à 
eaufe  de  fon  mauvais  gouft  ,  en  ce  qu'el- 
le eft  tres-excellente  dans  fon  effecl:. 

La  graine  en  étant  donnée  aux  poul- 
ies ,  elle  ne  manquera  de  les  faire  pon- 
dre comme  il  faut. 

Autre  Baume  de  Souffre ,  clair  comme  un 

Mby. 

Prenez  une  livre  de  Souffre,  au- 
tant d'huile  de  Terebentine ,  enfuite 
mettez  vôtre  Souffre  en  poudre  fub- 
tue ,  6c  mettez  le  tout  enfemble  dans 

uii 
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un  matras,  duquel  l'on  bouchera  Po- 
rifice  l'efpace  d'une  demie  heure ,  puis 
enfevelir  vôtre  matins  dans  du  fable  ,  en 
une  terrine  ,  8c  il  faut  que  vôtre  matras 
(bit  quatre  fois  plus  grand,  &  l'on  fera 
un  feu  l'efpace  de  trois  heures  alfez  doux, 
Se  après  augmenterez  le  feu ,  6c  conti- 
nuerez jufques  à  ce  que  vous  voyiez  qu'il 
ne  forte  plus  de  vapeurs ,  5c  Ton  con- 
noiftra  que  la  teinture  fera  comme  un 
Ruby ,  &  alors  l'on  ôtera  la  teinture,  Se 
le  Baûme  fera  fait, 

Peur  faire  un  Baûme  blanc ,  prepre  à  décrajfer 

le  Vtfage. 

Il  faut  prendre  la  moitié  d'un  jaune 
d'oeuf ,  Se  trois  ou  quatre  gouttes  de  jus 
de  citron,  Se  y  diflbudre  du  Baûme  ce 
que  l'on  voudra ,  puis  étant  diflbus ,  on 
le  difîbudra  derechef  dans  de  belle  eau 
de  fontaine  ;  Se  fi  c'efl:  quelqu'un  qui 
ait  des  rougeurs  au  vifage  il  faudra  que  ce 
fok  dans  de  l'eau  de  nénuphar ,  8c  de  cet- 
te eau  il  faut  fe  décrafler  en  la  manière  ac- 
coutumée. 

Prenez  des  pommes  de  mandragores 
qui  foient  récentes  ,  Se  les  mettez  par 
petits  morceaux  dedans  une  bôuteille  de 
verre  ,  Se   puis  y  mettez  de  l'huile 

d'olive 
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d'olive  dedans,  comme  demi  livre,  il 
faut  à  une  demi  livre  une  douzaine  de 
pommes ,  &  les  mettez  au  Soleil  jufques 
à  la  Saint  Michel ,  puis  en  ufèz  là  où  il 
faudra. 


Chapitre  XIV. 

Contenant  la  manière  de  faire  plu- 
fieurs  Huiles  &  Onguents,  lef- 
quels  fervent  à  diverfes  fortes  de 
playes, 

Uuyle  que  l'on  doit  faire ,  &  laquelle  ejt  admi- 
rable &  expérimentée  pour  la  Gangrenne. 

]'L  faut  prendre  les  drogues  qui  enfui- 
ivent. 

Litarge  d'or  une  livre, 
/lun  demi  livre. 
Mirrhe  fine  une  once. 
Sel  deux  onces. 
Encens  quatre  onces. 
Gomme  Arabique  cinq  onces. 
Vin ,  Vinaigre  8c  Eau  de  chacun  "une 

pinte  de  Paris. 

Il  faut  que  le  tout  foit  battu  '  en 

pou- 


7)e  Cu?  lojitez.  141 

■poudre,  &  le  faire  cuire  l'cfpaced'un 
quart  d'heure  en  une  poeflefurle  feu  , 
&  faire  cuire  le  tout  en  un  pot  neuf 

Enfuite  il  faut  s'en  laver  la  partie  ma- 
lade ,  &  y  laifler  le  linge  trempé  dans 
ladite  compofition  tant  qu'il  foi t  fec ,  & 
le  renouveller  fou  vent. 

.'.v  Autre. 

Prenez  deux  œufs,  ■  pour dixhuit de- 
niers de  miel  blanc,pour  deux  fols  d'hui- 
le d'olive ,  pour  un  fol  de  graiflè  de  porc 
mâle,  pour  fix  deniers  de  farine  ,  il 
faut  mêler  le  tout  enfemble ,  Se  enfui- 
te le  mettre  defliïs  le  mal  deux  fois  le 
jour.  t>; , .        .  ;  'jppj^ 

Autre  Huile  pour  frotter  une  Goweou  Catarre, 
procédant  de  froidure  &  d'humidité. 

Il  faut  prendre  trois  livres  d'huile  d'o- 
live ,  &  la  mettez  dedans  trois  quarte- 
rons de  fleurs  de  mille-pertuis  bien 
épluchez,  en  forte  qu'il  n'y  ait  point  de 
verd,  ôc  bouchez  bien  ladite  phiolle  Se 
la  mettez  au  plus  fort  Soleil  que  l'on 
pourra ,  &  la  fecoiiez  tous  les  jours  u- 
ne  fois  ,  8c  quand  l'on  verra  que  l'huile 
fera  bien  rouge ,  il  faut  mettre  dedans 
une  once  6c  demi  de  fleurs  de  camomille 
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&  une  once  &  demi  de  melilot  tou- 
tes récentes  ,  &  une  once  de  rozes 
rouges  feches  ;  &  quand  l'on  aura  mis  le 
tout  en  la  phiole,  il  la  faut  bien  rebou- 
cher 6c  la  remettre  au  Soleil ,  &  au 
bout  des  quinze  jours  remuez  la  bou- 
teille ,  &  mettez  dedans  ladite  huile 
deux  onces  de  bonne  Tercbentine  de 
Venife ,  &;  deux  onces  de  gomme  mi- 
fe  par  petits  loppins ,  &  puis  bien  re- 
boucher icelle  phiole.  Il  faut  faire  la- 
dite huile  devant  la  Saint  Jean ,  8c  la 
laifler  au  Soleil  julques  à  la  Saint  Mi- 
chel ,  la  remuant  comme  il  eft  dit  ; 
Et  quand  l'on  verra  que  le  Soleil  n'au- 
ra plus  de  force ,  Pon  prendra  ladite  hui- 
le &  la  faira-on  un  peu  chauffer  def- 
fus  le  feu ,  puis  la  paflez  dedans  un  linge 
le  preflant  bien  fort ,  &  la  remettez  de- 
dans la  phiolle  bien  boucheéj  &d'i- 
celle  s'en  faire  frotter  les  lieux  dou* 
loureux. 

Huile  propre  pour  les  Paralytiques ,  lequel  il 
faut  faire  au  mois  de  May. 
Il  faut  prendre  des  Herbes  qui  s'enfui- 
vent  de  chacune  deux  bonnes  poignées. 

Rofmarin. 
Sauge  • 

Rue- 


Rue. 


Livefche. 

Aluine. 

Menthe. 

Origan. 

Calamen. 

Hache. 

Lavende. 

Feuilles  de  Laurier. 
Marjolaine. 

L'on  hachera  Icfdites  herbes  fort  me- 
nues ,  puis  on  les  pilera  dans  un  mortier 
de  pierre,  puis  prenez  trois  livres  de 
fain  de  porc  ians  fcl ,  Ôc  le  mettez  dans 
un  bafîln  d'airain  avec  toutes  ces  herbes 
fort  pilées ,  6c  les  faites  bouillir  jufques 
a  la  confommation  des  fufdites  herbes, 
&  quand  elles  feront  confommées  ,  il  le 
faut  couler  dedans  un  linge ,  &  le  laifler 
refroidir,  &  quand  il  icra  froid,  il  le 
faudra  mettre  dans  un  pot. 

Si  l'on  veut  faire  autrement,  l'on 
pourra  prendre  lefdites  herbes  bien  pi- 
lées ,  6c  les  faire  bouillir  dans  deux  quar- 
tes de  bon  vin  blanc ,  6c  quand  elles  fe- 
ront bouillies ,  il  fau  t  y  couller  ladite  dé- 
coction, 6c  bienpreflêr  lefdites  herbes, 
puis  la  faire  bouillir  avec  votre  «xonge 

de 
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de  porc  jufqucs  à  la  confommation  du 
jus  ;  cftant  confomrnée ,  il  la  faut  laïf- 
lcr  refroidir ,  puis  la  mettre  dans  un  pot 
de  grez ,  fi  Pon  veut  l'on  y  ajoutera  de  la 
graifîè  de  cerf  trois  ou  quatre  onces ,  Se 
il  en  vaudra  beaucoup  mieux. 

Pour  faire  ï } huilé  de graiffe  de  millet. 
Il  faut  prendre  la  graiffe  de  millet ,  ôc 
la  faire  chauffer  fur  le  feu  ,  &  la  faire  fon- 
dre comme  pane  de  porc ,  &  y  mettre 
de  Palun  de  glas  la  quantité  cle  demy 
quarteron ,  8t  s'il  y  en  a  beaucoup  y 
mettre  une  demi  livre  en  dix  livres  de 
graille. 

Ladite  huile  fert  pour  les  nerfs  fouliez 
avec  des  oignons  cuits 

Elle  eft  extrêmement  bonne  auiïi  pour 
plulîeurs  douleurs  qui  affligent  le 
corps. 

four  faire  une  Huile  finguliére  contre  lesfroijju- 
tes  j  •nerfs  fouUe^  &  autres  maladies 

procédantes  de  eau f es  froides m 
Prenez  de  PAbfinthe ,  Armoife  ,  Baû- 
me  à  la  tige  rouge. ,  Baûme  à  la  tige  verte, 
Bétoine,  Camomille  en  fleur ,  grande 
Confoulde ,  Fenouil ,  Melilot ,  Orpin, 
Poliot  Royal ,  Plantain  ,  Rofmarin , 
Saulge  Franche  &  Coq. 

Prenez 
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Prenez  de  chacune  de  ces  herbes  une 
poignée  au  mois  de  juin,  il  les  faut 
hacher  toutes  enfemble  bien  pilécs  au 
mortier,  6c  enfuite  les  mettre  en  un 
pot  vert ,  plombé ,  ou  pot  de  Bcau- 
vais,  auquel  l'on  mettra  de  tres-bon- 
ne  huile  d'olive,  en  forte  que  les 
herbes  trempent  toutes  dedans ,  puis 
mettre  ledit  pot  au  Soleil  l'efpace  de 
fix  fèraaines,  Se  remuer  ce  qui  fera  de- 
dans deux  fois  le  jour ,  puis  mettre  l'hui- 
le  a  part ,  6c  mettre  les  herbes  dans  un  au- 
tre vailTeau  avec  du  vin  blanc  fur  le  feu  , 
&  le  faire  bouillir,  après  le  faut  repal- 
fer avec l'huile  comme  devant,  puis  le 
remettre  avec  ledit  vin  confommé;  ce 
fait. faut  mettre  pour  chacune  livre  d'hui- 
le qui  fera  audit  pot,  une  once  de  cha- 
cune de  ces  chofès. 
Huile  très- excelle  m  pour  les  Gouttes  &  C<*- 

tarres. 

Il  faut  prendre  trois  livres  d'huile  d'o- 
live ,  &  la  mettre  dans  une  phiolc ,  puis 
mettez  dedans  trois  quarterons  de  mil- 
le pertuis  bien  épluchez  ,  enforte  qu'- 
il n'y  ait  point  de  vers,  &  bien  bou- 
cher voftre  bouteille  &  la  mettez  au 
plutoft  que  vous  pourrez  au  Soleil , 

Tom.  2.  G  6c 
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&  fecoiiez  voftre  bouteille  tous  les  jours 
une  fois ,  &  quand  vous  verrez  que 
Phuile  fera  bien  rouge ,  mettez  dedans 
une  once  &  demi  de  camomille  toute 
récente,  &  une  once  .&  demi  de  me- 
lilot  tout  frais ,  &  quand  vous  aurez 
mis  le  tout  dedans  une  phiole ,  il  la 
faut  bien  reboucher,  ôc  enluite  la  re- 
mettre au  Soleil ,  la  remuant  tous  les 
jours  comme  il  cil  dit  cy-dcfllis  ,  8c au 
bout  de  quinze  jours  recouvrez  vôtre 
bouteille,  6c  mettez  dedans  vôtre  hui- 
le deux  onces  de  bonne  Terebentine 
de  Venife,  &:  deux  onces  dé  gomme 
felemi  mile  par  petits  loppins,  ikpuis 
reboucherez  très  bien  vôtre  phiole,  vous 
ferez  ladite  huile  devant  la  Saint  lean , 
&  la  laifîerez  au  Soleil  jufques  vers  la 
Saint  Michel ,  Ja  remuant  tous  les 
jours  ,  &C  quand  vous  verrez  que  le  So- 
Jeil  n'aura  plus  de  force  vous  prendrez 
vôtre  huile  Se  la  ferez  un  peu  chauf- 
fer defl'is  le  feu,  puislapaflèrezpar 
dedans  un  linge ,  puis  la  remettrez  de- 
dans une  phiole  bien  bouchée  j  Cet- 
tz  huile  eft  très-bonne  pour  les  Gout- 
X  :s  &  Catarres ,  &  en  bien  frotter  les  par- 
tics  qui  font  doulpureufes. 

^W^?^^^^^  Rut  4 
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Tinta  Capraria ,  herbe  qui  fert  contre  le  mal 

Il  en  faut  ufer  les  deux  derniers  jours 
de  la  Lune,  le  poids  de  deux  ou  trois  é- 
eus ,  du  jus  avec  du  vin  blanc ,  continu- 
er pendant  une  année. 

Elle  fert  auiïi  contre  toutes  playes , 
tant  vieilles  que  nouvelles,  en  l'appli- 
quant pilée  fur  le  mal.  V 

Elle  fert  aufïi  contre  toutes  moi  fures 
de  ferpens  6c  autres  bétes  veneneufes ,  en 
faifant  boire  le  jus  au  malade,  &cnfuitc 
mettre  le  marc  fur  la  morfurc. 

Elle  cft  très- bonne  contre  la  Pefte, 
moyennant  que  l'on  donne  à  celuy  qui 
en  eft  frappé àboiredudit  jus ,  deux  ou 
trois  fois  le  jour. 

Enfin  elle  fert  en  gênerai  contre  tous 
venins. 

Pour  tirer  L'Huile  (T  /Antimoine ,  qui  guérit  par* 
fait  (ment  toutes  fortes  d'Ecrchelles. 
Prenez  une  livre  &  demi  d'Antimoi- 
ne ,  autant  de  Salpêtre  &  autant  de  Ter- 
tre de  Montpellier,  le  tout  pulverifc, 
puis  faut  prendre  un  pot  de  terre 
neuf  Se  Penvelopper  tout  de  charbon,  y 
faite  un  bon  feu  ,  tant  que  le  potfok 
tout  rouge ,  puis  faut  jetter  avec  une 

G  2  grande 


148  Nouveau  Recueil 
grande  cuilliére  les  poudres  cy-dcfîiïs 
dans  ledit  pot  &  le  couvrir  diligem- 
ment de  peur  que  rien  ne  s'évapore  ,  & 
le  remuer  avec  une  fpatulle  de  bois,, 
afin  que  tout  aille  au  fonds  du  pot, 
puis  le  laiflèr  encore  une  demi  heure  avec 
bon  feu,  &  Payant  retiré  du  feu  il  faut 
le  laifler  refroidir ,  vous  trouverez  vô- 
tre régule  d'antimoine  au  fond,  du- 
quel en  prendrez  une  once  &  le  met- 
trez en  poudre  avec  deux  onces  de  fubli- 
mé,  &  mettez  le  tout  dans  une  petite 
cornue  dont  le  bec  entrera  daos  une 
autre,  diftillez  au  feu  de  roue,  puis  le 
tout  étant  difiillé  vous  jetterez  une 
partie  de  vôtre  huile  dans  un  alambic 
de  verre  plein  d'eau ,  vous  y  trouve- 
rez une  poudre  blanche  au  fond,  vous 
jetterez  .vôtre  eau  tout  doucement, 
puis  vous  laverez  vôtre  poudre  plufieurs 
fois  avec  eau  de  charbon  bénit  ce  eau  ro- 
se ,  vous  jetterez  dereéhef  vôtre  eau  , 
puis  laifierez  fecher  vôtre  poudre,  de 
laquelle  étant  leche  pourrez  en  don- 
ner aux  hommes  &:  aux  femmes  ,  àfça- 
voir  fix  grains  avec  du  vin  blanc ,  &  faut 
toucher  lefdites  Efcroiielles  fort  légère- 
ment de  ladite  huile  par  quatre  ou  cinq 

jours j 
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jours;  8c  vous  verrez  en  bref  une  très- 
Belle  cure. 

Pour  faire  l'Huile  de  Mufcade .  bonne  pour  gué- 
rir les  douleurs  qui  procèdent  d'humeurs 

froides. 

Prenez  une  livre  de  noix  de  Mufcade 
de  la  meilleure  qui  fo  pourra  trouver, 
Ôfc  h  concaflez  en  poudre  le  plus  me- 
nu que  faire  fe  pourra,  &  la  mettes 
dans  un  poëflon  d'airain  ,  puis  prenez 
quatre  doigts  ou  un  peu  plus  delà  plus 
forte;  malvoifie ,  &:  la  mettez  dedans  la- 
dite poudre,  puis  prenez  un  autre  po- 
ëllon  plein  d'eau  f  &  la  faites  bouil- 
lir fur  du  feu  clair,  puis  prenez  l'au- 
tre  poëflon  où  fera  la  Mufcade  &  la  Mal- 
voihe ,  &  l'autre  où  eft  Peau  qui  aura 
bouilly,. les  mettez  enfemble,&  les 
Jailîez  bouillir  jufques  à  diminution  de 
la  tierce  partie* .-puis  après  vous  aurez 
des  prefles  d'Àpothiquaires  pour  les 
prefïer,  &  pour  en  recevoir  l'huile ,  & 
en  après  vous  la  mettrezen  un  lieu  où  el- 
le ne  puiffe  s'éventer  ,  de  laquelle  vous 
vou*  frotterez  les  parties  qui  font  les  plus 
douioureufes. 

Autre  Huile  ttes-expérimenté* 

Prenez  de  l'urine  du  patient  un  de- 

G  3  my 
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m  y  pot,  Se  la  faites  bouillir  en  forte- 
qu'elle  foit  confbmmée  de  la  tierce  par- 
tie ,  8c  la  faut  fi  bien  écumer  qu'elle  puif- 
ù  être  claire ,  puis  vous  prendrez  du  bon 
beurre  du  mois  de  May ,  le  plus  vieil 
que  pourrez  trouver ,  en  mettez  une  de- 
mi once  avec  ladite  urine  dedans  un 
pot  neuf,  &  faites- les  bouillir  toutes 
enfemble  un  demy  quart  d5h:ii:e,  puis 
les  ôtez  du  feu  8c  1g  laiflez  refroidir ,  8c 
quand  il  fera  froid  vous  ferrerez  le  beur- 
re qui  fera  pardeflusPurine  ,  8c  le  met- 
très  dans  un  vaifTeau  qui  fera  neuf} 
Quand  vous  voudrez  vous  en  fer  viril 
faudra  prendre  de  Peau  de  fontaine  où 
le  Soleil  donne  quand  il  fe  lève  ,  &  en 
-mettrez  deflus  la  douleur,  8c  la  lavez, 
puis  faites-la  chauffer  quelque  peu  de 
temps,  enfuite  il  la  faut  trotter  bien 
fort  de  beurre,  £c  enfuite  mettez  de 
la  laine  noire  deflus  ,  l'enveloppez 
bien  chaudement ,  8c  continuez  par  neuf 

Pour  faire  de  bonne  H  utile  de  Millepertuis 
Prenez  des  Fleurs  de  Mille-pertuis 
quatre  bonnes  poignées  8c  les  mettez 
tremper  en  une  chopine  de  vin  rou- 
ge   qui   fera  un  peu  chaud  devant 
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que  d'y  mettre  lefdites  Fleurs;  Scies 
lui  fiez  au  Soleil  tremper  cnfemble  )  cf- 
pace  de  trois  jours  ,  puis  couler  ledit 
vin ,  &  y  remettre  autant  d'autres  Fleurs 
qui  y  tremperont  trois  autres  jours ,  & 
pafler  encore  ledit  vin ,  &  y  remettre  au* 
tant  d'autres  Fleurs  jufques  à  autres  trois 
jours ,  &  les  tenir  toujours  au  Soleil , 
&  repafler  ledit  vin  pour  la  troifiétne 
fois;  Quand  ledit  vin  fera  pafle  pour  la 
troifiéme  fois,  il  faudra  mettre  une  de- 
mi livre  d'huile  d'olive,  &  les  faire 
bouillir  cnfemble  tant  que  le  vin  foit 
confbmmé ,  8t  en  après  y  mettre  de  bon 
Maftic  en  poudre,  une  once  d*En- 
cens  fin  en  poudre ,  une  once  de  Tere- 
bentine  de  Venife  ,  quatre  onces  de  faf- 
fran ,  &  faut  l'ôter  du  feu ,  &  mettre  le 
tout  cnfemble  ôc  le  garder  dedans  une 
phiole  de  verre ,  &  ce  fera  de  très  -  bonne 
Huile. 

Autre  Huile  pour  la  Goûte. 
II  faut  prendre  une  Oye  qui  foit 
bien  graflè,  la  faire  rôtir,  &  en  pren- 
dre la  graille  qui  en  dégoûtera,  puis 
la  mettre  en  un  pot  neuf,  &  la  faire 
bouillir  a  petit  feu  avec  du  charbon 
au  commencement ,  mais  à  la  fin  il 

G-  41V.'  '  fàirtr 
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faut  mettre  de  la  braife  à  l'en  tour  du; 
*pot;  puis  prenez  de  la  graine  de  chene- 
vis  toute  nouvellement -cueillie  apré^la 
my-Aouft  ,  &  en  faites  une  poudre  ,puis 
la  mettez  en  ladite  graille  ,  &  la  remués, 
fans  cefle  avec  un  bâton  -,  &  la  laiflèz 
bien  bouillir  tant  qu'elle  foit  bien  cuite,, 
en  après  la  remettre  refroidir  &  prenez 
de  Peau  &  du  tel ,  puis  laifles-Jes  bien 
frotter ,  &  même  prenez  de  ladite  grail- 
le auflî  gros  qu'une  noix,  dequoyil 
faut  bien  frotter ,  &  enfuite  s'en  aller 
coucher. 

Huile  propre  pour  Juppléer  les  Nerfs. 
L'on  prendra  de  la  graifîe  de  chappon 
fondue ,  &  la  pafler  par  une  étamine ,  u- 
ne  once  de  cire  neufve ,  faire  fondre  la 
cire  &  la  graifle  tout  enfemble,  puis  pre- 
nez de  la  Terebentine  une  once  fondue 
avec  les  autres  drogues,  ne  les  pas  laif- 
fer  long-temps  fur  le  feu ,  &  puis  les  lai£ 
fer  refroidir,  &  eniuite  en  faire  uneef- 
péce  d'emplâtre  que  Pon  mettra  fur  les 
nerfs. 

Four  faire  l'Huile  de  Talc. 
Prenez  une  livre  de  Talc  &  le  pulve- 
rifez  avec  une  once  de  fucre  candy ,  &. 
mettez  ladite  poudre  dans  une  courge 

de 
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de  verre ,  8c  la  mettez  dans  le  fumier 
40.  jours  après  l'avoir  féelé  hermétique- 
ment ,  c'eft  à  dire  avec  poil  ,  blanc 
d'oeuf,  terre  franche  8c  fuye,  puis  a- 
mafler  l'écume  qui  fe  fera  deflus  8c 
mettre  ladite  courge  dans  le  Bain  Ma- 
rie pour  ramafler  ladite  huile  qui  en  di- 
ftillera. 

[  ^  y ..^    Y/  Àme:     "  '  •«►y— 

Faut  calciner  le  Talc  dans  un  creufet , 
8£  lors  qu'il  fera  bien  blanc  le  mettre  dans 
une  petite  poche  de  toile  en  long  ,  atta- 
chant ledit  facau  deflus  d'un  vaifleau  de 
verre,  dans  un  lieu  frais,8c  profond  com- 
me un  puits  ,  il  endiftillera  une  eau  qui- 
fera  fort  blanche.  - 

Autres 

Prenez  un  pot  de  terre  dans  lequel 
l'on  mettra  quantité  de  limaçons  à  co- 
quilles ,  8c  par  deflus»  jettez  quantité 
de  Talc  en  poudre ,  8c  pour  le  pul- 
verifer  il  faut  le  mettre  dans  un  fac  de 
cuir  ,  avec  force  petits  caillous  de  ri- 
vière, 8c  le  remuer  jufques  à  ce  qu'- 
il fbit ,  pulverifé ,  puis  le  pafler  par 
un  tamis  pour  feparer  les  caillous  8c, 
couvrir  lefdits  limaçons  8c  foudre 
d'un  linge ,  ÔC  le  bien  prefler  dans  un 
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linge  le  tout  enfèmble ,  puis  dîftilkr  au 
Bain-Marie  ad  libitum  ;  Il  faut  remarquer 
que-  pour  empefcher  que  le  vaze  ne  (c 
cafle  il  le  faut  mettre  dans  le  Bain-Ma- 
rie Peau  eftant  froide,  ou  fi  l'on  le  veut 
mettre  l'eau  eftant  chaude ,  il  faut  chauf- 
fer ledit  vaze,  avant  que  de  le  mettre 
dans  ledit  Bain-Marie. 

Tdur  faire  autre  Huile  de  Talc ,  qui  ojle  t o»- 
tet  Dartres,  Galles,  &  autres  cbofe s. 

Faut  prendre  la  raze  de  vin feche ,  au- 
trement le  Tartre ,  &  la  mettre  dans  un 
pot  de  terre  bien  féelé  ,  Se  la  laiflèr  dans 
de  la  braife  bien  rouge  jufques  à  ce  qu'el- 
le foit  calcinée  bien  blanche  ,  &  la  met- 
tre dans  un  fac  de  grofle  toile  neufve , 
,  faite  en  forme  de  chaude  d'hypocras,, 
&  mettre  iceluy  fac  au  fond  dé  la  cave 
avec  un  vaifleau  deflbus ,  là  fe  diftil- 
lera  de  l'eau  claire  comme  argent,  ee 
qui  s'appelle  vraye  Huilede  Talc. 

futre  Huile  propre  pour  faire  revenir 
\  le  poil. 

Prenez  les  jaunes  d'une  vingtaine 
tl'ceufs  durs ,  &:  les  prenez  avec  la  main, 
puis  les  mettez  dans  un  poëflon  fur  le 
feu ,  les  remuait  incçfàniœeM  Jufques  à 
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eè  qu'ils  rendent  une  certaine  gl  ut  inofi- 
té ,  lors  il  les  faut  mettre  dans  un  fac  qui 
foit  lié  bien  fort  avec  une  ficelle  &le 
mettre  à  la  preflë,  pour  le  clarifier  il 
faut  le  mettre  dans  un  poëflon  plein  d'e- 
au ,  .& le  faire  bouillir  furk  feu  ,  &pour 
le  faire  approcher  du  Baume  naturel ,  il 
fout  en  prefîant  lefdits  œufs  y  mettre  du 
beinjoin  Sè  ftorax  calamité  qui  fbient 
pulverifez. 

Pour  faire  l'Huile  de  wttffade ,  d'Amandes 
douces  y  Pignons ,  Noix  & 
d'autres  Semences. 

Prenez  un  quarteron  de  MulcadcSt- 
les  concaflez,  puis  les  mettez  dans  un 
poëflon  bien  net ,  les  arofant  d'une  godl* 
te  d'eau  de  vie,  ou,  au  défaut,  de  bon 
vin  blanc,  &  il  fout  ledit  poëilon  plein 
d'eau  fur  le  feu  ,  &  le  faire  fort  bouillir, , 
puis  étant  bien  chaud  l'on  les  mettra  dur  £ 
un  fàc  &  il  ne  manquera  d'enfortirde 
tres-bonne  Huile. 

Autre  Huile  pt opre  aux  Nerfs  fouh^jù*  autres. 

Prenez  trois  ou  quatre  petits  chiei  s 
qui  n'ayent  que  trois  jours,  Se  les  coup- 
pez  tout  en  vie  par  morceaux ,  les  met- 
tez dans  un  pot  neuf  avec  autant  de  pin- 
tes d^huile  d'olive,  comme  il  y  au  rade 

G  6  chiens 
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chiens ,  &  couvrez  le  pot  de  (on  coiîy 
vercle,  8c  Le  lutez  tout  autour  avec  de- 
là terre  glaize  &  le  mettez  dedans  une 
grande  chaudière  pleine  d'eau ,  8c  le 
fâitez  bouillir  tant  qu'il  ne  revienne 
qu'à  une  pinte  >  8c  paflez  le  tout  dans 
un  demy  quarteron  de  fuif ,  du  fel ,  8ç 
unedragmeou  deux  de  Terebentine  de 
Venife,  6c  le  mettes  encore  fur  le  feu 
un  quart  d'heure,  8c  le  ferrez  dans  tel 
pot  que  vous  voudrez. 

Cet  onguent  eft  propre  pour  tous 
nerfs  fouliez,  pourveu  qu'ils  ne foient 
point  dillatez,  8c  eft  mçrveillçufement. 
fingulier  pour  les  Nerfs  retraits  ;  quand 
on  veut  s'enfervir  il  le  faut  omettre  dans 
une  écuelle  ,  6c  en  frotter  bien  long 
temps  la  partie  oftènféc ,  &  puis  y  met- 
tre un  linge  chaud  defîus,  &  il  la  faut 
frotter  trois  fois  le  jour. 


ON 
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ON  GUE  NT  S. 

Onguent  tres-mervcilleux  &  bien  éprouve \ 
qu'on  appelle  vulgairement  Emplaftrum 
Divinum  ,  lequel  efi  propre  pour  tou- 
tes fortes  de  Places  tant  vieilles  que  nou* 

CEt  Onguent  eft  merveilleux  pour 
toutes  fortes  de  coups  d'arquebufes 
ou  d'autres- bâtons  à  feu,  pour  toutes 
morfures  de  bêtes  veneneules  ou  enra- 
gées ,  pour  apoftumes  ,  fiftulcs ,  pefte, 
chancre  ,  gouttes  percées ,  boyaux  tom- 
bez, &;  aufli  pour  on  mal  qui  s'appelle 
nolimetangerc;  s'il  y  a  homme  ou  femme 
qui  ait  quelque  grofle  douleur  de  tête , 
l'on  ne  manquera  premiérement-de  ra- 
zer  le  poil  &  qu'on  fofle  un  emplâtre 
dudit  onguent ,  puis  la  mettre  delîus  la 
douleur,  &  ils  feront  guéris  de  ladite 
douleur  fans  nulle  difficulté. 

Ledit  Onguent  relie  les  nerfs  coupez, 
&a!u  vertu  de  tirer  les  efquilles  des  os 
hors  de  la  playe ,  fur  laquelle  il  fera  mis, 
il  ne  fouffrira  jamais  putrefa&ion  quel*», 
conque  en  ladite  playe. 

Quand  l'on  voudra  faire  l'Emplâtre 

dudic 
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dudit  onguent,  l'on  prendra  du  vinai- 
gre blanc  ou  clairet  qui  loit  bien  fort, 
ou  de  Phuile  d'olive ,  lequel  vous  vou- 
drez, &  en  frottez  vos  mains  ,&lepe- 
flrilîcz  fort,  fit  puis  prenez  de  la  peau 
blanche  de  chévrottin,  fit  enfuite  met- 
tez fur  ladite  peau,  fit  le  mettez  fur  le 
lieu  douloureux. 
Les  drogues  qu'il  faut  avoir  pour  faire  ledit 

Onguent. 

Prenez  du  galbanum  une  once  ôc  deux 
dragmes,  d'ammoniac  troisonces ,  trois 
dragmes  d'oppoponax,  une  Livre  d'hui- 
le d'olive,  livre  fie  demi  de  cire  neufve, 
vingt  onces  de  litarge ,  une  once  de  ver- 
ny,  une  once  de  mirrhe ,  une  once  8c 
deux  dragmes  d'àriftologe ,  une  once  de 
raaftic,  une  once  d'oliban  ,  deux  onces 
de  bedaly,  deux  onces  dethuris ,  une 
once  dragrae  d'Ayman  du.  plus  prés  du 
Soleil  levant,  s'il  eft  polîible  ,  car  il 
elt  même  meilleur  avec  deuxonces. 
La  manière  comme  il  foui  fe  bïengouverm** 

pour  faire  ledit  onguent. 
Il  faut  premdre  un  pot  de  terre  tout 
n£i*f,  <^iii  M'àk  point  fervy  ,  qu'il  con- 
tienne  deux  pintes  ouenviron ,  mefure 
de  Jïwk  *  &  Remplir  de  vinaigre  blanc, 

S'il 
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s'il  efî  poflible ,  car  il  clHe  meilleur ,  ou 
s'il  n'y  en  a  point,  prendre  du  clairet , 
mais  du  plus  fort  qif  il  fera  poflible  ,  Se 
puis  prendre  ces  trois  gommes  ,  à  fça- 
voir  gai  ban  i ,  armomacy  *  appoponacy 
que  l'on  mettra  dedans  ledit  pot  avec  le 
vinaigre  par  fept,  huit  ou  neuf  jours, 
jufques  à  ce  qu'il  foit  bien  confommér 
Se  que  premièrement  l'on  les  rende 
gros  comme  une  demi  châtaigne ,  il  faut 
fur  tout  bien  couvrir  le  pot  de  peur  qu'il 
ne  s'évente,  c^il  fcroitgàté;  &  quand 
on  verra  qu'il  fera  confommé ,  il  les  faut 
prendre  enfemblc  avec  le  vinaigre,  §C 
pafler  le  tout  par  une  étamine  ncufvç,  Se 
ks  mettre  dedans  un  poëflon  d'airain  qui 
foit  net ,  Se  enfuite  ks  mettre  fur  un  feu 
qui  foit  lent,  les  remuant  toujours  avec 
une  paljette  de  bais ,  de  peur  que  les 
drogues  n'aillent  au  fonds  y  &  quand 
l'on  verra  la  confommation  du  vinaigre 
quafi  jufques  aux  trois  gemmes,  étant 
toujours  fur  le  feu  lent ,  en  après  prenez 
Phuilc  d'olive  Se  la  mettez  en  fillant,  Se 
puis  la  cire  neufve  départie  parloppins 
gros  comme  une  noix,  Se  toujours  mou- 
vant avec  ladite  pallettc  dç  bois  \  Se 
quand  Ton  verra  que  la  couleur  devien- 
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dta  autre  que  Ton  ne  la  point  veuë ,  Ton 
prendra  la  litarge  d'or  bien  fubtilement 
pulverifée ,  &  enfuite  la  mettre  avec  les 
autres  drogues  en  la  poëfle , .  étant  lur  le- 
dit feu  lent  en  Allant ,  car  fi  elle  tomboit 
en  un  tas ,  jamais  Ton  ne  viendrait  about 
qu'elle  ne  ie  prit  au  fonds  deladite  pôë- 
fle  ;  mais  quand  tout  ferait  gâté,  l'on 
ne  laiflèra  pas  de  toujours  le  remuer , 
comme  ileft  dit  cy-deflus  5  &  le  tenir 
fur  ledit  feu  jufques  à  tant  que  la  cou- 
leur vienne  noire  enniouvant  toû- 
jours ,  à  celle  fin  que  lefcfftes  gommes  ou 
drogues  ne  prénent  point  au  fond  de  la 
poëile  ,  £c  puis  enfuite  mettre  les  autres 
drogues  qui  s'énfuivent,  fort  bien  pilées. 

Prenez  du  verd  de  gris ,  de  la  mirrhe 
après  ,  &  puis  PAriftoïoche  longue,  ma- 
ftic  ,  olibani ,  bedali  ,thuris&l'aiman, 
&  les  mettez  dedans  ladite  poefle ,  mais 
qu'elles  fillent ,  en  remuant  toujours 
comme  dit  eft;  cela  fait,  fi  Pon  voit 
que  lefdites  gommes  ou  drogues  s'enflent 
fur  le  feu ,  il  les  faut  ôter  6c  les  tenir  un 
peu  hors  du  feu  ,  tant  qu'elles  fe  des-en- 
fient,  puis  les  remettre  fur  le  feu  en  mou- 
vant continuellement,  comme  dit eft; 
Quand  Pon  voudra  voir  s'il  fera  aflëz 

cuir, 
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ait ,  l'on  fera  l'épreuve  de  telle  maniè- 
re; L'on  prendra  un  bafîin,  une  pierre 
de  marbre  ou  un  bois  de  noyer,  qu'on 
lavera  en  vinaigre  blanc  ou  clairet» 
ou  bien  les  oindre  d'huile  d'olive ,  & 
puis  quiand  l'on  verra  que  ledit  ongu- 
ent fera  entre  noir  &  rouge ,  l'on  en 
prendra  une  goutte  que  l'on  mettra  fur 
lad  ire  pierre  de  marbre,  bafîin  ou  bois 
de  noyer;  ôc  quand  l'on  verra  qu'elle 
fe  fechera  fur  iefdites  chofes  ,  alors  il 
faut  laver  fes  mains  Se  la  manier  avec 
les  doigts ,  fi  elle  fe  prend  aux  doigts 
elle  n'efî:  pas  cuite  ,  &  fi  elle  ne  s'y 
prend  point  c'eft  figne  qu'elle  eft  cui- 
te ,  enfuite  l'on  la  remettra  fur  ledit 
feu  lent  ,.  jufqués  à  ce  que  toutes 
les  chofes  deflufdites  foient  accom- 
plies ;  quand  elle  fera  bien  cuite  Ton 
prendra  un  baflîn  bien  net,  lequel  l'on  la- 
vera en  vinaigre ,  &  mettra  ledit  on- 
guent en  iceluy  bafîin  pour  refroidir  ,1e 
remuant  toujours  tant  qu'il  foit  froid  , 
8c  puis  après  tremper  fes  mains  dans 
le  vinaigre  6c  prenez  ledit  onguent 
&  le  peilriflbz  bien  fort  ,  en  trem- 
pant fou  vent  vos  mains  dedans  le- 
dit vinaigre  j  6c  quand  il  fera  bien 
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pécry,  &  que  l'on  l'aura  mis  par  petits 
rouleaux,  il  faudra  l'envelopper  dedans 
de  la  peau  de  chévrotin  aufîi  par  petits 
rouleaux  :  Cet  Onguent  a  été  éprouvé 
dans  une  quantité  de  trcs-bellcs  cu  res  & 
aufquelles  il  abienreiùlî;  Il  peut  durer 
quarante  ans  ,-pourveu  qu'il  ne  foit  point 
évente. 

Tour  faire  l'Onguent  oit  Emp'bredeCerufe  , 
&pour  en  faire  une  livre. 

H  faut  prendre  une  demi  livre  d'huile 
rozat-,  une  demi  livre  cerufede  Venife 
iubtileraent  pulverifée  ,.  &  la  mettre  de- 
dans une  poëilc  de  terre  fur  le  feu ,  en  la 
remuant  toujours  avec  une  fpatulle  de 
bois ,  tant  qu'elle  foit  bien  cuite ,  &  l'on 
en'connoîtra  la  eu iffon  en  mettant  d'icel- 
le  fur  le  doigt ,  &  quand  l'on  verra  qu'el- 
le n'y  tiendra  point,  alors  elle  fera  cui- 
te ,  &  il  la  faudra  mettre  parmagdalé- 
ons.  1  ° 

Autre  pour  faire  une  livre  de  nutritum. 

L'on  prendra  quatre  onces  de  litame 
d  or  lavée  en  eau  roze  trois  ou  quatre  fois, 
Se  quand  elle  fera  lavée  la  faire  fecher 
puis  prenez  cerufe  de  Venife  futile- 
ment pulverifée  dans  un  mo  tier  de 
plomb  ou  d'étain ,  enfuite  il  faut  pren- 

1  •  drc. 
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dre  cinq  onces  d'huile  rofat ,  jus  de  mo- 
relle  deux  onces,  jus  de  plantain  deux 
onces  ,  &  l'on  fera  ledit  Onguent  de  cet- 
te façon  i  II  faut  mettre  un  pett  d'huile 
rofat  dans  le  mortier  avec  la  cerufe  &  li- 
targe  en  les  remuant  l'cfpace  d'un  quart 
d'heure ,  puis  y  mettre  un  peu  defdits 
jus,  &  remuer  toujours,  eir  y  mettant 
tantôt  de  l'huile  ,  tantôt  defdits  jus,  juf* 
quesàcequ'ils  foient  comme  ilfaut,  &: 
POnguent  étant  fait ,  il  faut  le  ferrer  de- 
dans une  boëte  de  terre 
Onguent  pour  faire  venir  la-  duir  k  une  Playe. 

Prenez  de  l'huile  roiat  quatre  onces  , 
cire  neufve ,  pois  raifine ,  terebentine 
de  Venife  de  chacune  une  demi  once ,  8c 
faire  fondre  le  tout  dans  uneécuellede 
terre;  quand  il  fera  fondu,  il  faudra  le 
mettre  refroidir  dans  un  pot ,  &  quand 
on  voudra  en  ufer,  l'on  en  fera  un  em- 
plâtre ,  8c  y  mettre  delTus  un  peu  de 
charpie  bien  fubtile  8c  feche, 
Autre  Onguent  pour  les  Dartres  &  Galles ,  mef* 

me  potiY  une  jambe  enflée. 
Prenez  un  quarteron  de  fouffre ,  de- 
my  quarteron  d'alun  de  glace ,  8c  mé- 
fiez le  tout  en  poudre ,  une  demi  livre  de 
beurre,,  ôt  en  mettez  le  tout  cnfemble 
llHIs^^p^^^^'        ^ ;  dans 
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dans  un  mortier,  8c  le  pilez  fort  Pùna-~ 
vec  l'autre ,  en  forte  qu'il  foit  comme  un 
Onguent ,  lequel  l'on  mettra  dans  une 
boëte  pour  s'en  aider  à  fonbefoiîT. 
Autre  Onguent  pour  les  Rompures. 
L'on  prendra  des  racines  de  guimau- 
ves, que  Ton  fera  bouillir  dausunpot 
avec  de  Pc£i  de  fontaine  *  tant  que  leldi- 
tes  racines  foient  toutes  molles  comme 
pute,  puis  Pon  les  pillera  en  un  mortier 
avec  du  beurre  de  May,  8c  fi  Pon  n'en 
peut  avoir  ,  Pon  en  prendra  du  plus 
frais  que  Pon  trouvera ,  8c  non  d'autre  : 
Ledit  Onguent  eft  bon  auffi  pour  les 
douleurs  8c  enfleures. 
Autre  Onguent  propre  pour  le  mal  des  Reins  * 
me  fine  pour  empêc  ber  la  Pierre  de 
s'engendrer. 
Prenez  dés  Fleurs  de  petites  mau- 
ves ,  8c  en  cas  qu'il  ne  s'en  trouve ,  pre- 
nez des  feuilles  8c  du  revert  les  plus 
tendres,  il  faut  les  mettre  bouillir  dans 
un  petit  pot-  bien  fort ,  avec  de  Peau; 
8c  quand  elles  feront  bien  bouillies, 
mettez  dans  ledit  pot  une  bonne  cu- 
eillerée  de  miel  bien  efpuré  6c  clarifié, 
&  une  demi  once  de  beurre  frais ,  8c 
le  laiiTez  bouillir  un  bouillon  ou  deux; 
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'Scenfuite  le  paflez  en  une  ferviette,6c 
la  preflèr  bien  fort ,  &  puis  en  mettez 
lîx  onces  qui  foient  un  peu  tiédes,  & 
en  boire  au  matin  troisjoursfuivans,  & 
être  deux  ou  trois  matins  après  fans  man- 
ger^ en  prenez  de  quinze  jours  en  quin- 
ze jours. 

Four  faire  un  Onguent  propre  a  faire  mourir  un 

Apojlume. 

Il  faut  prendre  un  oignon  de  lys, 
£c  un  oignon  blanc ,  6c  les  faire  cuire 
tous  deux  entre  les  cendres  comme  une 
poire ,  &  après  les  nettoyer  6t  les  pi- 
ler au  mortier ,  6c  y  ajoûter  du  levain  ai- 
gre 6c  delagraiffe  de  porc  fondue,  de 
chacunla  grolîeur  d'un  œuf,  qu'il  faut 
piler  6c  mêler  tout  cnfemble  ^  6c  en 
faire  une  emplâtre  bien  epaiflè ,  8c  é- 
tant  toute  chaude  la  faut  mettre  fur  l'a- 
poftume ,  avec  les  lys ,  6c  qu'ils  tiennent 
fur  le  lieu. 

Onguent  pour  la  brûleure. 

Prenez  de  l'huile  d'olive  6c  cire  blan- 
che 6c  fondez  le  tout  enfemble ,  puis 
.quand  il  commencera  à  fondre  vous 
prendrez  du  camphre  en  poudre ,  6c  le 
mettrez  dedans,  6c  le  remuerez,  puis 
vous  le  mettrez  dans  une  boëte. 
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Onguent  pour  le  feu  fauvagc. 

'  Prenez  des  rozes  d'Eglantier,  &les 
pilez  comme  il  faut,  puis  prenez  du  miel 
aetrempé  ea  vin  blanc,  puis  le  mêlez 
bien  avec  vos  rozes ,  &  de  cela  vous  en 
ferez  un  onguent ,  lequel  vous  applique- 
rez fur  la  partie  malade. 

Onguent  propre  pour  un  vifage  couppero^e. 
Prenez  du  fam  de  porc,  6t  le  lavez 
trois  fois  en  de  l'eau  roze  ,  puis  le  faites 
fondre,  &  prenez  du  fouffre  qu'il  faat 
piler  bien  menu ,  &  le  mettre  avec  ladi- 
te graille  qui  fera  fur  le  feu  ,  &  quand 
Pon  verra  qu'il  fera  bien  mêlé  enfemble, 
il  faut  le  mettre  dans  une  boëtc&sVn 
frotter  au  matin  6c  au  loir  ;  L'on  pren- 
dra aufli  du  bois  de  frêne ,  que  Pon  met- 
tra dedans,  &  Pon  recevra  le  jus  ou  la 
moufle  qui  en  fortira  par  les  deux  bouts, 
dequoy  Pon  fe  frottera  aux  lieux  Ôc  en- 
droits qu'il  faudra. 

Onguent  fort  bon  pour  reflraindre  les  humeur* 
qui  détendent  fur  les  Jambes  quand  il  y  a  ou- 
verture &  que  Pon  la  veut  fermer. 
Prenez  deux  onces  de  litarge  d'or, 
&  la  battez  Pefpace  d'une  heure  i  en  y 
mettant  du  vinaigre  petit  à  petit ,  tou- 
jours battant ,  ôc  quand  il  s'épaiffira 

fort 
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fort  mettez  de  l'huile  rofat,6c  quand  il  sé- 
claircira mettez-y du  vinaigre,  toujours 
en  battant,  puis  il  y  faut  mettre  de  la 
cerufe  ;  6c  de  cet  Onguent  vous  en  met- 
trez à  l'entour  de  la  jambe  6c  trempez 
un  drappeau  dedans  du  vinaigre  6c  de 
Peau ,  après  avoir  mis  de  l'encens 
deflus  le  mal  de  la  jambe ,  puis  met- 
tez ledit  drapeau  tout  à  l'entour  de  ladite 
jambe. 

Onguent  pour  un  homme  Rompu. 
Prenez  un  oignon  de  lys ,  6c  une  poig- 
née d'herbe  de  Prêtre  ,  6c  autant  d'ache, 
le  tout  bien  lavé,  mettez  le  bouillir  en 
du  vin  blanc  tant  que  lcfdites  herbes  fo- 
ient  pourries  de  cuire  ,  puis  les  coulez^ 
6c  en  baillés  à  boire  au  patient  ;  puis 
prenés  les  herbes  6c  les  fricaflez  avec 
un  peu  d'huile  d'olive  ,  quand  elles 
feront  ,  fricaiiees  ôtcz-lcs  du  feu  , 
prenez  du  levain  de  pur  froment,  6c 
le  défaites  avec  les  herbes  cy-dclliis ,  6c 
les  mêlez  &  broyez  toutes  enfemble ,  6c 
faites  un  emplâtre  fur  une  toile  neuve  ou 
des  étouppes  de  chanvre,  6c  le  mettez  à 
l'endroit  6c  côte  où  l'homme  fera  rom- 
pu ;  s'il  l'eft  des  deux  côtés ,  il  y  en  faut 
mettre  6c  le  bander  trés-bien ,  6c  y  huiler 

u_  l'em- 
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Pemplâtre  vingt-quatre  heures ,  8c  la 
continuer  par  quinze  jours. 
Onguent  fait  avec  addition  de  Mercure ,  au- 
trement appelle  Sponadrai. 
Prenez  de  Pemplâtre  triapharmacum 
deux  livres,  florax,  calamité,  lapda- 
num  de  chacun  une  once  8t  demi ,  cam- 
phre, cerufe,  litarged'or,  plomb  cru 
ôc  plomb  brûlé  réduits  en  poudre  de  cha- 
cun une  once ,  d'argent  vif  deux  onces , 
huile  d'afpic  &  de  petrolle  de  chacun  u- 
ne  once,  huile  d'olive  huic onces ,  cire 
neufve  jaune  une  demi  livre  ,  de  cire 
blanche  fîx  onces,  &  faites  un  emplâtre 
de  toutes  ces  drogues . 

Onguent  ti es -excellent pour  la  Gan- 

gretme. 

L'on  prendra  les  Drogues  qin  fui- 
vent. 

Terebentine  pure  une  livre- 
Huile  Lorin  quatre  onces: 
Galbanum  trois  onces. 
Gomme  Arabique  quatre  onces. 
Encens  malle  trois  onces. 
Myrrhe  trois  onces. 
Bois  d'Aloës  trois  onces» 
Galange  une  once. 
Girofle  une  once, 

Con- 
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Confolde  petite  une  once. 
Canelle  une  once. 
Noix  de  mufeade  une  once. 
Zedoar  une  once. 
Gingembre  une  once, 
Di£tame  blanc  une  once. 
Mafchi  unedragme. 
Eau  de  Vie  fix  livres. 

Il  faut  broier  ce  qui  le  doit  être  8c  le 
mêler ,  puis  faire  tremper  le  tout  en  Eau 
dévie  par  Pcfpace  de  neuf  jours,  puis 
le  mettre  dans  Palembicfur  des  cendres 
chaudes,  Se  puispoufler  lefeu&fepa- 
rer  Peau  d'avec  Phuile. 

Cét  Onguent  ou  Baûme  eft  merveil- 
leux pour  lesplayes,  en  l'appliquant  a- 
vec  un  plumaceau ,  après  avoir  lavé  la 
playe  avec  ladite  eau  ,  ou  bien  eau  de  vie 
mêlée  avec  du  vin  qui  ioit  un  peu  chaud. 
Secret  trés-expérimenté  en  plufieurs 
rencontres ,  &  dont  Pexpérience  a  été  in- 
dubitable. 

Autre  pour  la  même  chofe. 

Prenez  une  chopinc  de  vin ,  &  autant 
de  vinaigre  6c  d'eau  ,  &  les  mettez  de- 
dans un  pot  neuf  avec  une  poignée  de  fel, 
deux  onces  de  litarge  d'or,  mettrez  le 
tout  au   feu ,  &  lors  qu'il  commen- 
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ccra  à  s'échauffer  ,  ajoûtez-y  deux  on- 
ces d'encens  ,  d'alun  &  gomme  arabique 
en  poudre  &  le  l'aidez  au  feu  jufques 
à  ce  qu'il  ait  jetré  le  bouillon^  &  le  ti- 
rez du  feu  pour  vous  enfervir,  fçavoir 
en  trempant  des  linges  que  vous  appli- 
querez le  plus  chaud  que  le  patient  le 
pourra  endurer ,  &  ne  les  lai dez  fecher 
jamais  :  Il  eft  audi  trés-bon  aux  tumeurs 
Se  fluxions. 

Onguent  pour  la  Gravelle  &  Colique. 
Prenez  trois  onces  de  poix  netifve ,  li- 
ne once  de  cire  neufve,  demi  once  de 
maftic  pulverifé ,  faut  faire  un  emplâ- 
tre de  cuir  blanc ,  &  broier  deflus  ladite 
poix  &  cire,  puis  prendre  une  poëlle 
adez  chaude  &;  l'étendre  dedus  ledit  em- 
plâtre ,  pour  faire  fondre  la  poix  8c  la  ci- 
re, Se  étant  fondus  incontinent  femer 
deflus  le  maftic  Se  mettre  ledit  emplâ- 
tre fur  les  jointures  où  eft  ladite  gout- 
te ,  &  enfuite  mettre  dedus  des  oreil- 
lers chauds  ,  &  faire  qu'elle  ne  pren- 
ne de  vent;  &  quand  l'emplâtre  tom- 
bera ,  des  eaux  qui  le  trouveront 
dedans,  il  faut  en  remettre  d'autre 
en  s'ediiyant  Se  tenant  le  mal  bien  chau- 
dement. 

y. 
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De  quelle  manière  il  faut  faire  l'Onguent 

*  verd. 

Il  faut  pr£frdre  une  poignée  de  chacu- 
ne des  Herbes  qui  s'enfuivent. 
De  lancellot,  lapiri  arutte,  plantago 

longosequatira. 
Bcthoine. 
De  L'armoife. 
Du  Soucy. 
De  Saulge  franche. 

Des  deux  Plantains,  plantago  major-* 

Scminor.  .  '  • 

Des  petites  Marguerites  desPrez  ,  ap- 
pelées de  la  Confolde  ,  confolida  îiii- 
nor ,  bellaminor, 
De  l'autre  Confolde  confolida  medià , 4 

bella  major.  * 
De  l'herbe  à  Charpentier. 
Du  Mouron  quia  la  fleur  rouge* 
De  la  Pimpernelle. 
De  la  Souveraine  deux  poignées*  » 
DelaMorelle. 
De  l'Aigrcmoine. 

De  chacune  defquelies  herbes  il  faut 
prendre  une  bonne  poignée ,  comme  il 
a  été  ditcy-devant  i  qui  lbient  bien  net- 
tes, &  if  les  faut  bien  piler;  &  quand5 
elles,  auront  efté  bien  pilées  >  il  en 
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faut  tirer  *le  jus,  ôc  le  mettre  dans  une 
poefle  d'airain  bien  netteavec  une  livre 
&  demi  de  beurre  frais,      trois  quar- 
ferons  de  cire  neufve  par  morceaux., 
&  trois  quarterons  de  terebentine ,  & 
les  mettre  dans  ladite  poefle ,     les  fai- 
re filler  jufques  à  ce  que  le  tout  (bit 
bien  fondu ,  le  remuant  toujours  ;  & 
quand  le  tout  fera  bien  fondu ,  il  faut 
prendre  lïn  drapeau  neuf  &  couler  le- 
dit jus  ,  &  après  qu'il  fera  coulé  le  re- 
mettre fur  le  feu,  Scie  remuer  jufques 
a  ce  qu'il  foit  cuit,  &  quand  il  fera 
cuit,   il  faut  le  remuer  tant  que  l'on 
voye  qu'il  foit  figé&  après  faudra  avoir 
des  pots  de  terre  bien  nets  &  le  mettre 
dedans ,  &  le  tenir  en  un  lieu  qui  ne  foit 
point  trop  frais.  Qui  voudra  le  taire  dou- 
ble il  n'y  a  qu'à  mettre  deux  fois  autant 
de  toutes  les  drogues  fufd  ites . 
Onguent  four  les. Rhumes  f  Amillons  &  douleur* 

4e  membres  internes. 

Il  faut  prendre  de  la  Marjolaine  neuf- 
ve ,  de  la  Menthe ,  de  la  Lavande  en 
feuilles,  del'Hyfîbpe ,  de  PAbûnthc, 
de  la  Sauge  menue  ,  du  Rofmarin ,  Se 
de  la  Rhuë ,  de  tout  ce  que  deiliis  de 
chacun  une  poignée,  avec  deux  poignées 

de 
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de  fleur  de  géneft,  que  Pon  fera  tout 
piler  féparcment  ;  après,  les  mettre 
trois  jours  Se  trois  nuits  tremper  dans  un 
pot  neuf  avec  du  vin  blanc  ,  puis  y  met- 
tre gros  comme  le  poing  de  vieux  oing  , 
&  autant  dte  cire  neuve  que  Pon  fera 
bouillir  à  petit  feu  de  charbon  Pefpace 
de  dix  ou  douze  heures,  après  le  pafTe- 
rez  dans  une  groflè  ferviette ,  la  prefîànt 
bien  fort;  &  ce  qui  en  fortira  defTus  Se 
défions*  le  mettre  dans  une  écuclle ,  &  le 
bien  battre  jufques  à  ce  qu'il  ioit  froid . 

Et  quand  Pon  voudra  en  mettre  fur 
la  partie  doulourcufe,  il  faut  frotter 
ledit  Onguent  dedans  le  creux  de  la 
main ,  &  enfuite  Pappliquer  defius  le 
mal. 

jiutie  Onguent  propre  pour  toutes  douleurs  'in- 
ternes ,  comme  de  Bras ,  de  Jambes ,  & 

autres  membres. 
Prenés  des  violettes  de  Mars,  que 
vous  pilerez  pour  en  prendre  le  jus  ,  6c 
des  girofles  jaunes,  ôc  mêlez  le  tout  en- 
iemble  avec  des  vers  de  terre  ,  puis  les 
mettez  dedans  un  vaifleau ,  &leslaiflèz 
confommer  enlcmble  ,  puis  les  prenez  6c 
lespaflez  par  un  linge,  &  toutaufli-toft 
prenez  des  limaçons  rouges,  mettez  dans 
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un  (achet  avec  une  poignée  de  fel ,  &  les 
prenez,  ôcpuis  mettez  deflbus  un  plat 
ou  terrine,  pour  recevoir  ce  qui  endi- 
ftillera;  il  faut  aufîi  prendre  du  tripo- 
ly,  &  le  piler  &  en  prenez  auflî  le 
jus,  puis  en  appliquez  lur  la  partie  qui 
fouffre. 

Onguent  pour  la  ttig;  e  des  petits  Euf.ins. 

Il  faut  prendre  deux  onces  de  l'emplâ- 
tre divinum  ,  autant  de  l'emplâtre  de 
cerufè  noir,  en  faire  un  fpa nadrap  ou 
toile  Gauthier ,  avec  du  taffetas  ou'du 
linge  fort  délié ,  Ôc  en  uzer  comme  s'en- 
fuit. 

Il  faut  de  huit  en  huit  jours  razer  les 
cheveux ,  &  emporter  la  galle  de  la  teig- 
ne quant  &  quant,  6c  avant  que  de 
mettre  la  toile  faut  frotter  les  lieux  gal- 
leux  avec  un  peu  de  fouffre  mouillé  & 
détrempé  de  la  fâlive  d'un  jeune  enfant 
qui  foit  à  jeun ,  8c  appliquer  la  toile  par- 
deflus ,  &  couvrir  le  tout  d'une  légère 

callotte. 

Qngmnt  pur  jatte  l'Emplâir-e  de 

Certtfe  noir. 
Il  faut  prendre  une  livre  d'huile 
d'olive ,  une  demi  livre  de  ceruie  de 
Venue ,  &  demi  livre  de  cire ,  &  la 

faire 
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faire  cuire  long-temps  &  àloifîrenem- 
plâtre ,  lans  toutefois  laiflèr  de  la  remu- 
er deux  heures  ou  plus  ,  jufques  à  ce  que 
de  blanche  elle  devienne  noire ,  &  s'en- 
durciffe  de  dure  confiftance. 
Autre  onguent  pour  faire  Emplâtres  tres-cxcel- 
lents  pour  guértr  toutes  fortes  de  plajes 
vieilles ,  nouvelles  [oit  de  mal  d'avanture 
eu  autrement. 

Il  faut  prendre  des  herbes  qui  fui- 
rent** :r; 
Quatre  onces  de  Triapharmacum. 
Deux  onces  d'Emplâtre  de  Cerufe. 
Deux  onces  de  Cerufe  en  poudre  bien 

battu  ë. 
Deuz  onces  de  litarge  d'or. 
Deux  dragmes  de  camphre. 
Deux  onces  de  cire  blanche. 
Deux  onces  de  cire  jaune. 
De   l'huile   de   Petrollc    demi  dra- 

gme. 

De  l'Huile  d'Afpic  demi  dragme. 

De  l'Huile  d'Hypericon   demi  dra- 

fme.  i 
erebentine  de  Venife  demi  livre. 
Toutes  lefquellcs  chofes  il  faut  mêler 
enfemble  dans  une  phiolle  de  verre. 
Pour  faire  ladite  compofition  faut  fai- 
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Toutes  lefquclles  herbes  ainfiaflèm- 
blées,  faut  bien  laver  &  nettoyer  &efc 
fuyer  de  manière  qu'il  n'y  ayt  point  d'e- 
au 8c  puis  les  broyer  bien  fort  en  un  mor- 
tier avec  une  chopine  de  bon  vin  blanc , 
8c  les  palier  par  une  étamine ,  &  faire 
boire  de;  ce  breuvage  au  blefle  deux 
doigts  en  un  verre,  deux  fois  par  jour 
au  matin  6c  au  foir ,  une  heure  dçvant 
fbuper,  fi  l'on  veut  on  peut  le  prendre 
avant  difner  ,  8c  il  faut  bien  nettoyer  la 
playe  avec  du  vin  blanc  tiède ,  8c  mettre 
Fur  le  mal  une  feuille  de  choux  rouge  un 
peu  chaufïee ,  qu'elle  ne  fok  ny  verte 
ny  feche ,  8c  que  le  blefle  ie  garde  de 
manger  de  grofles  viandes. 

Autre  Onguent  qu'il  faut  faire  au  mois  de 

May. 

Prenez  de  la  Betoine ,  de  la  Ver- 
veine ,  de  la  Pimpernelle  8c  de  l'aigre- 
moine  ,  de  la  faba  inverfa ,  burfa  pafto- 
ris ,  de  la  grande  confoldc  une  poignée 
de  chacune  herbe  ,  8c  puis  les  lavez  très  - 
bien ,  enfui  te  les  epreignez  en  forte  qu'il 
n'y  demeure  point  d'eau,  puis  les  bro- 
yez enfemblc  dans  un  mortier ,  puis  les 
mettez  en  un  grand  pot  de  terre  neuf, 
£c  y  mettez  trois  pintes  de  bon  vin 

blanc , 
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blanc,  8c  faites  bouillir  tout  cela  de- 
dans ledit  pot  bien  fcellé  Se  couvert; 
tant  qu'il  lôit  réduit  à  plus  de  la  moi- 
tié ,  puis  Pôtez  hors  du  feu  Se  le  laif- 
fez  refroidir  jufques  au  lendemain,  puis 
prenez  une  once  de  maftic  en  poudre 
bien  nette  Se  purifiée ,  huit  onces  de  ci- 
re vierge  ,  une»  livre  de  poix  blanche 
bien  nette,  Se  les  fondez  toutes  enfem- 
ble,  puis  les  paflez  par  une  toille  bien 
nette ,  en  après  prenez  vôtre  pot  8c  le 
mettez  au  feu  tant  que  la  décoétion 
foit  bien  chaude,  fans  bouillir,  puis 
couliez  vos  décoétions  par  une  érami- 
ne  neuve ,  ou  fervictte  qui  foit  bien 
nette  Se  purifiée,  puis  à  petit  feu  met- 
tez vos  decoétions  en  une  poëfle  blan- 
che par  petits  loppins  en  remuant  fort, 
tant  qu'il  foit. fondu,  puis  mettez  le 
maftic  remuant  toujours  fur  petit  feu 
autant  de  temps  que  l'on  feroit  à  dire 
un  wiferere  met  Dcus ,  Se  puis  Pôtez 
hors  du  feu  ,  Se  ayez  une  demi  Uyre 
de  terebentine ,  Se  mettez  dedans  en 
mouvant  bien  fort  tant  qu'il  foit  refroi- 
dy,  8c  du  laiét  de  nourrifle  d'un  fils  ,  Se 
mêliez  le  tout  enfemble  ,  Se  vôtre  on- 
guent fera  fait, 

Ch  a- 
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Chapitre  XV. 

Gontenanc  la  m  inière  de  faire  de 
trés-excellenres  Eaux,  propres 
pour  toutes  forces  dechofes  gé- 
néralement:. 

Eau  trei-bànne  propre  pour  nettoyer  le  Cœttr  , 
four  je  preferver  de  la  l'efte ,  &  pour  aider 
les  Femmes  qui  font  prêtes  d'accoucher^ 

P Our  faire  une  pinte  de  cette  eau  ,  il 
faut  prendre  deux  poignées  de  Men- 
te velue ,  appcllce  Mcntaltrum.  Deux 
poignées  d'Angélique ,  herbe  &  raci- 
ne enfemble.  Deux  poignées  d'im- 
peratoire,  herbe  &  racine,.  &  plus  de 
racine  que  d'herbe.  Deux  poignées 
de  Biftorte ,  herbe  &  racine.  Une 
pinte  de  graine  de  genévre,  la  plus 
meure  que  Ton  pourra  trouver.  Envi- 
ron une  poignée  Se  'demi  de  Rhuë. 
Faire  concafler  le  tout  enfemble  ,  en- 
forte  que  cela  foit  incorporé ,  &  ren- 
du comme  en  liqueur.  On  peut  met- 
tre le  tout  dans  une  pinte  devin  blanc 
d'Efpagne  ,  du  du  plus  fort  vin  blanc 
que  l'on  puifle  avoir,  &  y  ajoûter  une 

pinte 
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pinte  cTEeau  de  vie,  ou  Efpritdevin. 
Faire  tremper  le  tout  enfemble  pen- 
dant vingt-quatre  heures ,  avant  qu'on 
commence  à  diftiller  ;  après  continuer 
la  diftillation  jufques  à  ce  qu'elle  fbit 
faite  ;  Se  la  diftillation  fe  fera  enforte , 
qu'avant  de  tirer  le  marc  de  la  cloche  ,  il 
faut  au'il  foit  entièrement  fec  comme 
poufliere,  afin  que  toute  la  force  de  l'her- 
be entre  dans  la  diftillation  de  l'eau  ;  & 
fî  l'on  veut  après  la  diftillation  faire  tirer 
le  fel  du  marc,  on  le  peut  faire,  &  en- 
fuite  le  faire  diflbudre  dans  de  l'eau  pour 
la  faire  plus-excellente,  ou  garder  le 
£el  pour  prendre  dedans  quelque  liqueur. 
Mais  afin  que  Pinfufion  ne  fe  perde  pas,, 
il  faut  la  faire  dans  des  vaiflèaux  de 
grez ,  fi  l'on  peut.  On  en  peut  pren- 
dre à  la  fois  dans  un  verre  environ  trois 
cuillerées;  &  fi  le  cœur  engloutyfe  dé- 
charge ,  on  en  peut  reprendre  autant ,  car 
cela  fait  jetter  le  venin,&  fortifie  le  cœur 
ou  autre  partie. 

La  faifon  pour  faire  cette  Eaueften- 
viron  la  fin  de  May ,  ou  lors  qu'on  aura 
la  graine  de  Genévre ,  vers  le  mois  de 
Juin.  Faire  la  diftillation  parl'Alambic, 
ou  par  le  Bain-  Marie» 

Autre 
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de  Baûme  ,  deux  onces  d'huile  detere- 
bentine  ,  une  once  de  jus  de  plantain, 
une  once  de  jus  de  peton ,  deux  onces 
de  jus  de  l'fierbe  aux  Charpentiers;  Il 
faut  mettre  lefdits  jus  touseniemble  en 
unvaiflêau,  &  puis  les  mettre  dedans  le 
pot  avec  le  beure  ,  cire  &  poix  raifine 
&  le  fuif  de  cerf,  &  faire  bouillir  tout 
enfèmble  à  petit  feu  jufquesàce  qu'ils 
foientenonguenr,  puis  Pôter  dedefîiis 
le  feu  tant  qu'il  foit  un  peu  froid ,  puis 
y  ajoûter  les  huiles  l'une  après  l'autre ,  en 
remuant  inceflamment  (ans  rien  remettre 
fur  le  feu  ;  Cet  Onguent  efttrés-bonà 
garder  pour  s'eafervir  dans  les  neceflîtez. 
Autre  Onguent  merveilleux. 

L'on  prendra  les  drogues  qui  fui  vent. 
Quatre  onces  de  gomme  Eleiny» 
Poix  raifine  trois  onces. 
Ariftoloche  longue  une  once. 
Sang  de  Dragon  deux  onces  . 

Lefquelles  on  fera  bien  piler  &paf- 
fer  par  Pétamine,  la  raifine  à  part, 
puis  les  incorporer  l'une  après  l'autre  en 
douze  onces  de  terebentine  de  Venife,  Se 
la  faire  fondre  dedans  une  cuilliére  à  pair, 
à  petit  feu  fans  fumée  ,  en  les  remuai  1 
inceflamment  avec  une  fpatulle  de  bois* 
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6c  ne  faut  pas  mettre  ladite  Ariftolochç* 
6c  le  fang  de  Dragon ,..  avec  la  gomme 
Elemy,  tandis  qu'elle,  fond,  puis  les 
ôtcr  de  defliis  le  feu  ,  6c  les  remuer 
toujours,  6c  quand  ils  feront  à  demy 
froid  >  y  mettre  l'Ariftoloche  6c  le  Sang 
de  Dragon,  parce  qu'il  ne  faut  pas 
qu'ils  lbicnt  mêlez  avec  la  gomme  Ele- 
my ;  quand  elles  feront  fur  le  feu  ,  &c 
lors  que  le  tout  fera  bien  incorporé 
enfemble  ;  il  faudra  encore  les  mettre 
deflus  le  feu-,  afin  qu'il  foit  bien  it 
faut  le  mettre  dedans  un  bafîin  froid, 
6c  enfuite  prenez  ledit  emplâtre  que 
l'on  mettra  dedans  une  bourfe  de  : 
cuir. 

Autre  Onguent  pour  la  Teigne. 
Il  faut  prendre  une  once  de  poix  rai  fi- 
ne, poix  noire  une  once  ,  farine  deux 
onces ,  le  tout  étant  bien  j  ulverifé  le 
mêler  avec  du  vin  dedans  un  pot  de 
terre  non  plombé ,  à  petit  feu ,  le  mou- 
vant avec  une  fpatulle  de  bois,  cela 
fait ,  appliquer  fur  une  toille  ncuf  ve  6c  la 
mettre  fur  la  tête ,  après  avoir  préala- 
blement -couppé  le  poil  de  bien  prés  6c 
lavé  la  tête,  du  malade  de  fon  urine  chau- 
de ^  il  faut  laifler  l'emplâtre  trois  jou  rs 

cou- 


continuant  comme  defliis ,  tant  qu'il  ait 
entièrement  déraciné  ladite  Teigne. 

Autre  Onguent  pour  les  frondes  tnanmiel- 

les  ou  rognes. 

Prenez  une  once  de  cire  neuve ,  une 
once  de  poixraifine,  trois  onces  d'hui- 
le d'olive  ,  que  vous  fondrez  tout  en- 
femble  ,  avec  une  once  terebentine, 
un  gros  decerufe  Se  un  gros  d'encens, 
lcfquels  vous  paflerez  dedans  une  étami- 
ne ,  pour  enfuite  vous  en  fèrvir  dans  vô- 
tre befoin. 

Autre. 

Prenez  de  la rhuc  hachée  6c  du  grand 
plantain  Se  racines  de  pareilles ,  de  cha- 
cune une  poignée,  puis  les  piles ,  &en 
tirez  le  jus ,  puis,  prenez  graille  de  trip- 
pes  avec  huile  rdfcmixtionnczenfcm- 
ble  9  un  peu  de  terebentinc  Se  cire  vier- 
ge &  l'onguent  fera  fait ,  lequel  fera  très- 
bon  pour  toutes  playes  St autres  chofes 
qui  peuvent  arriver  a  toutes  perfonnes. 
Autre  Onguent  propre  pour  toutes pftulles^cbAn^ 

très  &  apofiumes. 

Prenez  de  la  graille  de  teiîbn  ou  chat 
fàiivage,  graille  de  cerf  ,  .graille  de  porc 
mâle  ,  de  chacune  demi  once ,  poixraift- 
nc ,  encens  blanc  3  cire  vierge  de  chacune 

H  6  de- 
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Attire  Eau  ou  liqueur  pour  fortifier  nflmuh. 
four  «ter  la  corruption ,  pour  aider  k  la  du 
gjjtton  ,  &  four  guérir  Us  meurtrières 
f  l«  fUyes  au  de dam ,  &  J  de- 
hors. 

. 11  f;  u^  Prendre  quatre  pintes  d'eau  de 
vie  de  la  meilleure ,  la  mettre  dans  une 
cruche  de  grez  &  y  infufer  cmq  quar- 
terons de  feuilles  de  Rofes  de  Provins 
ou  il  n  y  »t  que  Je  rouge.  Boucher  là 
cruche  avec  du  Iiége&du  cuir  par  def? 
fus  La  lai/Ter  a  l'ardeur  du  Soleil  de 
Juillet  ou  d'Aoufr  durant  huit  jours  a- 
preslefquels  ,1  faut  paflèr  cette  eau  dans 
un  linge,  remettre  la  liqueur  nette  dans 
lacruche,  Scyajouter  une  livre  &  demi 
de  bon  fucre ,  un  gros  &  demy  de  giro- 

ï 'snlTr^r'^116-  Omettre 
«u  Soleil  trois  femaincs  ,  après  la  paflèr 

encore;  Ja  mettre  dans  des  bouteilles  de 
gros  verre,  les  bien  boucher  avec  du 

IL'  &lestcn,rdansunlieufcc. 

Prenez^n  environ  une  bonne  cuille- 
rée a  la  fois ,  des  que  l'on  fe  lève ,  &  mef- 
me  lors  que  l'on  iê  couche. 

On  peut  foire  cette  Liqueur  fans  v 
mettre  des  feuilles  de  Provins:  &  cela 

pour 
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pour  l'ordinaire ,  car  l'une  &  l'autre  Li- 
queur fe  garde. 

On  peut  y  mettre  un  peu  d'ambre. 

On  peut  auffi  y  mettre  un  peu  de  Mul- 
cade  &  d'Anis* 

ta  manière  dé  faire  FEatt  d'Arqttebufades ,  qui 
guérit  toutes  fortes  de  plajes ,  &  mef- 
me  la  Gangrenne. 

Prenez  de  l'Ariftoloche  ronde  en 
poudre,  unedragme% 
De  la  graine  de  Laurier  en  poudre  ,  une 

dragme. 

Des  écrevifles  dVau  douce  toutes 
vives ,  &  les  faites  fecher  au  four  dans 
un  pot  de  terre ,  &  les  pulverifez ,  qua- 
tre dragmes. 

De  la  brunelle  llchée  à  l'ombre  ,  pul- 
verifée  ,  autant  qu'il  en  pourrait  tenir 
dans  la  coque  d'un  œuf ,  il  faut  mettre 
toutes  lesfufdites  drogues  enfemble  dans 
un  linge  en  double ,  qui  foit  blanc  & 
aflèz  délié,  &  le  lier  avec  un  fil,  & 
que  les  poudres  foient  un  peu  au  large 

dans  ledit  linge. 

Puis  faut  prendre  un  pot  de  terre  tout 
neuf,  bien  plombé  par  le  dedans ,  &  y 
mettre  deux  chopines  de  bon  vin  blanc, 

puis 
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puis  prenez  le  1  inge  où  font  le fdi tes  dro- 
gues ,  fie  les  mettez  dans  ledit  pot ,  puis 
prenez  de  la  feuille  de  pervenche  une 
poignée ,  que  vous  attacherez  au  fachet 
de  linge  qui  fera  au  fond  du  pot  fur  ledit 
fachet ,  puis  marquez  avec  un  bâton  la 
hauteur  du  vin  qui  fera  dans  le  pot,  puis 
ôtez  le  bâton ,  8c  mettez  encore  une  cho- 
pine  du  mefme  vin  blanc,   &  ferez 
boiiillir  le  pot  découvert  à  un  petit 
feu ,  il  faut  qu'il  bouille  tant  que  le 
%mt  revienne  à  la  marque  du  bâton , 
qui  feront  deux  chopines  ;  étant  ainfi 
diminuée,  vous  prendrez  ladite  déco-1 
£fcion  fie  la  mettrez  dans  un  vaifleau- 
pour  la  faire  refroidir,  étant  froide 
vous  la  mettrez  dans  une  phiole  ?  pu  s 
ôterez  le  fachet  du  pot  fie  le  pendrez  à 
un  clou  pour  le  fecher ,  il  vous  peut  fèr- 
vir  pour  deux  autres  fois,mettant  d'autre 
pervenche  fraifche  avec  telle  quantité  de 
vin  blanc  qu'il  fe  ra  neceffaire. 

Si  on  ell  blefle  d'arquebufâdes  ,  ou 
d^utres  playes,  vous  prendrez  un  pou 
de  cette  Eau  8c  la  ferez  chauffer  dans  un 
vaifleau,  la  plus  chaude  que  le  pourra 
endurer  le  patient ,  fie  avec  un  petit  lin- 
ge blanc  trempé  dans  ladite  Eau,  vous  en 

arrofe- 
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arroferez  le  fond  de  la  playe  ,  &  tout  à. 
Pentour  aufîî;  vous  prendrez  une  feuille 
de  choux  rouge  que  vous  tremperez  dam 
ladite  Eau ,  &  la  mettrez  fur  la  playe,  & 
un  petit  linge  encore  par  deflus  la  feuil- 
le ?  &  fur  tout  il  faut  garder  que  les  Chi- 
rurgiens if  y  mettent  les  mains ,  ny  ai> 
6uns  onguen&,ny  tentes,  ny  fondes,ny  fè- 
ringues,  pour  quelque  profonde  que  foit 
la  playe  ôc  quand  la  balle  feroit  dedans 
même ,  car  ladite  Eau  la  fera  fbrtir  pur  la 
playe  r  &  la  pourrez  mettre  en  poudre 
avec  le  doigt  ou  une  pincette  \  il  faut  que 
le  malade  (bit  panfé  trois  fois  le  jourr 
fi  la  playe  eft  dangereufè ,  àH  fçavoir 
au  matin,  àmidy  &  au  foir,  &  il  faut 
que  le  malade  fbit  4xois  heures  fans  man- 
ger avant  que  d'eftre  panfé,  &  au  ma- 
tin quand  on  le  panfe  fout  luy  faire 
prendre  de  ladite  Eau  dans  un  verre, 
Se  luy  faire  laver  la  bouche  d'eau  fraif- 
che,  fans  en  avaller,  &  prendre  fur 
tout  garde  que  le  malade  ne  mange  du 
lard ,  bœuf ,  oignons ,  ny  épiceries ,  ny 
légumes  ,ny  chofes  (allées,  ny  epicées,ny 
chaudes ,  ny  fricaflees  ,  ny  boire  du  vinj 
8c  s'il  y  a  bras  ou  jambes  rompues  il  faut 
mettre  des  deux  cotez  des  échets  de  bois 

pour 
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pour  le  tenir  droit ,  Se  panier  ladite  pla- 
ye  de  ladite  Eau ,  Se  fi  les  os  doivent  for- 
tir  l'Eau  ne  manquera  pas  de  les  faire  for- 
tir.  Mais  fur  tout  que  laplayelbitbien 
nette. 

Il  faut  prendre  les  écrevifles  &  les  faire 
mourir  dans  du  vin  blanc,  le  meilleur 
qui  fe  pourra  trouver ,  &  mettre  les  écre-t;  : 
vifles  avec  le  vin  dans  un  pot  de  terre 
plombé  ;  8c  quand  elles  feront  mortes , 
vous  ôterez  tout  le  vin ,  &  y  laiflerez  les 
écrevifles  ,  &  les  mettrez  fechcr  dans  le- 
dit pot ,  qui  fera  bien  lutté  avec  de  la  pâ- 
te ^  afin  qu'il  ne  prenne  point  d'air ,  6c 
fi*  elles  ne  font  feches  allez  d'une  fois  s 
vous  continuerez  jufques  à  ce  qu'elles  lo- 
ient  fi  feches  qu'elles  fonneront  comme 
un  verre  dans  le  pot. 
Four  faire  une  autre  Eau  d*  Arquehiïfades  pro- 
pre aguérir  toutes  fortes  de  vlayes. 
Il  faut  cueillir  au  mois  de  Tuin  & 
de  Juillet  de  la  brunelle  lors  qu'elle  eft 
en  fleur ,  &  &ut  q[ue  ce  foit  en  pleine 
Lune ,  devant  Soleil  levé  ,  &  s'il  y  a 
moyen  la  faire  fecher  àloifir  fur  une  ta- 
ble dans  une  chambre  ,  puis  la  réduire 
en  poudre. 

Û  faut  auffi  faire  fecher  des  feuilles 
œi^w": -9  ^  de 
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de  petun  ,  autrement  de  Pherbe  à  la  Rei- 
ne, la  mettre  en  poudre*,  puis  prendre 
de  PAriftoloche  ronde  6c  des.  brins  de 
laurier  concaflez. 

Il  faut  faire  pefchcr  en  pleine  Lune  des 
écrevifles ,  en  choifir  les  mâles ,  6c  les 
faire  fecher  dans  un  pot  de  terre  au  four, 
fans  piler. 

La  Manière  de  f/ve  ladite  Eau. 

Il  faut  avoir  un  pot  déterre  neuf  & 
bien  plombé ,  qui  tienne  un  peu  plus  de 
trois  pintes  de  Paris,  au  fonds  duquel 
il  faut  mettre  une  poignée  de  perven- 
che toute  verte  ,  puis  avoir  un  petit  fa  - 
chet  de  toile  neufve ,  6c  prendre  trois 
fois  plein  la  coquille  d'un  œuf  de  pou- 
dre de  brunelle ,  le  poids  de  trois  du- 
cats àz  poudre  cPécrevifîès ,  &  le  poids 
de  trois  écus  de  chacune  des  autres;  que 
mettrez  dedans  le  petit  fachet ,  lequel 
étant  bien  lié  mettrez  dedans  ledit  pot, 
puis  Pemplirez  du  meilleur  vin  blanc 
que  l'on  pourra  trouver,  puis  le  bou- 
cher avec  un  linge  6c  le  faire  bouillir 
a  petit  feu  jufques  à  la  diminution  des 
deux  tiers,  puis  enluite  mettre  le  refte 
dans  une  phiole. 

Vqui 


Pour  le  bleffé. 

Si  c'eft  une  playe  nouvelle ,  Se  qui 
n'aye  jamais  été  panfée  ,  il  y  faut  mettre 
un  reftraintif a  Paccouftumee ,  &  Py  laif- 
ier  vingt-quatre  heures,  puis  prenez  de 
ladite  eau  &  la  faites  tiédir,  puis  levant* 
Papareil ,  en  laver  les  tentes  ou  plumai 
féaux,  lefquels' étant  bien  appliquez  vous 
mettrez  une  feuille  de  choux  rouge ,  la 
côte  devers  la  playe ,  puis  le  bander  &  le 
panfèr  deux  fois  le  jour ,  jufqucs  à  parfai- 
te guérifbn. 

Il  ne  faut  faire  l'eau  que  quand  on  vou- 
dra panfer  le  blefle ,  Peau  ne  fe  garde 
pas  ;  Elle  eft  fort  finguliére  pour  le  flux 
defang. 

Eau  pour  Eclairât  ii  Vtuè. 
Il  faut  prendre  de  la  grande  éclaire 
nouvelle ,  chelidoine ,  du  fenouil ,  de 
Peuprhaifc ,  de  la  rhuë,  durofmarin, 
perlicaria ,  autrement  curage ,  de  chacun 
deux  poignées,  une  pomme  de  colo- 
quinte coupée  menue  avec  fes  gi  aines 
concalTées ,  &  une  once  de  bonaloës;il 
faut  couper  les  herbes  6c  pulverifêr  Pa- 
loës  &arrozcr  le  tout  d'eau  rqze,  diftiU 
lez  cela  à  loifir  en  un  alambic  de  verrc,8c 
gardez  . Peau  pour  en  mettre  au  foir  & 

au 
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au  matin  une  goutte  à  chaque  œil ,  ou 
deux  au  plus. 

Vaut  faire  ÏEatt  Impériale  propre  pour  Us  Ca- 
taires j  &  autres  maladies. 
Il  faut  prendre  de  la  fauge  franche  à 
petites  oreilles ,  ôc  ôter  les  pointes  d'icel- 
les ,  &  en  prenez 
Deux  onces. 

Deux  onces  de  clou  de  girofle. 
Deux  onces  de  Mufcade. 
Deux  onces  de  canelle  fine. 
Deux  onces  de  graine  de  Paradis. 
Deux  onces  de  macis 
Deux  onces  de  gedouart. 
Deux  onces  de  calenge. 
Uune  orange. 
Une  once  de  poivre  long. 
Une  once  de  poivre  rond. 
Une  once  de  lignum  aloës. 
Une  once  de  coriende. 
Une  once  de  Rhuë. 
Une  once  de  menthe. 
Une  once  d'abfinte. 
Une  once  ou  deux  de  fucre. 
Une  once  de  fleur  de  rofmarin. 
Une  once  de  fleur  de  lavende. 
Une  once  de  rozes  rouges. 
Une  once  d'écorce  de  citron. 

Toutes 


T>e  Cnriofîtez.  195 

Toutes  les  drogues  cy-deflus  nom- 
mées doivent  être  trempées  dans  deux 
quartes  du  plus  fort  vin  blanc  que  pour- 
rez trouver ,  par  l'efpace  de  trente  jours 
ou  plus  ,  au  plus  haut  de  l'Efté  ,  dedans 
un  vaifleaiï  de  verre ,  le  bien  étcuper 
qu'il  n'ait  point  de  vent  ny  d'air,  8c  apres 
le  faire  dilliller  au  Bain-Marie,£c  en  pre- 
nez tous  les  matins  deux  ou  trois  bonnes 
cuillerées  avec  vin  blanc,  ou  (ans  vin. 
Pour  faire  l'Eau  clairette. 

Il  faut  au  mois  d'Avril  prendre  des 
violettes  de  Mars,  &  ôter  le  vert 6c le 
blanc  Se  en  mettre  aflez  bonne  quantité 
fuivant  Peau  qu'il  y  aura,  &  la  mettrez 
au  Soleil  trois  ou  quatre  jou rs ,  jufqueS 
à  ce  que  l'on  voyc  que  l'eau  foit  rouge , 
Se  les  violettes  toutes  blanches,  puis  on  la 
paflera  pour  ôter  le  marc ,  Se  on  remettra 
au  Soleil  ladite  eau  fix  femaines  durant , 
£c  la  faut  ôter  le  foir  du  ferain ,  Se  quand 
il  pleut ,  pour  en  faire  l'Eau  clairette. 

A  feavoir  pour  une  pinte  de  Paris  on 
prendra  une  once  de  canellc  concaflec , 
qui  foit  bonne ,  pour  la  mettre  dans 
ladite  eau,  Se  on  l'y  laiflera  deux  ou 
trois  jours ,  pour  en  prendre  la  for- 
ce ,  puis  on  la  paflera ,  Se  on  y  mettra  une 

Tom.  2.  I  demi 
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demi  livre  de  fucre  fin  en  poudre ,  6c  on 
la  battra  fept  ou  huiéfc  fois  dedans  deux 
éguiéres  pour  faire  fondre  le  fucre  ,  sVû 
ifeft  bien  fondu  on  le  remettra  deux  ou 
trois  jours  au  Soleil ,  &  il  faut  que  la 
bouteille  fok  toujours  bien  bouchée., 
puis  la  bien  ferrer  pour  s'en  fervir  quand 
on  en  aura  à  faire;  Plus  elle  eft  viollette 
r&  meilleure  elle  eft;  Elle  eft  fort  pro- 
pre contre  le  mal  de  merc ,  les  catarres 
&  les  fluxions ,  pour  en  uler  une  fois 
ou  deux  la  femaine  le  matin  plein  une 
cueilliére .,  en  Hy  ver  plus  fou  vent  quand 
on  fè  trouve  mal,  foitde  mal  de  catar- 
res ou  autrement  >  Elle  eft  fort  propre 
pour  la  colique  venteufe,  contre  le 
mauvais  air ,  en  temps  de  Pefte  en  pren- 
dre le  matin  une  cueillerée  ;  Elle  eil  fort 
finguliére  pour  une  Femme  en  travail 
d'enfant ,  pour  la  faire  foudain  accou- 
cher, &  fi  on  en  peut  donner  à  toutes 
perfbnnes  qui  auront  la  fièvre ,  ou  pour 
quelque  mal  de  cœur  ou  autrement,d5au- 
t  mt  que  la  violette  de  Mars  faite  en  cet- 
te façon  ôte  lacorrofité  &  grande  cha- 
leur. 

Tour  faire  Vïah  de  Noix. 
l'Eau  de  Noix  fe  fait  en  trois  nn. 
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fticres,  fçavoir  la  première  quand  les 
Noix  font  grofles  comme  noifettes,  il 
les  faut  cueillir ,  &  enfuite  les  fendre  en 
trois  ou  quatre  parties ,  &  aufli-toft  les 
faire  diftiller  en  unechappelle ,  &  les 
mettre  dans  une  phiole  de  verre  bien  é- 
totfppée  de  cire,  ÔC  la  garder jufques à 
ce  qu'elle  foit  nette.  En  après  quand 
les  Noix  feront  grofles  &  pleines  de 
glair  5  il  les  faut  cueillir  &  les  fendre  en 
trois  ou  quatre  quartiers  ,  &  les  faire 
diltiller  Se  les  garder,  comme  il  eft  dit 
cy-delîlis. 

JLa  tierce  Eau  de  Noix  fera  faite  de 
mefme  que  les  autres  cy  deflus ,  lors  que 
les  Noix  feront  bonnes  6c  prêtes  à  man- 
ger ,  il  faut  mettre  ces  trois  Eauxenfem- 
ble  en  une  grande  phiole  de  verre  bien 
ctouppée  de  cire ,  &  la  mettre  en  un  lieu 
où  le  Soleil  puifle  donner  toute  la  jour- 
née, &  la  remuer  le  plus  fôuventque 
Pon  pourra,  Se  enfuite  la  mettre  en  un 
lieu  feur  durant  douze  ou  treize  jours , 
afin  que  ladite  Eau  fe  conferve  ensemble 
&  après  en  ufer. 

Cette  Eau  a  telle  vertu ,  que  quicon- 
que en  boira  deux  petits  doigts  en  un  ver- 
re avec  du  vin  blanc  pendant  quelque* 

I  2  jours, 
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jours ,  elle  tient  la  perfonne  en  grande 
beauté  6c  jeu  nèfle  ;  elle  recouvre  la  veuë 
6c  ôtc  le  mal  des  yeux  6c  cataires  ;  elle 
eft  très-excellente  6c  profite  beaucoup 
contre  l'épidémie  ,  pefte ,  goutte  froide 
&  chaude  ,  en  ufant ,  comme  il  eft  dit  ;  - 
elle  eft  bonne  contre  la  fièvre  quarte , 
flux  de  ventre  &  gravelle  ;  Pour  le  mal 
des  dents  il  en  faut  laver  la  bouche }  S'il 
y  a  quelqu'un  qui  ait  quelques  playes, 
•en  luy  lavant  la  playe  de  ladite  Eau  il 
guérira,  6c  elle  mangera  la  chair  morte 
6c  pourrie  ;  elle  eft  aufli  bonne  pour  ceux 
qui  ne  peuvent  concevoir ,  6c  fi  l'on  veut 
voir  l'expérience  6c  la  vertu  de  ladite 
Eau,il  faut  prendre  un  grand  verre  d'eau 
de  fontaine  qui  loit  bien  claire ,  Remet- 
tre une  goutte  de  ladite  Eau  dedans ,  6c 
incontinent  elle  deviendra  blanche  com- 
me laiéfc  Elle  guérit  lafurditéj  Elle  eft 
bonne  pour  ceux  qui  ont  la  mémoire  dé- 
bile ,  il  en  faut  boire  à  jeun  ou  avec  d'au- 
tres breuvages  ;  Elle  eft  bonne  contre 
Thydropifie  &  la  paralyfîe ,  en  la  beu- 
vantdansduvin,  elle  ne  gâtera  point  le 
vin ,  ains  le  trouverez  aufli  bon  qu'il  fut 
jamais  ;  Elle  fait  cefîèr  la  fuperftuité  des 
femmes  en  les  frottant  de  cette  Eau  ;  El- 

m 
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le  guérit  de  toutes  fièvres ,  comme  il  eit 
dit,  en  beuvant  de  ladite  Eau  au  com- 
mencement ;  Si  on  avoit  la  lèpre  il  en 
faut  boire,  Se  elle  ne  croiftra  point  davan- 
tage ,  Elle  fait  des  extorfions  de  ventre 
en  la  beuvant.  Et  fiquelqu?unavoitle 
mal  caduc ,  en  lu  y  mettant  de  ladite  Eau 
dans  la  bouche  il  reviendra  incontinent, 
&  s'il  y  avoit  quelqu'un  qui  eût  mange 
quelque  araigne  ou  autre  poifon ,  il  n'a 
qu'à  boire  de  ladite  Eau,  ôcil  fera  bien* 
toft  guéry. 

Pour  faire  l'Eau  de  Ta!c. 
Il  faut  prendre  fîx  livres  de  limaces, les 
mettre  en  un  pot  couvert,duquel  la  cou- 
verture foit  pertuifée  ,  avecfon  de  fro- 
ment par  trois  jours ,  &  par  trois  autres 
jours  en  un  pot  femblable  mettre  l'efdites 
limaces  avec  deux  livres  de  talc  en  pou- 
dre ,  &  il  confommera  ladite  poudre,puis 
piler  lefdites  limaces  avec  leurs  cocques, 
mettre  le  refîdu  du  fbn  en  un  vaiflèau  de 
terre  avec  une  pinte  de  mal  voifïe ,  &  le 
blanc  de  douze  œufs  battus  jufques  à  fai- 
re écume ,  puis  prenez  du  fucre  fin  deux 
onces ,  du  fucre  candy  deux  onces- &  de- 
mi alun  deux  onces ,  borax  une  once^ 
laid:  d'ânelfë  un  pot,  auquel  l'on  dé. 

I  g  trem- 
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trempera  ce  que  defliis  comme  des  bouil- 
lies ,  6c  faire  diftiller  le  tout  dans  une 
chappelle  ,  au  fonds  de  laquelle  l'on  met- 
tra un  lit  de  fleurs  de  Mauves  blanches  , 
&  après  la  diftillation  faite,  il  faudra  met- 
tre ladite  Eau  au  Soleil  par  quinze  jours 
avant  que  d'en  ufer.  i 

Eau  Impériale. 

Il  faut  prendre  de  Técorce  de  citron  fe- 
che,  écorce  d'orange  feche,  girofle  v 
mufeade  &  canelle,  de  chacun  quatre  on- 
ces, fouchet  fec  deux  onces,  zedoart, 
galange  ,  calamus  aromaticus ,  de  chacua 
une  demi  once ,  il  faut  faire  une  poudre 
o-rofliére  de  ces  chofes  &  les  mettre  dans 
un  matras,verfant  delîiis  deux  ou  trois  li- 
vres de  bonne  malvoifie,&  bien  boucher 
le  matras  qui  fera  tenu  auSoleil  ou  fur  des. 
cendres  chaudes  quinze  jours  durant. 

Dans  un  autre  matras  l'on  fera  aufli  in- 
fufer  les  drogues  fuivantes. 
Rozes  de  hayes  refeentes ,  trois  bonnes 

poignées  ou  fix  onces . 
Feuilles  de  marjolaine  feche ,  une  bonne 

poignée. 
Menthe* 
Hyflbpe. 
Méliflê. 

Lai*. 


■ 
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Laurier. 

Eleursde  rofmann. 
De  Saulge. 
De  Bcthoine.- 
De  Primevère. 
De  Sureau. 
De  Storax. 
De  la  Lavande. 

Defquclles  herbes  il  faut  prendre  une 
poignée  de  chacune. 

11  faut  que  toutes  ces  herbes  &  fleurs 
foient  mifes  dans  le  matras ,  enverfant 
par  deflus  de  Peau  de  roze  &  dohuaria  de 
chacun  une  livre  &  demi ,  il  faut  bien 
boucher  le  vaifleau ,  &  le  tenir  au  Soleil 
comme  l'autre ,  mêlez  après  vos  deux 
infufions ,  &  les  diftillezau  Bain-Marie, 
tant  qu'il  ne  forte  plus  d'écume .  , 

Du  marc  qui  relie  Pon  en  tirera  quan- 
tité d'huile  ,  le  mettant  dans  le  retrige- 
ratoire  avec  quantité  d'eau. 

Cette  Eau  eft  excellente  pour  les  fuf- 
fbcations  de  matrice  ,  douleur  de  tete  , 
défaillances  &  fyncopes,  débilitez  d'efto- 
mach ,  6cc.  Dont  on  prendra  une  cucïl- 
ler  ée.  |9H 

Autre  Eau  de  Noix. 

Elle  fc  peut  faire  en  trois  fkilbas,  fçà- 

I  4  voir 
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voir  à  la  fin  du  mois  dé  May,  quand  et*, 
les  fontgroflès  comme  noifettes  ;  à  la  fin 
de  Juin  qu'elles  font  pleines  de  glair  ,  & 
environ  la  S .  Laurens  qu'elles  font  pref- 
que  meures. 

Les  Noix  étant  cueillies  il  les  faut 
coupper  par  ruelles  &  diftillerpar  l'alam- 
bic à  petit  feu,  gardées  ibigneufèment 
en  bouteilles  de  verre  bien  bouchées ,  & 
faut  que  les  bouteilles  foient  des  plus  for* 
tes ,  pareeque  cela  eft  fort  violent. 

11  les  faut  mettre  au  Soleil ,  &  apréV 
les  mettre  toutes  enfemble ,  lors  que  l'on 
les  fera  en  ces  trois  faifons  il  fera  bon  de 
les  recouvrir  tous  les  foirs  l'efpace  de  dix 
ou  douze  jours. 

Il  faudra  ajouter  pour  chacun  pot  trois 
onces  de  bon  fucre. 

Pour  VHjdrop'ifie». 

Cette  Eau  étant  prife  tous  les  matins 
à  jeun  dans  un  verre  avec  deux  doigts  de 
vin  blanc,  guérit  toute  Hydropifie  , 
quelque  maligne  qu'elle  puiflè  être  r  en 
trente  jours ,  &  la  nouvelle  en  quatre 
jours. 

Tout  la  Lèpre. 

La  même  Eau  prife  tous  les  foirs 
quand  on  fe  va  coucher  empêche  la  Le- 

"  "  pre 
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prc  de  s'augmenter.  Guérit  le  mal  ca- 
duc en  prenant  de  ladite  Eau  tous  les  ma- 
l  tins  avec  un  peu  de  vin  blanc ,  &  en  met- 
tre aufli  à  la  Douche  du  malade.  Guérit  la 
Migraine,  laParalifîe,  la  douleur  d'E- 
ftomach,  raffraichitle  Foye.  Guérit  les 
maux  de  Cœur  ,  les  Play  es  entamées  & 
npoftumées ,  en  lavant  lcfdites-  Playes  a- 
vec  ladite  Eau,  Fait  le  Vifage  beau  ,  & 
en  ôte  auffi  toutes  les  taches ,  en  fe  frot- 
tant d'icellc  Eau.  Guérit  les  maladies 
qui  peuvent  être  au  dedans  du  corps ,  en 
beuvant  de  ladite  Eau.  Guérit  la  Surdité, 
la  Frenefic  ,  la  Fièvre  chaude ,  la  Jan- 
niffe  ,  en  beuvant  de  ladite  Eau  Gué- 
rit la  puanteur  de  Bouche ,  en  la  lavant 
tous  les  lbir£&  matins.  Guérit  la  Tei- 
gne s'en  lavant  la  Tête  d'icelle  Eau 
avec  linges  chauds.  Elle  eft  bonne 
contre  toute  forte  de  Poifon.  Contre 
la  Pefte,.(î  l'on  s'en  fent  Frappé,  il 
faut  boire  un  demy  verre  de  ladite 
Eau ,  &  être  deux  ou  trois  heures 
fans  manger,  puis  en  boire  encore- 
autant,  Se  on  guérira.  Pour  le  Vin 
gras  fie  qui  eft  pouffé,  il  n'y  a  qu'à 
mettre  une  chopine  de  ladite  Eau  dans  le 
vaifleau. 
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Eau propre  pour  la  Gravelle. 
Il  faut  prendre  telle  quantité  de  ci- 
trons que  Pon  voudra ,  6c  en  faire  rap- 
per  Pécorce,  &  tout  le  fuc  qui  eft  dedans^ 
puis  les  laifler  ainfi  rappez  dans  une  terri- 
ne Pefpace  dedeuxjours,  afind'amolir 
Pécorce ,  puis  mettre  le  tout  enfemble 
f  ur  la  preflè  dans  une  toile  forte,  &  pour 
chaque  livre  de  jus  faudra  prendre  qua- 
tre-vingts cerifes  que  froiflèrez  avec  les. 
doigts  pour  les  mettre  dans  ledit  jus,  que 
Pon  fera  diftiller  dans  un  Alambic  de 
verre  en  cendre  ou  fable  à  feu  lent,  il 
faudra  laifler  infufer  lefdits  cerifes  Pef- 
pace de  vingt— quatre  heures  avant  que 
les  diftiller  f  &  il  faut  remarquer  que 
pour  chaque  livre  dudit  jus  ,  il  ne  fau- 
dra tirer  que  dix  ou  douze  onces  d'Eau, 
pour  le  plus. 

Vufage  de  ladite  Eau. 

Tous  les  mois  au  défaut  de  la  Lune,  le 
corps  étant  premièrement  purgé  par  caf- 
fb  ,  pillules  ou  cliftéres  convenables ,  fé- 
lon Pavis  des  Médecins ,  il  faudra  pren- 
dre deux  onces  &  demi  de  ladite  Eai^ 
avec  deux  onces  &  demi  de  bon  vin  du 
Rhin,  ou  autre  fèmblable ,  demionçe 
de  fucre  candy  blanc  en  poudçe  bien 
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déliée ,  qu'il  faudra  fondre  en  une  partie 
de  ladite  Eau ,  puis  étant  bien  fondu  f 
mêler  le  tout  enfèmble  pour  boire  le  ma-, 
tin  deux  heures  avant  maQger,  puisfc 
promener  doucement. 
Au  fymptome  &  accident  de  la  maladie, 
c'eft  à  dire,  lors  que  les  douleurs  pref- 
fent ,  il  faudra  doubler  ladite  doze,ajoû- 
tant  une  once  d'huile  d'amandes  douces.- 
Pour  faire  Veau  de  Cm  elle. 

Il  faut  prendre  une  demi  li  vre  de  ca- 
nelle  ,  &lacoupperaflezgroflîéremenr,  • 
avec  une  pinte  de  vin  blanc ,  &cho|)i- 
ne  d'eau  roze,  laiflànt  k  tout  infuler  dans 
là  courge  bien  bouchée  vingt-quatre 
heures  durant ,  puis  k  diftilier  dans  l'A- 
lambic fans  ôter  les  morceaux  de  canellc, 
qu'après  la  diftillation,  de  laquelle  l'on 
pourra  tirer  le  fel  comme  s'enfuit. 

Faites  fecher  ladite  Gahelle  ,  &  é- 
tant  lèche  la  faire  calciner  dans  uncreu- 
fet  couvert  d'un  autre  dans  le  feu  ardent, 
jufques  à  ce  qu'elle  foit  blanche  ;  Ce- 
faii,il  faut  mettre  ladite  cendre  de  Canel- 
lê  dans  un  petit  pot  de  verre,Sc  par  defllis 
mettre  de  l'eau  cy-devant  diftillée,  ou  de 
l'eau  de  pluye  diftillée  qui  furpailè  Je 
deux  ou  trois  travers  de  doigts }  ftpr& 

.S  tout 
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une  étamine ,  6c  en  boire  quatre  doigts 
en  un  verre. 

v  Attire.  '^'^^mi 
Prenez,  une  quarte  d'eau  frai fche ,  u- 
ne  poignée  d'orge  triée ,  &  la  ntettez  fin- 
ie feu  qui  foit  clair  ,  Se  ki  faites  bouillir 
trois  om  quatre  bouillons  ,  &  prenez  trois 
onces  de  fiicre  fin,  Se  le  mettezdedans  le- 
dit bouillon,  &  le  faites  encore  bouillir 
un  bouillon  ou  deux ,  &  puis  faites-le  re- 
froidir, puis  enfuite  mettez-y  deux 
onces  de  miel  rozat ,  auflî  gros  que  le 
bout  du  petit  doigt  d'alun  de  glace,  & 
trois  doigts  d'eau  de  meures,  de  troig- 
ne ,  chévre-feiiil ,  de  morelle  ,  deux 
doigts  d'eau  roze  &c  faites  bouillir  le  tout 
enfemble  ,  ôt  enfuite  vous  en gargarifez 
la  gorge  bien  fbuvent. 

Eau  pour  le  mal  de  bouche* 
Prenez  deux  pintes  d'eau  bien  nette, 
&  les  faites  bouillir  avec  une  poignée 
d\arge,  puis  prençz  deux  onces  d'alun 
de  roche  brûlé ,  &  le  mettez  dedans 
cette  Eau  *  en  la  levant  de  defliis  le  feu  ; 
cela  fait ,  prenez  quatre  onces  de  miel 
rozat ,  &  les  mêlez  enfemble  avec  un 
petit  bâton,  puis  le  coulez  dans  un  lin- 
ge bien  net,  oc  le  mettez  enfuite  en  une 

phiole 
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>hiole  de  verre  bien  étouppée  ;  Ladite 
,au  fe  gardera  deux  ans  entiers  fans 

qu'elle  fe  gâte. 

Autre  euu  pourfe  préfet  vtr  de  h  Pefte. 

Prenez  une  poignée  de  feuilles  de 
Ronces  quiportentlcs  meures,  &  autant 
de  fenep  ,-  de  rhuë  moitié  autant,  &  bro- 
yez tout  enfemblc  avec  une  quarte  de  vin 
blanc ,  puis  le  paflèz  par  une  ctamine  par 
trois  fois  afin  de  la  mieux  purifier ,  en 
après  mettez  détremper  pour  trois  de* 
niers  de  Mytridat  ,  &  demi  once  de  gin- 
gembre bien. battu.,  fit  puis  la  mettre  en 
une  phiole  i  &  ne  manquez  d'en  boire 
tous  les  matins  une  cuillerée ,  fur  tout 
remuez  bien  la  phiole  quand  vous  vou- 
drez en  prendre. 

Pour  fane  de  lyEau  du  Sel  de  • 

Dame. 

Prenez  icelle  herbe  feuille ,  femence 
&  racine,  puis  la  faites  diftiller  en  un 
alambic ,  dont  vous  boirez  foir  &  matin, 
elle  fait  bien  uriner,  &  fi  on  étoit  blefl'é 
de  quelque  ferrement,  &  qu'il fuft de- 
meuré au  corps ,  prenez  des  étouppes 
Se  les  trempez  en  cette  eau  ,  &  en  beu- 
vez  par  quatre  matins ,  &  le  fer  ne  man- 
quera de  ibrtir. 

Autre 
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Autre  eau  pur  toutes  plajcs. 
Pour  énfaire  une  chopine  il  faut  pren- 
dre quatre  ou  ci nqjectons  d'armoire,  & 
de  la  grande  confoulde  deux  petites  taf- 
fes,  de  la  confoulde,  que  l'on  appelle 
Marguerite,  trois  tafles,  de  labethoine 
deux  tafles,  racines  ,  &  feuilles  d'aigre- 
moine ,  quatre  ou  cinq  feuilles  de  plan- 
tain deux  ou  trois  tafles,  de  l'herbe  du 
Carpentier ,  que  l'on  appelle  de  la  cete- 
rolle  trois  tafles  ,  de  la  garence  ou  dp  rie- 
ble,  une  branche  de  cerpoullet,  une 
bonne  taffe  de  Saulge,  deux  feuilles  de 
ronces ,  deux  feuilles  de  perfil ,  deux 
brins  d'orties  griaches,  deux  brins  d'a- 
che,  deux  brins  de  cheneviéres ,  ou  deux 
ou  trois  grains  de  chencvis,  du  foucy 
deux  petites  tafles  ;  Toutes  lefquclles 
herbes  il  faut  bien  nettoyer  Se  laver ,  & 
enfuite  les  prefler  en  forte  qu'il  n'y  de- 
meure point  d'eau  ,  puis  les  broyer  bien 
fort  en  un  mortier  ,  &  les  paflèr  par  une 
étamine  avec  une  chopine  de  vin  blanc  ; 
Il  en  faut  boire  une  heure  devant  dîner, 
&  unç  heure  devant  fbuper ,  &  laver  la 
playe  de  vin  un  peu  tiède ,  St  mettre  une 
Feuille  de  choux  rouge  devant  le  feu, mais 
qu'elle  ne  foit  ny  verte  ny  feche. 
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la,  manière  d'avoir  de  l'Eau  d'Ormes. 

Il  faut  regarder  aux  Ormeaux  vers  les 
mois  de  May  6ç  de  Juin ,  &  prendre  les 
bouteilles  qui  viennent  aux  Ormeaux  de- 
dans les  branches ,  £c  les  rompre  pour  en 
avoir  Peau ,  puis  la  paiTez&enufez, 
Four  faire  une  bonne  Eaji  de  Senteurs* 

Faites  une  couche  de  rozes  ,  puis  une 
couche  de  Laurier,  £t  de  la  Canelle  en 
poudre  par  defïus ,  encore  une  autre  cou- 
che de  Rozes  +  puis  du  doux  de  girofle 
rompu  y  puis  mettez  encore  des  Rozes, 
&de  toutes  autres  herbes  qui  Tentent 
bon ,  comme  Rofmarin  »  Marjolaine , 
Àfpic,  Soucy  ,  Pellûres,  d^orange^Sc 
les  mettrez  tremper  dans  du  vin  blanc 
vingt  quatre  heures ,  puis  les  diftillez  en. 
une  chappelle. 

Antre. 

Prenez  du  clou  de  girofle  de  Lyon  ou 
de  Florence  ,  du  ibuchet,  un  peu.de 
marjolaine ,  un  peu  d'herbe  de  maftic  , 
des,  rozes  en  grande  quantité  jufques  à  ce 
que  vous,  voyiez  que  la  fenteur  foit  dou- 
ce ,  &  pilez  tout  cela  enfemble  r  £c  le 
mêlez ,  &  enfuite  le  mettez  dans  des  fa- 
ciles 

uiutre. 
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Autre, 

Prenez  de  Lyris  de  Florence  trois  on- 
ces ,  du  mufe  fin  trois  grains  du  cala- 
mis  aromatic  trois  onces ,  du  ftorax  cala- 
mis  trois  onces ,  du  lappedanum  trois  ou* 
ces  ,  de  la  canelle  trois  onces  ,  du  clou 
de  girofle  troisonces,  dugalitry,  des 
rozes  rouges ,  de  la  marjolaine  ,.  &  de 
Pafpic  une  poignée  r  lefquelles  vous  pi- 
lerez  groflkrement ,  &  en  fuite  les  met- 
trez tremper  dedans  une  pinte  d'eau  de 
vie ,  &  mettrez  le  tout  en  une  grande 
phiole  de  verre ,  &  Pétouppez  bien  ,  6c 
puis  la  mettrez  un  mois  au  Soleil,  &  pre- 
nez bien  garde  à  la  conferver. 

Autre. 

Il  faut  prendre  deux  quartes  d'eau  de 
rozes  ,  trois  onces  de  bînjoin ,  une  drag- 
me  de  mufe,  un  peu  de  civette,  demi 
once  de  girofle ,  une  once  de  ftorax  ,  & 
mettre  bouillir  tout  enfemble  dans  une 
bouteille  de  terre,  comme  Pon  fait  bouil- 
lir la  tifànne  pour  un  malade ,  mais  il  ne 
faut^.  pas  mettre  ledit  mufe  ny  civette 
qu'après  que  ladite  eau  de  rozes  aura 
bouilly. 

Font  faire  l*Eau  de  fente  nr  s. 

Rcemiérement  il  faut  prendre  une 

bou^~ 
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bouteille  d'eau  roze  d'une  pinte,où  vous 
mettrez  une  once  debinjoin,  une  once 
deflorax,  que  vous  broyercz  avant  que 
l'y  mettre  ,  puis  faut  avoir  environ  trois 
douzaines  de  doux  de  girofle  y  &  un  bâ- 
ton de  canelle  que  coupperez  par  petits 
morceaux  6c  mettrez  le  tout  dans  ladite 
Eau ,  puis  faut  avoir    la  pellure  de 
quatre  oranges ,  que  couperez  par  mor- 
ceaux ,  puis  de  la  racine  de  fouchtt , 
la  couppant  par  petites  ruelles  ,  après 
l'avoir  bien  nettoyée  y  &  enfuite  la 
mettre  dans  ladite  eau  ;  après  vous  bou- 
cherez bien  la  bouteille ,  prenant  gar- 
de qu  elle  ne  foit  pleine  qu'à  quatre 
doigts  du  Cou,  puis  l'envelopperez  de 
foin  ,  la  mettrez  bouillir  dans  un-chau* 
dron  plein  d'eau  environ  deux  heures,  & 
il  ne  faut  pas  la  développer  qu'elle  ne 
{bit  bien  refroidie, 

Autre.  Eau  de  Senteurs  propre  pour 

le  linge. 

Il  faut  mettre  dix  livres  de  rozes,  un 
quarteron,  de  girofle ,  deux  livres  de 
marjolaine ,  fi  l'on  veut  l'on  y  mettra  un 
peu  de  coriande  6c  de  maftic  r  6c  faire 
fècher  le  tout  enfemblc  au  four ,  6c  en- 
fuite  le  mettre  en  poudre* 

AU- 
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Autre. 

Prenez  de  la  marjolaine  r  du  baume 
d'afpic  r  lavende ,  avec  rozes  5  un  peu  de 
laurier ■  de  chacun.une  poignée ,  œillets 
communs  deux  poignées  ,  le  tout  haché 
eniemble  allez  grofliérement ,  &  enfuite 
mettre  le  tout  tremper  en  une  pinte  de 
vin ,  &  demi  chopinc  d'eau  roze  r&  bat- 
tre bien  ledit  vin  8c  eau  roze  ,  &  les  laif» 
fer  tremper  vingt- quatre  heures,  puis 
les  diftiller  en  chappelle  avec  les  choies 
fufdites  v  puis  mettre  une  once  de  clou 
de  girofle &  mettre  le  tout  en  une  bou- 
teille bien  étouppée. 

Autre. 

Il  faut  prendre  de  la  fleur  d'âfpic ,  & 
là  faire  fecher  deux  jours  au  Soleil ,  ]?uis 
la  mettre  en  une  phiole  de  verre  r  a  la 
tierce  partie,  puis  l'emplir  de  bon  vin 
blanc  j  5c  la  boucher  de  forte  qu'elle  ne 
prenne  vent  ;  &  quand  on  voudra  s'en 
fervir ,  il  faut  prendre  de  ladite  eau  envi- 
ron deux  doigts  en  une  aiguière ,  Ôci'era« 
plir  d'eau  dè  puits. 

Autre  Eau  propre  pur  laver  le 

Vifage. 

Prenez  une  livre  de  graifle  de  taye 
de  chevreau ,  Se  une  pinte  de  vin  blanc, 
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■•&  autant  de  lai6t  de  chèvre  ?  &  une  livre 
de  fleurs  de  Lys  &  Elites  diftillcr  le  tout 
en  quelque  chappelle,  &  enfuite  s'en 
frotter  le  vifage. 

Autre. 

Prenez  de  la  fleur  de  lavande  blanche 
deux  tiers  ,  8c  un  tiers  de  fleur  d'afpic,&: 
les  mettez  en  chappelle ,  &  y  mettez  en- 
fuite  du  clou  de  girofle  concafle. 

Four  tirer  l'Efftncc  des  Roz.es. 

Il  faut  prendre  dePEau  rozediftillée 
^quatre  fois ,  après  la  diftillation  piler 
<les  rofès  fraîchement  cueillies ,  6c  lté 
mettre  dans  une  terrine  bien  vernie ,  & 
la  mettre  dans  une  cave  jufqucs  à  ce 
qu'elle  commence  à  fentir  Paigre  ;  Cela 
fait  5  il  faut  mettre  cette  matière  diftiller 
-dans  Palambic  de  verre  avec  Peau  fufdite. 
Se  Ton  mettra  ledit  alambic  dans  le  fable 
ou  la  cendre  tamifée  dans  une  terrine  de 
terre  qui  fbit  deflus  le  fourneau ,  &  met- 
tre du  feu  de  charbon  deflbus  >  &  repal- 
fer  cette  diftillation  par  deflus  des  rozes 
pilées  ,  comme  deflus  jufques  à  quatre 
fois;  Cela  n'empêche  pas  que  PEau  rd- 
ze  dont  on  fc  fert  la  première  fois  ne  foit 
«Uftillée  quatre  fois*  , 


Tvut 
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Pour  tirer  lEjfence  du  Clou ,  &  du 

.  Poivre. 

Faut  en  mettre  dans  une  petite  phiolc 
que  vous  mettrez  dans  un  pot  enterré  de 
cendres  defliis  £c  deflbus,  &  la  mettre 
fur  le  côté,  enfbrte  que  le  cou  de  la 
phiole  pafîe  par  un  trou  que  Ton  fera  au 
pot ,  &  l'on  mettra  une  autre  phiole  qui 
fervira  de^  récipiant ,  après  avoir  fait  en- 
trer le  cou  de  celle  où  eft  la  matière  de- 
dans  l'autre,  &  les  avoir  féellées  d'un 
peu  de  farine  &  blanc  d'oeuf  enveloppées 
avec  du  linge,  mais  il  fentira  un  peu  le 
teu. 

Eau  merveillettfe  pour  écrire  ce  que  Von  voudra 
fahs  que  perfonne  s'aperçoive  de  ce  que 

l'on  a  m  a  fait. 

Il  faut  prendre  de  la  litarge  d'or  ou 
d'argent  une  demi  once,  la  mettre  en 
poudre  dans  un  petit  pot  de  terre,  & 
mettre  defliis  deux  onces  de  vinaigre  di- 
ftillé  &  mettre  le  tout  fur  des  cendres 
chaudes  cinq  ou  fix  heures  ,  en  après  paf- 
fer  le  tout  trois  fois  dans  du  papier  gris  & 
enfuite  le  mettre  dans  une  phiole  pour 
vous  en fervir  ainfi  qu'il  s'enfuit, 

L'on  prendra  du  liège  que  l'on  fçra 
brûler ,  dont  on  prendra  le  charbon  que 

l'on 
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l'on  fera  piler  dans  un  mortier  &:  enfuite 
Je  mêler  avec  de  Peau  commune,  ou  de 
Peau  de  pluye  diftillée  avec  un  peu  de 
gomme  arabique ,  &  puis  le  mettre  infu- 
fer  fur  des  cendresxhaudcs,  tant  qu'il  foit 
en  confiftance  d^encre. 

Puis  Pon  écrira  de  cette  première  Eau 
fon  fecret,  après  avoir  marque  douce- 
ment avec  le  manche  d'un  canif ,  ou  un 
pétit  bâton  les  lignes  où  Pon  veut  écrire, 
pareeque  comme  cela  écrit  fort  blanc , 
Pon  ne  connoiftra  pas  Pendroit  où  Pon 
aura  écrit  le  dernier  mot. 

L'on  peut  écrire  avec  cette  encre  noi- 
re ce  que  Pon  ne  fe  foucie  pas  qui  foit  leu . 

Puis  Pon  fera  une  féconde  eau  de  la- 
quelle Pon  frottera  fur  chaque  ligne  avec 
.un  petit  morceau  de  cotton  attaché  avec 
du  fil  au  bout  d'un  bâton  faute  de  pince- 
au ,  lequel  fera  trempé  dedans ,  &  quand 
-on  frottera  Pon  verra  que  ce  qui  fera  écrit 
en  noir  s'efïacera ,  &  ce  quifera  écrit  en 
blanc  de  la  première  eau  paraîtra  noir. 
Manière  de  fuir  e  cette  féconde  Eau. 
Il  faut  prendre  de  la  chaux  vive  &  or- 
piment de  chacun  une  dragme,  &  les  bat- 
tre dans  un  mortier  ,  &  enfuite  mettre 
deux  ou  trois  onces  d'eau  commune  }  & 
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les  îaifter  une  heure  fur  les  cendres  >  & 
les  faire  bouillir  un  bouillon,  puis  les 
parler  trois  fois  dans  du  papier  gris. 

Il  faut  remarquer  que  la  première  eau 
a  été  expérimentée  plufieurs  fois,  feule- 
ment avec  de  la  litarge  d'argent  5c  du 
vinaigre  fimple  8c  fans  la  faire  chauffer. 

Et  pour  ce  qui  eft  de  la  féconde  eau , 
ellea  été  faite  pà'r  plufieurs  fois  avec  de  la 
chaux  éteinte  ,  aufii  bien  qu'avec  de  la 
chaux  vive  >  mais  l'une  &  l'autre  fe  font 
trouvées  parfaitement  bonnes  à  s'en  fer- 
vir  fur  le  champ. 

Il  y  a  encore  un  autre  moyen  de 
s'en  fcrvir  avec  de  l'encre  ordinaire  , 
en  écrivant  entre  les  lignes ,  &  n'eflà- 
cer  que  les  entredeux  quand  on  voudfi 
lire  le  fecret. 


Cha 


*De  Curiq/îrez.  2 1 7 

Chapitre  XVI. 

Contenant  plufieurs  remèdes  & 
préfervatifs  contre  la  Perte. 

Recepte  aprouvce  contre  U  ?<flc. 

PRenez  de  la  Myrrhe  fine,  du  bois 
d'Aloës  ,  Maftic  en  larme ,  terre  fi- 
gillée  ,  bolusarmenus ,  Girofle,  Macis, 
Safran ,  de  chacun  une  once  ;  Le  tout 
fe  doit  pulverifer ,  &  garder  dans  un  fac 
de  cuir. 

Quand  la  Peftc  prendra  quelqu'un 
par  chaleur  ,  il  faut  prendre  le  poids  d'u- 
ne dragme  de  ladite  poudre  avec  eau 
roze  ou  vinaigre  bien  fort ,  &  la  faire 
prendre  au  malade,  le  bien  couvrir  & 
faire  fuer. 

Quand  elle  prendra  par  froideur  il 
faut  prendre  de  Jadite  poudre  lepefant 
d'un  florin  d'or  aucc  du  vin  bien  fort, 
&  faire  fuer  le  malade ,  comme  il  efl  dit 
cy-defius. 

Ceux  qui  prendront  tous  les  matins  de 
ladite  poudre  la  gro fleur  d'un  pois  ,  font 
afleures  que  nul  venin  ne  les  prendra 
tout  le  jour. 

Tm.  z.  K  Pour 
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Pour  faire  percer  l'Apoftume  il  fera 
bon  d'appliquer  une  emplâtre  de  la  lar- 
geur qu'il  faudra,  faite  dediachilonôc 
bafilicon ,  8c  pardeflus  un  cataplâme  qui 
puifle  couvrir  toute  la  rougeur  qui 
eft  autour  du  mal ,  lequel  cataplâme 
fera  fait  de  mauves  Se  guimauves,  oig- 
nons de  lys  8c  de  violettes  de  Mars, 
de  fenefTon,  du  vieux  oing  ;  &  faire 
bouillir  tout  cnfcmble  tant  que  les 
herbes  foient  cuites ,  8c  de  cela  faire  le 
cataplâme. 

-  Pour  les  Femmes  grofles  &  petits  en- 
fins  ,  il  ne  faut  que  le  poids  de  demy  écu 
de  ladite  poudre  cy-defîus. 

Remèdes  tréi-cxccllctis  contre  la  Tepe. 

En  tous  les  condimens  8c  eau  (es ,  faut 
ufer  de  vinaigre,  parce  qu'il  garde  de  pu- 
trefa£Hon  ,  defîeche  l'humeur  peftillen- 
te,  8c  bataille  contre  le  venin  ;  mais  fi 
quelqu'un  le  craint  pour  fonâpreté,  il 
pourra  ufer  au  lieu  d'iceluy  de  jus  de  ci- 
tron ,  d'oranges,  limons,  verjus  d'ozeille, 
qui  aufîî  bataillent  contre  le  venin. 

Faut  éviter  les  viandes  qui  fe  corrom- 
pent promptement  dans  l'eftomach  % 
çQmmç  frui&s  ,  lainages  ,  fromages, 
champignons,  8cc, 

Faut 
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Faut  mettre  dans  les  potages  des  blet- 
tes ,  du  foucy ,  pimpernellc  ,  la  pax,  o- 
zcille  fort  recommandée  des  anciens,  au- 
ffi  bouraches  Se  pourpier. 
::'  Faut  faire  fouvent  blanchir  le  linge  l 
&  parfumer  les  habits,  n'y  ayant  chofe 
qui  tant  les  infeéte  que  l'Air,  l'Eau  ,  \c 
Feu  Se  la  Terre,y  adjoûtant  les  parfums, 
.    Il  eft  certain  que  la  Pelle  cftun  Dra- 
gon en  corps  d'air,  qui fouffle  le  venin 
aux  corps  des  hommes.       <  v 

L'emplâtre  veficatoire  fe  fait  avec  u- 
ne  douzaine  de  mouches  cantharides 
pulvérifées,  puis  incorporées  avec  la 
grollèur  d'une  noix  de  levain  bien  ai- 
gre ,  Se  puis  l'appliquer.  Pour  guérir 
les  érofionsappeUées  Tac,  prenez  deux 
poignées  de  liflmachia  rouge  ou  jaune, 
puis  les  pilez  dans  un  mortier ,  &  les 
faites  chauffer  fur  un  réchaut  entre  deux 
plats  ,  puis  l'appliquez  toute  chaude  fur 
h  région  du  cœur,  Se  cela  fera  évanouir 
ledit  Tac. 

Les  vrais  antidotes  font  pilluîles  dp 
Mytridat,  Thériaquc ,  leRufH,  ce  qui 
ièra  plus  agréable  ,  &  ceux  qui  ne  font 
pas  encore  frappez  doivent  toujours 
fentifî  ou  flairer  des  chofes  odorantes ,  Se 

K  2       •  pren- 
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prendre  toutes  fortes  de  prefervatifs , 
comme  Thériaque ,  Opiattes,  Confèr- 
es ,  My  tridat  ,  Pillules ,  de  Ruffi ,  Ta- 
blettes ,  Mufcadins,  &c. 

L'Achium  éft  comme  une  Buglofe 
fo'ivage ,  c'eft  une  herbe  merveilleufe  la 
mangeant  crue  ou  au  potage,  6c  eft  gran- 
dement préfervative  6c  dilfipant  les  Ve- 
nins ;  appliquée  fur  les  charbons  peftil- 
lens ,  elle  les  guéiic  dans  fix  heures  6c  il 
ne  faut  oublier  d'en  manger  fbuvent  par 
chacun  jour,  même  à  jeun,  aux  repas 
dans  les  potages  avec  d'autres  herbes  , 
comme  ozcilie,  calendule,  autrement 
foucy ,  marube  blanc ,  autrement  man 
robin,  la  icabieufe,  la  germandie,  la 
pimpernellc ,  la  bethoine  ,  la  feuille  6c 
fleur  de  foucy ,  vinctte  6c  ozeille  font 
fort  iouveraines  cuittes  Se  crues,  les  li- 
maces ,  graine  de  lierre  6c  genévre  pul- 
verifez,  prifesde  la  pefanteurd'unécu, 
diflbutes  en  eau  de  charbon  bénit,  ou  au- 
tre eau  cordiallc. 

VouAic  cordiallc & purgative. 

Prenez  de  la  graine  de  genévre,  bol 
d'Arménie  ,  parties  égales  ,  dont  il  fera 
fait  une  poudre,  dont  la  doze  fera  de  la 
péfanteur  d'une  dragme  6c  demi,  ou  d'un 
écu  Se  demy.  ~  f  ok- 


*De  Curio/itez.  221 

foudre  antidotalle  excellente. 
Prenez  la  graine  de  lierre  qui  monte 
iur  les  arbres  du  côte  de  la  bize,  &  la  met* 
tez  fecher  en  lieu  où  le  Soleil  ne  donne 
jamais ,  après  la  mettez  en  poudre ,  dont 
Pon  fera  une  dragme  ,  étant  merveilleu- 
fement  prefervative  ,  difîipant  le  venin, 
&  le  purgeant  par  les  fucurs  qu'elle  pro- 
voque. 

Autre  remède  contre  li  Pefle  tres^atfé 

&  familier. 

11  faut  prendre  au  matin  une  rôtie  de 
pain ,  de  la  largeur  Se  longueur  de  trois 
doigts  ,  trempée  dans  du  vin  pur ,  ou  le* 
Ion  qïPonaccouftumé  de  le  boire ,  &  en 
prenez  la  moitié ,  &  après  que  Pon  a  beu, 
il  faut  manger  pautre  moitié  pour  empê- 
cher que  les  vapeurs  de  Peftomach  ne 
montent  au  cerveau  ,  &  ce  remède  eft  au- 
tant excellent  que  tout  autre. 

PHumcur  eft  une  fubftance  claire , 
engendrée  &  entretenue  au  corps  hu- 
main par  la  digeftion,  laquelle  la  nour- 
rit par  puifîance  élémentaire  ,  qui  fait 
que  ce  qui  eft  froid  &  humide ,  recon- 
vertit en  tlegme  par  la  force  de  la  chaleur 
naturelle  ;  Ce  qui  eft  chaud  &  humide 
fc  convertit  en  fang  ;  Ce  qui  eft  chaud  6c 

K  2  fec 
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lec  fe  convertit  en  colère  ;  &  ce  qui  eft 
froid  Se  fec  fe  convertit  en  mélancolie  , 
Se  s'engendrent  lefditcs  quatre  humeurs 
par  ordre  génératif,  fçavoir  par  ladi- 
geftion  le  flegme  le  premier ,  comme  de- 
my-cuit,  le  fang  le  fécond  comme  trés- 
parfaitement  ctfit ,  la  colère  la  troifiéme 
comme  celle  qui  eft  trop  cuite  ,  Se  la  mé- 
lancolie la  quatrième,  comme  celle  qui 
eft  la  plus  groffiére ,  fe  changeant  Se  mu- 
ant quelque  fois  l'une  en  l'autre ,  par  or- 
dre de  génération ,  non  par  reflexion  j  car 
le  flegme  fe  convertit  en  fang  par  la  fora: 
de  la  chaleur  naturelle  qui  eft  dans  le  fo- 
ye  qui  difpofe  le  flegme  à  être  converty 
en  lang ,  Se  le  fang  ne  fe  change  en  fleg- 
me ,  parce  qu'il  fouftient' toutes  les  autres 
humeurs,  comme  la  principale  matière 
du  cœur  &  du  foye,  &  le  confèrvateur 
de  la  vertu  6c  chaleur  naturelle  Se  le  fié-* 
ge  de  Tarne  ;  la  cholére  (e  convertit  Se 
change  en  mélancolie,  mais  non  la  mélan- 
colie en  colère ,  pareeque  la  mélancolie 
étant  de  fa  nature  cpaiffeSc  grofliére ,  en- 
gendrée de  lang  trouble  ne  peut  être  con- 
vertie en  colère,  qui  eft  naturellement 
chaude  feche  Se  fubtile5il  eft  grandement 
%  néceilaire  que  ces  quatre  humeurs  foient 

•  -  4.  aux 
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aux  corps  humains,  lefquelles  étant 
bien  naturelles  &  bien  compofées  Font 
une  grande  harmonie  en  iceux,  d'au 
tant  que  le  flegme  tempère  la  chaleur 
du  fang,  Pëclaircitr,  le?  fend  léger  Se 
plus  fluant  pour  fe  communiquer  en  tous 
les  membres  du  corps»  qui  fansluvnc 
peut  vivre  ;  Le  flegme  efl:  encore  ncce£ 
faire  pour  donner  humidité  aux  jointu* 
res  ,  afin  que  par  leur  mouvement  &c 
par  la  chaleur  du  fang,  elles  ne  fb- 
lent  empêchées  de  faire  leurs  fonéti- 
ons.  Là  colère  efl  nécefîàirc  fecom$ 
muniquant  partie  au  fang  pour  le  fub- 
tihfer,  &  va  en  partie  au  fiel  pour  pur- 
ger Peftornach  3  es  parties  internés  , 
pour  leur  aider  à  rejetter  leurs  fuper- 
fluitez.  La  mélancolie  fe  communique 
partie  au  fan 2  pour  le  tendre  fubtil, 
afin  de  plus  facilement  aider  à  la  di- 
geftion %  &  l'autre  partie  va  dan*  la  rat- 
te  pour  aider  à  Peftomach  à  cher- 
cher Pappctit  ,  &  à  tout  le  corps , 
à  chaflèr  les  fuperfluitez.  Il  faut  re- 
venir aux  quatre  Elémens  ,  la  Terre , 
PAir,  PEau  &  le  Feu,  aufquels  Pon  attri- 
bue les  quatre  qualitez ,  de  chaleur,  froi- 
deur féchereflè  &  humidité,  lefquelles 

K4  ré- 
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régiflent  les  quatre  faifons  de  l'Année 
qui  dominent  &  gouvernent  ladifpofïti- 
on  du  corps;  Car  le  Printemps  gouver- 
ne le  fàng  &  le  renouvelle ,  à  caufe  qu'é- 
-cant  cette  faifon  entre  PHyverôc  PEfté, 
participant  du  froid  &  dePhumide, 
tempérez  de  la  chaleur  de  PEfté  qui  Pap- 
roche ,  engendrent  le  bon  &  pur  fang  ; 
Efté  qui  eft  chaud  &  fec  engendre  la 
colère,  &  quelquefois  par  fa  grande  ar- 
deur, émeut  la  colère  &  le  flegme,  d'où 
procèdent  les  fièvres  ardentes  &  conti- 
nues ;  l'Automne  eft  froide  &  feche,  en* 
gendre  la  mélancolie,  qui auffi eft froi- 
de &  feche ,  &;  pareeque  cette  lâifoneft 
,UÏez  inconftante ,  faifant  tantoft froid, 
une  autrefois  chaud ,  &  quelque  fois  hu- 
mide, eft  caufe  de  plufieurs  &diverfès 
maladies  ;  mêmes  quand  par  fa  froideur 
elle  repoufle  les  humeurs  chaudes  que 
PEfté  a  caufées ,  &  fi  elle  eft  feche  ,  gâ- 
te Phumeur  fubftantielc  du  temps  par 
fon  inconftance  de  froid  &  de  fec,engen- 
drant  des  fumées  chaudes.  La  nature  par 
fà  débilité  ne  peut  détruire  PHyver,  par- 
ce qu'il  eft  froid  &  humide,  engendre 
flegme  ,  qui  auffi  eft  froid  &  humide ,  ÔC 
l'engendre  en  grande  quantité,  parce  que 
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la  froideur  chaflant  en  dedans  la  chaleur 
naturelle  ,  caufe  l'appétit ,  auquel  faut 
plus  grande  nourriture  ,  qui  en  la  di- 
geftion engendre  plus  grande  quantité 
de  flegme ,  laquelle  ne  peut  être  du  tout 
digérée ,  parceque  la  froideur  étant  en- 
nemie de  la  chaleur  naturelle  empêche 

la  digeftion. 

Quant  aux  quatre  difpofitions  Solai- 
res ,  aux  quatre  Saifons  de  l'année  elles  le 
trouvent  aflèz  éclaircies  par  le  difeours 
desqualitez  de  chacune  faifon  en  ce  mê- 
me chapitre.    Refte  à  parler  des  quatre 
quartiers  Lunaires  de  chacun  mois ,  Se 
des  quatre  parties  du  jour  naturel ,  6c  les 
accordant  il  eft  fans  doute  que  la  Lune 
nouvelle,  &  la  première  partie  du  jour, 
nommée  le  matin ,  nous  reprefentent  6c 
font  la  figure  du  Printemps.    Le  pre- 
mier quartier  delà  Lune  &  le  midydu 
jour,  nous  reprefentent  l'Efté.  La  Lu- 
ne vieille  &  la  nuic*  du  jour,  nous  re- 
prefentent l'Automne.    Et  le  dernier 
quartier  de  la  Lune  &  la  minuit ,  nous 
reprefentent  l'Hyver.   Or  il  faut  pren- 
dre garde  mêmes  en  temps  de  Pefte  à  ces 
quatre  parties  de  temps  de  l'année  ,  & 
aux  quatre  parties  de  la  Lune  Se  du 
^  K  5  jour 
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jour  naturel.  Au  Printemps  il  faut  confi- 
dérer  les  maladies  que  le  renouvellement 
du  fang  caufe,  &  en.  Efté  faut  bien  ju- 
ger &  confidérer  la  continuation  des, 
maux,  &  fi  par  Pébulition  du  lang  que 
la  chaleur  de  PEfté  pourroit  avoir  pro- 
voquée ,  fi  au  corps  humain  paroît  quel- 
que tumeur^  charbon,  &c.    En  Au- 
tomne comme  c'eft  la  faifon  la  plus 
dangereufe  il  y  faut  prévoir  comme 
deflus;  &  comme  aufli  pareillement 
en  Hyver.    Et  fi  en  aucune  defdites 
faifons  la  Pefte  fe  découvroit  il  faut 
prendre  garde  aux  quatre  quartiers  Lu- 
naires, &  principalement  au  dernier, 
auquel  temps  il  fe  découvre  volontiers 
plus  de  mal,  qui  rend  fon  cficél  en  la. 
jLune  nouvelle  fuivante ,  &  le  mal  é- 
tant  découvert  il  faut  donner  lesantir 
dottes  aux  quatre  heures  du  jour  cy  de- 
vant dites ,  fçavoir  an  matin ,  à  midy, 
êc  au.  foir  &  à  la  minuit ,  parce  qif  à  ces 
heures- là  le  venin  monte  au  cœur  ?  ayant 
écé  obfervé  qu'à  ces  heures-làlespefti- 
f  erez,  font  plus  cruellement  tourajentei 
du  venin  qu'aux  autres  heures  du  jour; 
Parquoy  pour  aider  &  fortifier  la  natu- 
re ,  il  faut  armer  le  cœur  de  prefervatifs 

aufdi- 
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aufdites  heures ,  qui  diflîpent  &  chaflent 
le  venin. 

Autre. 

Prfcçêz'fept  germes  d'œufs-frais ,  & 
les  faites  diflbudre  dedans  un  mortier  pe- 
tit j  quand  ils  feront  dilfous,  il  faut 
prendre  trois  dràgmes  de  bon  Teriaque 
de  Verîifé  qui  fort  vieil ,  pour  les  plus 
débiles,  &  pour  les  plus  robuftes  il 
en  faut  u né  demi  once;  lequel  Teria- 
que il  faut  diflbudre  avec  les  germes 
dteufs  éntèmbîé ,  puis  prenez  un  dc- 
my  fèptier  d'eàu  de  charbon  bénit ,  6c 
incorporez  le  tout  enfemble ,  puisPon 
en  donnera  à  boire  au  malade  qui  fera 
frappé  de  la  maladie,  foit  que  le  char- 
bon ou  apoftume  apparoifle  ou  non.  Si 
le  malade  a  les  forces  compétantes  il 
s'en  ira  fe  promener  Pefpace  d'une  heu- 
re &  demi  ou  plus,  tant  que  la  fueur  com- 
mence à  s'échauffer ,  puis  faut  coucher 
le  malade  &  le  faite  très  bien  fuer  de- 
dans le  lit  j  6c  cela  fait ,  tout  fon  mal 
fbrtira  dehors:  Chofe  très- bien  éprou- 
vée :  Et  lî  le   malade  eft  débile ,  & 
qu'il  ne  puifle  fe  promener  dehors ,  il  le 
faut  faire  promener  dedans  la  cham- 
bre, étant  appuyé  fur  deux  perfûnnes,  le 

K  6  temps 
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temps  qu'il  eft  dit  cy-deflus  ,  8c  faire 
bon  feu  dedans  la  chambre  pour  émou- 
voir la  fueur. 

Pour  préfervatif  audit  malade  il  luy 
faut  bailler  tous  les  jours  au  matin  une 
dragmc  dudit  Teriaque ,  diflbut  dans 
l'eau  de  charbon  bénit ,  8c  continuer  à 
luy  en  faire  prendre  jufques  à  ce  que  l'a- 
poflumefoit  percée. 

La  recepte  eft  auffi  fort  excellente 
pour  la  pleurefie  ,  &  il  ne  faut  prendre 
que  cinq  germes  d'oeufs  diflbusavec  le 
Teriaque  ce  l'eau  de  charbon  bénit. 
Autus  excellent  remèdes  contre  la  fefle. 

Il  faut  prendre  un  oignon ,  le  faire 
bien  cuire  dans  les  cendres ,  enfuite  le 
creufer  par  le  milieu,  &  l'emplir  de  Mi- 
tridat,  6c  chaudement  le  mettre  deflus. 

Autre. 

Prenez  un  oignon  de  lys  cuit  fous  les 
cendres ,  du  Mitridat  &  du  fein  de  porc 
batttus  tout  enfemble ,  8c  le  mettez  def- 
fus  tout  chaud. 

Autre. 

Prenez  de  la  racine  de  confoulde  ; 
la  faites  cuire  fous  les  cendres  en  du 
papier  chaudement,  puis  la  mettez  du 

deflus  avec  un  peu  de  Mitridat ,  boire 

du 
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du  jus  d'éclairé  un  demy  doigt  dans  un 
verre  avec  du  vin  blanc. 

Pour  le  Charbon. 

Il  faut  incontinent  mettre  defiîis  de 
Pozeille  cuite  fous  les  cendres  avec  du 
Tériaque ,  &  le  réitérer  pour  ôlcr  le  ve- 
nin &  le  feu,  puis  mettre  alentour  du 
Tériaque  de  Peau  de  morelle  avec  celle 
de  feabieufe. 

Autre. 

Prenez  delà  feabieufe  pilée  &  la  fnet- 
tez  defliis  un  drap  bleu,  qui foit percé 
an  milieu,  &  enlunt  1  :  mettez  à  Pendroit 
du  charbon. 

Autre.  I^Bi^fl^nffî^ 
Prenez  un  citron,  le  coupez  en  deux, 

en  mettez  la  moitié  fur  les  charbons,  puis 

le  creufez  6c  y  mettez  du  Tériaque ,  & 

en  après  Pappliquez  bien  chaudement 

furie  mal. 

Prenez  de  la  feabieufe ,  la  pilez  au 
mortier  avec  jus  de  citron ,  la  mettez 
deflus  chaude,  &  y  mettezàPentourdc 
bon  Tériaque,  avec  eau  de  melliflè  Se 
feabieufe. 

Aux  Potages. 

Il  ne  faut  ufer  que  de  verjus  vieil , 

^  Se 
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&  un  peu  de  fàffran  j  une  purée  de  pois,' 
du  premier  bouillon  j  y-  mettre du  ver- 
jus vieil  un  peu  d'huile  de  noix  &  faftran, 
&  en  faire  un  bouillon. 

Autre  recepte  contre  la  Vejle. 

Ceux  qui  fe  fentiront  frappez  de  cet- 
te maladie  ,  oa  de  fon  charbon ,  ou  bu- 
Bon,  ou  qui*  avec  affoupifiement ,  ou 
furies,  ou  étincellemens  des  yeux,  fe- 
ront travaillez  de  vomiflemens  6c  de 
inanquemens  de  forçe ,  qui  font  figues  de 
ladite  maladie. 

Prenent  au  prenlier  jour  de  leur  mal 
le  poids  de  demy  écu  de  Mirridat  ou  Té-' 
riaque.  • 

Mais  en  cas  que  ces  remèdes  n'ayent  - 
rien  fait  au  premier  jour,ils  en  prendront 
au  fécond  jour  le  poids  d'un  écu  Stdemy, 
ou  deux  gros  ;  S'ils  fe  font  oubliez  de  fai- 
re quelque  choie  aux  deux  premiers 
jours ,  on  pourra  au  foir  du  jour-mcfme , 
o u  le  lendemain ,  réitérer  k  mefme,  beu- 
vant  par  deflus  un  verre  d'oxicrat. 

Pour  les  plus  délicats ,  les  femmes 
groffes  &  les  entëms ,  il  faut  prendre  une 
dragme ,  c'eft  à  dire  le  poids  d'un  écu  de 
bol  d'Arménie,  ou  bien*  à  fon  défaut, 
de  la  terre  lîgillée  qui  fbir  pul verifée ,  la 
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d&remper  en  deux  onces  d'eau  roze,  au- 
tant d'eau  de  charbon  bénit  ou  de  fea* 
bieufè ,  &  autapt  de  jus  de  citron ,  puis 
en  faites  un  breuvage. 

11  ne  faudra  pas  manquer  fi-toft  qu'on 
lentira  quelques-uns  des  accidents  fû£ 
l^its-,  de  fb  faire  tirer  dufang  atout  le 
moins  deux  ou  trois  fois ,  le  pluspromp- 
tement  que  l'on  pourra  du  bras  &du 
pied,  &  lors  que  Papoftumc  paroîtra  hors 
au  cou  r  en  Paine  ,  ou  Paiflclle ,  la  Alig- 
née fe  fera  plûtofl:  du  côté  d'icelle  que 
d'ailleurs  ;  L'on  ne  parle  point  des  lave- 
mens  qui  doivent  être  fréquents ,  les 
plus  firaples  &  raffraichi  flans  feront  les 
meilleurs. 

Quant  aux  remèdes  deftinezpour  le 
bubon,  il  eft  très  bon  d'y  appliquer 
l'emplâtre  appellé  diachilum ,  £ç  appli- 
quer le  plûtoft  qu'on  pourra  le  cautère 
potentiel  ,duquel  on  feari fiera  quant  £c 
quant  l'efeare ,  appliquant  par  dcfliis  le- 
dit emplâtre.  On  fera  aux  mefmes  char- 
boas  le  mcfme  ,  lefquels  on  couvrira  de 
cataplâme  d'ozeilie  cuite  fous  la  cendre, 
mêlée  avec  du  bafilicum. 

.         ■  •  Autre. 

Prenez  de  la  rhuë  blanche  f  aluinc, 

de 
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de  Parmoife ,  de  la  Sauge  franche  ,  do 
fenouil ,  du  rofmarin  ,  de  l'éclairé  ,  de 
luna  campana ,  de  chacune  herbe  deux 
poignées,  &  puis  lescouppez  bien  me- 
nues toutes  enfemble,  &  enfuite  les  met- 
tez tremper  avec  bon  vin  blanc  &  y  met- 
tez un  quarteron  de  Mitridat,  &  qu'il 
foit  mêle  parmy  lefdites  herbes ,  &  qu'il 
trempe  vingt-quatre  heures  puis  mettez 
le  tout  cnfemble  au  Soleil  bien  couvert, 
êc  le  remuez  une  fois  le  jour,  &  enfuite 
les  faites  difti  lier  en  Chappelle,  &  gar- 
dez le  tout  en  beaux  flacons  de  verre , 
lefquels  il  faut  bien  étoupper ,  afin  qu'el- 
le ne  foit  éventée,  car  elle  fe  garde  tant 
que  l'on  veut  i  Et  quiconque  fe  veut 
garder  &  défendre  de  la  Pefte,  il  en 
faut  prendre  deux  doigts  en  un  verre, 
un  peu  chaude,  &  puis  la  boire  à  jeun  \ 
elle  guarentira  huift  jours  tant  de  ladite 
maladie,  que  delîévrc,  de  Pefte»  d'a- 
poftume ,  &  il  la  faut  boire  devant  les 
vingt-quatre  heures  paflees ,  8c  enfuite 
le  promener  le  plus  que  l'on  pourra ,  ôt 
fe  faire  £ ligner  du  côté  où  eft  la  bofle,en 
boire  encore  une  fois  &  fe  promener ,  St 
en  après  le  coucher,  &:  le  couvrir  bien 
chaudement ,  Se  lors  que  la  boHè  change 
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de  Heu,  il  fe  faut  faire  faigner  du  côté- 
mefme ,  fi  la  boflè  cft  en  croûte  ,  il  faut 
prendre  la  veine;  du  chef  furie  bras  du 
côté-mefme  ,  &  fi  la  bo/Te  eft  en  l'aine , 
il  fout  prendre  la  veine  fouffranne  qui  cft 
auprès  de  la  cheville  du  pied  par  dedans 
&  qui  ne  la  pourra  trouver  il  pourra 
prendre  la  grofle  veine  qui  eft  fur  le  cou 
de  pied  par  dedans ,  &  toujours  du  côté 
où  la  boflè  fera;  &  quand  elle  changera 
de  lieu  il  faut  boire  de  cette  Eau ,  com- 
me il  eft  dit  cy-delTus. 

Autre. 

Prenez  du  vinaigre  &  du  Mitridat,  du 
fafiran  &  de  la  moutarde ,  6c  détrempez 
le  tout  en  du  vin  blanc,  &  en  faites  boi- 
re à  celuy  <Jui  fera  malade  avant  qu'il  ayt 
dormy,  &  luy  en  donnez  à  boire  deux  ou 
trois  fois  le  jour. 

Autre. 

Prenez  du  fbucy  franc  ,  &  prenez 
tout,  hors  la  racine ,  &  le  pilez,  &  en 
faites  boire  le  îus  au  malade  avant  qu'il 
ait  dormy ,  ladite  recepte  eft  bonne  à 
ceux  qui  ne  peuvent  etre  faignez  d'af- 
fez  bonne  heure.  Ceux  qui  en  vou- 
dront garder  toute  l'année  il  faut  pren- 
dre des  fleurs  de  foucy,  &;  les  faire 

fe- 
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techer  devant  le  feu,  Se  en  faire  une  pou- 
dre. ;  ;sc. 
Manière  de  faire  des  Tablettes  bonnes  eontre  U 

Pejle. 

Prenez  âc  la  vraye  terre  figillée  une 
dragme,  de  la  racine  d'Angélique  demi: 
icrupule  ,  le  tout  bien  fubtilement  pui- 
vcrilé,  puisdiflbtidre  deux  onces  de  lu- 
cre rozatenjus  de  limon  bien  épuré,  & 
faites  de  tout  cela  une  pâte  pour  former 
des  petits  trochifques  >  &  tous  les  matins 
en  tenir  un  dans  fa  bouche,  Py  laifler  fon- 
dre ,  8c  pareillement  en  prenez  aufïï  à 
Pheure  que  voudrez  fortir. 
;  i  •  nirSî  Autre.  .  ê 

Prenez  vingt  feuilles  de  rhuë  deux 
noix ,  deux  figues ,  trois  grairts  de  fel,  êc 
les  incorporez  enfemble  dedans  un  mor- 
tier, &  en  prenez  à  jeun  une  pillulle  de 
la  groiflèur  d'une  noizette. 

Autre  pourfe préferver  contre  la  Pefle. 

Prenez  deux  vieilles  noix& deux  vi- 
eilles figues ,  8c  vingt  feuilles  derhuc't 
&  douze  gros  grains  de  fel ,  &  broyez 
tout  cela  enfemble  6c  en  faites  une  pâte,  - 
&  la  mettez  enfui  te  dedans  une  boiïe- 
te  bien  clofe  ;  &  Pon  en  prendra  tous 
les  matins  gros  comme  une  noizette , 

Se 
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fie  ainfï  ?on  peut  aller  hardiment  avec 
les  malades. ,  fans  que  Ton  prenne  aucune 
Pefte. 

Autre  pur  ceux  qui  font  atteints  de  lu  Conta^ 

Il  faut  prendre  une  poignée  de  Feuilles 
de  ronces  :  une  poignée  de  feuilles  de 
rhuë,  de  feuilles  de  iàuge  franche ,  une 
poignée  de  feuilles  de  fureau  ,  &  faut  fai- 
re bouillir  tout  cela  enfemble  dans  une 
chopine  de  vin  blanc  vieil,  ou  autre, 
dans  un  pot  neuf,  ou  du  moins  qui  foit 
bien  net ,  &  quand  le  vin  fera  confomme 
jufques  à  la  moitié,  il  en  faudra  faire 
prendre  un  demy  feptier,  ou  le  plus  qu'il* 
le  pourra ,  à  celuy  qui  fera  atteint  de  la- 
dite contagion  y  &  le  faire  mettre  dedaMS 
un  lift  8c  le  faire  bien  couvrir ,  il  cft  cer- 
tain que  dans  vingt-quatre  heures  la 
Pcfte  ne  manquera  découler,  &  s'il  ne 
guérit  pour  en  avoir  pris  une  fois ,  il  en 
prendra  jufques  à  trois  fois.  Ceux  qui 
feront  avec  tels  malades  en  prendront  u- 
necueïllerée  tous  les  matins. 

Prenez  des  noix  vertes  un  demy  gros, 
trempées  en  bon  vinaigre  vingt-qua- 
tre  heures,   puis   concafles  lefdites 
;  noix, 
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noix ,  enfuitc  prenez  de  la  rhuë  &  de  l*a- 
Iuine  autant  d'un  que  d'autre  &  en  faites 
trois  lits  ou  couches  en  une  chappelle 
pourdiftillcr ,  puis  en  boire  deux  doigts 
en  un  verre ,  mais  que  ce  foit  avant  dou- 
ze heures  pafl'ées  que  l'on  en  foit  frappé, 
puis  il  faut  fe  bien  promener ,  &  fe  cou- 
cher chaudement ,  &  fur  tout  fe  garder 
de  dormir. 

Autre.  *-  '. 

Prenez  un  gros  oignon  dont  on  ôtera 
la  tête  &  le  cœur ,  lequel  on  emplira  de 
bon  Mitridat  auflî  gros  comme  une  pe- 
tite noix ,  avec  une  demi  noix  vieille  , 
figue  graflê ,  trois  feuilles  de  rhuë  ,  & 
trois  feuilles  d'aluine,  puis  faut  rebou- 
cher l'oignon  de  fa  tête ,  &  le  bien  enve- 
lopper d'étouppes,  enfuite  le  mettre  cui- 
re en  la  braife ,  en  après  le  paflêr  par  une 
étamine  avec  deux  doigts  de  vin  blanc  , 
&  puis  en  boire  avec  trois  doigts  de 
vin  blanc,  &  fe  bien  garder  de  dor- 
mir. 

Autre  fotiverain  remède  quand  en  eft frappe  de 

ta  Pefte. 

Il  faut  prendre  de  la  menthe ,  de  k 
làuge  menue ,  du  plantain  6c  de  la  rhuë  , 
autant  d'un  que  d'autre ,  &  pour  un  de- 
nier 
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nier  de  Mrtridat ,  Se  puis  prenez  ua 
ou  deux  gros  oignons ,  en  ôter  le  cœur 
&  puis  mettre  lefdites  herbes  &  M itri- 
dat  dedans  les  oignons ,  &  enfuite  les 
retrancher  ,  &  les  faire  cuire  deflbus  1* 
braife ,  tant  qu'ils  foient  pourris  de  cui- 
re ,  &  puis  les  broyer  avec  du  vin  blanc, 
&  le  palier  bien  nettement ,  dont  on 
donnera  à  boire  au  malade  la  hauteur 
de  deux  doigts  en  un  verre ,  &  Ce  bien 
promener. 
!<•         Vi  v  Autre. 

Prenez  de  la  rhuc  &  la  broyez  en  du 
vinaigre ,  &  en  faites  une  emplâtre  fur  la 
bouche,  cela  vous  prefervera. 

Pour  feg.tr der  en  temps  de  Pt(le> 

Prenez  de  la  fange  franche  &  des  feuil- 
les de  ronces  qui  ne  portent  point  de 
meures  ,  &  un  peu  de  bon  gingembre  , 
-  &  enfuite  broyez  le  tout  enfemblc  1  &  le 
détrempez  en  du  vin  bien  fort,8c  en  beu- 
vés  tous  les  matins  pendant  neuf  jours. 

Prenez  douze  feuilles  de  fange  ,  cinq 
ou  fîx  grains  de  graines  de  laurier,  le 
noyau  de  deux  noix ,  la  grolîeur  d'une 
noix  d'énula  campana ,  ôc  broyez  bien 
le    tout  en   un  mortier,  &  enfuite 

le 
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le  pafTcz  avec  une  pinte  de  vin  blanc  de- 
dans un  linge  bien  net,  Se  puis  mettez 
trois  ou  quatre  feuilles  derhue;  Mais  fi 
c'étoit  une  femme  groflè ,  il  n'y  faudrait 
point  mettre  de  rhuë. 

Prenez  de  la  racine  d'éclairé ,  &  la  fai- 
tes tremper  dedans  du  fort  vinaigre  puis 
la  tirez  ,  &  en  beuvez  trois  doigts. 

Chapitre   X  VII. 

Contenant  la  manière  de  faire  pîù- 
fïeurs  Receptes  &  Breuvages, 
pour  guérir  les  Fièvres  conti- 
nues, Doubles,  Tierces,  Quartes* 
&  autres. 

la  manière  de  prendre  récotes ,  ou  la  Poudre 
de  Pérou  3  due  China ,  laquelle  eft  mer- 
vcilleufe  contre  les  fièvres  Quârtes ,  Don- 
lies  &  Triples  Quartes  %  Tierces  &  Dou^ 
bles  Tierces. 

L'Expérience  a  fût    voir  prefquc 
par  toute  l'Europe  la  vertu  mer- 
veillcufe  de  cette  poudre,  fur-tout  en 

tâ^tèh        -  '  21   '  ' .         •  Ita- 
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Italie  ,  &  en  plusieurs  Provinces  de 
France  ,  où  elle  a  fait  de  grands  progrès. 
Paris  ,  Dijon ,  Lyon ,  Grenoble ,  &  plu- 
fieurs autres  villes  d'Auvergne  6c  de  Pro- 
vence ,fans  rien  dire  de  P  Allemagne  &  de 
Flandres  où  elle  a  été  &  eft  encore  en  ad- 
miration, en  peuvent  donner  des  preu- 
ves par  un  grand  nombre  de  perfonnes 
de  marque ,  &  autres ,  qui  en  ont  été  par- 
faitement guéries  par  une  vertu  fecrétc^C 
particulière ,  qu'il  a  plu  à  la  divine  Pro- 
vidence de  luy  donner. 

laU fige  &  çbfervaîion  de  cette  poudre. 
Il  faut  fuppofer  que  le  maladp'adeja 
fbuffèrt  tout  au  moins  cinq  ou  fïk  accès, 
<ju5il  a  été  purgé  par  lavemens  &  pris  une 
ou  deux  purgations ,  linon  il  le  faudra 
faire  faigner ,  n'étoit  que  fort  peu  aupa- 
ravant il  Peût  été,  Se  lors  un  bon  lave- 
ment fuffiroi  t. 

La  veille  de  Paccés  Pon  en  mettra 
deux  dragmes  en  infufion  réduites  en 
poudre ,  en  un  verre  de  vin  blanc  excel- 
lent, &  ce  en  une  bouteille ,  8c  en  un 
lieu  chaud ,  la  remuant  de  fois  à  autres  ♦ 

Le  malade  prendra  de  la  nourritu- 
re tout  au  moins  trois  ou  quatre  heu- 
res devant  l'accès ,  fe  mettra  au  lit  un 

peu 
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peu  auparavant,  6t  incontinent  qu'il 
fbrtira  de  quelque  frifîbn,  il  prendra  tou- 
te la  prife  préparée  ,  fçavoir  le  vin  &  la 
poudre  toutenfemble,  que  l'on  verfera 
pour  cet  effeèt  dans  un  gobelet ,  6c  s'il 
reftoit  quelque  chofe  de  la  poudre  , 
dans  la  bouteille  ou  le  gobelet,  Pon 
y  adjoûteraunpeude  vin  pour  la  pren- 
dre.    . ':,»r  "  /^:^V»^"r^ 

Le  malade  fe  tiendra  guay  de  peur 
d'empêcher  la  cri fe  ou  la  fu  eu r ,  ou  tou- 
tes les  deux  enfemble ,  6t  fe  couvrira 
médiocrement. 

Le  malade ,  de  quatre  jours  après  cet- 
te prife ,  ne  doit  prendre  aucune  forte  de 
médicamens ,  mais  laiflèrabfolument  o- 
pérer  la  nature ,  aidée  de  ce  médicament 
-divin. 

La  fièvre  étant  double  ou  opiniâtre  à 
raifbn  de  fes  profondes  racines  ,  il  fau- 
dra réitérer  ladoze ,  quelques  accès  déjà 
pafîez ,  après  avoir  été  purgé  6c  obfèrvc 
ce  que  deffus ,  6c  fe  conferyer  pendant 
quelque  temps,  comme  fi  la  fièvre  de- 
voit  venir ,  prenant  aufii  de  la  nourritu- 
re comme  cy  devant ,  &  nommément  les 
jours  de  l'accès* 

'^Ml:  vALJùij  AU 
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Autre. 

Il  faut  prendre  trois  poignées  debou- 
*ache>  les  piler  dans  un  mortier,  8c  la 
bien  prefler,  6c  mettre  la  moitié  d'un 
verre  dudit  jus,  &  l'autre  moitiedudit 
verre  le  remplir  de  vin  blanc,  &  faire 
prendre  ce  remède  audit  malade  lors  que 
le  friflbn  le  prend,  &  enfui  te  le  bien  cou- 
vrir &  avoir  foin  de  l'clîuyer. 

.-.    .  lutte.  i's^^0if  i  *l 

Prenez  un  verre  de  fort  vinaigre ,  & 
y  mettez  un  peu  d'huile  dedans ,  &  le 
faites  un  peu  tiédir,  6c enfuite en  faites 
boire  au  malade  à  l'heure  qu'ilcommen- 
cera  à  trembler ,  cela  ne  manquera  de  le 
taire  vomir. 

Pour  la  Tie'vre  Tierce. 

Il  fout  prendre  une  poignée  de  chacu- 
ne des  herbes  qui  fui  vent. 
De  la  Sauge  menue. 
Du  Rofmarin. 
De  laRhue. 
Du  Sencfon. 

Et  du  Sel. 

Lefquelles  chofes  on  bat  fera  tou- 
tes enfemble,  £c  puis  les  arrozeravec 
un  peu  de  vinaigre  ,  le  plus  fort  que  l'on 
pourra  trouver,  enfuite  il  faut  pren- 

Tom.  2.  L  dre 
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dre  defdites  herbes  ainfi  battues  ,  &  les 
plier  entre  deux  linges,  puis  en  faire 
deuxbraflèiets  larges  de  trois  doigts  ,  & 
les  attacher  aux  deux  bras  fur  les  poig- 
nets ,  dés  les  premiers  fentimens  que  l'on 
.aura  dufriflbn. 

Pour  la  Tiévre  Quarte. 
Prenez  un  quoquemart  tout  verd ,  & 
y  mettez  une  pinte  d'eau  ,  dans  laquelle 
l'on  fera  bouillir  deux  pommes  de  rénet- 
tes,  en  ôter  la  peau  ,  la  queue,  latete 
&  les  pépins  ;  &  quand  les  pommes  fe- 
ront cuites,  ôtez  le  tout  du  feu,  &  les 
paflèz,  &  dans  unnouetde  toile  y  met- 
tez tremper  le  poids  d'undemyécu  de 
fené  émondé  bien  boit,  &  quand  il  au- 
ra infufé  huit  heures  ,  &  lors  que  la  cha- 
leur de  la  Fièvre  tiendra  de  l'altération , 
l'on  en  peut  boire  jufques  à  deux  ou  trois 

bons  verres. 

Receptepour  la  Tiévre  Quotidienne. 

Prenez  des  racines  d'hiebles  &  les  pi- 
lez avec  vinaigre ,  &  en  faites  un  bande- 
au ,  que  l'on  mettra  fur  le  front  du  ma- 
lade; &  quand  iliuërafort,ilfautlera- 
fraifehir  fouvent  ;  il  faut  aufli  mettre  des 
jaunes  d'oeufs  battus  en  eau  rofe  dedans 
ics  écueïls  des  mains  Se  des  pieds  du  rnâ- 
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ïade  ,  &  les  rafraifehir  quand  ils  feront 

feCS.        -      "X^ttSfi!  7fi  w|4«6  cf.  .1  lîl 

Tour  la  Fièvre  Quarte. 

Il  faut  prendre  un  oignon  8c  le  fendre 
par  la  moitié ,  en  ôter  le  cœur  £c  l'emplir 
de  Mitridat,  puis  mettre  les  deux  moi- 
tiés d'oignon  (bus  la  plante  des  pieds,  à 
l'heure  que  la  Fièvre  voudra  le  prendre, 
&  l'y  laiflèr  vingt-quatre  heures ,  il  en 
faut  mettre  par  plufieiirs  fois  jufques  à 
tant  que  Pon  foit  guéry. 

Autre.  .  iizimi  lib  ïs^  ï 
Prenez  des  Marguerites  feuilles  &  ra- 
cines, les  faites  bouillir  en  vin  blanc,  tant 
qu'elles  fe  diminuent  de  moitié  ,  puis  les 
pafîez  Se  en  faites  boire  le  jus  au  malade, 
&  il  ne  manquera  pas  de  vomir  fk.fié- 

^ïli^  «» 

Prenez  aluine,  rhuë,  éclaire  grofle, 
fauge,  &  de  la  menue  herbe,  plantain 
gros  ,  &  fel  environ  vne  bonne  poignée. 
&  bien  piler  le  tout  enfemble  le  plus 
menu  que  Pon  pourra,  &  le  mettre 
en  un  vaifleau  de  pierre  en  forte  qu'il 
ne  s'évente,  Se  tous  les  jours  le  remu- 
er, &  en  après  le  mettre  fur  le  poulx  des 
deux  bra6  auffi  gros  qu'un  œuf,  par  cinq 
■tt*.  L  z  ou 
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ou  iix  fois ,  Se  il  ne  faut  point  boire  de 
vin  fans  eau,  ny  manger  de  rôty ,  &fc 
tjnir  gaillard. 

Pour  la  T't  fore  continué. 
Prenez,  afllîî-toft  que  Pon  pourra, 
verifcdecoquelicocqs  qui  viennent  dans 
les  bleds,  c*eft  une  fleur  qui  eft  rouge, 
de  laquelle  il  faut  diftiller  l'eau  en  chap- 
pelle  ;  &  quand  on  aura  la  Fièvre  conti- 
nue, Ton  prendra  un  drapeau  mouillé 
en  ladite  eau ,  6c  enfuitc  le  mettre  fur  la 
tète  du  malade. 

Autre. 

U  faut  prendre  le  blanc  de  deux  œufs, 
de  Peau  roze,  du  jus  de  lai&uë  8c  du 
laiét  de  femme  ,  autant  de  Pun  que  de 
l'autre,  6c  battre  le  tout  cnfemble,  puis 
en  mettre  fur  le  front  6c  fur  les  bras  ,  2c 
lors  que  les  drappeaux  fecheront  il  les 
faut  remouiller  par  deux  ou  trois  fois  le 
pur,  horsceluy  de  dellus  le  front  qu'il  ne 
faut  point  mouiller. 

|^?^^  :  Autre. 

Prenez  du  piflenlit,delameremarti- 
re ,  &  trois  ou  quatre  grains  de  gros  fel , 
puis  pilez  le  tout  enfemble,  6c  en  met- 
tez fur  les  bras  du  malade  à  jeun ,  6c  Py 
laifTez  pendant  le  temps  de  neuf  jours. 

0  *  '  t  A  Ati* 
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Autre.' 

Prenez  d'une  herbe  nommée  Pelluet- 
te  &  de  la  pellure  de  iureau  ,  qui  eft  en- 
tre Pécorce  &  le  bâton,  &  quatre  ou  cinq 
grains  de  gros  fel,  que  l'on  pilera  tout 
cnfemble ,  &  enfuite  le  mettez  fur  le  br;  g 
du  malade,  6c  l'y  laiflèr  le  temps  de  neuf 
jours. 

Aime  Recette  four  guérir  la  Fièvre  des  peins 

infam. 

Prenez  du  piflfenlit  avec  trois  ou  qua- 
tre grains  de  gros  fel,  pilez  le  tour  cn- 
femble ,  puis  en  mettrez  tous  les  mat i ns 
fur  les  bras  du  petit-enfant  à  jeun. 
Autre  pour  (a  Fièvre  Quarte. 

Prenez  de  la  racine  d'hicbles ,  Se  fa 
ïaclez  comme  un  naveau  ,  prenez  en  la 
racleure  &  la  broyez  bien  fort ,  puis  la 
paflèzavec  du  vin  olanc,&  en  faites  boi- 
re au  malade  deux  ou  trois  bon  doigts, 
lors  que  le  friflbn  le  prendra. 

Autre  pour  la  Fièvre  Quarte  &  Tierce. 

Prenez  de  la  faulge  menue,  de  la 
rhuë ,  de  Pherbe  au  Charpentier  ,  de 
Pache ,  des  orties  griêches  &  du  plan- 
tain ,  autant  de  Pun  que  de  l'autre  ,  avec 
une  poignée  de  fel,  du  fort  vinaigre , 
&  de  la  luye  lefquelles  vous  pilerez  en- 

L  5  {èmble, 
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femble,  &  enfuite  en  frottez  bien  fort 
les  bras  du  malade  ,  &  en  mettrez  fur  fes 
deux  poulx  avant  que  la  fièvre  le  prenne. 

Pour  la  Fièvre  Continué. 

Prenez  un  pigeonneau  &  lefendéspar 
la  moitié  ,  puis  le  mettés  fous  la  plante 
des  pieds  ,  que  la  tête  foit  vers  le  talon  „ 
&  qu'il  ne  foit  rien  perdu  dudit  pigeon- 
neau, enfuite  Pon  enveloppera  bien  les 
pieds  de  peur  qu'il  ne  tombe  rien ,  &  les 
laiflez  fous  lefdirs  pieds  pendant  vingt- 
quatre  heures,  parce  qu'il  en  faut  un  à 
chaque  pied  ,  &  que  eeluy  qui  les  ôtera 
au  bout  des  vingt  quatre  heures  fe  bou- 
che bien  le  nez  de  peur  de  la  fumée. 
four  la  Fièvre  qui  eft  dedans  la  Tête. 

Prenez  des  rozes  de  Provins  fèche  ,  de 
la  camomille  &  de  la  marjolaine  ,  &  mê- 
lés le  tout  enfemble,  puis  mettés  lef- 
dites  herbes  entre  des  linges,  &  trem- 
pez lefdits  linges  dedans  de  Peau  roze 
&  du  vinaigre,  &  enfuite  en  faites  un 
bandeau  &  puis  le  mettés  fur  le  front  du 
malade. 

Autre  pour  la  Fièvre  Tierce. 
Prenez  de  Paluine  blanche  &  de  h 
verte,  de  la  rhuë,  du  plantain,delafueur 
d'ortie  griêche,  puis  pilez  le  tout  enfèm- 

ble, 
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fele  ,  &  y  mettes  du  Ici  en  le  pilant ,  & 
enfuite  Port  en  mettra  fur  les  deux  bras  , 
Se  lesylaiflèz  neuf  jours. 
Autre  Receptc  pour  U  Fièvre ,  dont  les  petits 
enfans  peuvent  être  atteints. 

Il  faut  prendre  des  piflenlits  racines  & 
feuilles ,  les  broyer  &  y  mettre  une  gout- 
te de  vinaigre  ;  avec  les  deux  germ«s 
d'un  œuf,  &  tin  peu  de  blanc,  ôcaulîi 
gros  que  la  moitié  d'une  noix  de  fel,  avec 
de  la  fuye  du  four ,  mêlez  le  tout  enfem- 
ble,  &  enfuite  les  mettes  furlcspoulx 
des  deux  bras  de  Pcnfant ,  lors  que  la  fiè- 
vre le  voudra  prendre ,  &  les  changez 
de  trois  jours  en  trois  jours  ;  Et  avant  que 
de  mettre  lefdites  herbes,  il  faut  trés- 
bien  frotter  les  poulx ,  afin  de  faire  enfler 
les  veines. 

Autre  pour  la  Tiévre  Quarte  &  Tierce. 

Il  faut  prendre  des  orties  griêches ,  du 
fel,  de  la  fuye  de  four ,  du  vinaigre ,  de 
lafàuge  menue ,  de  Péclaire ,  de  Paluinc, 
de  Pherbe  de  Saint  Jean,  de  la  ver- 
vaine,  &  piler  le  tout  enfemble ,  & 
en  mettre  fur  les  bras  du  malade  quand 
la  fièvre  le  voudra  prendre,  mais  il  ne 
faut  ny  boire  ny  manger  que  deux  heures 
après. 

L  4  Autre 
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Autre  pour  la  Fièvre  Quarte. 
Prendre  un  gros  oignon  rouge  &  le 
fendre  en  quacre,  puis  en  ôterlecœur 
des  quatre  quartiers  ,  puis  les  emplir  de 
bon  Mitridat,  &  enfuite  mettre  deux 
quartiers  de  l'oignon  fur  les  deux  bras, 
&  les  deux  autres  fous  la  plante  des  deux 
pieds ,  quand  la  fièvre  voudra  prendre  , 
&  il  faut  que  le  malade  foit  couché  ;  l'on 
y  laifîera  lefdits  oignons  jufques  à  ce  que 
la  fièvre  foit  paflee  ;  il  faut  prendre  gar- 
de fur  tout  de  ne  pas  fentir  les  oignons , 
de  peur  que  la  fièvre  ne  vous  prenne.  . 

Autre. 

Il  faut  prendre  environ  trois  doigts 
de  iaiét  venant  de  la  vache ,  le  mettre 
dans  un  verre  avec  aufïi  gros  qu'une  noi- 
zette  de  bon  Mitridat ,  trois  feuilles  de 
làuge  avec  deux  doigts  de  vinaigre 
blanc,  ou  trois  doigts  de  vin  blanc,  & 
mêler  le  tout  enfemble  ,  puis  en  donner 
à  boire  à  ceux  qui  auront  la  fièvre,  enfui- 
il  faut  fe  promener. 

Pour  la  Fièvre  Tierce. 

L'on  prendra  un  œuf  qui  foit  frais  , 
duquel  Ton  ôtera  la  glaire ,  &  dans 
le  jaune  l'on  mettra  une  pincée  de 
fouffre  que  l'on  brouillera  enfemble, 

& 
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Se  le  faire  prendre  au  malade,  enfuite  dc- 
quoyil  boira  un  bon  verre  de  vin  blanc, 
dans  lequel  l'on  mettra  aufîi  une  pincée 
de  fbuffre  ;  Il  faut  prendre  ce  remède 
lors  que  la  Fièvre  voudra  prendre,  &  en- 
fuite  fe  faire  trés-bien  couvrir. 

Totr  la  Fièvre  Quarte  * 
Prenez  de  Peau  diftillée  de  Tait  6c  en 
Beuvés  une  heure  avant  Paccez.  La  do- 
ze  eft  trois  cueïllerées  dans  un  demy-ie- 
tier  de  vin  d'Efpagne ,  &  réitérez  deux 
ôu trois  fois. 

_ 

Anxre. 

Prenez  un  harang  blanc  fendu  par  le 
milieu ,  appliqués-le  fur  Pépinc  du  dos  r 
la  tête  en  bas  8c  la  queue  en  haut. 

Contre  toutes  fortes  de  Fièvre?. 
Il  faut  piler  de  Pail  avec  du  fafrair, 
les  mettre  entre  deux  linges,  &  en  en- 
velopper le  doigt  annulaire  de  la  main 
gauche. 

Tour  guérir  routes  fortes  de  fièvre. 
II  faut  prendre  vingt  grains  de  raclu- 
re d'os  de  cœur  de  cerf,  vingt  grains  de 
raclure  de  corne  de  cerf  x  vingt  grains 
de  raclures  d'y  voire ,  une  poignée  de 
racines  de  gros  plantain  concaflccs,  & 

L-  f  met- 
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mettre  le  tout  tremper  pendant  une  nui£fc 
dans  deux  doigts  de  vin  qui  foit  bon ,  & 
deux  doigts  d'eau  puis  le  pafîcr  dedans 
un  linge ,  &  cnfuite  en  faire  boire  par 
deux  matins  au  malade ,  deux  heures  a- 
vant  déjeuner  ,  &  même  luy  en  donner 
quand  il  luy  en  prendra  envie. 

Il  faudra  remarquer  que  la  quantité 
cy-defliis  fèrvira  pour  deux  matins. 

Autre. 

Prenez  le  ver  qui  eft  dedans  le  char- 
don ,  puis  le  mettés  dans  un  tuyau  de 
forment  de  vigne  ou  de  plumei  &  le  bou- 
chez par  le  bout  j  cnfuite  rattachez  au 
cou  &  aux  bras,  &  àmefurequele ver 
meurt  la  fièvre  s'en  va  :  Et  il  faut  remar- 
quer que  lors  que  Pon  eft  guéry  ,  il  s'en- 
gendre dans  ledit  tuyau,  de  la  cendre  du- 
dit  ver  une  petite  mouche  r  qui  s'en  vol*, 
lcra  quand  on  ouvrira  ledit  tuyau, 
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Chapitre   X  VIL 

Contenant  plufieurs  Receptes  très 
excellentes  pour  les  Gouttes, 
dontdiverfes  perfonnes  ont  étc 
guéries. 

Accepte  pour  la  Goutte  froide ,  cbaude}ou  tel- 
le  autre  qU 'elle puijfe  être. 

PRcnez  de  fené  quatre  dragmes ,  Er- 
modatte  deux  dragmes,  Efcamonée 
préparée  deux  dragmes ,  Reglifle  deux 
dragmes  ,  Tu rbit  deux  dragmes ,  Sucre 
fin  deux  dragmes ,  .gudgambc  quatre 
dragmes,  autrement  appellée  Kekmar, 
autrement  Gutta  Gommi,  qui  fait  une 
poudre  jaune  ;  il  faut  mettre  le  tout  en 
poudre,  puis  la  palier  par  Pétaminc  & 
mêler  tout  enfemble ,  puis  vous  en  pren- 
drez le  poidsd'un  écuque  vous  mettrez 
le  foir  tremper  dans  vndemy  verre  de  vin 
blanc ,  &  enfuite  boire  tout  enlèmble  , 
puis  prenez  trois  heures  après  un  boiiil  - 
Ion  &  gardez  la  chambre  jufques  à 
midy;  vous  en  prendrez  trois  fois  en 
lix  jours  :  Ejt  pour  la  Sciatique  il  n'en 
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faut  prendre  que  deux  fois  de  trois  mois 
en  trois  mois. 

Rcceptefort  fingtiltére  pour  la  Sciatique. 

Prenez  une  chopine  de  bonne  huile 
d'olive ,  &  autant  de  fort  bon  vin  ver- 
meil, 8c  y  faites  bouillir  de  la  menue 
fauge  ,  du  Rofmarin ,  de  PHyfbpe ,  de 
la  Marjolaine  du  Thin  de  la  Sarietteà 
proportion  de  la  liqueur,  après  avoir 
bien  pilé  8c  broyé  lefdites  herbes  dans 
un  Mortier,  &  les  faites  bouillir  feule- 
ment dans  un  balfin  ou  poëflon ,  &  puis 
les  laifîez  tremper  dedans  environ  Pefpa- 
ce  comme  du  fbir  au  matin,  puis  après 
les  faire  bouillir  tout  à  petit  feu ,  jufques 
à  ce  que  tout  le  vin  foit  évaporé,,  ce 
qu'on  connoîtra  Tors  que  cette  décoéti- 
on  ne  fera  plus  que  frémir  ;  8c  alors  il 
la  foudra  ôter  de  deflus  le  feu ,  8c  la  cou- 
ler dans  un  plat,  6c  puis  enfuite  il  fau- 
dra la  mettre  dans  une  boëte  ;  8c  en  a- 
prés  vous  en  frotterez,  la  partie  malade 
devant  le  feu,  8c  cela  ne  manquera  d'ô- 
ter  la  douleur, 

Nota.  Qu'il  y  en  a  qui  n'y  mettent 
que  de  la  Sauge  8c  du  Rofmarin  ;  Cette 
recepte  eft  trés-bonçie  6c  bien  expéri- 
mentée. 
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Autre  Rcccpte  pour  la  même  Goutte. 
Prenez  des  Emplâtres  de  Mufillangcs.s. 
de  Vigo,  fine  Murcurio,  de  Diachi- 
lon ,  d'emplâtre  Divin ,  8c  Diapalmc , 
8c  mêlez  le  tout  enfemble  8c  l'étendez  fur 
du  cuir,  8c  enfuite  vous  envelopperez 
la  partie  malade,  portant  cet  emplâtre 
nuiéfc  6c  jour  ,  8c  le  levant  par  fois  pour 
l'efliiycr,  8c  le  remettant  enfuite  defliis 
la  partie  malade. 

j4utre. 

Il  faut  prendre  de  la  graine  d'hicbles 
quand  elle  e£t  en  maturité,  vous  en  fe- 
rez emplir  un  grand  pot  de  verre,  puis 
le  bouchères  avec  du  liège,  8c  mettrez 
un  parchemin  par  defliis ,  lequel  vous 
mettrez  en  terre  jufques  au  goulot, 
pendant  Pefpace  d'un  mois ,  6c  il  faut 
faire  enforte  que  le  Soleil  donne  à 
plomb  defliis,  tout  le  long  du  jour  ,  8c 
vous  l'appliquerez  fur  le  mal  le  plus 
chaud  que  vous  pourrez. 

Emplâtre  pour  les  Gouttes, 

Il  faut  prendre  du  Diapakne ,  6c  le 
faire  diflbudre  dans  un  plat  avec  du  vin 
rouge ,  6c  puis  il  fout  faire  un  Em- 
plâtre avec  du  cuir  fort  délicat ,  de  la  lar- 
geur du  mal  y  6c  puis  il  le  faudra  bien 

trem- 
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tremper  dedans  le  dit  vin  f  le  tout  le  plus' 
chaudement  qu'il  fe  pourra  fouffrir  ;  H 
faudra  aufli  de  quatre  à  cinq  heures  rafrai- 
fchir  ledit  Emplâtre  dans  le  même  vin,. 
6c  en  après  Ponaurauiurés-grandfou* 
lagemcnt. 

Autre* 

Il  faut  prendre  une  pinte  d'eau  de  vi- 
gne,&  une  bonne  poignée  de  fon  de  fro- 
ment, pour  deux  liards  defel,  &  faire 
bouillir  le  tout  enfemble,  &  le  réduire 
à  trois  demy  feptiers ,  puis  en  prendre  le 
marc  &  le  mettre  fur  la  partie  malade 
deux  fois  chaque  jour. 
Tienne  laxaùve  pour  les  Gouttes  Sciatiques, 

&  autres  de  quelque  nature  qu'elles 

puijfent  être  y  tant  a  l'Homme  qui  la 

Femme. 

Il  faut  prendre  dè  toutes  les  drogues 

qui  fuivent. 

Une  demi  once  de  Sené, 

Une  demi  once  de  fàlfe- pareille. 

Une  demi  once  de  Pollipode  de  chêne. 

Une  demi  once  de  Rozes  de  Provins  fi- 
ches. 

Une  demi  once  d'Anis  verd. 
Une  demi  once  de  criftal  minéraK 
Et  une  demi  once  de  Régliflè. 

Tou^ 
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Toutes  lcfquclles  chofes  vous  mettrez 
tremper  enfemble  dedans  une  cruche  de 
grez  tenant  deux  pintes  d'eau ,  pendant 
vingt-quatre  heures ,  &  que  Peau  foit 
de  rivière  ;  Enfuite  il  faut  bien  couvrir 
ladite  cruche  qu'elle  n'ait  point  d'air  , 
puis  il  en  faut  pafler  un  bon  grand  verre 
dedans  . un  linge  ,  8c  le  marc  qui  fortira 
le  remettre  dedans  ladite  cruche ,  8c  la 
bien  couvrir;  il  faut  que  le  verre  tienne 
un  bon  demy  feptier,  8c  le  prendre 
à  jeun,  8c  trois  heures  après  un 
bouillon ,  8c  le  fbir  ea  vous  cou- 
chant. 

Il  faut  faire  un  potage  d -orties  commu- 
nes ,  avec  les  feuilles,  comme  fîc'eftoit 
un  potage  fait  avec  des  herbes  ordinaires, 
&  en  prendre  plein  une  ccuelle  trois 
jours  durant  ;  ce  faut  prendre  cela  dans 
les  quatre  nouveaux  quartiers  de  l'année. 

Pour  la  Goutte. 

Il  faut  faire  entre  deux  jours  8c  une 
nùi£t  ce  qui  s'enfuit ,  oing  de  porc 
frais,  racine  de  perfil,  racine  d'hyfo- 
pe  ,  grêne  de  genévre ,  tant  d'un  que 
d'autre,  puis  le  paflèz  par  une  étamine 
£c  en  oignez  le  mal. 

Pour 
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Tour  la  Goutte  Nouvelle. 
Prenez  de  l'huile  de  camomille,eau  de 
vie  6c  jus  de  fnulge ,  qu'il  faut  mêler  en- 
fembler6c  enfuite  eafrotter  la  partie  ma- 
lade. 

Pour  le  Goutte  Vroïde. 
Prenez  de  la  racine  de  luna  campana 
bien  broyée,  quatre  onces  d'huile  d'a- 
mandes améres,  deux  onces  d'huile  de 
laurier ,  deux  onces  d'huile  maftic,  trois 
onces  deante,  trois  onces  d'huile  d'afpic,. 
demi  once  d'huile  petrolle  ,  une  livre  de 
fain  de  porc  frais ,  broyez  ladite  racine 
deux  ou  trois  heures  en  un  mortier ,  puis> 
la  Elites  bouillir  avec  le  fain  de  porc  deux 
heures ,  Se  puis  h  mettez  refroidir  ,.  6c 
après  l'incorporez  aveclefîlites  huites,6c 
enfuite  vous  en  frotterez  lapartie  affligée. 

i  Autre. 

Prenez  des  racines  de  na veaux  fau va- 
ge  qui  viénent  le  long  des  hayes,  8c  les 
Sites  bouillir  bien  fort,  6c  quand  el- 
les feront  bien  bouillies ,  il  les  faut  pi- 
ler dans  un  mortier,  6c  prendre  du  fain' 
vieil  gros  comme  les  deux  poings  ,  6c 
pour  deux  ou  trois  fols  d'huile  d'olive  6c 
mêler  le  tout  enfemble,  puis  le  paffer 
dans  un  linge,  6c  enfuite  le  mettre  dans 

uit 
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un  verre  ouuneécuelle,  &  auparavant 
il  fe  faut  laver  avec  de  l'urine  d'un  petit 
enfant,  &  s'efluyer  prés  du  feu,  puis 
prenez  des  orties  par  deux  matins  6c  en 
frottez  le  mal ,  6c  puis  après  vous  frottez 
bien  fort  avec  ledit  onguent  auprès  du 
feu ,  au  lieu  où  eft  le  mal ,  6c  continuez 
pendant  neuf  jours.  Et  après  leidits  neuf 
jours,il  faut  prendre  de  la  fiente  d'un  ve- 
au de  lai£t,  6c  la  faire  refaire  dans  un  poê- 
lon ,  &c  enfuite  en  faire  un  emplâtre ,  5c 
le  mettre  fur  le  mal ,  6c  deux  jours  après 
prendre  de  la  poix  neuve,  dont  on  fera 
un  emplâtre ,  6c  le  mettre  par  trois  jours 

feulement. 

Four  la  Goutte  Naturelle. 
Prenez  trois  onces  de  poix  neuve ,  une 
once  de  cire  neuve,  demi  oncemaftic 
pulverizé,  il  faut  foire  un  emplâtre  de 
cuir  blanc ,  6c  broyez  defliis  ladite  poix 
6c  cire,puis  prenez  une  poëlle  aflez  chau- 
de Se  l'étendre  defliis  ledit  emplâtre  pour 
faire  fondre  la  poix  8c  la  cire  ,  6c  étant 
fondus    femer   incontinent   defliis  le 
maftic  ,  6c  mettre  ledit  emplâtre  fur  les 
jointures  où  la    Goutte  elt  ordinaire- 
ment ;  £c  puis  mettre  defliis  des  oreillers 
chauds  en  forte  qu'elle  ne  prenne  point 

•  de 
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de  vent  ;  Se  quand  l'emplâtre  tombera^ 
des  eaux  qui  fe  trouveront  dedans  ,  faut 
en  remettre  d'autre  eh  s'cfïuyant ,  & 
tenant  toujours  le  mal  chaudement. 

Autre. 

L'on  prendra  du  fiel  dç  bœuf  ;  & 
quand  1  on  aura  la  Goutte ,  il  faut  pren- 
dre un  peu  de  ce  fiel  dedans  une  ccueller 
&  le  faire  chauffer  bien  chaud  ,  &  en- 
fuite  s'en  frotter  là  où  fera  la  douleur  , 
&  incontinent  Pon  fera  guéry. 

Autre 

Premièrement  ,  il  fe  faut  faire  fai- 
gner,  le  lendemain  au  fbir  prendre  un 
lavement  ,  le  troificme  jour  prendre 
une  Médecine  purgative ,  6c  le  quatriè- 
me enfuivant  fe  repofer ,  pendant  lequel 
jour  l'on  fe  fera  faire  une  déco&ionde 

fuayac,  d'cfquine  £t  de  Salfcpareille  ; 
)e  laquelle  décoction  l'on  prendra  plein 
un  grand  verre  le  lendemain  en  fe  met- 
tant dans  une  cuvette  ou  cuvier  pour 
fe  faire  fucr  ;  Et  pour  cet  eftèft  faut 
faire  rougir  quinze  ou  feize  bricques' 
dans  le  feu,  que  l'on  mettra  dans  ledit 
cuvier,  duquel  on  aura  préalablement 
garni  le  fond  ,  crainte  d'y  mettre  le  feu . 
L'on  pourrait  faire  d'une  autre  fa- 
çon,. 
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çon  ,  car  on  peut  mettre  dans  le  envier 
un  croifet  plein  d'eau  de  vie  reéHfiée  fur 
unrêchault,.  &  mettre  le  feu  dans  ladite 
eau  de  vie,  après  avoir  bien  couvert  le 
malade  i  Cette  façon  de  fuer  feroitbien 
plus  commode  8c  plus  efficace.  Il  faut 
avoir  une  petite  fellette  avec  un  oreiller 
plein  defôn,  pour  s'afleoir,  Se  un  pa- 
villon bien  clos ,  en  forte  que  la  chaleur 
nepuifle  s'évaporer. 

Cette  manière  de  fuer,  outre  Pef- 
fe&  cy-deflus ,  eft  excellente  pour  for- 
tifier les  nerfs. 

Il  faut  être  une  bonne  heure  dans  le 
bain ,  ou  plus ,  fi  l'on  le  peut  fupporter. 

Il  faut  faire  cela  pendant  douze  jours 
de  fuite ,  &  fe  faire  bien  couvrir  de  lin- 
ges ,  tant  fur  la  tête ,  que  fur  le  cou  8c 
les  épaules  \  Et  quand  on  fortira  du  bain 
il  faudra  avoir  trois  perfbnnes  pour  fc 
faire  frottei*,  comme  il  faut,  avec  des 
linges  chauds ,  &  enfuite  fe  mettre  dans 
le  ht,  &  qu'il  y  ait  des  linceuls  à  demy- 
ufez  ,  Se  fe  bien  couvrir  fk  tenir  chau- 
dement ,  puis  sVfluyer  en  la  même  ma- 
nière une  féconde  fois,  enfuite  mettre 
une  chemife  bien  blanche ,  &  tenir  la 
chambre  bien,  fermée*.  On  pourra  boire 
du  vin  pendant  ledit  remède.  Cau- 
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Caufes  médiates  ou  éloignées  de  la  Goutte. 

Les  femmes  ne  font  fujettes  aux  Gout- 
tes quand  elles  ont  leurs  menftruës,  mais 
bien  quand  elles  font  ccfîèes ,  parecque 
lors  quyelles  les  ont  la  matière  qui  les 
pourroit  caufèrfiuë  avecelle*. 

Les  Enfans  ,  ny  les  Eunuques  n'y 
font  pas  fijjets  ,  parce  que  la  caufe  in* 
itrtrmentaire  ,  qui  eft  la  largeur  des-7 
voyes  ,  leur  manque. 

Peu  de  Gouttes  fe  font  de  matière  fîm- 
pîe;  car  comme  Phumeur  le  plus  fouvent 
eft  cmd ,  il  luy  faut  une  matière  venteufe 
ou  bilieufe  pour  luy  fervir  de  véhicule. 

Notez  ces  huit  chofes,  pour  connoître 
quelle  matière  eft  fujette  à  la  Goutte. 

La  jointure  doit  être  débile  d7une  dé* 
bilité  exceffive  Se  non  naturelle. 

Autre. 

Prenez  une  mie  de  pain  blanc  y  avec 
une  livre  &  demi  de  laièbde  vache ,  avec 
du  mufïilangp  de  pavot  blanc,  de  plan- 
tain, extraite  en  eau  de  nénuphar ,  autant 
de  Puisque  de  Pautre ,  une  once  de  cha- 
cun; le  tout  fbît  mis  enfemblc  &  en  faire 
un  emplâtre  avec  un  peu  de  fàflfran. 

Il  faudra  faire  bouillir  letoutenfem- 
bl'e  eneaude  Nénuphar  ,  6c  puis  cou- 
ler 
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1er  le  tout  &  y  ajouter  vôtre  fâffran  à  la 
fin. 


Chapitre  XIX. 

|  Contenant  plufieurs  excellons 
Remèdes ,  tant  pour  la  Pierre, 
que  pour  la  Gravelle. 

Recepte pour la  GraveUc  &  pour  la  Vtcrrt. 

VOus  prendrez  des  fèves  fèches  d^un 
an,  &  les  ferés  brûler  dans  un  pot 
pendant  Tefpace  de  vingt-quatre  heures, 
&  des  eendres  en  prenez  trois  onces  ,  Se 
en  ferés  huit  ou  neuf  parts  ,  defquelles 
vous  en  prendrez  une  que  vous  ferez  in- 
fufer  dans  un  bon  demy  verre  de  vin 
blanc,  du  meilleur  qui  le  pourra 
trouver  *  comme  feroit  malvoifc,  ou 
vin  d'Efpagne,  ou  autre,  pendant 
vingt-quatre  heures,  puis  Payant pafle 
le  boirez  au  matin  à  jeun,  Scnemange- 
rés  de  deux  heures  après ,  &  faire  ainfl 
des  autres  prifes  par  huiéfc  ou  neuf  matins 
confécutifs,  &  cela  au  déclin  des  Lunes, 
Se  ce  durant  quelque  temps  de  l'année. 
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Receptcfour  lagravelle,  &  au  fi  pour  la 

Colique 

Prenez  quatre  onces  de  gingembre  du 
meilleur  que  l'on  pourra  trouver ,  6c 
quatre  onces  de  fyrop  ^  autfi  du  meilleur 
que  Ton  pourra  trouver  chez  les  Apothi- 
caires, 6c  les  battez  bien  fort  chacun  à 
part  en  un  mortier ,  6c  puis  les  faites  pal- 
fer  dedans  un  (as,  &  puis  le  mêlez  enfem- 
ble ,  6c  les  mettez  dedans  un  fachet  qui 
n'ait  point  d'air. 

La  façon  d'uzer  de  la  poudre  c'éft 
qu'il  la  faut  prendre  au  commencement 
du  mois  de  Septembre ,  6c  durant  ledit 
mois  il  en  faut  prendre  deux  fois  la  femai- 
ne;  le  fécond  mois  quatre  fois  pour  le 
moins  \  le  troifiéme  mois  deux  fois  ;  6c 
les  autres  mois  une  fois  chacun ,  &  il  en 
faut  prendre  à  chaque  fois  une  dragme, 
qui  cil  le  poids  d'un  écu ,  que  vous  mê- 
lerez avec  deux  ou  trois  doigts  de  vin 
blanc,  6c  enfuite  boire  ladite  poudre  à 
jeun,6c  il  ne  faut  manger  de  trois  ou  qua- 
tre heures  après 

Vous  prendrez  bien  garde  que  cette 
poudre  ne  foit  point  éventée. 


i 
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Recepte  fort-excellent  contre  Li  Pierre. 
Il  faut  prendre  deux  ou  trois  taupes 
qui  Ibient  en  vie ,  &  les  mettre  ainfi 
dans  un  pot  neuf  plombé  &  le  bien  bou- 
cher, puis  vous  les  mettrez  dans  un  four 
xjui  foit  chaud ,  afin  que  les  taupes 
meurent  8c  qu'elles  foient  toutes  con- 
fommées  en  leur  graille  ^  laquelle  graif- 
le  vous  prendrez  pour  la  faire  diltiller 
dans  un  alambic  ,  &  la  peau  &  les  os  qui 
feront  reftez,  vous  les  ferez  fecher,  &  en 
prenez  le  poids  de  deux  écus  ,  ou  d'un 
écu,  félon  la  force  8e  le  tempéramment 
de  la  perfbnne ,  avec  un  peu  de  vin  blanc 
Se  de  kgrafle  ainfi  diftillée  dont  Vous 
frotterez  les  reins  ,  enfemble  les  artères 
pour  ramollir  la  partie  par  où  la  Gravcl- 
lepuifTe  fortir. 

Il  faut  à  la  fin  de  la  Lune  prendre  de  la 
cafle,8c  fe  purger  pour  fc  préparer  à  cela. 

Pour  fe  purger  vous  prendrez  les 

drogues  qui  fuivent. 

Une  dragme  d'Armodattes. 

Une  dragme  d'Efcamonée- 

Une  dragme  de  Turbit. 

-Une dragme  deGingembre, 

Une  dragme  de  Fenouil  fauvage. 

Lefquelles  drogues  vous  ferez  in- 

cor- 
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corporer  toutes  enfemble,  puis  vous  en 
prendrez  le  poids  de  demy  écu  ,  pour 
ceux  qui  feront  aifez  à  émouvoir,&  pour 
les  robuites  trois  quarts  d'écu ,  ou  un  écu 
tout  au  plus,&  le  mettrez  en  deux  doigts 
de  vin  blanc ,  ou  dedans  de  la  décoéhon 
de  bourache  &  buglofe. 

Pour  la  Colique* 
Vous  prendrez  la  moitié  d'une  mu* 
guette ,  &  la  mettrez  en  poudre  >  &  en- 
fuite  la  mettrez  avec  deux  ou  trois  doigts 
de  vin  blanc ,  &  puis  en  donnerez  à  boi- 
re au  malade. 

Pour  U  Gravellt  &  Ciïtqnt 
Prenez  de  la  racine  de  perfil  &  de  fe- 
nouil trois  onces  de  chacun  ,  régliflè  une 
once ,  le  tout  bien  menu  ,  raifïns  Co- 
rinthe ,  &  ôtez  les  pépins  i  deux  onces 
d'anis  &:  fenouil  en  graine ,  mis  en  pou- 
dre de  chacun  un  quart  d'once  >  conlerve 
de  rozes  &  de  violettes  de  chacun  une 
once,  orge  bien  nette  une  poignée,  & 
faites  bouillir  tout  enfcmble  en  trois  pin- 
tes d'eau  que  vous  mettrez  fur  le  feu ,  en- 
forte  qu'elles  foint  réduites  à  deux  pin- 
tes au  moins  ;  &  quand  cela  aura  bien 
boiiilly  vous  y  mettrez  quatre  onces  de 
fucre ,  Se  lors  que  vous  voudrez  Pôter  de 

delTus 
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defliisle  feu,  vous  y  mettrez  une  demi 
once  de  çanelle  en  poudre,  6c  enfuitc 
vous  coulerez  le  tout  dans  quelque  cho- 
ie qui  (bit  bien  nette  quatre  ou  cinq  fois, 
puis  vous  le  mettrez  refroidir  <ians  un 
pot  de  terre  plombé,  6c  quand  il  fera 
froid  vous  le  couvrirez  bien,puis  vous  en 
prendrez  trois  doigts  un  peu  tiède  dans 
un  verre  au  matin, une  heure  avant  lever, 
Se  le  foir  une  demi  heure  avant  fouper. 

Pour  la  GraVelle. 

Prenez  des  gouflcsdenoixfèches  6c 
graines  de  laiftuës ,  lefquelles  vousbro- 
yerez  ensemble ,  6c  enfuite  vous  les  paf- 
ferez  dans  un  fachet,  6c  puis  vous  en  boi- 
rez en  du  vin  blanc ,  tant  que  vous  foyes 
guéry. 

Pour  lu  Gravtlle, 
Prenez  un  arbre  qui  s'appelle  Nefpron, 
qui  vient  aux  hayes  ,  6c  raclez  la  premiè- 
re écorce  Se  la  verte  6c  le  bois,découppcz- 
Jesbien  menu  ,  puis  les  ferez  fecher  au 
four  ÔC  les  mettrez  enfuite  en  poudre ,  . 
de  laquelle  vous  prendrez  environ  le 
poids  d'un  écu  dans  deux  doigts  de  vin 
blanc  une  fois  la  femainc ,  6c  II  vous  fen- 
tez  que  vôtçe  mal  vous  prenne ,  vous  en 
prendrez  le  matin,6c  cela  ne  manquera 
Tow.  zt  M  de 
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de  faire  difîbudre  toute  vôtre  pierre  en 
poudre. 

Tour  la  Pierre. 

Prenez  trois  racines  d'épis  d\rau ,  au- 
trement appellé lys  ,  &  les  faites  feeher 
dans  le  four  >  &  enfuite  en  faites  une  pou- 
dre comme  de  la  farine,  laquelle  vous 
ferez  bouillir  avec  du  vin  blanc  en  un 
pot  neuf,  avec  des  racines  de  fenouil  &  | 
perfïl ,  &  quand  le  tout  aura  bien  boiïilly 
enfèmble,  vous  lespaflerez,  &  enfuite 
le  malade  en  boira  trois  ou  quatre  doigts 
au  matin  &  au  foir ,  &  dedans  neuf  jours 
il  guérira  de  la  pierre. 

Pour  la  Gravelle  &  la  Colique. 

Il  faut  prendre  des  racines  deperfil  & 
de  fcnoiii?l ,  de  chacun  une  poignée ,  &  il 
faut  ôter  le  bois  de  dedans  les  racines,puis 
prenez  des  racines  de  guimauves ,  de 
chicndcnt,d'ozeille5debourache,  &  bien 
laver  le  tout  enfemble ,  Se  puis  les  met- 
tre dans  un  coquemar  avec  de  Peau. 

Il  faut  prendre  cela  au  défaut  des  Lu* 
nzs  ,&  prendre  trois  doigts  de  la  décoéti- 
on  par  trois  matins  &  ne  manger  de  trois 
heures  après. 

Il  faut  fe  garder  de  manger  de  tous 
pieds  de  quelque  belles  volatiles  que  ce 
fo;t.  Pour  ' 
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Vour  rompre  &  démtrer  les  Pierres. 
Faites  diftiller  dedans  un  alambic  de 
Peau  d'une  herbe  qu'on  appelle  argenti- 
ne ,  de  laquelle  on  prendra  environ  qua- 
tre doigts  ,  8c  y  mettra-on  deux  doigts 
•de  vin  blanc  que  vous  prendrez  le  matin. 

Il  faut  prendre  au  défaut  de  la  Lune  de 
la  cafle  toute  pure ,  puis  uzer  trois  jours 
entiers  &  conlecutifs  du  bouillon  qui  en- 
fuit. W 

Prenez  une  volaille  8c  luy. faites  farcir 
1  j  corps  d'une  herbe  appelléc  la*turquct- 
'te,  avec  la  moitié  d'un  citron  couppé  par 
ruelles ,  &  faire  tout  confommer  8c  pour- 
rir de  cuire  ,  8c  en  prendre  environ  qua- 
tre bons  doigts  dans  un  verre  de  feuche 
re  ,  puis  prendre  une  autre  moitié  de  ci- 
tron ,  Se  en  preflurcr  le  jus  dedans  ledit 
bdiiillôn  ;  &  fi  c'ell  à  une  vieille  perfon- 
rté  ,  qui  ait  l'eftomach  débile  il  faudra 
fuccrer  ledit  bouillon. 

Vour  U  Gravelle. 

Prenez  deux  dragmes  de  &1  de  raves, 
lîx  onces  de  fuc  de  péritoine  «>  que  vous 
coullcf  ez,  £c  eftant  couliez  vous  y  adjou- 
fterez  une  dragme  defel  derailliumfo- 
lis  9  le  tout  niellé  enfëmble ,  dont  vous 

M  z  en 
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en  donnerez  une  once ,&  demi  avec  qua- 
tre onces  de  vin  blanc  au  malade  par  trois 
matins  ,  8c  faut  qu'il  ic  promené  le  plus 
qu'il  pourra. 

Pour  la  Colique  vent  eu  fe. 

Prenez  le  gyzierdu  plus  vieil  chapon 
que  vous  pourrez  trouver,  &  le  lavez 
bien  en  du  vin  blancpuis  le  faites  fecher, 
8c  le  mettez  en  poudre ,  puis  en  pézez  le 
poids  d'undemy  écu ,  8c  le  méfiez  avec 
de  l'eflenec  de  fenouil  dous ,  8c  en  faites 
un  bol  ,  que  vous  ferez  prendre  avec  une 
cucïllcrée  d'eau  de  vie. 

Pilez  des  écrevifles  toutes  en  vie, puis 
les  broyezavec  du  vin  blanc ,  8c  Payant 
paflc.dans  un  linge ,  beuvés-en  un  verre 
aufîi-  toft. 

r  ri Autre.  M.  a^ 

Prenez  des  racines  de  perfïl  8c  poirctte 
fans  replanter,  les  pilez  avec  du  vin 
blanc ,  les  laiflez  tremper  toute  la  nui<5t , 
8c  le  matin  les  paflez  dans  un  linge ,  puis 
en  prenez  un  verre  à  jeun . 

Autre. 

Il  faut  prendre  le  poids  d'un  écu  de 
faffran  en  poudre ,  avec  trois  blancs 
d'oeufs  tout  chauds  venant  de  la  poule,8c 
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les  battre  bien  cnfemble  avec  ledit 
fâffran,  puis  les  mettre  tremper  toute  la 
nuit  avec  un  grand  verre  de  bon  vin 
blanc  5  8c  puis  le  boire  le  matin  à  jeun. 
Ce  remède  eft  très  admirable. 

Autre. 

Prenez  la  cervelle  d'une  pie  fauvage , 
unecantaride  mife  en  poudre ,  le  poids 
d'un  écu  de  fucre  candy  ,  mêlez  le  tout 
cnfemble  ,  &  le  prenez  dans  du  vin  blanc 
du- meilleur. 

Autre. 

Prenez  une  dragme  de  bonjavet,  & 
la  mettez  en  poudre  fort  déliée  fur  le 
porfire ,  Parrofant  peu  à  peu  de  fuc  de 
citron ,  puis  eftant  defl'echée  &  mifc  en 
poudre  ,  prenez  en  dans  un  demy  verre 
ae  vin  blanc; 

Autre. 

Il  faut  prendre  fïx  œufs  tous  frais ,  les 
mettre  dans  un  grand  verre ,  &  le  rem- 
plir du  plus  fort  vinaigre  que  Pon  pour- 
ra trouver,  &  biffer  tout  confommer  lei- 
dits  œufs ,  puis  quand  ils  feront  confom- 
mez  Pôn  y  mettra  douze  cuillerées  d'eau 
de  vie  ,  &  bien  remuer  le  tout  enfemble, 
&  puis  y  méfier  un  quarteron  de  fucre 
candy  pilé  enfemble  ,  &  en  prendre 

M  3  deux 
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deux  cueillerées  ,  deux  heures  avant  te- 
repas ,  au  renouveau  ôc  à  la  fin  de  la  Lu*. 

Prenez  du  creflbn  caille  fix  ou  fèpt 
bonnes  poignées ,  en  ofter  la  racine ,  6c 
le  mettez  amortir  dans  une  terrine  ou  pot 
de  terre  fur  de  la  cendre  chaude ,  &  le 
retournez  fouvent ,  puis  le  preflez  dans 
un  linge ,  &  du  jus  dudit  creflbn  emplir 
la  moitié  d'un  bon  vcrre5&  remplir  Pau- 
tre  moitié  dudit  verre,  dfc  vin  blanc  le 
plus  fort  que  Pon  pourra  trouver.  Faute 
de  crefîbn  on  prendra  une  bonne  poignée 
de  chenevix ,  que  Pon  concaflèra  dans 
un  mortier ,  puis  le  mettre  infufer  dans . 
une  chopine  de  vin  blanc  du  fbir  au  len- 
demain matin,  enfuite  le  pafler  dans  un. 
linge,  &  en  prendre  troisfois  par  jour 
le  matin  ,  à  midy  &  au  foir ,  mais  que  ce 
foit  deux  heures  devant  le  repas. 

Pour  la  Grave  lie  &  Colique  graveleu j e. 

Prenez  du  jus  de  citron ,  une  once 
d'huile  d'amandes  douces ,  la  pefanteur 
d'un  écu  de  fel  de  prunelle ,  plus  la  hau- 
teur de  trois  doigts  de  vin  blanc  mettez- 
y  le  fel  le  premier,  puis  en  après  le 
jus  de  citron  defliis ,  &  enfuite  mettez 

Phuile 
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Phuile&lc  vin  blanc  par  de fliis  ,  Se  faut 
bien  méfier  le  tout  enfcmble ,  puis  en 
prendre  dans  un  verre  à  jeun  &  deux 
heures  après  prendre  un  bon  bouillon. 

Pour  la  Pierre» 

Prenez  quantité  de  cofles  de  fèves , 
faites-les  fecher  au  four ,  lors  que  le  pain 
en  eft  tiré ,  &  les  pulverifez ,  puis  le 
mettez  pendant  une  nuit  infufer  dans  un 
demy  fetier  de  vin  blanç  &deuxdrag- 
mes  de  cette  poudre  ;  &  le  lendemain  fil- 
trez ce  vin  &  le  beuvez  à  jeun.  Réité- 
rez trois  ou  quatre  jours  audecoursde 

la  Lune.  # 

Autre. 

Prenez  le  zeft  d'une  noix,  defleché  fur 
la  paille ,  puis  pulverifé  ,  &  eçi  beuvez 
dans  du  bouillon  ou  vin  blanc. 

Prenez  du  jus  d'oignon  de  lys  violet , 
&  en  beuvez. 
Receptes  four  la  Gravelle  &  pour  la  Colique 

Pierreufe. 

Il  faut  faire  diftiller  du  broux  de  vigne 
blanche ,  avec  des  coflès  de  fèves  vertes 
autant  d'un  que  d'autre ,  6c  en  pren- 
dre à  jeun  trois  ou  quatre  doigts  tous  les 
jours. 

M  4.  AU* 
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Autre. 

Il  faut  piler  dans  un  mortier  des  ceri- 
fes  avec  leurs  noyaux  ,  &  puis  faire  di- 
Itiller  le  tout ,  &  en  prendre  Peau  à  jeun^ 
un  verre. 

Attiré 

Il  faut  prendre  les  ongles  des  pieds 
gauches  de  derrière  d'un  Lièvre ,  &  les 
coudre  fur  un  ruban ,  &  les  porter  fur  la 
chair ,  fi  faire  fe  peut ,  à  Pendroit  où  Pon 
lènt  le  plus  de  douleur^ 

Autre. 

Il  faut  faire  diftiller  au 'mois  de  May 
ou  Avril  de  l'ordure  d'une  vache  noire, 
&  en  prendre  Peau  à  jeun,  tous  les  ma- 
tins, cette  eau  s'appelle  de  l'eau  de  mi  1- 
fleurs ,  laquelle  eft  auffi  trés-bonne  pour 
les  Poulmons  ;  Elle  fe  doit  faire  lors  que 
les  herbes  font  dans  leur  plus  grande  for- 
ce ,  comme  au  Prin-  temps. 

Autre. 

Il  fàut  prendre  demy  fèptier  de  vin 
blanc ,  6c  du  beure  frais  gros  comme  un 
ceuf,  mettre  le  tout  dans  im  plat  fur  un 
rêchaux  de  feu ,  &  étant  tiède  il  en  faut 
prendre  à  jeun  cueilleréeà  cueilleréecn 
fe  promenant  deux  ou  trois  tours  de  falle 
ou  chambre ,  entre  chaque  cueillerèe ,, 
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jufqu'àce  que  toutfoit  pris,  &  il  faut 
reïtererplufieurs  fois  jufqu'à  ce  que  l'on 
s'en  fente  fbulagé. 

Autre. 

Il  faut  prendre  des  pelures  d'oranges 
lèches  &  pulverifees,  &  en  prendre  deux 
ou  trois  jours  à  jeun,  le  poids  d'unécu 
dans  du  vin  ou  bouillon,  cela  guérit  Tou- 
te forte  de  Coliquè. 

Attire. 

Il  faut  prendre  de  la  Cafïe  à  tous  les  dé- 
cours dé  Lune  ;  Comme  aùfli  de  prendre 
dans  les  grandes  chaleurs  le  demy  bain 
fèpt  ou  huit  jours  durant ,  une  fois  Pan , 
&  il  faut  fe  purger  devant  &  après. 

Il  faut  obferver  fur  les  fept  precedens 
remèdes ,  qu'il  faut  manger  fort  peu  Je 
fbir  &  le  tenir  fou  vent  debout  y$c  Te  pro- 
mener ,  Je  tout  pourtant  dans  la  médio- 
crité ,  pareeque  le  trop  grand  excès  dd 
tout  cecy,où  la  nature  feroit  trop  violen-  ' 
tée  ,  nuiroit ,  mais  il  s'y  faut  accoûtu mer 
tout  doucement  &  petit  à  petit; 

Pour  la  Pierre. 

Prendre  l'eflence  dé  terrebentine  de 
Venife  eft  une  chofe  fort  finguliereà 
nettoyer  les  reins  de  la  gravelle  5c  autres 
excrémens  vifqueux  ou  crafles,qui  pour- 

M  j  roient 
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roient  s'y  arrcfter  elle  détourne  le  caU 
cul ,  &  pouflè  le  fable  avec  les  u.rincsjLa 
façon  certaine  d'en  uzer  eft  d'en  prendre 
à  jeun  au  matin  dans  deux  doigts  de  vin 
blanc,  trempé,  d'une  décoétion  de  chien- 
dent Se  d'aringes  ,  y  en  coulant  cinq  ou 
lix  bonnes  gouttes  > .  &  les  bien  mouvoir 
enfemble  ,  &  enfuite  le  prendre .  8c  ne 
rien  manger  que  deux  heures  après  :  Il 
faut  continuer  pendant  trois  jours  ,  mais 
auparavant  il  faut  prendre  un  cliftére  le- 
nitif ,  &  prendre  le  tout  quand  on  fe  fen- 
tira  mal  aux  reins. 


Chapitre  XX, 

Contenant  plusieurs  bons  &  excel^ 
lens  Remèdes  pour  toutes  fortes 
d'Emoroïcîes. 

tour  les  Emoroules» 

I'fé  faut  prendre  du  vieux-oing  ,  au- 
trement grain"  e  de  porc,  le  bien  la-, 
ver  par  plufieurs  fois  dans  de  l'eau  frai- 
fçhe,  puis  prendre  de  l'eau  roze  ,  ôc  le 
laver  encore  avec ,  par  deux  ou  trois 
fois  ;  puis  après  prendre  le  jaune  d'un 

feeu 
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ceu  bien  frais,  &  le  mêler  enfemble 
avec  du  miel  commun  ou  rozat  avec  du 
jus  de  joubarbe ,  &  enfuite  en  mettre  fur 
les  parties  avec  des  feuilles  de  plantain  ÔC 
du  linge. 

Autre. 

Il  faut  faire  bouillir  du  bouïllon  blanc 
une  aflèz  bonne  quantité  avec  du  laiéfc  à 
proportion ,  &  après  que  cela  aura  bien 
bouilly  enfemble  ,  il  faut  verfèr  le 
tout  dans  une  terrine  ou  vaze  quifoit 
large,  &  mettre  le  fondement  par  def- 
fus ,  afin  que  la  fumée  de  ladite  décoéH- 
on  donne  deflus  lefdites  Emoroïdes ,  ÔC 
mqme  aufîi  s'en  étuver  avec  ladite  herbe 
bouillie,,. 

Autre. 

Prenez  de  la  racine  nommée  fànguina- 
ria  deux  onces ,  de  la  joubarbe  trois  on- 
ces -,  pilez  le  tout  enfemble  dans  un 
mortier  de  marbre  ,  &  en  tirez  lefuc* 
duquel  en  ferez  tiédir,  l'appliquerez  a- 
vec  un  linge  double  trempe  dedans ,  fur 
lefdites  Emoroïdes  &  fi  elles  font  dedans 
il  faudra  prendre  un  bâton  bien  délié,en- 
veloppé  d'un  linge  aufîi  bien  délié ,  que 
vous  tremperez  dans  ledit  ftic ,  &  en  tou- 
cherez lefdites  Emoroïdes  qui  font  au  de- 
dans, M  6 


i 
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Autre.  ,  $p 

Prenez  une  feuille  de  fureau  trempée 
dans  Phuilc  d'olive  ,.que  vous  poufferez 
dans  le  fondement 

Autre. 

Prenez  une  dragine  de  Ici  de  plomb^ 
dans  une  pinte  d'eau  de  mauves  dont 
vous  vous  badinerez  avec  ladite  eau  froi- 

Antre  ; 

Il  faut  prendre  quatre  oignons  cuits 
dans  la.braife,  puis  les  faire  bouillir 
dans  un  quarteron  d'huile  de  chene- 
vix  ,  dequoy  Pon  fera  un  cataplâme, 
que  Pon  appliquera  deux  ou  trois  fois 
fur  lefdites  Emoroïdes  :  C'eft  un  remède 
admirable. 

Pour  les  Emoroïdes  internes  &  extewe?. 

Prendre  un  tronçon  de  chou  rougq, 
de  la  grofTeur  de  quatre  doigts  ;  &  le  fai- 
re amortir  des  deux  cotez,  fic.Pappliquer 
fur  le  fondement  le  plus  chaud  que  Pou 
pourra  le  foufliir. 

Faute  de  chou  rouge  Pon  prendra 
quatre  poignées  de.  feuilles de  bouil- 
lon blanc,  puis  les  mettre  dans  trois 
pintes  de  lait,  de  vache,  &  les  faire 
bouillir  jiifque*à  jfi,  réduction  de  trois 
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chopines  r  mettre  le  tout  dans  un  bal- 
jSn  ;  puis  en  étuver  les  Emoroïdes  le 
plu&  chaudement  qu'il  fe  pourra  faire. 

Autre.. 

Pour  appaifer  l'exceflive  douleur  des 
Emoroïdes  externes,  il  faut  faire  un  Uni- 
ment avec  huile  rozat ,  lavé  en  eau  de 
violette  ,  beurre  frais ,  huile  de  femen- 
ce  de  lin ,  le  jaune  d'un  œuf,  &  un  peu 
de  cire  ,,  ou  bien  faire  un  petit  cataplâme 
avec  mie  de  pain  blanc,  trempé  en  lait  de 
vache  ,.cn  y  ajoûtant  deux  jaunes  d'œufs, 
&  un  peu  de  fafFran; 

De  l'onguent  populeum  ,onen  pour- 
ra^aufli  préparer  un  petit  liniment  avec 
du  beurre  frais  &  de  la .  poudre  de  hége 
hruflé. 

Les  feuilles  de  porreaux  cuittes  appli- 
quées fur  les  Emoroïdes  enflées  &  dour 
loureufès  y  profitent  mervcilleufcment. 

Il  faut  remarquer  que  lefdites  feuilles 
de  porreaux  pilees  avec  miel  &  appli- 
quées en  forme  de  cataplâme  fur  la  pi- 
queure  des  aragnées,  ou  fur  lamorfure 
de  befte  véneneufe ,  eft  un  fbuverain  re- 
mède. 

L'oignon  pilé  avec  beurre  frais  ap- 
paife  les  douleurs  d'Emoroïdes. 

Les 
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Les  fleurs  de  bouillon  blanc  avec  un  ; 
jaune  d'oeuf,  mie  de  pain  &  feuilles  de 
porreaux  appliquées  fur  les  Emoroïdes 
les  arreftent  entièrement. 

En  la  douleur  des  Emoroïdes  rien 
n'eft  plus  fingulier  que  le  parfum  fait  de 
raclure  d'Y  voire. 

Prenez  un  oignon  médiocre  Se  le  met- 
tez cuire  fous  la  braife ,  oftez-en  le  ger- 
me,  Se  le  battez  avec  demi  once  de  po— 
puleum  8c  autant  de  bafîlicum ,  Se  y  met- 
tez un  jaune  d'eeuf ,  y  adjouftant  pour 
un -fol  d'huile  rozat ,  de  quoy  vous  fe- 
rez un  emplâtre  que  vous  mettrez  fur  le 
mal  la  nuit  en  vous  couchant,  Se  la 
banderez  avec  des  linges  afin  qu'elle, 
tienne. 


(3  H  A* 
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I  Chapitre  XXI. 

!  Contenant  quantité  de  Receptes 
très  particulières,  touchant  ce  qui 
peut  affliger  la  veuë  3  Lefquell es 

ont  efté  éprouvées  par  beaucoup 
de  perfonnes. 

Rccefte  lors  que  les  T ayes  veulent  commence* - 

a  venir  aux  Teux. 

VOus  prendrez  deux  œufs  aufquels* 
vous  ferez  a  chacun  un  trou ,  afyi  de 
vuider  ce  qui  eft  dedans,.  &  quand  ils 
\  feront  vuides ,  vous  les  emplirez  d'e- 
au, Se  les  laverez  trés-bien  ,  Scenfuite 
vous  prendrez  de  la  rubarbe  que  vous, 
pilerez,  &  en. prenez  le  jus  &  lepaf- 
fez  dans  un  linge ,  Sç  enfuite  vous  met- 
trez  ledit  jus  dedans  les  coques  d'œufs, 
j  tant  qu'elles  foient  pleines ,  &  puis  vous 
prendrez  un  rechaux  dans  lequel  vous, 
mettrez  de  la  braize  avec  de  la  cendre 
deflus ,  &  enfuite  mettrez  vos  œufs  fur 
\t  feu  ,  ôc  les  faites  bouillir,  mais  aupara- 
vant il  les  faudra  écumer ,  6c  quand  vous 
verrez  que  voftreeau  fera. bien  claire, 
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vous  prendrez  deux  grains  defel,  les- 
quels vous  mettrez  dedans  vos  œufs  ,  & 
prenez  du  fucrecandy  la  grofleur  d'une 
noifette,  que  vous  mettrez  dedans  un 
verre  &  un  linge  par-defTus-,.  dont  vous 
ferez  couler  vollre  jus.  De  laquelle  eau 
vous  prendrez  avec  une  plume  bien  net-- 
te,  pour  en  mettre  dedans  les  yeux. 

Recepte  pour  jewédier  a  une  Maille  ,  ou  à  une 
Taje  quand  tltes  commencent  a  venir  eni'œil. 

Il  faut  prendre  des  petites  pafquerettes 
des  champs  avec  les  racines,  trufle qui 
vient  dans  lés  prezaulïi  avec  (à  racine  & 
de  la  verveine,&  racler  un  peu  toutes  ces 
herbes  enfemble  avec  un  grain  de  fel ,  & 
enfui  te  les  mettre  fur  la  veine  qui  elt  au 
deflus  de  l'œil ,  6c  renouveller  cela  de  24 . 
heures  en  24,  heures. 

Il  faut  prendre  dé  lapimpernelle,  de  la 
garette  fauvage  ,  autant  de  l'un  que  de 
l'autre  8c  du  lard  vieil  ,  il  faut  broyer  les 
herbes  ôt  mettre  le  jus  avec  du  vin  blanc, 
&  mettre  cette  recepte  au  clyftére  duquel 
pourrez  uzer. 

Prenez  des  lai&uës ,  maul  ves  arrofes , 
s'il  s'en  trouve  ,  &  en  Efté  des  feuilles 
de  vigne  de  chacun  une  poignée  ;  en  > 

Hy- 
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Hyycr  au  lieu  de  la  fciiillc  de  vigne, 
mettez  autant  de  Mercurialle ,  de  choux 
rouges  vieux  deux  poignées ,  cinq  ou  fix 
racines  de  porrée  de  Saint  Martin ,  ou 
grandes  pareilles ,  lefquelles  vous  pilerés 
enfembie  en  un  mortier,  &  les  faites 
bouillir  environ  dans  une  pinte  ou  trois 
chopines  d'eau  r  puis  quand  cela  fera  tiè- 
de ,  prenez  de  la  decoétion  bien  coulée 
environ  une  livre  &  demi  ,mettez-y  du 
jus  de  bettes  enyiron  trois  onces,  du  miel 
écumé  deux  onces , d'huile  d'olive,  ou 
beure  frais  environ  trois  onces ,  un  jau- 
ne d'œuf  ,  le  tout  bien  mêlé  *  &  y  met- 
tez des  fleurs  de  camomille  &  mclilot , 
quelquefois  des  fleurs  de  géneft ,  de  cha- 
cune une  poignée ,  &  faut  fe  coucher  fur 
le  côté  gauche. 

Autre, 

Prenez  une  pièce  de  lard  épaifîèd'un 
doigt ,  large  de  quatre  doigts  en  tout,  & 
la  mettez  tremper  dans  de  Peau  de  fon- 
taine pendant  vingt-quatre  heures,  & 
vous  lavez  les  yeux  de  ladite  eau. 

Pour  la  taje  des  Ttux> 

Prenez  du  favon  noir  &  de  la 
eouperoze  blanche  &  lucre  candy, 
&  enfuite  s'en  laver  les  yeux,  mais 

il 
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il  faut  prendre  garde  de  ne  fe  mettre  à 

l'air..       *Z  ^f^^^^i^^m^'y 
Pour  la  routeur  des  Teux. 

o 

Prenez  de  la  graille  de  porc  qui  foit 
fraifche ,  laquelle  vous  laverez  en  eau 
roze ,.  un  verrerie  tuthie  préparée  en  eau 
roze,  demi  once  d'amidon,  battez  le 
tout  enfemble  en  un  mortier  fort  long 
temps  ,  &  après  lavez-les  en  eau  de 
morellc  trois  ou  quatre  fois  ,  8c  le 
foiv  vo'ïs  en  frottez ,  &  auffi  le  matin 
vous  en  étuvez. 

Prenez  de  lafemence  de  perles  fines, 
&  les  pulverifez  trés-fubtilement ,  8c 
puis  ayez  du  vinaigre  fort  bien  diftillé, 
&  quelques  gouttes  du  laiétde  l'herbe 
que  l'on  appelé  réveille-matin ,  mettez 
les  enfemble ,  &  de  cela  bien  uny  en  pâte 
fâites-en  vos  perles,  la  femence  le  diflbu- 
dra ,  8c  la  ferez  fecher  fur  des  cendres 
chaudes  tout  doucement ,  .enfortc  que 
la  pâte  en  foit  un  peu  pure,  8c  ayez  un 
moule  d'argent  tel  que  voudrez  la  forme 
de  vos  Perles,  8c  faites  enforte  que  l'on 
pafTe  une  éguille  d'argent  au  travers  la 
moitié  dudit  moule ,  pour  pafler  l'enfi- 
leurc  de  vos  perles  par  le  travers  ;,em- 
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plifîez  le  moule  de  vôtre  pâte  ,  &  laiflez 
iecher  par  dix  ou  douze  heures  la  Perle 
dans  fbn  moule  ;  .après  vous  ferez  cuire 
un  œuf,  enforte  qu'il  foitdur  ,  &  après 
vous  le  fendrez  par  la  moitié,  enôterez 
le  moyeu  ,  &  mettrez  vôtre  perle  dedans, 
&  l'enfermerez  dans  le  blanc  d'œuf» 
ayant  encore  les  coques  ,  le  ferrant  avec 
un  fil  proprement  pour  le  mettre  dans 
un  vaifleau  d'eau  froide  vingt-quatre 
heures ,  puis  au  foir  tirez  vôtre  œuf, 
6c  en  ôtez  vôtre  Perle  &  la  mettez  dans 
une  petite  boëte  de  bois ,  avec  de  l'ar- 
gent vif  bien  pur  &  net,  &  les  menez 
tout  doucement  pour  luy  faire  prendre 
couleur,  &  fartant de-là  elle  fera  très- 
belle ,  dont  vous  vous  fervirez  pour  le 
mal  defdits  yeux. 

Autre. 

Il  faut  faire  durcir  des  œufs  -  à  là: 
braife  ;  puis  les  ayant  coupez ,  en  ôter 
le  jaune ,  &:  y  mettre  la  grofleur  d'une 
féve  de  couperofe  blanche,  ôcune  fois 
autant  de  fucre  candy.  Enfui  te  les  re- 
joindre ,  les  prefler  dans  un  linge ,  8c 
de  l'eau  qui  en  fortira ,  en  mettre  avec 
une  plume  dedans  vôtre  œil. 

Tout 
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Pour  la  Taye.. 

Prenez  de  la  poudre  de  poivre  &  du 
fel,  &  liez  tout  en  un  petit  drappeaule 
gros  d'une  féve ,  &  le  moûillez  en  du* 
laid  de  femme,  dequoy vous  dégoûterez 
un  peu  dedans  les  yeux  de  la  perfbnne 
malade» 

Pour  les  yeux  qui  fleurent. 

U  faut  prendre  delà  farine  blanche, 
de  Paubin  d?œufs  ,  &  en  faire  un  em- 
plâtre que  Pon  mettra  fur  le  front. 

Il  faut  prendre  de  la  tuthie  préparée  , 
de  Peau  de  fenoûil,aluine  6c  miel  battu 
enfemblc>&  enfiiite  s'en  frotter  les  yeux, 

Tour  la  Taye. 

L'on  prendra  de  Peufraife ,  du  mo- 
ron  rouge ,  de  chacun  deux  poignées , 
rozes ,  rhuë ,  vervaine ,  dé  chacune  une 
poignée,  lefquelles  Pon  pilera  enfemble, 
puis  on  les  mettra  emine  chappeller  & 
il  y  faudra  mettre  cinq  ou  fix  artichaux 
avec  le  blanc  de  huit  ou  dix  œufs  durs , 
puis  prendre  de  la  coupperofe  bfcuvche 
en  poudre  vune  once  de  lucre ,  &  mettre 
tout  enfemble  lefdites  poudres  pardef- 
fusîes  herbes ,  &  les  faire  diftiller  à  pe- 
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tit  feu  de  charbon  .j  8c  de  cette  eau  il  s'en 
faut  laver  les  yeux. 

Autre. 

Il  faut  faire  cuire  des  limaçons  rouges, 
8c  en  prendre  la  graifle,  ôc  d'icelles'en 
frotter  les  yeux, 

foudre  fouver  aine  four  manger  les  Tajes  & 
blancheurs  qui  viennent  fur  les  ïcux. 

Il  faut  prendre  le  poids  de  douze  drag- 
mes  d'alun  de  roche ,  la  faire  brûler  fur 
une  poëfle  ardente ,  puis  tremper  en  eau 
roze  ,  £c  la  faire  encore  brûler ,  &  enfui- 
te  la  tremper  de  même  quatre  ou  cinq 
fois  9  puis  la  mettre  en  poudre  trés-fub- 
tile,  &  autant  de  fuerc  candy  pulverifc 
demefme,  Se  meller  le  tout  enfem- 

ble.   .  r^^^^m^ÀM 

S'enfuit  lu  façon  d'en  uz*er* 
Il  en  faut  prendre  cros  comme  la  telle 
cru  ne  groiie  épingle  avec  une  plume 
proprement  taillée  pour  ce  foire ,  6c  la 
mettre  fur  la  Taye ,  ou  blancheur ,  eftant 
)e  malade  couche  fur  un  banc,&  quelque- 
Fois  bâtre  le  germe  d'un  œuf  frais ,  6c  y 
mettre  un  peu  de  cette  poudre  parmy,  & 
mettre  cela  en  lieu  de  la  poudre  feche  : 

^  Il 
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Il  faut  réitérer  cela  tant  que  la  Taye  fbit 
confommée. 

Pour  la  rougeur  des  yeux. 

Il  faut  prendre  un  œuf,  &  le  faire  cui- 
re enforte  qu'il  foit  dur ,  &  en  prenez  le 
jaune  &  le  paflez  dans  un  linge  avec  eau 
roze  &  eau  de  fenouil  ,  qu'il  ne  paflè 
que  l'humeur,  &  après  qu'il  aura  efté  dé- 
trempé dans  lefdites  eaux  faudra  avoir 
de  la  coupperofe  blanche  aufli  gros  qu'u- 
ne féve ,  autant  de  fucre-candy  que  l'on 
mêlera  tout  enfembîe . 

Autre  Recette  pour  la  douleur  des  Teux. 

Prenez  un  baflîn  d'eftainou  d'argent, 
&  l'enveloppez  dedans  un  linge  bien 
blanc,  &  faites  deflus  ledit  linge  un  lit 
de  roze  s  blanches,  un  lit  de  fleurs ,  & 
un  de  fenouil,  puis  un  autre  li&dc  ro- 
zes,  un  d'éclairé,  un  de  fenouil,  puis 
un  autre  liéfc  de  rozes,  un  defenduïl,un 
d'éclairé  ;  &  deflus  lefdites  herbes  vous 
y  mettrez  un  baflîn  d'airain  qui  fera  prèf- 
que  plein  de  cendre  chaude,  fur  laquelle, 
vous  allumerez  un  peu  de  charbon  pour 
entretenir  la  chaleur  jufques  à  ce  que 
lefdites  herbes  foient  prefques  feches , 
puis  vous  prendrez  l'eau  pour  vous  en 

frot- 
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frotrcr  les  yeux.  Cette  eau  eft  admira- 
ble pour  laveuë. 

Pour  les  yeux  qui  font  couverts  de  Tare. 

Il  faut  prendre  un  boi fléau  de  chaux- 
vive  Se  un  feau  d'eau ^  ÔC  mettre  tout 
enfemble  dans  une  poëfle,  8c  tailler 
pafler  toute  la  fumée  ,  &  puis  la  cou- 
vrir d'une  nappe  double,  &  n'y  point 
toucher  de  vingt-quatre  heures,  puis 
après  il  faut  découvrir  ladite  poëfle , 
fit  avec  une  cueillére  il  faut  ofter  toute 
l'écume  de  deflus  Se  la  mettre  dedans 
une  écuelle ,  8c  laifler  écouler  toute  l'eau 
qui  fera  en  ladite  écuelle  enforre  qu'il  ne 
demeure  que  l'écume ,  &  quand  ladite 
<écume  fera  feche  l'on  prendra  de  l'eau 
roze  que  l'on  battera  tout  enfemble,  puis 
en  mouiller  un  drapeau ,  lequel  l'on  ap- 
pliquera fur  lesyeux. 

Autre 

Il  faut  prendre  de  Teufraife  deux  poig- 
nées, pimpernelle  demi  poignée ,  rozes 
rouges  une  poignée ,  &  les  faire  bien  fc- 
xher,  &  puis  les  mettre  en  un  pot  neuf 
de  terre  ,  plein  de  vin  blanc ,  fie  les  laif- 
fer  tremper  trois  jours  ,  &  puis  diftiller 
lefdites  herbes  avec  ledit  vin  blanc  par 
deux  fois* 


2  &8        Nouveau  Recueil 

Autre* 

Prenez  du  fenouil ,  rhue,  chelidoine  5 
vervaine,  cufraife,  rozes  rouges,  au- 
tant de  Pun  que  de  Pautre,  le  tout  pilé  , 
6c  enfuite  mettre  le  tout  tremper  en  bon 
vin  tlanc  pendant  vingt-  quatre  heures , 
puis  les  faire  diftiler  6c  garder  dans  une 
phiole  bien  étouppêe. 

AHtTt. 

Tour  les  yeux  qui  font  routes. 
Prenez  de  Peau  roze  blanche,  eau  d'é* 
claire ,  eau  de  fenouil  autant  de  l'une  que 
de  Pautre,  6c  puis  faites,  durcir  un  œuf 
bien  frais,  duquel  Pon  prendra  le  blanc 
que  Pon  mettra  par  petits  loppins ,  5c  le 
mettre  tremper  dedans  lefdites  eaux 
deux  ou  trois  heures  >  puis  prenez  auflî 

Pros  qu'une  noifette  de  fucre- candi  que 
on  mettra  dedans ,  &  que  le  tout  trem- 
pe enfemble  demi  heure ,  puispafler  le 
tout  6c  le  preflcr  trés-bien,  enfuite  le 
mettre  dedans  une  bouteille  ,  6c  Pon  en 
ufera  quand  on  aura  mal  aux  yeux,  il 
£wdra  en  mettre  deux  ou  trois  gouttes . 

Autre- 

Prenez  de  la  thutie  fine  ,  ce  que  Pon 
en  voudra ,  6c  la  mettez  dans  un  petit  pot 
neuf,  6c  enfuite  la  mettez  fur  un  brafier 

■j^m^^^W7^^^  fait 
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fait  de  charbon,  jufques  à  ce  que  la  thutic 
fôitrouge>&  puis  l'arrofez  avec  du  jus  de 
coings  frais  jufques  à  vingt  fois,  &  il  faut 
après  mettre  ladite  thutie  en  poudre  bien 
fubtitc ,  &  d'icelle  poudre  en  mettre  de- 
dans les  yeux. 


Chapitré  XXII. 

Contenant  beaucoup  de  receptes 
merveilleufes,  tant  pour  la  gueri- 
fon  des  maux  qui  peuvent  arriver 
aux  Dents,  que  pour  les  entrete- 
nir dans  un  trés-bon  eftat. 

Heceptepottr  le  md  dei  Dents, 

IL  faut  prendre  du  coq  &  de  la  fange 
&  les  faire  bouillir  dedans  de  l'eau ,  6c 
puis  couvrir  le  pot  aucc  undrappeau , 
&  faire  un  trou  au  milieu ,  &  mettre  un 
entonnoir  défais  ,  puis  mettre  le  petit 
bout  dudit  entonnoir  dedans  la  bouche 
pou r  en  recevoir  la  fumée . 

sfutre. 

Prendrez  de  l'aluine ,  de  la  rhuë ,  de  la 
Tome  2.  N  men- 
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menthe ,  de  Phyfbppe ,  &  de  la  fauge,  & 
les  faites  fricaflèr  toutes  fèches  dans  un 
poëflon ,  &  les  mettre  enfui  te  dedans  un 
drapeau  tout  chaud  ,  6c  en  après  en  met- 
tre.fur  l'oreille  &  fur  la  mâchoire ,  du  co- 
fté  que  les  dents  vous  feront  mal. 

Autre. 

L'on  prendra  un  oignon  &  Pon  en  o- 
fiera  le  cœur  y  &  on  mettra  de  la  peleu- 
re  de  fureau  de  celle  du  milieu  &  de  la 
poudre  de  poivre  dedans  le  trou  de  Poig- 
non,&  puis  l'envelopper  dans  des  étoup- 
pes  mouillées ,  &  en  après  le  faire  cuire 
entre  deux  braziers,  &  quand  il  fera 
cuit ,  il  faut  le  mettre  entre  deux  drape- 
aux ,  &;  enfuite  en  mettre  dans  la  bouche 
fur  la  dent  qui  fait  mal. 
Rte cpie  pour  U  douleur  des  dentsy  enfemblepour 

les  tenir  bien  net  t  s. 

Il  faut  prendre  des  racines  de  guimau- 
ves félon  la  quantité  que  Pon  en  voudra 
faire  ,  de  Paiun  de  glace  &  du  miel  ro- 
zat,  tant  qu'il  fuffira,  êc  faire  bouillir 
le  tout  enfcmble  avec  une  chopine  de 
bon  vinaigre  ,  tant  que  lefdites  racines 
ioient  bien  cuittés  ?  &  en  après  iïsViïfaût 
laver  les  dents  avec  le  doigt  ou  du  linge 
le  matin*  &  le  loir ,  &  fi  les  dents  faifoient 

:..        '  ^    :^  ;        •*  "'cjuel- 
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quelque  douleur ,  faudra  tenir  un  peu 
de  cette  décoétion  dedans  la  bouche  ; 
Lefdites  racines  font  fort  bonnes  à  frot- 
ter les  dents,  après  qu'elles  auront  efte 
bien  lavées  Se  raclées  avec  un  coûceau* 
^Hfffiw  Pour  conferter  les  dents. 

Prenez  du  vin  tiède  Se  du  Ici,  &  vous 
en  lavez  par  pluficurs  fois ,  ou  bien  pre- 
nez foliorum  ,  &  le  faites  bouillir  en  du 
Vin  blanc ,  tant  qu'il  foit  réduit  à  la  moi- 
tié,puis  le  coulez  bien  nettement,enfuitc 
s'e»  laver  les  dents  pluficurs  fois. 

Tour  blanchir  les  dents. 

Prenez  deux  onces  de  corail  rouge,  Li- 
ne demi  once  de  corail  blanc ,  un  quart 
d'once  de  perles ,  une  demi  once  de  fang 
de  dragon,  un  quart  d'once  de  maftic  , 
une  once  d'alun  bruilé ,  un  quart  d'once 
de  canclle  ,  une  dragme  de  fpadrôda ,  urt 
quart  d'once  de  noyaux  de  daétetf ,  &  les 
faites  batre  chacune  à  part ,  Se  lespaflez 
par  une  eftamine  enfemble \  Se  enfuite 
l'on  s'en  frottera  les  dents  ,  elle?  ne  man- 
queront pas  de  devenir  blanches. 

Prenez  quantité  de  rosmarin  Se  le  brû- 
liez à  part  en  un  lieu  net,  puis  prenez 
une  demi  once  de  perles  préparées  ,  au- 

N  2  tant, 
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tant  de  corail  blanc  préparé ,  deux  drag- 
mes  de  pierre  ponce  ,  le  tout  mis  en 
poudre  bien  fubtilement ,  puis  prenez 
trois  dragmes  d'Iris  en  poudre ,  une  de- 
mi once  de  teinture  de  corail ,  deux 
dragmes  cPeflènce  de  roze ,  le  tout  méfié 
enfemble  dans  un  mortier  de  marbre  j 
puis  prenez  deux  onces  de  fyropalker- 
més  ,  &  le  faites  cuire  à  la  perfection, 
y  ajoûtant  un  gros  d'ambre- gris ,  que 
l'on  diflbudra  avec  voftre  fyrop ,  &  in- 
corporez toutes  les  poudres  enfemble  ,  & 
faites  une  opiate,  de  laquelle  on  prendra 
le  matin  en  fe  levant  la  grofleur  d'une  pe- 
tite féve ,  &  on  frottera  enfuite  les  dents, 
lefquellesfe  blanchiront  &  raffermiront 
la  chair  des  gencives  ;  Mais  il  faudra  au- 
paravant les  laver  avec  un  peu  de  vin 

clairet  tiède. 

pour  faire  croître  la  chair  des  gen- 
cives qui  ejl  À  l'entour  des  dents. 
H  faut  prendre  deux  quartes  d'eau , 
autrement  dit  quatre  pintes ,  deux  livres 
d'orge  5  une  demi  livre  de  miel  blanc  , 
quatre  onces  d'aluine,  que  l'on  fera 
bouillir  enfemble^  enfbrte  que  le  tout 
Ibit  réduit  à  une  quarte^  enfuite  les  paf* 
fer  par  un  linge,  puis  les  mettre  dans  une 
phiole  de  verre  afin  qtfils  fc  confervent  > 

& 
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&  après  Pon  prendra  un  petit  "drapeau 
que  l'on  mouillera  dedans  &  avec  lequel 
on  le  frottera  les  dents ,  Pon  verra  que  la 
chair  croîtra  inceilàmment.  . 

Autre  Vour  les  dents. 
ILfaut  prendre  une  demi  once  de  bon 
harmin,  une  demi  once  de  tartan  umi 
rubei ,  &  en  faire  une  poudre  que  Pon 
détrempera  en  eau  de  vie ,  &  la  mettre 
dedans  le  creux^e  la  main ,  puis  avec  du 
cotton  en  mettre  fur  les  gencives. 

Autre. 

Prenez  latefte  d'une  perdrix  rouge , 
&  la  mettez  fur  les  charbons ,  dont  on 
en  prendra  la  cervelle ,  &  en  mettrez 
fur  la  dent.. 

Autre. 

Prenez  la  tefte  d'une  carpe ,  &  Pon 
y  trouvera  une  petite  pierre ,  laquelle 
Pon  fera  fecher  au  Soleil ,  ou  au  feu , 
puis  la  mettre  en  du  vinaigre ,  enfuite  la 
mettre  fur  la  dent ,  &  Pon  ne  manquera 
tout  aufi-toft  d'eftre  foulagé. 

Autre. 

Il  faut  prendre  la  feuille  de  lierre  ter- 
reftre  ,  la  broyer  Se  la  paflêr  avec  du 
vin  blanc,  que  Pon  mettra  fur  le  feu, 
&  enûiitemettre  un  peu  de  Tcriacle  ou 

N  3  de 
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de  Mitridat;  6c  quand  l'on  voudra  fe 
coucher,  il  faut  en  faire  mettre  du  jus  de-, 
dans  l'oreille ,  Se  la  boucher  de  coton  ; 
L'on  mettra  le  marc  fur  les  temples  dans 
un  drapeau . 

Four  blanchir  les  dents. 
Il  faut  prendre  du  fel ammoniac,  fel 
gemini  de  chacun  fix  onces,alun  de  ro- 
che \rois  onces,&  les  faire  diftiller,  com- 
me Ton  fait  Peau  forte,ôt  tremper  un  lin- 
ge en  icelle  eau,  puis 's'en  trotter  les 
dents* 

Opiate  pour  les  dents. 

Il  faut  prendre  une  dragme  de  canelle, 
une  demi  dragme  d'alun  de  roche ,  une 
demi  dragme  de  fang  de  dragon  }  Toutes 
lefquelles  choies  il  faut  piler  avec  du 
miel  blanc  bien  écume ,  &  en  faire  ladite 
Opiate  ;11  en  faut  uzer  le  matin  en  fe  le  * 
vant  ,ôc  biçn  frotter  les  dents.. 

Opiate  pour  blanchir  les  dents. 

U  faut  prendre  de  la  conferve  de  rozes 
une  once  &  demi  ,  du  corail  blanc  8c 
rouge  fort  fubtilemcnt  mis  en  poudre, 
de  chacun  un  fcrupule ,  du  fang  de 
dragon,  alun  de  glace  ôtfpode  de  chacun 
demi  fcrupule ,  canelle  autant ,  le  tout 
méfié  enfemble  ôc  en  faire  une  opiate , 

dont 
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dont  l'on  fë  frottera  les  dents  tous  les 
matins,  puis  fe laver  la  bouche  avec  du 
vin  blanc;  L'on  y  peut  ajouter  trois 
grains  demufc  feulement.. 
JRexepte  pour  affermir  les  gencives  &  les  dents. 

Prenez  de  l'eau  roze  >  eau  de  fâuge,  de 
chacune  une  demi  livre,  alun  de  roche 
en  poudre  le  poids  de  dixécus,  raclu- 
res de  corne  de  cerf  pulverifée  le  poids 
de  demy  écu,  fang  de  dragon  en  pou- 
dre le  poids  de  deux  écus,  canellefin'. 
en  poudre  le  poids  de  fix  écus ,  faite 
bien  bouillir  le  tout  avec  Peau  roze  £c 
eau  de  fauge,  jufques  à  la  diminution 
de  la  troiliéme  partie ,  puis  coulez  le 
tout,  6c  le  mettez  enfuite  dans  une 
phiole  de  verre,  de  quoy  l'on  en  mettra 
une  cuillerée  dans  la  bouche  l'efpace  de 
demi  heure. 


Chapitre   XXI  IL 
Contenant  plufieurs  bons  Remè- 
des, tant  pour  le  Flux  &  Cours 
de  Ventre,que  pour  la  Diflenterie. 

Receptepour  le  Flux  de  Ventre  &  Dijftnterie. 

IL  faut  prendre  une  cuillerée  de  fari- 
ne de  fèves ,  &  autant  de  farine  de  fro- 

N  4  ment, 
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ment ,  il  la  faut  détremper  avec  du  laid 
&  en  faire  de  la  bouillie ,  dans  laquelle 
Y  on  ajouftera  h  grofleur  d'un  gros  pois 
de  preflure  à  faire  les  fromages,  &  la  faire 
aufli  détremper  avec  un  peu  de  laict,puis 
la  mettre  avec  ladite  bouillie ,  &  la  faire 
cuire  à  petit  feu ,  elle  fè  mettra  incon- 
tinent toute  en  petit  laiét ,  il  ne  faut  pas 
laiflèr  de  continuer  à  la  cuire  ,  elle  fe  re- 
met en  corps  ,  puis  en  faire  manger  à  la 
perfbnne  à  fbn  desjeuncr . 

tour  faire  de  Forge  monde  propre 
à  la  Dijfenterie. 
Il  faut  avoir  de  Porge  où  il  n'y  ait  rien 
que  le  grain  5  puis  la  faire  moudre ,  6c 
mettre  à  part  la  première  farine  qui  en 
viendra ,  doutant  qu'il  pourrait  y. avoir 
d*autre  forte  de  grain  dans  le  moulin, puis 
prenez  la  dernière  farine  &  la  paflez  par 
un  beluteau  fort  délié  ,  &  la  mettez 
citant  paflee  dans  un  petit  foc  de  toile 
neufve  fait  en  façon  de  chauffe  d'hy- 
pocras  ,  &  Pemplir  jufques  à  quatre 
bons  doigts  du  haut ,  puis  coudre  bien 
ledit  fàc ,  &  avoir  un  grand  baflîn  ou  un: 
grand  pot  bien  net,  dans  lequel  on 
mettra  de  Peau  de  fontaine ,  6c  mettre 
ledit  fàc  dedans,  en. -faflbn  toutefois 
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qu'iTne  tombe  ny  au  fonds  ny  aux  bords , 
&  il  faut  que  Peau  couvre  ledit  fac  ,  ù 
tout  le  moins  où  fera  la  farine  ,  &  la-  faire 
cuire ,  y  remettant  de  Peau  comme  elle 
diminuera  par  Pefpace  de  deux  bonnes 
heures ,  puis  Pofter  de  dedans  Peau  , 
Scie  mettre  en  lieu  où  il  puiflefecher , 
fans  toutes  fois  le  prefler  ny  le  toucher 
&  le  laifler  fecher  àrfon  aife  en  lieu  où 
il  ne  prenne  vent,  ou  au  Soleil-,  &en 
défaut  du  temps  fec  le  faudra  faire  fecher 
auprès  du  feu  tout  du  long,  &  eftant 
bien  fec,  le  ferrer  en  lieu  fec ,  de  peur 
qu'il  ne  fegafte.  Qûandon  s'en  voudra 
fervir  il  en  faut  prendre  trois  bonnes 
cucillcrées  d'argent  y  &   la  démefler 
avec  de  Peau  de  fontaine  un  peu  tiède, 
puis  avoir  une  douzaine  de  cailloux  de 
rivière  ou  fontaine  qu'on  aura  mis  chauf- 
fer fous  la  braife ,  afin  qu'ils  foient 
prefts  lors  qu'on  démêlera  Porge-mon- 
àé  dans  un  poêlon  ,  puis  avec  des  pin- 
cettes on  prendra  chaque  caillou ,  ayant 
ofté  la  cendre  de  deflùs  ,  &  on  les  met- 
tra les  uns  après  les  autres  tous  rouges , 
&  on  oftera  l'un  en  mettant  Pautrc  jul- 
ques  à  ce  que  l'on  connoifle  qu'il  foit 
nuit*,  puis  on  aura  une  billctte  d'acier 
toute  rouge  de  feu,laquelle  on  mettra  de- 

N  y  dans , 
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dans,  puis  on  aura  un  autre  poëflon  net 
un  gros  linge  affez  clair  ,  ou  eftamine, 
&  le  pafler  afin  d'ofter  la  cendre  qui 
pourrait  y  eftre  demeurée,  puisyajoû- 
ter  du  fucfe  en  quantité  fuffifante  ,  après 
y  avoir  mis  quelques  douzaines  d'aman- 
des douces  pilées  &  paflees  avec  cette 
dernière  fois,  &  eftant  bien  cuit  fims 
toute  fois  eftre  guéres  épais,  y  ajoûter 
fi  bon  femble  un  peu  d'eau  roze  :  Cette 
Grge  mondé  eft  trés-propre  à  ceux  qui 
ont  le  flux  de  ventre  ;  il  en  faut  ufer  tous 
les  foirs  deux  heures  après  le  repas. 
Receptepourla  Diffenterie. 

Il  faut  prendre  un  bon  confommé, 
dans  lequel  l'on  mettra  quatre  ou  cinq 
gouttes  d'huile  de  vitriol ,  &  ne  faut  à 
chaque  fois  prendre  qu'un  bon  demy 
feptier  de  confommé.  Outre  ce ,  il  faut 
uzer  de  cliftére  fait  de  telles  de  moutons, 
que  Ton  fera  bouillir  en  huile  de  noix 
toute  pure ,  &  ne  mettre  autre  chofe  de-~ 
<hns  lefdits  cliftéres. 

Pour  la  Vijfcnterieé 
Prenez  de  la  graine  de  plantain  fèchée, 
broyée  &  prife  dans  de  la  bouillie» 

Autre. 

Prenez  trois  pacquets  de  renouée  mis 

contre 

•  -  m 
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contre  la  chair ,  deux  aux  flancs  &  un  fur 
les  reins. 

Tour  le  flux  de  fang. 
Prenez  une  bonne  pincée  de  limail- 
les d'épingles  dans  un  verre  d'huile  d'o- 
live . 

Pour  le  cours  de  ventre  des  petits  Enfans. 

Prenez  des  crottes  de  brebis,  de  la 
farine  de  froment  ,  du  vin  vçrmeil  en 
quantité  fufïifante  pour  faire  un  emplâtre 
à  couvrir  - le  ventre  du  petit  enfant ,  il 
faut  faire*  bouillir  tout  cela  en  forte 
qu'il  devienne  épais ,  puis  l'étendre  fur 
un  drapeau,  pour  enfuite  le  mettre  fur  le 
ventre. 

Four  le  cours  de  Ventre. 

Prenez  de  l'ordure  d'un  chien  &  la  fri- 

caflèz  avec  de  la  graiflè ,  puis  la  mettez 

deflus  le  petit  ventre. 

Autre. 

Il  faut  prendre  une  chopine  de  bon 
vin  &  du  miel,  &  une  chopine  de  bon 
vinaigre  &  une  douzaine  d'œufs  jaunes 
&  blancs ,  &  de  bonne  fleur  de  froment , 
£c  détremper  tout  cela  enfemble  fie  en 
broyer  la  pafte  comme  il  faut  *  &  la  faire 
la  plus  dure  que  Ton  pourra ,  puis  l?<  n- 
tortiller  à  l'entour  d'une  broche  pour  le 

N  6  frire 
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faire  roftir  en  forte  qu'il  puifle  fe  met- 
tre en  poudre ,  &  en  après  en  donner  au 
malade  en  tout  ce  qu'il  boira  &  mangera*. 
Recette  four  le  nul  d^Ejtàmach<^  la 

Dijfcwerif. 
Faut  prendre  de  l'huile  nardin ,  hui- 
le d'abfynthç,  huile  maft'ic  &  menthe- 
de  chacune  une  once ,  huile  dé  girofle , 
de  mufeade  de  chacune  demi  dragme  une 
once  de  cire  blanche  lavée  en  cau.de  vie,, 
ce  qui  fuffit  pour  incorporer  ,  duquel 
fera  fait  un  onguent  à  petit  feu  ,  &  fur. 
la  fin  de  la  confe&ion  il  faut  y  ajouter  dfc 
Pambre-gris  &  dn  mufe  fin  de  chacun, 
dix  dragmes  ;  &  fi  c'eft  en  temps  de  oha-- 
leur ,  ou  que  le  malade  ait  la  fièvre  il  fau- 
dra laver  la  cire  avec  eau  de  menthe. . 
Rcefte  fçur  le  dévotement-  tant  fur 
)utut  que  par  b*S; 
Il  faut  prédre  du  vieil  cotignac  en  chair, , 
lequel  l'on  mettra  dans  un  petit  poëflon, 
&le  laver  avec  du  vin  clair  îê  plus  gros 
qu'ire  pourra  trouver ,  &  mettre  parmy 
de  la  grofle  marjolaine  ,  de  la  poudre  dé 
maltic,  des  rozes  rouges  en  poudre  ;  & 
quand  le  tout  aura  boùilly  , .  &.qu*il  fera 
bien  incorporé  cnfemble  ,  l'on  en  fera 
deux  emplâtres  que  l'on  mettra  l'un  à* 

m 
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l'bppofîte  des  reins ,  &  l'autre  à  l'oppa- 
fîtedel'eftomacR. 

Recette  pour  fuir  e  une  fomentation  dont 
*  il  fautnz*er  quant  &  qutnt. 

L'on  prendra  un  pot  neuf  qui  tiendra 
huit  pintes,  lequel  on  emplira  de  bon- 
nes herbes  comme  derosmarin,  de  fâuge, 
du  fenouil,  d'abfinthe,  aluine,  fit.de 
l'écarlatte lequel  on  fera  bouillir  avec 
un  peu  d*cau;&  quand  il  aura  bien  bouil- 
ly  Se  que  le  malade  voudra  aller  à/fès  af- 
faires 5  faudra  mettre  de  ladite  déco&ion 
fous  la  chaife  du  maladc,afin  qu'il  en  re- 
çoive làfumée  par  le  fondement  le  plus 
chaud  qu'il  le  pourra  fouffriF  ;  Se  toutes 
les  fois  que  le  malade  voudra  aller  à  fes 
affaires  ,  il  faudra  taire  comme  cy  deflus^ 
Kecepte  pour  refit eindre le  flux  de. 

Ventre. 

H  fautprendre  les  petites  peaux  qui \ 
font  dedans  les  giziers  des  poulies ,  que 
l!on  fera  fccher  St  enfuite  en  faire  une 
poudre,  dont  l'on  prendra  une  derry  dra- 
gme  dans  le  moyeu  d'œuf  fraisâ  qui  foit 
dur. 

Tour  les  douleurs  de  Ventre; 
U  faut  prendre  chaudement  de  la  fê- 
xitence  de  lin  avec  du  laid  de  chèvre, 
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ou  bien  manger  du  perfil ,  ou  bien  boi- 
re du  jus  de  plantain  avec  du  vinaigre. 

Chapitre  XXIV. 

Contenant  la  manière  de  faire  lés  : 
Receptes  tant  pour  la  Eleurefie  , 
que  la  Earalyfie. 

Contre  la  fleur  t ftc. 

Il  'On  prendra  des  eftouppes étendues 
±jzn  gafteau ,  les  mettre  dans  la  poë'lle, 
&  deflbus  les  étouppées  trois  ou  quatre 
poi  reaux  ,  le  verd ,  le  blanc  8c  la  barbe  , , 
puis  les  piler  groffiérement ,  en  faire  u- 
ne  omelette,  la  tournant  plufieu  rs  fois 
de  cofté  Se  d'autre ,  &  fur  la  fin  il  faut  af- 
perger  les  deux  coftezavec  du  vinaigre  i . 
Il  faut  l'appliquer  chaudement  deux  ou 

trois  fois. 

Autre, 

Prenez  de  la  racine  debardane  ôc  la  . 
mangez  fraîchement ,  ou  fa  poudre  be- 
uë  dans  du  vin  ;  on  peut  prendre  aufli  (à 
femence  deflèchée. 

Prenez  un  demi  verre  de  vin  blanc , 

avec 
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avec  un  demy  verre  de  jus  de  pervenche> 
le  prendre  avant  le  quatrième  jour ,  puis 
fe  bien  couvrir  &  fuer. 

Autre. 

Prenez  une  bonne  pincée  de  blanc  de 
fiente  de  poulie  dans  un  bouillon. 

Pour  la  pleurefie. 

Il  faut  prendre  lé  membre  d'un  bœuf , 
&  le  faire  fecher  en  la  cKeminée,&  quand 
il  fera  bien  fec ,  faudra  le  couper  par  pe- 
tits morceaux,  &  puis  les  mettre  dans 
le  four  quand  on  en  ofte  le  pain  ,  fur  tout 
il  faut  le  bien  nettoyer ,  ôt  par  deflus  lef- 
dits  morceaux  il  faudra  metttre  un  pot,& 
mettre  de  la  braife  tout  autour  dudit  pot, 
&  les  laifler  bien  bouillir  jufques  à  tant 
que  tout  foit  confbmméen  poudre  ;  Et 
quand  on  aura  laPleurefie,il  faudra  pren- 
dre de  ladite  poudre  le  poids  de  demy  é- 
cu,  &  la  mettre  dans  du  vin  blanc  envi- 
ron deux  doigts ,  &  enfuite  en  faire  pren- 
dre au  malade  ,  fur  tout  que  l'on  le  boive  , 
le  plus  promptement  que  Pon  pourra. 

Recepte  pour  le  mal  de  coflé  ou  Pleurefie. 

Il  faut  prendre  de  la  bouë  de  vache 
toute  chaude  venant  de  la  vache ,  &  la 
mettre  dedans  une  poë'fle ,  &  la  faire  bien 
fcuire ,  puis  y  mettre  de  rhuile  d'olive 

davi- 
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environ  un  quarteron  ou  une  dëmy  livre 
&  la  faire  bien  frire  en  forte  qu'elle  ne 
brûle  point,8c  puis  prenez  des-eftouppes 
de  chanvre ,  &  en  faites  un  emplâtre  ,  & 
mettez  enfuite  ladite  boue  de  vache  def- 
ius ,  &  la  reprenez  bien , .  puis  mettez 
un  peu  de  linge  délié  fur  ledit  emplâtre, 
&  enfuite  le  mettez  fur  le  cofté  où  fera  < 
la  maladie ,  le  plus  chaud  que  l'on  pourra 
Pendurer. 

Recepte  pom  la  ?léwe$t. 

Il  faut  prendre  une  crotte  de  fiente  de 
cheval  la  plus  nouvelle,  que  Pon  déla- 
yera dans  une  chopirre  de  vin  blanc,  , 
qu'il  faudra  paflèr  dans  un  linge,  &  en- 
fuite  en  faire  prendre  aumalade  trois  ver- 
res par  jewr.  , 

Autre; 

Prenez  deux  onces  de  polipode  cueil- 
lie au  mois  de  Mars  »  une  once  d?eaulne 
raclée  &mifepar  rouelles  *  puis  la  faire 
bouillir  dans  deux  chopines  de  vin  blanc 
&  deux  chopines.  d'eau  de :  fontaine 
&  la  laifTer  bouillir  tout  à  loifir  j  cn/brte 
qu'elle  diminue  environ  au  tiers  v  &  en 
boire  trois  doigts  au  «matin ,  ôcneboire 
nly  manger  de  trois  heures  après,  &  trois 
autres  heures  après  difné ,  &  enfuite  de 
mémet  An* 
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Autre. 

Iî  faut  prendre  une  poignée  d'afperges 
au- temps  quelles  jettent  leur  première 
tige,  ou  bien  de  leurs  branches,,  quand 
elles  n*ont  plus  de  tige,  ou  quand  îa  bran- 
che n'eft  plus  verte  de  fà  femence  ,  ou 
de  la  graine  une  poignée,  &  une  poignée 
de  bourache  ,  &  les  broyer  bien  fort  , 
puis  mettez  de  bon  vin  blanc  dedans  en- 
vironunverre ,  &  il  faut  épreindre  îedit 
vin  après  qu'il  aura  bien  trempé  dedans; 
en  après  Pon  en  donnera  à  boire  au  ma- 
lade environ  quatre  bons  doigts  aflcfc 
chauds,  &  le  faire  tenir  chaudement  y 
tant  qu'il  Aie  comme  il  faut. 

Pour  VBjdropifxe. 

Il  faut  prendre  un  pot  tenanttrois  pin~ 
tes,  &  Pemplir  d'eau  de  fontaine ,  avec 
une  livre  de  miel ,  puis  le  faire  bouillir 
au  feu  jufques  à  tantqu*il  fbit  confommé 
de  la  tierce  partie ,  puis  y  mettre  un 
bon  quarteron  de  bon  fucre ,  avec  un 
quarteron  de  bonne  navette  ,  &  faire 
derechef  bouillir  le  tout  enfemble*  en 
y  mettant  quelque  peu  de  bon  vinaigre 
&  pafler  le  tout  enun  linge  blanc  ;  Le 
malade  en  prendra  au  matin  trois  doigts 
dans  un  verre,Scfc  tiendra  chaudement  au 

lift, 
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liét,  6c  ne  boira  6c  ne  mangera  de  trois 
heures,  après  v  6c  mefrae  entre  le  repas 
du  difner  au  louper ,  fi  le  malade  efl:  alté- 
ré il  en  prendra  en  lieu  d'autre  breuvage, 
6c  la  maladie  fè  purgera  par  vomilîè- 
ment. 

Recepte  pour  l'enfouie  ou  pour 
l'Hydropifie. 
11  faut  prendre  des  pois  chiches,  6c 
les  faire  cuire  ,  6c  en  tirer  la  purée, 
puis  prenez  ladite  purée  avec  la  grof- 
fèur  d'une  noix  de  beurre  frais,  6c  une 
poignée  de  perfil ,  puis  faire  bouillir 
ladite  purée,  6c  en  prendre  le  matin  à 
jeun  fans  fel,  enfuite  faire  bouillir  en 
Peau  de  laquelle  le  malade  uzera,  de 
l'herbe  appellée  enula  campana,  6c  il 
faudra  qu'il  s'exempte  de  boire  *  le  plus^ 
qu'il  pourra. 


G  H  A* 
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Chapitre  XXV. 

ET  DERNIER. 

Dans  lequel  font  compris  plufieurs 
Secrets,  lefquels  ont  efté  faits 
&  expérimentez  par  l'Auteur, 
depuis  les  autres  qui  ont  efté 
mis  cy-devantj  Avec  auffi  quel- 
ques excellens  Remèdes,  dont 
il  n'a  point  efté  parlé  cy-devant. 

Sjrop  Magijlral. 

VOus  prendrez  des  racines  d'afparcl- 
les  d'ozeille  petite ,  du  chiendent, 
du  fenouil ,  de  chacune  une  once ,  raci- 
ne de  polipode  de  chefne ,  régliflè,raifins 
de  damas  de  chacun  une  once ,  feuilles  de 
béthoine,  d'euphraife,  aigremoine ,  hou- 
blon ,  épithime  ,  hépatique  ,  fcolopen- 
dre  de  chacun  deux  poignées ,  borache, 
buglofe  ,  feabieufe ,  fometerre ,  des 
capillaires  de  chacun»  une  poignée* des 
dattes ,;  des  pruneaux  de  chacun  huit, 
des  quatre  femences  froides  ,  des 
fleurs  cordialles  de  chacun  deux  pugil- 
les,  femence  d'anis  5c  de  chardon • 

bénit 
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bénit  de  chacun  trois  dragmes  :  Toutes 
lequelles  chofes  vous  ferez  cuire  en  eai* 
de  fontaine  %  puis  vous  prendrez  de  cet- 
te déco&ion  une  livre ,  en  laquelle  vous 
ferez  bouillir  &  tremper  des  feuilles  de 
fèné  Oriental  quatre  dragmes  ,  agaric 
trés-blanc  une  once ,  de  bonne  rhubar- 
be une  demionce,  turbith  deux  drag- 
mes ;  en  Pexpreffion  détrempez  une  li- 
vre de  bon  fucre  avec  une  demi  livre  de 
jus  de  pommes  dé  eourpendu ,  ou  dfe  ré- 
nette ,  faites  cuire  en  fyrop ,  il  faudra 
Paromatifer  avec  une  demi  dragme  de 
canelle ,  il  en  faudra  prendre  du  fyrop 
toutes  les  femaines  trois  cuillerées  d'ar- 
gent t.  deuxheures  avant  déjuner  avec  de 
latifanne- 

Nottez  qu'il  fera  bon  de  mettre  cinq 
quarterons  de  la  décoétion  fufdite. 

Poudre  digejlive. 

Prenez  coriandre  préparée  trois  drag- 
mes, anis,  fenouil,  de  chacun  une 
dragme,  canelle  un  fcrupule,  croufte* 
ou  miette  de  pain  blanc  deux  onces ,  fu- 
cre fin  une  demi  livre ,  pilez  le  tout  en- 
femble ,  &  en  faites  une  poudre ,  de  la- 
quelle prenez  à  la  fin  du  repas  une  demi 

cuil- 
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cuillerée  d'argent,  &  puis  boire  après. 
Vous  pouvez  augmenter  ou  doubler 
vôtre  recepte,afin  d'en  avoir  davantage. 

Pajie  pour  les  mains. 
Il  faut  prendre  de  la  graine  de  mouftarde 
une  demi  once,  du  la  von  de  cafte  deux 
onces ,  le  bon  du  noyau  de  pefches  une 
once ,  le  bon  d'amandes  améres  &  dou- 
ces de  chacun  deux  onces  puis  battre  le 
tout  cnfemble ,  &  en  faire  une  pafte ,  en- 
fuite  la  laifler  fecher ,  &  quand  elle  fera 
bien  feche  il  en  faudra  faire  des  petites 
pommes ,  desquelles  on  fe  frottera  les 
mains  tout  les  matins  avec  de  l'eau  ,  & 
puis  mettre  iès  gands. 

Recepte  pour  U  petite  Verolle. 

Vous  ferez  doucement  fondre  du 
vieux  lard,  &  en  prendrez  deux  onces, 
que  vous  laverez  avee  eau  rofe,puis  après 
le  refondrez  pour  feparer  ladite  eau  ;  ce- 
la fait,refondez-le,&  y  adjouftez  une  on- 
ce de  nature  de  baleine,  puis  remuez  le 
tout  enfemble  un  long-temps  jufques  à 
ce  qu'il  foit  devenu  blanc  ;  &  puis  vous 
en  tiferez  de  la  manière  quis'enfuit. 

Quand  vous  verrez  qu'il  y  aura  quel- 
que indice  de  Verolle  vous  donnerez 
au  malade  fix  grains  de «bezoard  avec 
*         "  eau 
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eau  dulmaria. ,  8c  réitérez  quatre  ou  cinq 
fois ,  ledit  malade  boira  du  vin  qui  fort 
fort  trempé  d'eau  de  chardon-benit , 
ou  autres  eaux  cordialles. 

Quand  la  Verolle. paroiftra ,  &  qu  elle 
fera  en  veflîe ,  vous  donnerez  fur  chaque 
vcflie  un  coup  de  pointe  de  cifeau ,  cela 
fait ,  la  Verolle  eltant  delTechée ,  vous" 
oindrez  le  vifage ,  ou  autre  partie  affligée 
avec  ladite  Pommade 

Un  mois  ou  fix  femaines  pour  oiter  la 
rougeur  qui  demeure  de  la  Verolle ,  il 
faut  prendre  un  lièvre  tout  chaud ,  ve- 
nant de  la  chafl'e  ,  &  luy  fendre  le  ven- 
tre ,  Se  en  prendre  le  fang  tout  chaud , 
&  en  fi  otter  le  vifage  de  la  perfonne , 
le  plus  épais  que  vous  pourrez  l'efpace 
de  vingt  quatre  heures ,  &  puis  prendrez 
du  fon  de  froment  &  le  lavez  trés-bien 
d'eau  de  rivière  ou  de  fontaine ,  jufques 
à  tant  qu'il  rende  l'eau  claire ,  &  bien 
tremper  le  tout  Se  laver  un  peu  fur  de  la 
cendre  chaude ,  6c  prenez  ledit  fon  pour 
en  laver  le  vifage  de  la  perfonne  ,  afin 
de  la  nettoyer. 

•  Recepte  pour  guérir  U  mal  de  Samt  Main. 

11  faut  prendre  une  livre  de  terebe- 
tinc  commune  >  &  ta  laver  en  fept  ou 

huit 
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huit  eaux  ,  jufques  à  tant  quelle  foit 
bien  blanche  ,  puis  prenez  un  quarteron 
de  beurc  (allé ,  Se  meflez  le  tout  parmy 
la  terebentine,  enforte  que  rien  ne  le 
puiflfe  connoiftre ,  pui*  mettre  aufli  une 
demi  once  de  vif-argent  5  &  le  bien  mé- 
fier auflî  Pun  avec  l'autre  ;  Enfuitc  il  s'en 
ftut  frotter  le  matin  8c  le  foir  devant  le 
feu  y  ôc  il  feroit  bon  mefme  4e  faire  fuer 
la  perfonne. 

Reccpte  pour  le  maiCadut. 
Vous  prendrez  de  la  Ruta  capraria ,  au- 
trement herbe  de  Vc  nifcjdc  laquelle  lier- 
be  il  faut  ufer  les  deux  derniers  jours  de 
la  Lune  environ  lepoids  de  deux  ou  trois 
écus  du  jus  àvec  du  vin  blanc  ,  6c  conti- 
nuer cela  Pefpace  d'un  an, 
\  ■  Elle  fert  côntre  toutes  fortes  de  mor- 
lures  de  chiens  ,  Se  autres  belles  vene- 
neufes ,  on  en  fera  boire  le  jus  au  malade, 
puis  mettre  le  marc  fur  lablefleuie. 

Elle  fert  aufîi  contre  la  Pefte  ,  &  il  en 
faut  donner  à  celuy  qui  eneft  frappé  du 
jus  à  boire ,  deux  ou  trois  fois  le  jour. 

Bref  elle  fert  en  général  contre  tous 
yènms; 

lÂiftVhgtnal. 
Prc  nez  quâtre  onces  de  litarge  pul- 

venfée , 
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verifée,  laquelle  mettrez  dans  un  petit 
pot  de  terre  avec  une  livre  &  demi  de  vi- 
naigrer, Se  faire  bouillir  le  tout  unbouil- 
lon  ou  deux  fur  le  feu ,  puis  le  retirer  du 
feu  ,  6c  enfuite  vous  verfèrez  voftrc  vi- 
naigre 8c  litarge  en  une  écuelle ,  8c  les  fe- 
rez diftilieravec  le  feuftre  ,  6c  vous  re- 
ferverezleau  diftilléeàpart. 

Il  faudra  prendre  aufîi  de  Pakin  trois 
ou  quatre  onces  ,que  vous  ferez  infufer 
avec  une  livre  d'eau  que  Pon  mettra  un 
peu  fur  le  feu ,  puis  la  réitérer  inconti 
nent  que  vous  verrez  Palun  fondu  ,  puis 
vous  la  mettreï:  dedans  une  écuelle ,  £c  la 
ferez  diftiller  par  le  feuftre  ,  Se  enfuite 
vous  mettrez  cette  eau  à  part. 

Pour  xifèr  des  fufdites  eaux  il  en  faut 
prendre  un  peu  de  Pu  ne  8c  de  Pautre  ^  8c 
quand  elles  feront  méfiées  elles  devien- 
dront blanches  comme  laiét  ;  6c  d'icelles 
eaux  il  s'en  faut  laver  où  Pon  ientira  quel- 
ques démangeaifbns  ou  gratelles. 

Pour  guérir  U  mot  fur  e  de  Beftes  tmagtti. 

Vous  prendrez  de  la  feuille  de  Pherbe 
terreflre  8c  deux  gouflès  d'ail ,  de  la  mie 
de  pain  blanc  ,  6c  une  poignée  de  fel^que 
vous  méfierez  enfemble,  puis  les  mettrez 
dans  un  linge ,  lequel  vous  lierez  bien 

fort, 
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fort ,  puis  le  mettrez  fur  la  morfure  trois 
jours  durant  ;  6c  quand  vous  Porterez 
vous  trouverez  de  petites  veflies  lefquel- 
les  crèveront ,  6c  que  vous  laverez  en 
après  avec  du  fel  6c  de  Peau. 

Autre, 

Prenez  des  écrevifles  de  la  fin  du  mois 
de  Juin  6c  du  commencement  de  Juillet» 
6c  les  faites  fecherau  four ,  puis  en  faites 
une  poudre  avec  racine  de  gentiane  dont 
vous  u ferez  l'efpace  de  de  quarante  jours 
en  prenant  le  poids  d'un  ccu  dansdu  vin 
blanc  tous  les  matins. 

Recepte  très  bonne ,  afin  qu'une  femme  n'ait 
point  de  trenchees  après  l'accouchement. 

Quand  la  femme  efl:  en  travail  d'en- 
fant ,  l'on  prendra  une  perdrix  qui  ait 
les  pieds  rouges  ,  6c  mettra  dans  le  corps 
d'icelle  une  douzaine  6c  demi  de  raiûrts 
de  damas,  avec  un  bafton  de  canelle  qu'il 
faut  rompre  par  petits  morceaux  ,  avec 
la  moitié  d'une  muguette ,  il  faudra  met- 
tre auflî  dans  ledit  corps  un  morceau 
de  fucre,  puis  après  mettre  le  tout  de- 
dans un  pot  qui  tienne  environ  deux  pin- 
tes d'eau  ,  que  l'on  fera  bouillir  jufques 
à  ce  que  le  tout  foit  réduit  à  un  tiers , 

Tome  2.  O  lequel 
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lequel  on  paflera  dans  un  linge  ;  &  quand 
la  femme  fera  accouchée  il  faudra  une 
heureaprés  lui  en  faire  prendre  un  bouil- 
lon :  L'on  ne  laiflèra  pas  de  luy  donner 
un  jaune-d'œuf  ou  de  l'huile  d'amandes 
douces ,  fî  elle  en  a  befoin. 

Recette  four  faire  la  Toille  Gauthier. 
Prenez  une  livre  de  cire  morize ,  une 
livre  de  ceruze  de  Venize,  deux  livres 
de  bonne  huile  d'olive,  lefquclles  vous 
ferez  fondre  à  loifîr  fur  un  feu  médiocre, 
en  remuant  toujours  avec  unefpatulle 
jusques  à  ce  que  le  tout  foit  bien  cuit, 
ce  que  l'on  connoiftra  lors  que  l'on  verra 
que  cela  fera  tout  à  Fait  noir ,  vous  y  fe- 
rez tremper  des  linges  à  demy  ufez  &  en- 
fuite  les  ferez  refroidir ,  après  les  pollir 
avec  un  pied  de  verre  fur  une  table  ,  & 
puis  les  mouiller  avec  un  peu  d'eau  ro- 

Receptepour  la  Gangrenne. 
Il  faut  prendre  une  pierre  de  chaux  vi 
ve  groffe  comme  le  poing,  &  la  mettre 
éteindre  dans  trois  pintes  d'eau  ,  puis 
4  cftant  éteinte  &  ralîize ,  vous  prendrez 
cette  eau  qui  eft  fur  la  chaux ,  que  vous 
vèrferezpar  inclination,  &  fur  chaque 

pinte 
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pinte  de  ladite 'eau  y  ferez  diflbudre  une 
demi  once  de  fublimé  ôc  une  dragme  de 
fel  ammoniac. 

L'ufage  pour  s'en  fervir  eft  de  tremper 
des  linges  dedans ,  &  les  appliquer  fur  la 
partie  malade ,  les  changeant  de  trois  en 
trois  heures,  jufques  à  ce  que  la  playe 
Toit  en  bon  état. 

Rccepte  excellente  pour  teindre  les  Che- 
veux &  U  Barbe. 
Prenez  une  once  d'argent  fin  qu'il  faut 
bien  battre ,  &  le  couper  par  pet  its  mon- 
ceaux ,  puis  les  mettre  dans  fix  onces 
d'eau  forte,  6c  enfuite  mettre  dans  une 
bouteille  de  verre  ou  de  pierre  qui  foit 
forte ,  &  laifler  diflbudre  le  touc  ;  puis 
quand  toute  la  furie  de  l'eau  forte  fera 
paflee ,  il  faudra  la  mettre  fur  les  cend  res 
chaudes,  pour  faire  évaporer  toute  l'eau, 
tant  qu'il  en  refte  fort  peu ,  en  forte  que 
le  tout  foit  comme  de  la  bouillie,  puis 
mettre  le  tout  dans  un  mortier ,  ôc  le 
bien  broyer  avec  douze  onces  d'eau  roze, 
&  en  après  le  mettre  dans  la  bouteille  8c 
faire  bouillir  cinq  ou  fix  bouillons,  & 
puis  s'en  fervir  ;  ôt  quand  vous  en  aurez 
lavé  le  poil  il  faut  le  faire  fecher  au  feu 
ou  au  Soleil. 

O  z  Veut 


316        Nouveau  Recueil 

Tour  teindre  le  poil  en  noir. 
Il  faut  prendre  de  la  litarge  d'or  6c  de 
la  noix  de  galle  trempée  dans  de  l'huile, 
Se  s'en  frotter. 

Pour  le  mal  caduc. 
Il  faut  prendre  une  dragmede  cranc 
humain  en  poudre,  en  faire  boire  au  ma- 
lade dans  du  vin  blanc  pendant  neuf 
jours  tous  le*  matins;  Il  faut  pour  un 
homme  que  ce  foit  du  crâne  d'un  hom- 
me,pour  une  femme  celuy  d'une  femme; 
Ce  que  les  Chirurgiens  connoiflentaifé- 
ment  aux  futures. 

Tour  faire  du  Vinaigre  parfume  y  lequel  refait 

jamais  mal. 

Il  faut  prendre  quatre  onces  d'écor- 
ce  d'orange  à  demi-feches ,  quatre  onces 
demufeade,  autant  de  girofles,  autant 
de  canelle  fine  ,  que  l'on  concaflera  tout 
enfemble,  6c  enfuite  les  faire  tremper 
dans  un  pot  de  terre  vernifle ,  en  eau  ro- 
ze  vingt-quatre  heures  ;  Puis  prenez  li- 
ne livre  de  marjolaine ,  une  livre  de  grai- 
ne de  lavende ,  deux  poignées  de  ro£ 
marin  >  une  de  fueïlles  de  laurier ,  une  li- 
vre de  (auge ,  deux  poignées  d'hyfîbpe , 
deux  poignées  de  vemaluë ,  une  livre 
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de  rozes  rouges ,  une  demy  livre  de  vio- 
lettes de  Mars ,  puis  mettez  toutes  ces 
chofes  dans  un  baril  avec  une  pinte  de 
bonne  eau  roze,&  en  après  jettez  par  def- 
fus  quinze  ou  feize  pintes  de  bon  vinai- 
gre *  &  enfuite  le  mettez  repofer  dixhuit 
ou  vint  jours,  puis  le  retirez  en  la  chemi- 
née ou  far  quelque  feu. 

•  Recette  pour  U  Gangrennt. 

L'on  prendra  deux  onces  d'eau  de  vie 
redtifiée  par  trois  diverfes  fois  ,  &  la 
mettra  dans  une  bouteille  de  verre  dou- 
ble ,  puis  ony  adjouftera  une  demi  once 
d'alun  de  roche  pulverifée,  &  unede- 
'mi  once  de  camfre.  rompu  par  petits 
morceaux ,  puis  mettre  le  tout  dans  la 
bouteille  ,  laquelle  Pon  enveloppera 
dans  de  la  cendre  chaude  aflez  prés  du 
feu  ,  fans  bouillir  \  &  quand  Pon  verra 
que  le  camfre  fera  un  peii  diflbus  Pon 
la  fera  refroidir,  &  enfuite  en  mettre 
avec  des  comprefles  mouillées  de  ladite 
eau ,  &  fî  la  playe  eft  profonde  Pon  fc 
fervira  d'une  fêringue. 

Pour  le  mal  de  dents  ilfe  faut  fervir 
de  ladite  eau  ,  &  la  douleur  ne  manque- 
ra d'appaifer  aufli  toft. 
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'Recette  pour  la  Teigne. 
Prenez  des  racines  d'enula  campana , 
racines  de  palaizes  de  chacun  un  quar- 
teron, les  faire  bien  bouillir  enfemble 
en  fort  vinagre  puiçles  battre  8c  enfuite 
les  pafTer  par  un  tamis,  &  y  ajouter 
graiflè  de  porc  un  quarteron ,  huile  d'o- 
live &  cire  neuve  une  once  ,  &  argent- 
vif  une  demi  once  :  De  tout  cela  faire 
un  onguent. 

Autre. 

Prenez  de  Ponguent  enulatum  deux 
onces,  verd  de  gris  une  demi  once  9  fou- 
ffre  vif  un  quart  d'once  ,  vinaigre  une 
once,  dont  l'on  fera  un  onguent  • 

Pour  la  Pleurefie. 

Il  faut  prendre  le  membre  d'un  bœuf, 
&  le  faire  fecher  en  la  cheminée  ,  & 
avant  qu'il  foit  bien  fec ,  il  faut  le  cou- 
per par  petits  morceaux ,  &  le  mettre 
dedans  le  four  quand  on  ofte  le  pain  ,  & 
nettoyer  le  four  bien  net ,  &  enfuite  fau- 
dra mettre  tous  les  petits  morceaux  de- 
dans le  four  en  un  pot  pardeflus ,  puis 
mettre  de  la  braife  tout  autour  du  pot , 
&  le  laifler  bien  bouillir  jufques  à  tant 
qu'il  foin  tout  réduit  en  poudre  ,  & 
quand  on  a  la  pleurefîe  il  nuit  prendre 


*De  Curiofitez.  319 

le  poids  de  demy  écu  de  cetto  poudre  i 
6c  en  faire  boire  au  malade  avec  deux 
doigts  de  bon  vin  blanc  ,  &  le  plus  vifte 
qu'on  le  peut  boire  c'eft  le  meilleur. 
Onguent  pur  la  courte  haleine. 

Prenez  deux  onces  d'huile  d'amendes 
douces ,  une  once  de  beure  frais  du  mois 
de  May  ,  un  .peu  de  fafïran  8c  de  cire 
neuve,  lefquelles  il  faut  méfier  enfem- 
ble  6c  en  faire  un  onguent,  duquel  on 
fe  frottera  l'eftomach. 

accepte pour  ojier  la  rougeur  &  Vendeur t 

d'une  jambe. 

Premièrement ,  il  faut  frotter  la  jambe 
avec  huile  rozat ,  puis  prendre  du  nutri- 
tum,  6c  en  mettre  fur  la  jambe  où  Pou 
aura  douleur,  6c  mettre  des  feuilles  dé 
bouillon  blanc  defliis  ,  6c  fi  l'on  ne  trou- 
ve des  feuilles  de  bouillon  blanc ,  il  en 
faudra  mettre  de  choux  rouges  ,  ou  de 
communs  fi  l'on  n'en  trouve  pas  d'autres 
6c  enfuite  prendre  un  linge  de  la  gran- 
deur du  mal,  le  tremper  dedans  du 
vinaigre ,  dans  lequel  il  y  aura  le  tiers 
d'eau ,  que  l'on  méfiera  enfemble  ,  6c 

{mis  les  bien  battre  ,  enfuite  l'on  mettra 
e  linge  mouillé  defliis  la  jambe  ,  6c  en 
mettre  par  deflus  un  autre  qui  foit  fec,8c 

O  4  0  ra- 
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rafraîchir  tout  cela  quand  on  verra  qu'il 
ferafec, 

Pour  ofter  le  feu  &  l'enfleure  d'une 
jambe  lors  qu'elle  eft  entammée  ,  il  faut 
prendre  une  demi  livre  de  lard  ,  le  piler 
bien  fort ,  en  forte  qu'il  devienne  en  on- 
guent ,  puis  prenez  fix  jaunes  d'œufs  & 
de  l'huile  rozat,  que  l'on  méfiera  tout 
enfemble,  &  le  bien  broyer,  enfuite 
prendre  dudit- onguent  &  en  mettre  fur 
un  linge  qui  fera  de  la  grandeur  du  mal,& 
le  mettre  defliis  ,  fur  tout  lerafraichir  le 
matin,  ce  qui  vous  fera  un  très- grand 
bien. 

Si  d'aventure  la  jambe  s'élevoit  il  fau- 
dra prendre  du  blanc  raifin  ,  &  le  faire 
fondre  bien  clair  avec  de  l'huile  ro^at, 
que  l'on  mettra  fur  le  mal  ;  mais  aupara- 
vant que  d'y  en  mettre  il  faudra  frotter 
ledit  mal  avecPhuile  rozat  feule,  puis 
prenez  un  linge  qui  fera  trempé  dans  de 
l'eau  roze  6c  deux  blancs  d'œuf  battus 
enfemble ,  enfuite  le  mettre  fur  la  jambe 
où  fera  le  blanc  raifin ,  &  par  defliis 
mettre  un  linge  bien  fec,  &  le  renou- 
veller  fouvent. 

Pour  ofter  la  rougeur  &  l'enfleure  &  la 
douleur  cjui  peuvent  arriver  aux  jambes, 
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il  faut  prendre  la  mie  d'un  petit  pain 
blanc  ,  &  la  mettre  par  petites  miettes  f 
avec  du  lait  pour  en  faire  comme  une 
bouillie,  qu'elle  ne  foit  pourtant  pas  trop 
épaifle  ,  enfuite  Pon  en  étendra  fur  un 
linge  qui  fera  de  lagrandeur  du  mal,  puis 
Pon  prendra  comme  un  gros  pois  de  fif- 
fran  en  poudre  ,  que  Pon  mettra  defîus 
lé  linge  ;  Il  faut  auparavant  frotter  la  jam- 
be avec  de  Phuile  rozat,  &  en  après  ap- 
pliquer le  linge  fur  la  partie  affligée ,  puis 
pardelïus  y  mettre  un  autre  1  inge  qu  i 
foit  bien  fec  ,  &  le  rafraifehir  de  temps 
en  temps. 

Pour  adoucir  un  v\n  rude  &  verd. 

Prendrez  une  pinte  d'eau  de  vie ,  & 
deux  livres  de  miel  &  la  détremperés  a- 
vec  icelle  eau  de  vie ,  puis  les  mettez  de- 
dans le  tonneau  Se  le  bouchez  biea,&  il 
manquera  de  devenir  bon. 
Pour  guérir  Idjatwijfe, 

Il  faut  prendre  du  jus  de  Paubépine 
blanche ,  &  le  mettre  par  morceaux  dans 
une  pinte  de  vin  blanc  ,  duquel  on  pren- 
dra tous  les  matins  trois  doigts  dans  un 
verre,  tant  que  la  pinte  durera  ,  &  li 
Ponn'eftoit  pas  tout  à  fait  guéry,  il  en 
fâudra  faire  encore  autant ,  &  en  uzer 
tout  de  même. 

O  s 
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PLUSIEURS  SECRETS 

très- expérimentez  ,  lefquels 
font  ajoûcez  au  pre- 
fent  Livre. 

tout  Vcnpure ,  de  laquelle  ïbydropfie  peut 

arriver. 

IL  faut  prendre  plufîeurs  butons  de  fu- 
reau  qui  foient  d'une  année  ou  deux  , 
puis  en  ôter  la  première  peau  ,  &  la  fé- 
conde qui  eft  verte  il  la  faut  ratifier  jufc 
ques  au  bois ,  dequoy  l'on  fera  un  quar- 
teron pezant ,  puis  mettre  letout  dans  un 
mortier  &  le  bien  broyer  avec  du  vin 
blanc ,  &  enfuite  le  palier  dans  un  linge, 
&  quand  il  fera  palfé,  Pon  le  remettra 
dans  ledit  mortier  par  cinq  ou  fix  fois  dif- 
férentes toujours  avec  du  vin  blanc,  en 
forte  que  tout  foit  réduit  à  une  chopine, 
dont  Pon  fera  trois  verres ,  qu'il  faudra 
faire  prendre  au  malade ,  fçavoir  le  pre- 
mier verre  le  foir ,  le  fécond  le  lendemain 
matin ,  &  le  troifiéme  Paprés  difnée,  en- 
viron trois  heures  auparavant  de  fe  cou- 

P  ont 
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Tour  les  Hcmoroïdcs. 
Il  faut  prendre  de  la  péritoine ,  en 
ikire  un  potage  auec  un  morceau  de  veau, 
dequoy  l'on  prendra  comme  d'un  autre 
potage,  &  quand  le  mal  fera  pafle ,  il 
faudra  prendre  des  coques  comme  coques 
de  chatagnes ,  qui  croiflent  aux  églan- 
tiers ,  autrement  dites  rozes  forieufes , 
dont  Pon  portera  toujours  unefurfoy,. 
&  Pon  verra  que  le  mal  ne  prendra  aucu- 
nement. 

Pour  le  mal  de  Matrice* 
II  faut  prendre  une  once  de  racine  de 
cculeuvrée  ,  la  faire  bouillir  avec  du  vin 
blanc ,  &  en  faire  boire  à  la  femme  le 
foir  en  fecouchanttroisfoislafemaine, 
&  qu'elle  continue  un  an  dufant,  mo^en- 
joant  quoy  elle  fera  parfaitement  guérie; 
cela  cil  fort-aifé  à  pratiquer. 

Pour  la  brûlure. 
Il  faut  prendre  pour  deux  fols  de  mi- 
ne de  plomb  ,  le  mettre  dans  un  petit 
vaifleau  de  vinaigre,  ôcylaifler  le  tout 
pendant  vingt-quatre  heures  au  moins,  ii 
Pon  n'en  a  befoin  ;  enfuite  il  faut  tirer  le 
vinaigre  qui  devient  blanc  ,puis  y  mettre 
de  Phuile  d'olive  qu'il  faut  bien  battre 
Pun  avec  l'autre  ,  dont  il  fc  fait  un 

O  6  on- 
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onguent  fort  falutaire  pour  la  brû- 
lure. 

La  manière  comme  âl  faut  s'en  fervir, 
c'eftde  prendre  d'iceluy  onguent  &  en 
tre  fur  la  brûlure  ,  &  enfui  te  mettre  un 
linge  par  defliisqui  (bit  bien  fin,ÔC  defîus 
linge  ledit  y  mettre  encore  du  même  on- 
guent,il  faut  y  laiffer  le  tout  jufques  à  ce 
qu'il  tombe ,  &  il  ne  paroîtra  rien  de  la 
brûlure. 

Autre  pour  la  biûlure. 
Prenez  des  glaires  d'oeufs,  les  bien 
battre ,  &  y  ajoûter  de  Phuile  d'olive  ou 
de  navette  des  plus  vieilles  ,  puis  battre 
encore  tout  enfemble,  &  en  après  en 

appliquer  avec  une  plume, 

pour  lerefroidiffement  dçsKerfs. 

Prenez  de  l'eau  de  vers  diftillez  tout- 
vifs  au  fable  >  ou  cendres-,  St  s'en  bien 
frotter  par  tout  plufieurs  fois. 

Contre  U  fupprefton  d'urine. 

Prenez  du  fiel  de  carpe ,  Scie  mettez 
tout  entier  dans  une  cuellicrée  de  bouil- 
lon, ou  dans  du  vin  >  puis  l'avaliez  de 
même. 

Autre; 

Il  faut  prendre  du  tabac  en  feuilles  8c 
en  mâcher. 

Contre 


SD<?  Curiojîtez.  32? 

Contre  le  mal  caduc. 

Il  faut  prendre  du  cinabre  minéral,  Se 
en.  porter  au  cou . 

Il  empêche  aufll  les  convulfions  des 
petits  enrans . 

Cintre  les  Ecroiielles. 
Prenez  de  l'huile  de  buis  &  Rappli- 
quez defluSjCela  les  fait  fuppurer;&  pour 
les  faire  fecher  il  faut  prendre  la  poudre 
de  la  petite  fcrofulaire,  &  en  mettre 
deflus. 

Fout  guérir  toutes  fortes  de  Dartres* 

farineufes. 

Prenez  de  la  couperofe  blanche 
détrempée  en  eau  ,  puis  les  en  bafli- 
fiez.  / 

Contre  les  vers  àu  corps. 
Prenez  de  la  femenlce  de  la  vipérine 
mâle ,  dont  les  feuilles  font  longues  6c 
velues ,  en  piler  autant  qu'il  en  peut  te- 
nir fur  un  fol ,  &  prendre  de  cette  pou* 
dre  dans  un  verre  de  vin. 

Tour  guérir  les  Cors  qui  arrivent  ordinai- 
rement aux  pieds. 

Prenez  de  l'oignon  &  le  mettez  def- 

fus 
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fus  les  Cors,  avec  un  morceau  de  linge 
fin ,  le  lier  avec  du  fil ,  ôc  le  laifîer  trois 
femaine*  ou  un  mois,  Se  il  n'y  aura  plus 
de  Cors. 

Autre* 

Prenez  du  jus  de  limon,  appliqués 
le  avec  du  coton  fur  les  Cors,  après  les 
avoir  coupez. 

Ou  bien  prenez  de  la  cire  verte  & 
Pappliquez  comme  deffu&. 

Autre 

Prenez  du  foucy  pilé  avec  du  fel ,  Se 
en  mettez  fur  les  Cors  après  les  avoir 
coupez. 

Cela  eft  trés-bon  aufli  pour  les  Ver- 
rues.. .>-;  ^tk^u  t£&*. 

Tour  guérir  une  loupe. 
Prenez  del'angelique  fauvage  tige  & 
fueilles  ,  broyés  fimplement  dans  la. 
main,  &  appliqués  avec  un  linge  def- 
fus  durant  quelques  heures  ,  &  conti- 
nuer pendant  Pefpace  de  quinze  ou: 
vingt  jours.. 

Tour  éveiller  &  faire  revenir  uneper- 
fonne  tombée  en  Apoplexie* 

Prenez  de  la  fumée  d'ambre-  blanc  & 

"      '  ~       '  *  '  la.- 
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k  friction  fréquente  des  narines  6c  des 
temples  avec  fon  huile, 

Autre. 

Prenez  des  friétions  d'eau  de  vie  & 
d'huile  de  terebentine. 

Autre. 

Prenez  du  groisfèl  plie  dans  une  fèr- 
viette  ôc  mis  autour  du  col. 

Tour  relever  la  luette. 

Il  faut  la  toucher  avec  un  peu  de 
poivre  ,  porté  fur  le  bout  du  manche 
d'une  cuilliére- 

Pour  la  fupprefiion  d'urine* 

Prenez  quatre  onces  de  vin  blanc 
decanarie,  une  once  de  jus  de  citron, 
Se  deux  dragmes  d'efprit  de  tereben- 
tine.   .  v^1  : 

Four  étamher  le  fang  du  nez.. 

Il  faut  mettre  un  morceau  de  papier 
fous  la  langue 

Ou  bien,  mettez  une  paille  fur  l'o- 
reille. 


Tkeceptc 
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Receptepour  faire  reprendre  &  guérir 
lesplayes  ou  loups  des  jambes. 

Prenez  une  once  de  terebentine  & 
un  jaune  d?œuf,  &  mêle&  le  tour-en- 
femble  avec  un.  peu  de  cire  neuve  &  un 
peu  de  fel,  dont  l'on  fera  un  onguent, 
lequel  il  faudra  appliquer  fur  la  playe , 
ou  fur  les  loups ,  cela  ne  manquera  pas 
dé  faire  reprendre  la  playe,  &  aux 
loups  de  les  guérir. 


POUR 
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# 

POUR  CONNOITRE 
LE  TABAC. 

Tlfaut  qu'il  foit  parfaitement  bien  pur- 
JLgé  £c  qu'il  ait  abfolument  perdu  fon 
odeur  forte ,  pour  en  pouvoir  prendre 
aifément  une  douce  ;  carileft  confiant 
que  s'  il  n'eft  pas  purgé  dans  (a  perfe6H- 
on-,  il  ne  prendra  jamais  bien  Podeur  des 
fleurs,  ou  s'il  la  prend,  ce  fera  en  em- 
ployant une  fois  autant  de  fleurs  qu'il 
en  eftr  neceflaire ,  6c  il  eft  certain  que 
Podeur  ne  s'en  confervera  pas  long- 
temps. On  aura  encore  le  chagrin  que 
les  autres  parfums  que  l'on  y  pourra  met- 
tre d'Ambre,  de  Mufc,  &de  Civette 
ne  feront  point  l'effet  qu'ils  feroient  s'il 
étoit  bien  purgé  :  car  outre  que  l'odeur 
n'en  fera  pas  fi  agréable ,  il  arrivera  que 
Podeur  du  Tabac  corrompra  en  peu  de 
temps  ces  bons  parfums ,  8c  il  ne  fera  ja* 
mais  bon.  C'èft  pourquoy  il  ne  faut 
pas  regarder  à  la  diminution  que  la  pur- 
gation  y  aporte  pour  le  rendre  dans  fâ 
perfection ,  pourveu  que  l'on  (è  ferve 
de  Toile  bien  ferrée  il  ne  diminuera  pas 

beau- 
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beaucoup ,  &:  l'on  fèra  afluré  que  l'odeUr 
fè  confeivera  aifément  d'une  année  à 
l'autre  dans  fa  bonté. 

Temps  de  cueillir  lesfiears. 

Lors  que  vous  voudrez  employer 
des  fleurs ,  foit  pour  les  Gands ,  Toit 
pour  les  Eflences  ,  Pommades ,  Tabac 
ou  enfin  à  tout  ce  à  quoy  vous  en  aurez 
b;efoin ,  obfervez  particulièrement  que 
c'en:  le  marin  6c  le  foir  qu'elles  doivent 
être  cueillies ,  fçavoir  le  matin  après  que 
le  Soleil  aura  donné  deflus  une  heure  ou 
deux,  8c  le  foir  deux  heures  avant  le 
Soleil  couché  :  que  les  fleurs  d'Oranges 
&  autres  foient  ouvertes  Se  non  pas  en 
bouton  :  qu'elles  ne  foient  mouillées  en 
aucune  façon ,  &  fur  tout  qu'elles  ne 
foient  point  envelopées  de  linge  mais  de 
papier  bien  fec. 

Le  dernier  avertiflèment  que  je  don- 
ne, c'eft  que  fi  l'on  trouve  que  la  quan- 
tité que  je  marque  dans  mes  compofiti- 
ons  foit  trop  grande  ,  il  eft  facile  d'en  ac  • 
commoder  fi  peu  que  l'on  voudra  à  la  fois 
en  diminuant  également  ou  à  proporti- 
on toutes  les  choies  qui  y  font  comprifes. 

Je  les  ay  toutes  écrites  de  la  même  ma* 

niere 


%)e  Curiofitez.  331 
niere  que  je  les  ay  moy-même  exprimen- 
tées&  exécutées. 

Manière  de  mettre  le  Tabac  en  poudre. 
Si  le  Tabac  que  vous  avez  efb  en  cor- 
de il  le  faut  décorder  &  le  mettre  fécher 
ail  Soleil  ;  &  s'il  eft  en  côte  il  le  faut 
mettre  fécher  de  même  Se  étant  fec  le  pi- 
ler au  mortier.  Il  faut  que  la  toile  du 
fas  duquel  vous  vous  fer/irez  fbitfuffi- 
famment  claire  pourlaifler  pafler  le  plus 
gros  grain  que  vous  vouliez  faire  :  &a- 
fin  de  ne  pas  piler  vôtre  Tabac  jufqu'à  le 
réduire  tout  à  fait  fin ,  il  faut  à  tout  mo- 
ment faflèr  ce  qui  fe  pile,  parce  que  fi 
vous  pilez  trop  long-temps  il  arrivera 
que  vous  mettrez  en  pouflîere  ce  qui  eft 
çn  grain ,  &  le  tout  étant  en  j>oudre  vous 
le  purgerez  de  la  manière  qui  fuit. 

Manière  de  purger  le  Tab^c. 

Vous  vous  fervirez  d'un  baquet  ou  au- 
tre vaifleau  femblable  qui  foit  plus  grand 
qu'il  ne  faut  pour  contenir  le  Tabac  que 
vous  voulés  purger,  &  qu'il  y  ait- fous 
ce  vaifleau  un  bondon  ou  broche  que  l'on 
puiflè  tirer  pour  faire  évader  l'eau ,  lors 
qu'il  en  fera  temps ,  vous  garnirés  le 
vaifleau  d'une  Nappe  ou  Toile  aflez 
grande  pour  aller  jufqu'au  fond  &  de 

bor- 
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border  tout  autour.  Il  faut  auffiquela 
Toile  foit  forte  &  bien  ferrée ,  afin  que 
le  Tabac  ne  puifle  pafler  au  travers.  Vous 
mettrez  vôtre  Tabac  dans  levaifleaua- 
vec  beaucoup  d'eau  enforte  qu'il  trempe 
bien  :  vous  le  remuerez  bien  dans  Peau  , 
&  le  laiflerés  tremper  jufqu'au  lende- 
main :  puis  vous  ferez  fortir  Peau  rete- 
nant le  Tabac  avec  la  Toile  &  l'expri- 
merez le  plus  que  vous  pourrez,  ôc  re- 
mettrez de  Peau  &  le  laverez  derechef, 
Se  le  laiflerez  encore  tremper  comme  la 
première  fois,  Se  enfin  vous  ferez  ainfi 
deux  ou  trois  fois  de  fuite.  Ce  qui  étant 
fait  la  dernière  fois  vous  exprimerez  vô- 
tre Tabac  le  plus  que  vous  pourrez.  & 
vous  aurez  des  clayesd'ozier  qui  feront 
garnies  de  Toiles  fortes  8c  ferrées  fur  les- 
quelles vous  mettrez  fecher  vôtre  Tabac 
au  Soleil ,  &  vous  aurez  foin  de  moment 
en  moment  de  le  remuer  afin  qu'il  féche 
pa  tout  également }  &  lors  qu'il  ferabien 
fêc  vous  le  remettrez  dans  le  vailîeau  oa 
baquet  avec  fufïifante  quantité  d'eau  de 
lenteur  à  vôtre  choix ,  fbit  de  Peau  de 
fleurs  d'Orange  ou  d'Ange;  Ge  font  les 
eaux  qui  font,  propres  au  Tabac  ,  vous 
le  laiflerez  tremper  dans  cette  eaujufqu'- 
•'  a\  au 
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au  lendemain.  Enfuite  vous  le  tirerez 
de  Peau  l'exprimant  doucement  6c  le 
mettrez  fécher  derechef  fur  vos  claycs  f 
ayant  foin  de  le  remuer  à  meftire  qu'il  fé- 
che  6c  étant  fèc  vous  Parrofcrez  encore 
de  la  même  eau  :  en  forte  qu'il  foit  com- 
me en  pâte  ÔC  vous  le  laiflerez  derechef 
fécher,  &  pour  lors  étant  fec  il  fera  en 
état  de  prendre  Podeur  des  fleurs. 

La  manière  cy-deilus  de  purger  le  Ta- 
bac eft  la  meilleure  ,  6c  le  Tabac  par  cet- 
te manière  eft  en  état  de  recevoir  toutes 
les  odeurs  que  Pon  luy  veut  donner  ; 
mais  Pon  ne  peut  fe  fervir  de  cette  mé- 
thode fans  aporter  au  Tabac  de  la  dimi- 
nution, &  pour  les  perfonnes  qui  vou- 
dront épargner  Peau  de  lenteur  6c  empê- 
cher qu'il  ne  diminue  tant ,  ils  pourront 
fe  fervir  de  la  manière  qui  fuit. 

Autre  manière  de  purger  le  Tabac. 

Vous  mettrez  vôtre  Tabac  tremper 

dans  l'eau  feulement  une  fois  pendant 

vingt  quatre  heures ,  enfuite  de  quoy 

vous  ferez  évader  Peau  6c  l'exprimerez 

Je  plus  que  vous  pourrez  dans  la  Toile  , 

ou  avec  les  mains  ;  &  le  mettrez  fécher 

fixv  les  clayes  le  remuant  de  moment  en 

moment  pendant  qu'il  féche ,  6c  étant 

bien 
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bien  fec  vous  l'arroferez  d'eau  de  fenteur 
de  laquelle  vous  voudrez  :  en- forte  qu'il 
foit  comme  en  pâte ,  &  vous  le  taillerez 
derechef  fécher:  &  étant  fec  l'arroferez 
une  féconde  fois,  &  le  ferez  encore  fé- 
cher :  &  pour  lors  il  fera  prêt  de  pren- 
dre l'odeur  que  vous  voudrez ,  ou  bien 
fi  vous  le  voulez  mettre  en  couleur  de 
rouge  vous  le  ferez  avant  que  de  le  par- 
fumer aux  fleurs,  comme  l'Article  fui- 
'  vantPenfeigne. 

Manière  de  mettre  le  Tabac  en  couleur  Jaune 

ou  Rouge. 

Vous  prendrez  de  POcre  jaune  ou 
rouge,  duquel  vous  voudrez  ,  fuppo^ 
fes  la  groflèur  d'un  œuf,  vous  y  ajouterez 
un  peu  de  blanc  de  craye  pour  modérer 
un  peu  la  couleur  :  vous  les  broyerez 
fur  le  marbre  avec  environ  demi  once 
d'huile  d'amande  douce,  &  les  ayant 
parfaitement  bien  broyées  vous  y  ajoûte- 
rez  de  Peau  Se  l'augmenterez  toujours 
peu  à  peu,  en  continuant  à  broyer  jus- 
qu'à ce  que  Peau  s'incorpore  bien  avec 
ïa  couleur  :  pour  lors  vous  rangerez  vô  - 
tre  couleur  fur  un  coin  du  marbre.  En- 
fuite  vous  broyerez  deux  cueillerées  de 
gomme  Adragant  détrempée ,  &  étant 

bien 
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bien  broyeé  Paflemblerez  avec  vôtre 
couleur  Se  les  broyerez  enfemble  tant 
qu'ils  fbyent  bien  mêlez,  yajoûtantde 
Peau  peu  à  peu  8c  alors  vous  mettrez  le 
tout  dans  une  Terrine ,  6c  augmenterez 
Peau  en  remuant  bien  le  tout,  jufqu'à' 
la  quantité  d'une  pinte  ou  environ.  Ce 
qui  étant  fait ,  vous  prendrez  la  quantité 
de  Tabac  purgé  que  vous  voudrez  ,  6c 
le  mettrez  ,  dans  un  vai  fléau  ou  terrine , 
6c  ferez  parmi  vôtre  Tabacdelafufdite 
couleur  la  mêlant  bien  avec  les  mains , 
faifant  comme  une  pâte  non  pas  trop  li- 
quide mais  feulement  bien  imbibée. 
Vous  le  laiflerez  dans  fa  couleur  jufqu 'au 
lendemain  6c  enfuite  le  mettrez  fécher 
fur  des  toiles  au  Soleil ,  6c  vous  aurez 
foin  de  le  remuer  à  mefure  qu'il  féchera 
6c  étant  fec  vous  ferez  une  gomme  com- 
me il  fuit  pour  le  gommer 

Vous  broyerez  fur  le  marbre  de  la 
gomme  Adragant  détrempée  avec  de  Pe- 
au de  fenteur  ,  6c  étant  bien  broyée  vous 
y  ajoûterez  un  peu  d'eau  en  continuant  à 
broyer  en- forte  qu'elle  foit  fort  claire  : 
6c  pour  vôtre  commodité  la  mettrez  dans 
une  terrine,  afin  d'y  pouvoir  ajoûter 
de  l'eau  fuffifàmment.  V ous  mouillerez 

enfuite 
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cnfuite  le  dedans  de  vos  mains  avec  cette 
gomme  &  en  frotterez  vôtre  Tabac ,  & 
vous  ferez  ainfî  jufqu'à  ce  que  tout  vôtre 
Tabac  ait  été  gommé ,  &  pour  lors  vous 
le  lai  fierez  fécher,  le  remuant  de  moment 
pn  moment.  Et  étant  fec  vous  faflerez 
tout  vôtre  Tabac  avec  le  fàs  tout  le  plus 
fin  que  vous  ayez  afin  d'en  feparer  la  cou- 
leur qui  n'y  fera  pas  attachée  :  ce  qui  é- 
tant  fait  il  fera  en  état  d'être  parfumé  aux 
fleurs  ou  à  Podeur  que  vous  voudrez 
choifir. 

Manière  de  parfumer  le  Tabac  aux  fleurs* 
Ileftbonde  fçavoirque  les  fleurs  qui 
font  le  plus  de  fervice  pour  le  Tabac  , 
font  les  fleurs  d'Orange*,  lejafmin,  les 
Rofes  communes,  les  Rofcs  mulcades 
&  les  Tubereufes ,  &  fort  difficilement 
les  autres  fleurs  communiquent-elles 
leur  odeur  bien  naturellement ,  à  moins 
que  de  les  repeter  bien  des  fois  :  &  cn- 
fuite les  aider  en  parfumant  le  Tabac  de 
J'efîence  des  mêmes  fleurs  comme  vous 
verrez  dans  les  Articles  de  parfumer  le 
Tabac  :  mais  l'odeur  ne  dure  jamais 
long-temps  comme  des  fortes  cy- defi us 
nommées-  Voicy  de  quelle  manière  on 
les  employé. 

Vous 
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Vous  aurez  une  grande  caifle  félon  vô- 
tre befoin  que  vous  garnirez  de  papier 
bien  fèc  &  dans  laquelle  vous  mettrez  un 
lit  de  Tabac  épais  d'un  pouce ,  puis  un 
lit  de  fleurs  6c  continuerez  ainfi  jufqu'à- 
ce  que  vous  ayez  tout  employé,  6c  laiffe- 
rez  de  cette  manière  vôtre  Tabac  parmi 
les  fleurs  pendant  vingt-quatre  heures  : 
fi  vous  avez  les  fleurs  en  abondance  vous 
les  changerés  au  bout  de  douze  heures. 
Enfuite  vous  faflercs  vôtre  Tabac  pour 
retirer  les  fleurs  6c  les  renouvellerés  en 
même  temps ,  8c  ferés  ainfi  pendant  qua- 
tre ou  cinq  jours  j  6c  lors  que  vousfenti- 
r es  que  vôtre  Tabac  aura  bien  pris  l'o- 
deur  des  fleurs ,  vous  l'enfermerés  dans 
vos  boetes  dans  un  lieu  fec  pour  le  con- 
ferver.  11  n'eft  point  neceflaire  de  toucher 
au  Tabac  pendant  que  les  fleurs  font  de- 
dans ,  parce  qu'il  ne  s'échauffe  pas. 

Autre  manière  de  parfumer  le  Tabac  aux  fie ut** 

Vous  aurésune  quantité  félonie  be- 
foin de  feuilles  de  papier  de  la  grandeur 
ou  à  peu  prés  de  la  caifTe  dont  vous  vous 
fervirez  ;  les  dittes  feuilles  feront  tou- 
tes féchées  au  feu  ^  6c  enfuite  piquées  par 
tout  d'une  grofle  épingle,  Se  pour  mettre 

Tom.  2,  P  vô- 
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vôtre  Tabac  en  fleurs ,  vous  mettrés 
dans  vôtre  caiflc  un  lit  de  Tabac  épais 
d'un  doigt ,  puis  vous  mettrés  fur  le  Ta- 
bac une  feuillç  de  papier  5  &  fur  le  pa- 
pier un  lit  de  fleurs  &  fur  les  fleurs  une 
autre  feuille  de  papier  \  vous  mettrés  de- 
rechef fur  le  papier  un  lit  de  Tabac  & 
continuerés  ainh  jufqu'à  ce  que  vous  a- 
yez  tout  employé.  De  cette  manière  les 
fleurs  font  entre  deux  papiers  8c  le  Tabac 
de  même ,  fans  que  le  Tabac  touche  aux 
fleurs ,  &  par  cette  manière  le  Tabac 
prend  l'odeur  des  fleurs  bien  naturelle- 
ment ,  parce  que  Podeur  des  fleurs  n'eft 
point  corrompue  par  le  Tabac.  Vous  au- 
tez  foin  de  changer  les  fleurs  félon  Pa- 
bondance  que  vous  en  aurez ,  foit  au 
bout  de  douze  heures  ou  de  vingt-qua- 
tre :  &  lors  que  vous  voudrez  les  retirer, 
il  ne  faudra  que  retirer  vos  feuilles  de  pa . 
pier  &  lalfer  vôtreTabac  avec  un  fàs,dont 
la  toile  de  crin  foitaflez  claire  pour  laifler 
paflêr  vôtre  Tabac  ;  &  retenir  vos  fleurs, 
vous  donnerés  ainfi  les  fleurs  pendant 
quatre  ou  cinq  jours }  &  cela  fera  fait. 

Boutons  de  Rofes  four  le  Tabac. 

Vous  prendrez  une  quantité  de  bou- 
tons 
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tons  de  Rofes  telle  que  vous  voudrés , 
deiquels  vous  arracherés  le  bouton  vert 
5c  mettrez  à  la  place  de  chacun  un  clou 
de  girofle  :  enfuite  vous  les  mettrés  dans 
une  bouteille  de  verre  6c  la  boucherés 
bien  6c  la  mettrés  au  Soleil  pendant  trois 
femaines  ou  un  mois ,  &  vous  fervirés  de 
ces  boutons  pour  mettre  dans  vôtre  Ta- 
bac :  après  qu'il  fera  purgé  cela  donne 
une  odeur  fort  agréable. 

Tabac  de  Mille- fleur  si 
Il  ne  s'agit  que  de  mêler  enfêmble  du 
Tabac  de  pluficurs  odeurs  de  fleurs,&  de 
faire  en-forte  par  le  plus  de  l'un  le  moins 
de  l'autre  que  l'on  ne  puifle  connoître 
quelle  eft  l'odeur  qui  domine,&  fera  fait. 

Manière  défaire  le  Tabac  de  différente  groffeur 

de  grain. 

Il  faut  avoir  des  fàs  difTcrens ,  les  uns 
de  toile  (èrrée ,  &  d'autres  plus  claire  J 
ainfi  (èlon  la  groflêur  de  vos  toiles  vous 
tirerés  le  grain  en  le  fàflant ,  l'on  ne  fe- 
pare  le  Tabac  de  cette  forte  que  lors  qu'il 
a  été  parfumé  au  fleurs. 

Tabac  fin  façon  d'Efpagne. 

Le  véritable  Tabac  d'Efpagne  eft  tou  t 
à  fait  fin  Se  rougeâtre ,  il  faut  pour  en 

P  z  faire 
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foire  de  femblable  prendre  du  Tabac  rou- 
ge 6c  grcné,  &  le  piler  au  mortier  &  le 
pafler  bien  fin  par  le  Tamis  &  comme  il 
aura  été  purgé  avant  que  d'avoir  été  mis 
en  couleur  ainfî  que  je  Pay  marqué  dans 
le  commencement  de  ce  Traite ,  il  ne 
faudra  pour  lors  que  luy  donner  les  fleurs 
comme  je  Pay  enfeigné  6c  le  parfumer 
enfuite  de  Podeur  de  pointe  d'Efpagne 
ou  autre  fi  vous  voulez,  &  il  fera  fait. 

Pour  faire  du  Tabac  de  bonne  fenteur 
il  ne  fuffit  pas  de  le  parfumer  aux  fleurs, 
il  faut  encore  luy  donner  d'autres  par- 
fums ,  il  eft  bien  vray  que  Podeur  des 
fleurs  feroit  fuffifante  &  queceluy  qui 
elt  feulement  purgé  pourroit  être  em- 
ployé dans  les  compofitions  fuivantes ,  je 
laiflè  cela  à  la  volonté  de  ceux  qui  Pac- 
commoderont  à  leur  fantaifie,  mais  je 
diray  feulement  que  Pexperience  m'a 
fait  voir,  que  Podeur  des  fleurs  accom- 
pagne fort  bien  les  odeurs  les  plus  délica- 
tes &  les  plus  exquifes ,  6c  que  les  odeur* 
en  font  d'une  autre  qualité  6c  durent  bien 
plus  long-temps. 

Je  ne  fois  point  le  détail  deplufieurs 
petits  parfums  que  l'on  peut  compofer 
foy-même  félon  fo  fantaifie  :  Je  donne 
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feulement  les  mémoires  des  plus  excel- 
lais parfums ,  il  efl:  aifé  à  toutes  perfon- 
nes  d'en  compofer  de  iby-même  ayant  la 
connohTance  des  odeurs  qui  y  font  pro- 
pres. 

Manière  de  pat  fumer  le  Tabac  en  poudre  de  plu- 
sieurs odeurs  difftrentet. 

Tabac  de  Cedra  ou  Berga-motte. 

IL  n'eft  pas  neceflâire  de  prendre  du 
Tabac  parfumé  aux  fleurs  pour  le  met- 
tre en  odeur  de  Cedra ,  il  fufïit  qu'il  foit 
purgé ,  parce  que  le  Cedra  eft  une  odeur 
forte  qui  pénètre  tout  8c  par  confequen* 
il  luffit  d'en  verler  quelque  goûte  dans 
une  once  6c  le  bien  mêler ,  6c  il  fera  fait. 

Tabac  de  Herolj. 
L'efTence  de  Neroly  eft  aufli  une  el- 
fence  forte  qui  s'employe  comme  celle 
de  Cedra ,  l'odeur  en  eft  forte  &  agréa- 
ble ,  pourveu  que  l'on  n'en  mette  gue- 
rer,  car  elle  eft  encore  plus  pénétrante 
que  celle  de  Cedra.  Il  faut  particulière- 
ment oblerver  que  fi  l'on  veut  avoir  du 
Tabac  de  cette  odeur  elle  doit  être  pure 
&  véritable  :  car  pour  peu  qu'elle  foit 
mêlée  elle  devient  dans  l'uiage  d'une  o- 
deur  défagrcable. 

P  3  T'a» 
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Tabac  de  Vongtbon. 
Vous  prendrez  une  livre  de  Tabac 
jaune  parfumé  à  la  fleur  d'Orange  ,  & 
vous  broyerez  dans  le  petit  mortier  dou- 
ze grains  de  Civette  avec  un  petit  mor- 
ceau de  Sucre ,  &  Payant  bien  broyé 
vous  y  mêlerez  un  peu  de  Tabas,  &  con- 
tinuerez à  l'augmenter  en  continuant  à  le 
mêler  avec  le  pilon  tant  que  vous  ayez 
empli  vôtre  mortier: vous  le  renverferez 
avec  le  reftant  de  la  livre  &  mêlerés 
bien  le  tout  avec  les  mains ,  puis  vous 
remettrés  du  même  Tabac  à  moitié  plein 
vôtre  mortier ,  &  y  verferés  une  demi 
once  d'Eflèncc  de  fleurs  d'Orange  que 
vous  mêlerés  bien  avec  le  pilon  ;  vous 
acheverés  d'emplir  vôtre  mortier  de  Ta- 
bac ,  afin  de  mieux  mêler  l'eflènee:  vous 
renverferes  par  après  vôtre  mortier  fur 
le  reftant.  Vous  mêlerés  bien  le  tout  en- 
femble  avec  les  mains ,  &  il  fera  fait. 
L'odeur  en  fera  fort  agréable  6c  durera 
long-temps  &  quoyque  ce  fbit  de  Peflèn- 
ce grade  cela  ne  fera  point  de  tort  au  Ta- 
bac &  ne  paroîtra  point  gras ,  pourveu 
que  Pon  n'augmente  pas  la  doze  cy-def- 
fus  marquée. 
Si  le  Tabac  eft  parfumé  aux  fleurs  de 

Jaf- 
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Jafmin  il  faudra  prendre  dePefîènccde 
Jafmin ,  &  ainfi  des  autres  fleurs.  Toute 
forte  de  Tabac  fe  peut  parfumer  de  la  mê- 
me manière. 

Tabac  Mufquc. 
Vous  prendrés  du  Tabac  de  telle  o- 
deur  de  fleurs  que  vous  voudrés ,  (  fup- 
pofés  une  livre  )  vous  mettrés  dans  un 
petit  mortier  vingt  grains  de  Mufc  avec 
un  petit  morceau  de  Sucre  &  les  broye- 
rés  bien  cnfemble ,  puis  vous  y  ajoûterés 
un  peu  de  Tabac,  &  Paugmenterés  en 
continuant  à  mêler  avec  le  pilon  jufqu'à 
ce  que  le  mortier  foit  plein  ;  enfuite  le 
renverferés  fur  le  reftant ,  &  vous  mêle- 
rés  bien  le  tout  enfemble  ;  &  fera  fait. 

Tabac  h  la  p oinie  d'Efpagne. 

Vous  prendrés  une  livre  de  Tabac  de 
telle  odeur  de  fleurs  que  vous  voudrés  f 
vous  mettrés  dans  le  petit  mortier  vingt 
grains  de  Mufc  que  vous  broyerés  bien 
enfemble  :  enfuite  vous  y  ajoûterés  un 
peu  de  Tabac  &  Paugmenterés  en  conti- 
nuant à  broyer.  Vôtre  mortier  étant 
plein  vous  le  renverferés  à  part  &  le  cou- 
vrirés  avec  une  partie  du  reftant ,  afin  * 
qu'il  ne  s'évente  pas.   Vous  broyerés 
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par  après  dans  le  mortier  dix  grains  de 
Civette  avec  un  petit  morceau  de  Sucre  ; 
puis  vous  y  ajoûterés  un  peu  de  Tabac  ôc 
Paugmenterés  en  continuant  à  le  mêler  : 
vous  le  renverferés  avec  le  précèdent  & 
mêlerés  bien  avec  les  mains  le  tout  en- 
femble,  &  il  fera  fait. 

Tabac  en  odeur  de  Rome. 

Vous  prendrés  une  livre  de  Tabac  de 
telle  odeur  de  fleurs  que  vous  voudrés , 
vous  ferés  chauffer  le  petit  mortier  Se  fe- 
rés  fondre  à  fa  chaleur  vingt  grains 
d'Ambre,  vous  y  mêlerez  un  peu  de 
Tabac  &:  Paugmenterés  peu  à  peu  ea 
continuant  à  le  mêler  avec  le  pilon  ,  & 
vôtre  mortier  étant  à  moitié  plein  vous 
le  renverferés  à  part  &  le  couvrirés  avec 
une  partie  du  reliant  :  enfuite  vous  bro- 
yerés  dans  le  mortier  dix  grains  de  Mufc 
avec  un  petit  morceau  de  Sucre ,  y  ajou- 
tant du  Tabac  &  étant  mêlé  le  renverfe- 
rés fur  le  précèdent  &  le  couvrirés  enco- 
re. Vous  broyerés  aufîî  cinq  grains  de 
Civette  avec  un  peu  de  Sucre  y  ajoutant 
du  Tabac ,  puis  vous  le  renverferés  avec 
le  précèdent  8c  mêlerés  bien  le  tout  en- 
femble,  ôc  il  fera  fait. 
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Tabac  en  odeur  de  Maltbe. 

Vous  prendrés  une  livre  de  Tabac  de 
fleurs  d'Orange ,  puis  vous  ferés  chau- 
fer  le  petit  mortier ,  6c  ferés  fondre  à  la 
chaleur  vingt  grains  d'Ambre  :  enfuite 
vousmêlerés  un  peu  de  Tabac  que  vous 
augmenterés  en  continuant  à  mêler  avec 
le  pilon,  ÔC  vôtre  mqrtier  étant  plein 
vous  le  renverierez  à  part  ÔC  le  couvrirés 
avec  une  partie  du  reliant ,  puis  vous 
broyerés  dans  le  mortier  dix  grains  de 
Civette  avec  un  peu  de  Sucre  y  ajoûtant 
du  Tabac  que  vous  augmenterés  en  con- 
tinuant à  mêler  avec  le  pilon  :  après  quoy 
vous  le  renverierés  avec  le  précèdent  ÔC 
mêlerés  bien  le  tout  enfemble ,  Se  il  fera 
fait..  ■ 

Tabac  Ambre. 

Vous  prendrés  une  livre  de  Tabac  de 
telle  odeur  de  fleurs  que  vous  voudrés, 
puis  vous  ferés  chauffer  le  petit  mortier 
&  ferés  fondre  à  la  chaleur  vingt- quatre 
grai  ns  d'Ambre  ;  vous  y  ajoûterés  enfu  i- 
re  du  Tabac  que  vous  augmenterez  peu 
à  peu  en  continuant  à  broyer  ÔC  mêler  a- 
vec  les  mains ,  ôc  il  fera  fait. 

Comme  dans  les  Parfums  chacun  i  ion 
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goût  5c  que  plufieurs  aimeront  le  Tabac 
bien  parfumé  :  il  y  en  a  qui  voudront  u- 
ne  odeur  douce  &  cependant  qui  foit 
toujours  bonne;  ils  auront  lieu  de  fe 
contenter  avec  les  compofitions  ci-de- 
vant marquées.  Car  fi  les  odeurs  leur 
fcmblent  trop  fortes  ,  ils  n'auront 
qu'à  augmenter  le  Tabac  après  que  l'o- 
deur y  fera  donnée  ,  Se  elle  fera  douce 
puifqu'il  n'y  va  que  du  plus  ou  du  moins 
d'autant  que  les  compofitions  en  font 
très-bonnes ,  8t  fur  toutes  chofes  il  faut 
avoir  foin  de  bien  enfermer  le  Tabac  lors 
qu'il  eft  parfumé  afin  que  l'odeur  ne  s'e- 
ventepas. 


REM  AR  CLU  E  S 

TourConnoUrc  fi  i 'Ambre  tfi  bon. 

Lors  que  l'Ambre  eft  éventé  5  ou  qu'- 
il a  quelque  méchante  qualité  on  le  con- 
noît  en  ce  qu'il  eft  rempli  de  petites  pi- 
purcs  blanches  :  c'eft  ce  qu'on  appelle 
renardé  il  faut  auffi  prendre  garde  qu'il 
n'ait  pas  quelque  odeur  qui  ne  convien- 
ne pas  i4k  qualité;  on  peut  l'éprouver  en 
faiiant  chaufer  une  éguille  Scie  piquer; 
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il  fera  aifé  defèntir  fi  l'odeur  de  (à  fumée 
en  lêra  agréable ,  il  n'y  a  guère  d'autres 
accjdens  à  éviter  à  l'Ambre  noir. 

Tour  connoître  du  Mufc  &  vtfies  de  Mufc  s'il 

ejl  bon. 

Le  Mufc  eft  un  Animal  qui  le  trouve 
dans  les  païs  chauds,&  que  les  Chaflèurs 
lafïènt  à  la  courte  afin  de  le  prendre  en 
vie,  &  lors  qu'ils  l'ont  atrapé  ils  le  pi- 
quent à  tous  les  endroits  du  corps  avec 
une  éguille  pointue  &  envenimée  par 
le  bout  ,  le  venin  du  fer  empêche  que  le 
fàng  de  l'Animal  ne  forte ,  mais  au  con- 
traire à  chaque  piqueurc  il  fè  fait  une  po- 
che de  fang  :  &  afin  que  le  làng  ne  re- 
tourne pas  dans  le  corps ,  ils  fendent  le 
ventre  de  l'Animal  duquel  ils  tirent  les 
plus  menus  boyaux ,  avec  lefquels  ils  li- 
ent toutes  les  poches  de  fàng  qu'il  a  au- 
tour du  corps ,  ils  le  mettent  enfuite  fe- 
cher  au  Soleil  ,  de  forte  que  le  làng  fo 
caille  6c  fe  foche ,  &  puis  ils  coupent  tou- 
tes ces  poches  de  (àng  :  c'eft  ce  qu'on 
appelle  veffies  de  Mufc ,  &  le  véritable 
Mufc  eft  le  fàng  qui  eft  de-- 
dans ,  qui  eft  caillé  &  feché  comme 
j'ay  dit .   Les  veffies  ce  font  toutes  les 
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348         Nouveau  Recueil 

poches  qui  renferment  le  fang  &  non  pas 
les  rognons  de  l9  Animal ,  ny  les  rognons 
des  Fouines  comme  plufieurs  croyëht  : 
car  les  rognons  des  Fouines  ne  font  pro- 
pres à  rien.  Ils  ont  bien  quelque  petite 
odeur  mais  fort  foible  &  inutile  dans  les 
parfums.  Al'égard  du  Mufc  pour  être 
bon ,  il  fe  doit  rompre  aifément  avec  les 
doigts  comme  du  fang  lëc  qui  pourtant 
n'a  pas  de  dureté ,  car  lors  qu'il  fe  trou- 
ve trop  dur  &  trop  fecc'eft  une  marque 
qu'il  elt  trop  vieux  6c  par  confequent 
qu'il  a  perdu  (a  bonne  qualité.  &  n'eft 
plus  propre  à  rien. 

Pour  le  conferver  il  faut  le  ferrer  dan* 
une  boëte  de  plomb ,  parce  que  le  plomb 
le  tientfrais  Se  qu'il  y  ait  boëte  fur  boëte 
afin  qu'il  ne  s'evente  pas . 

Tour  connaître  la  Civette  Jî elle  ejl  bonne. 

La  Civette  eftun  Animal  qui  reflem- 
ble  aune  Fouine.  Elle  eft  un  peu  plus* 
grofie,  elle  paroît  eftre  fort  trifte  de 
ion  naturel,  on- la  tient  enfermée  dans- 
une  cage  de  fer ,  &  les  perfonnes  qui 
gouvernent  ces  animaux  fçavent  connoî- 
itre  le  tems  qu'il  faut  prendre  pour  les 
faire  fuër  j  en  mettant  plufieurs  rechauts 

pleins . 
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pleins  de  feu  autour  d,e  leurs  cages ,  cela 
aide  au  naturel  de  l'Animal ,  comme  k 
fiieur  en  eft  fort  épaifle ,  onramaflea- 
vec  un  couteau  d'Ivoire  toute  la  fueur 
qui  fe  trouve  fous  fes  efTailles  ou  entre  fes 
cuiffès ,  c'eft  ce  que  nous  appelions  la 
Civette ,  6c  lors  qu'elle  eft  trop  vieille, 
elle  eft  toute  brune ,  elle  n'eft  pas  bon- 
ne non  plus ,  mais  il  faut  qu'elle  foit 
d'un  jaune  doré  &  d'une  très- forte  o- 
deur  qui  foit  pourtant  agréable ,  &  fur 
tout  qu'elle  ne  file  pas  ,  car  ilyauroit 
danger  qu'elle  ne  fût  mêlée  de  miel. Pour 
la  bien  conferver  il  faut  la  mettre  dans 
un  pot  de  verre ,  6c  mettre  le  pot  de  ver- 
re dans  une  boëte  de  plomb  garnie  de  cot- 
ton.- 

Pour  Connoîtrele  Benjoin,  s'il  efibom) 

Le  Benjoin  commun  eft  ordinaire-- 
ment  fort  brun,  pour  le  meilleur  c'eft 
celuy  qui  eft  perlé  ,  plein  de  grofTes  lar- 
mes blanches ,  clair,  luifànt,  l'odeur  bien 
forte  &  bien  net ,  il  reflemble  à  des  a* 
mandes  qui  feroîcnt  confites  dans  du 
miel  ,  on  tient  qu'il  vient  d'Arabie  & 
qu'il  fe  trouve  dans  la  montagne  où  croît 
PEncens ,  il  fe  durcit  6c  fe  forme  en 

pierre 
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pierre  comme  nous  le  voyons ,  c'eft  ce 
que  les  Anciens  appelloient  la  Mirrhe. 

Pour  connaître  le  Storax,  s'il  eft  bon. 
Le  Storax  liquide  eft  bon  puis  qu'il 
ne  peutlêtre  autrement.  Quant  au  Storax 
lêc ,  il  ne  faut  choifir  le  plus  fec  que  lors 
qu'on  en  a  befoin  pour  mettre  en  poudre, 
hors  de  cela  le  plus  tendre  eft  le  meilleur, 
car  quand  il  eft  nouveau  il  fè  rompt  com- 
me du  pain  d'épice ,  c'eft  alors ,  que 
fon  odeur  eft  meilleure ,  il  vient  auflî 
d'Arabie ,  &  c'eft  une  gomme  qui  pro- 
vient d'un  arbre:  l'odeur  en  eft  fort  bon- 
ne particulièrement  dans  les  compofiti- 
ons  propres  à  brûler. 

Pour  conmî.re  le  Baume  du  Pérou. 
Le  Baume  du  Pérou  fè  connoît  à  la 
force  de  l'odeur.    Il  faut  pour  être  bon. 
qu'elle  foit  forte  8c  agréable ,  &  pour 
connoître  s'il  n'eft  pas  fàlfifié,  il  faut 
tremper  un  brin  de  paille  dans  le  Baume 
&  l'égouter  fur  un  verre  d'eau ,  fi  la  goû- 
te de  Baume  va  au  fond  de  l'eau  fans  rien 
laiflèr  deflus  il  eft  bon; 

Pour  connoître  le  Macanet, 
s'il  eft  bon. 

Il  faut  caflêr  les  grains  du  Macanet , 
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s'ils  fe  trouvent  jaunes  c'eft  une  marque 
qu'il  eft  vieux ,  car  pour  être  bon  6c  nou- 
veau, le  dedans  des  grains  doit  être  blanc 
6c  l'odeur  en  eft  beaucoup  meilleure. 

De  l*Efprit  de  Vin, 

Pour  éprouver  fi  l'efprit  de  vin  eft 
bon ,  vous  en  pouvés  mettre  plein  une 
cuilliere,avec  une  pincée  de  poudre  à  ti- 
rer,  6c  y  mettre  le  feu ,  fi  la  poudre 
prend  feu  6c  enlevé  l'efprit  de  vin  il  eft 
bon. 

Vous  pouvés  encore  en  mettre  dans 
une  cuilliere  6c  y  mettre  le  feu ,  6c  le  laik 
fer  brûler  à  loifîr  dans  un  lieu  où  il  n'y 
ait  point  d'air ,  fi  la  cuilliere  refte  mouil- 
lée après  le  feu  éteint ,  c'eft  une  marque 
qu'il  n'eft  pas  bon.  . 

De  r  Amidon. 
L'Amidon  duquel  on  fc  fert  pour 
faire  les  poudres  à  poudrer  les  cheveux, 
n'eft  pas  celuy  qui  fert  à  faire  Pempois , 
il  y  a  cette  différence  que  celuy  pour 
les  poudres  eft  extrêmement  fec  8c  ainfi 
le  plus  blanc  6c  le  plus  fec  eft  le  meil- 
leur. 

Du  Savon  c[e  Gennes. 
Comme  dans  l'employ  du  Savon  on  a 
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befoin  du  meilleur,  il  le  faut  prendre 
vray  Gennes,qu'il  foit  bien  ferme  &  fec, 
car  s'il  eft  humide  &  qu'on  le  garde  il  di- 
minuera tous  les  jours  du  poids  ,  &  ou- 
tre cela  il  ne  pourra  manquer  de  fentir 
Phuile,  parce  qu'il  fera  nouveau  fait, 
ce  qui  feroit  un  très  mauvais  effet  pour 
les  Savonnettes. 

Sur  les  poudres  a  poudrer  les  Cheveux. 

Toutes  les  Poudres  blanches  font  fai- 
tes d'Amidon ,  qui  fort  du  bled  après 
que  la  farine  en  eft  tirée,  &  il  n'y  a  pas 
plus  d'apprêt  à  l'Amidon  pour  la  Poudre 
de  haut  Prix ,  que  pour  celle  de  bas  prix. 
Il  ne  s'agit  que  de  le  piler  6c  le  paflèr  bien 
fin  au  Tamis  :  il  eft  feulement  neceflai- 
re  de  s'y  rendre  fujet  quand  on  le  parfu- 
me aux  fleurs ,  parce  que  de-là  dépend 
îa  bonté  de  la  Poudre,  &  particulière- 
ment à  celle  de  fleurs  d'Orange  &  à  cel- 
1  e  de  Rofes  communes ,  parce  que  fi  on 
eft  plus  long-temps  à  la  remuer  qu'il 
n'eft  marque  dans  ton  lieu ,  cette  Poudre 
fera  en  danger  d'eftre  gâtée ,  dautant 
qu'elle  s'échaufera  d'une  manière  qu'à 
peine  on  y  pourra  fbuffrir  la  main.  Les 
fleurs  feront  réduites  en  fumier,  &  ren- 
dront 
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dront  l'Amidon  tout  moite  &  en  pelotte 
&  fendra  le  pourry  :  cependant  s'il  arrt- 
voit  quelles  fuflent  gâtées ,  il  y  faudrait 
remédier  promptement  de  la  manière  qui 
fuit.    Il  faudroit  la  remuer  par  tout  dé- 
faifant  avec  les  mains  toutes  les  mottes 
qui  fe  feroient  faites ,  &  fâfler  à  l'inftant 
toutes  les  fleurs  &  en  remettre  de  frai* 
ches ,  &  ies  remuer  de  trois  en  trois  heu- 
res &  elle  (e  racommodera.    Il  n'y  a  pas 
de  danger  aux  autres  fleurs  parce  qu'el- 
les ne  s'échauffent  point ,  mais  il  faut 
toujours  en  avoir  foin  6c  n'y  laifler  les 
fleurs ,  que  le  temps  qui  eft  marqué  dans 
leurs  Articles.    Il  faut  auflî  feavoir  que 
toutes  les  fleurs  ne  font  pas  capables  de 
communiquer  leur  odeur  à  la  poudre , 
&  qu'il  n'y  a  que  les  fleurs  d'Orange ,  le 
Jafmin,  les  Rozes  communes ,  les  Ro* 
fès  mufquées&la  Jonquille.  Car  toutes 
les  autres  fleurs  ont  l'odeur  trop  foiblc, 
&  quoy  que  la  Tubereufe  femble  avoir 
l'odeur  aflez  forte,  néanmoins  fà quali- 
té ne  permet  point  cela ,  &  en  un  mot  il 
eft  inutile  de  s'en  fervir  powrlesPoiu- 
dres. 

La  Poudre  de  Chipre  eft  faite  de 
moufle  de  Chêne ,  la  Poudre  de  Viol- 

lettc 
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lcttc  eft  faite  de  racine  d'Iris? ,  &  celle  de 
Franchipanne  eft  faite  moitié  poudre  de 
Chipre  &  moitié  Amidon  :  il  faut  que 
ces  fortes  de  Poudres  foient  faites  l'E- 
té, autrement  elles  font  difficiles 
à  faire  à  caufe  de  l'humidité  ,  &  il  les 
faut  ferrer  dans  un  lieu  fec.  J'avertis  que 
la  moufTe  de  Chêne  de  laquelle  on  fait  la 
Poudre  de  Chipre ,  n'eft  pas  celle  qui 
croît  aux  pieds  des  Arbres,  &  qui  eft 
verte ,  &  refTemble  à  de  la  frange  ,  mais 
c'eft  celle  qui  croît  fur  les  branches  des 
vieux  Chênes  ;  elle  eft  blanche  6c  faite 
en  feuille. 


SECRET  DES  POUDRES 
Pour  les  Cheveux. 

Toudre  de  Rofst  cbmmmes. 

DAns  une  caifle  où  il  y  aura  vingt  li- 
vres de  poudre  d'Amidon  ,  vous  y 
mettrés  une  livre  de  feuilles  de  Rofès , 
que  vous  mêlerés  bien  avec  la  main ,  en- 
forte  qu'ifyen  ait  partout,  de  quatre 
en  quatre  heures  vous  ne  manquerés  pas 
de  la  bien  remuer ,  afin  que  les  fleurs  ne 
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s'echaufcnt  point ,  8c  le  lendemain  à 
pareille  heure  que  vous  les  aurés  mifês , 
vous  les  lâflêrés ,  6c  vous  en  remcttrés 
d'autres  en  pareille  quantité ,  &  ainfi  de 
même  jufqu'à  trois  fois ,  pendant  lequel 
temps  vous  laiflèrés  la  caiflè  ouverte  de- 
puis la  première  fois  que  vous  y  aurés  mis 
les  fleurs  jufqu'à  ce  qu'il  n'y  en  ait  plus , 
&  la  poudre  fera  faite. 

Foudre  ds  Rofes  tnufqaées. 

Comme  l'on  n'a  pas  les  Rofes  muf- 
quées  en  abondance  comme  les  commu- 
nés ,  il  ne  fâut  prendre  du  corps  de  pou- 
dre qu'à  l'équipolent  de  ce  qu'on  a  de 
fleurs  ,  &  faire  en- forte  qu'il  y  en  ait 
par  tout ,  6c  laiiler  les  Heurs  dans  laditte 
poudre  vingt-quatre  heures  :  Au  bout 
duquel  temps  il  faudra  fafTer  les  fleurs 
&  en  remettre  de  fraîches ,  &  ainfi  faire 
jufqu'à  trois  fois.  Il  n'eft  point  ncceflàire 
de  remuer  les  fleurs  parce  qu'elles  ne  s'é- 
chaufent  point.  La  caiûe  doit  demeu- 
rer fermée. 

Poudre  de  fleur  d'Oranges, 

Dans  une  caifTe  où  il  y  aura  vingt-cinq 
livres  de  poudre  d'Amidon ,  vous  y  me- 
lercsune  livre  de  fleurs  d'Orange,  vous 

ferés- 


1 


356        Nouveau  Recueil 

ferés  en-forte  qu'elles  fbient  également 
mites  par  tout ,  &  vous  aurés  foin  de  la 
remuer  au  moins  deux  fois  le  jour  pour 
empêcher  qu'elles  ne  s'échaufent ,  &  au 
bout  de  vingt-quatre  heures  vous  fafîe- 
rés ,  &  en  remettrés  de  fraîches  en  même 
quantité  &  vous  ferés  ainfî  pendant  trois 
jours.  Si  l'odeur  ne  vous  en  paroît 
pas  afTez  forte ,  vous  en  pourrés  remet- 
tre encore  une  fois  &  elle  fera  faite.  Il 
£mt  toûjours  tenir  la  caiflè  fermée',  auflî- 
bien  quand  les  fleurs  y  font ,  comme  lors 
qu'elles  n'y  font  plus. 

Poudre  de  Jétfmin. 

Dans  une  caille  où  il  y  aura  vingt  li- 
vres de  poudre  d'Amidon ,  vous  y  mêle- 
rés  un  millier  de  Jafmin  bien  également, 
faifant  un  lit  de  poudre  &  un  lit  de  fleurs, 
&  vous  laifleres  ainfi  vos  fleurs  l'elpace 
de  vingt-  quatre  heures  fans  les  remuer  ,. 
car  le  Jafmin  ne  s'échaufe  pas.  Enfuite 
vous  falTerés  vos  fleurs ,  &  en  remettrés 
de  fraîches  en  même  quantité,  vous  con- 
tinuerés  ainfi  l'efpace  de  trois  jours,&elle 
fera  faite ,  li  vous  fouhaitez  que  l'odeur 
en  foit  plus  forte ,  vous  y  remettrés  des 
fleurs  encore  une  fois. 
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foudre  de  Jonquille] 

Vous  en  uferés  pour  la  compofition 
de  cette  poudre,  comme  à  la  poudre  de 
Rozes  mufquées  :  Selon  la  quantité  que 
vous  aurez  de  fleurs  vous  prendrés  de  la 
poudre,  cn-fbrte  qu'il  y  ait  des  fleurs 
par  toute  la-ditte  poudre,  fans  être  pour- 
tant trop  confufes*,  6c  les  ayant  laiflëes 
vingt* quatre  heures ,  fafles  vos  fleurs , 
Se  en  remettez  de  fraîches ,  vous  ferez 
ainfi  l'efpace  de  trois  jours ,  &  elle  fera 
faite. 

Poudre  d'Amhrette. 

Prenés  cinq  livres  de  poudre  de  Jaf- 
min  &  cinq  livres  de  poudre  de  Rozes 
mufquées,  6c  les  mêlés  enfemblc.  En- 
fuite  empliflèz  un  fasde  cette  poudre: 
verfés  dedans  deux  gros  d'eflence  d'Am- 
bre 6c  la  mêlés,  puis  faiTez  vôtre  pou- 
dre ,  à  la  referve  des  grumelots  que  Pef- 
fènee  aura  formés  :  Remettés  y  les  gru- 
melots de  la  fuf-dite  poudre  6c  continués 
à  fafîer  jufqu'à  ce  que  vous  ayés  defleché 
&  pafle  le  tout.  Puis  mêlés  bien  le  tout 
enfemble,  6c  cela  fera  fait. 

Quoique  les  Poudres  Blanches  (oient 
parfumées  aux  fleurs,  cen'eftpasenco- 
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rc  afTés ,  il  faut  faire  un  parfum  comme 
cy-apres ,  afin  de  les  mettre  dans  leur 
perfeéfcion  Ôc  pour  lors  il  n'y  manquera 
plus  rien* 

Parfum  pour  parfumer  les  autres  poudres; 

Prenés  douze  livres  de  poudre  d'Am- 
brette  ou  d'autre  forte  fi  vous  voulés,  en- 
fuite  mettés  dans  le  petit  mortier  un  de- 
mi gros  de  Civette  fie  gros  comme  une 
petite  noix  de  fucre  ,  fie  les  piles  enfem- 
ole  :  Ajoutez-  y  de  cette  poudre  &  la  pai- 
fezaufas,  &  ce  qui  vousrefteradejgru- 
mclots,  repilés  les  8c  les  confommés  fie 
pattes  avec  de  la  même  poudre ,  6c  ayant 
tout  pafîe  vous  confbmmerés  de  la  même 
manière  un  gros  de  mufe  :  puis  vous  mê- 
lerés  bien  leêtout  enfemble ,  Se  elle  fera 
faite, 

Vous  pouvez  mêler  deux  onces  de 
cette  poudre  de  Jafmin  ou  de  fleurs  d'o- 
range ,  cela  fait  un  mélange  d'odeurs 
fort  agréable ,  fie  aide  beaucoup  à  faire 
pouffer  les  odeurs  des  fl&irs. 

Poudre  purgée  à  VEau  de  vie. 
Dans  une  caifle  où  il  y  aura  dix  livres 
d'Amidon  en  poudre  ,  vous  y  verferés  u- 
chopiné  d'Eau  de  vie  fie  melerçs  bien  le 

tout 
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tout.  Enfuitc  vous  le  laitières  fccher , 
5c  étant  iec  le  pilerés  &  repaflerés  bien 
£n  par  le  Tamis  &  cela  fèra  fait. 

Pondu  de  Violette  vu  d'Iris. 

Il  n'y  a  point  d'autre  façon  à  faire  que 
de  piler  l'Iris  &  le  pafièr  au  Tamis ,  cette 
poudre  eft  très  bonne  pour  les  cheveux , 
&  elle  ient  naturellement  la  violette ,  & 
il  n'y  en  a  point  d'autre  de  cette  odeur , 
parce  que  la  fleur  n'a  pas  aûez  de  force. 

? §udre  de.  moufie  de  Chefne  :  Autrement  dite 

de  Cbipre» 

Il  faut  premièrement  mettre  tremper 
la  mouflê  de  Chefne  dans  beaucoup  d'e- 
au ,  l'efpace  de  trois  jours  au  moins ,  en- 
fuite  la  retirer  de  l'eau  &  la  bien  expri- 
mer ,  puis  la  laver  encore  par  plufleurs 
fois  jufqu'à  ce  que  l'eau  demeure  nette, 
&  pour  lors  vous  la  retirerés  de  l'eau  ôc 
l'exprimerés  bien  &  la  mettrés  fécher  au 
Soleil ,  Se  vous  aurés  foin  de  la  remuer 
de  deux  en  deux  heures ,  à  mefure  qu'el- 
le féchera ,  afin  qu'elle  ne  s'échaurc  pas» 
&  étant  bien  féche  vous  ferés  ce  qui  luit. 
Pour  la  mettre  en  poudre  vous  emplirés 
vôtre  mortier  de  la-ditte  mouflè ,  oc  jet- 
tërés  defTus  un  verre  d'eau  &  la  pilerés , 

elle 
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elle  ne  manquera  pas  de  fe  réduire 'en  mi- 
,  ettes ,  ce  qui  ne  fe  feroit  pas  fi  elle  n'étoit 
humectée  de  la  façon ,  &  après  l'avoir 
ainfî  reduitte ,  vous  la  reraettrés  fécher 
au  Soleil ,  &  étant  bien  féche  ,  vous  la 
pilerés  aifément  au  mortier  fie  la  paflerés 
au  Tamis  tout  le  plus  fin  ,  &  elle  fera 
faite. 

La  dernière  purgation  que  l'on  fait  à 
la  poudre  de  Chipre,  c'eft  de  luy  donner 
une  fois  ou  deux  les  fleurs  de  Jafmin  ou 
deRozes  mufquécs  tout  comme  aux  àu- 
tres  poudres.  Elle  ne  prend  pas  pour 
cela  l'odeur  des  fleurs  comme  l'Amidon , 
mais  cela  la  rend  en  état  de  prendre  faci- 
lement les  autres  odeurs  qu'on  luy  veut 
donner. 

Comme  on  a  à  Lyon  la  commodité  des 
Trouilleurs ,  qui  mettent  toutes  chofes 
en  poudre ,  les  perfonnes  de  Lyon  pour- 
ront par  ce  moyen  la  faire  mettre  en 
poudre  fans  en  avoir  la  peine ,  pourveu 
qu'elle  foit  auparavant  bien  purgée  6c 
féchéeainfi  que  je  viens  de  le  dire. 

Poudre  de  Frangipane. 

Vous  prendrés  fix  livres  de  poudre  de 
fleurs  d'Orange  &  fix  livres  de  pou- 

0  dre 
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dre  de  moufle  de  Chefne  ,  que  vous 
mélerés  enfemble  ,  puis  vous  fercs  chau  - 
fer  le  cul  du  petit  mortier  &  le  bout 
de  fou  pilon  aflez  chaud  pour  griller  la 
falive  ;  vous  y  verferés  une  once  d'eflen- 
cc  d'Ambre,  6c  dans  le  mêmeinftant 
plein  la  main  de  la  fuf  ditte  poudre  ,  que 
vous  mélerés  bien  avec  le  pilon ,  y  ajoû* 
tant  de  la  poudre  jufquM  ce  que  le  mor- 
tier fbit  plein,  enfuite  vous  renverferez 
vôtre  mortier  dans  un  fac,  &  vous  remet- 
trés  encore  de  la  même  poudre  par  deflus, 
St  la  faflerés  dans  une  caifle ,  ann  que  l'o- 
deur ne  s'évente  pas  A  Se  ce  qui  reliera  de 
grumelotscjue  l'eflenceauraformés,vous 
iesremettrcs  dans  le  mortier ,  les  pilant 
Se  mêlant  comme  auparavant  en  y  ajou- 
tant de  la  poudre,  6c enfin  continuerés 
ainfijufquM  ce  que  le  toutfoit  confom- 
mé&pafle  :  puis  ferés  ce  qui  fuit. 

Vous  mettrés  dans  le  mortier  un  demi 
gros  de  Civette  avec  un  morceau  de  fuerc 
gros  comme  une  noix, vous  boyerés  vôtre 
Civette  avec  le  fucre,  vous  y  ajoûterés 
peu  à  peu  de  la  poudre,  en  la  mêlant  avec 
le  pilon  ,  enfuite  vous  la  renverfeecs 
dans  un  fas  &  faflerés  légèrement ,  puis 
vous  remettrés  dans  le  mortier  les  gru- 

Tome  2,  Q  me- 
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înelots  que  la  Civette  aura  formés ,  vous 
les  repilerés  y  ajoûtant  de  la  poudre 
comme  auparavant ,  &  continuerez  ainfi 
jufqu'à  ce  que  le  tout  foit  jxiflé  ,  puis 
vous  mêlerés  bien  le  tout  enlèmble  &  el- 
le fera  faite. 

Cette  poudre  eft  d'une  agréable  co- 
deur, la  couleur  en  eft  d'un  gris  cen- 
tre ,  qui  convient  parfaitement  bien  ù 
toutes  couleurs  de  cheveux. 

Autre  manière. 

Vous  pouvés  mêler  de  la  poudre  de 
Chipre  avec  de  la  poudre  d'Amidon  en 
quantité  égale ,  &  leur  donner  les  fleurs 
comme  à  la  poudre  de  fleurs  d'Orange  ou 
de  Jafmin  ,  &  enfuite  quand  bon  vous 
femble  leur  donner  l'odeur  de  l'Ambre 
Se  de  la  Civette  comme  il  eft  enfeigné 
cy-  deflus  &  elle  fera  trésbonne. 

Autre  manière. 

Ayant  obfervé  l'un  des  deux  articles 
cy- deflus ,  fi  vous  voulés  la  rendre  muf- 
quée  ,  il  faut  fur  la  même  quantité  de 
poudre ,  au  lieu  d'y  metrre  un  demi  gros 
de  Civette,  n'y  en  mettre  que  dix  huit 
grains  &  y  ajoûter  un  demi  gros  de 
Mufc  ,  6c  le  broyer  &  confommer  avec 
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du  fucre  de  la  même  manière  que  Ton 
confomme  la  Civette,  8t  l'odeur  en  fera 
trés-bonne, 

Manière  de  parfumer  la  poudre  de 
Cbipre  comme  à  Montpellier. 

Vous  prendrés  deux  livres  de  poudre 
de  moufle  de  Chefne  toute  pure  ,  qui  ait 
été  purgée  avec  les  fleurs,  comme  il  eft 
dit  dans  Ton  article.  Vous  y  confomme- 
rés  dix- huit  grains  de  Civette  avec  un 
peu  de  fucre ,  comme  il  eft  cy-devant  en- 
feigné.  Enfuite  vous  y  confommerez  un 
demi  gros  de  Mufc  de  la  même  manière, 
ce  qui  étant  fait,  vous  la  mettrés  dans  une 
boëtc  bien  clofe,  elle  fera  d'une  odeur  ^ 
aimirable,  il  n'en  faudra  que  très  peu 
fur  une  perruque  ou  fur  la  tête  pour  fçn- 
tîr  parfaitement  bon 

roudre  fne  à  la  MiarcfchaUe  propre  k 
faire  dts  pajlespour  des  Chapelets. 

Vous  prendrés  deux  livres  de  moufle 
de  chefne,  une  livre  de  poudre  d'Ami- 
don ,  une  once  de  clou  de  Girofle  en 
poudre,  une  once  de  Calamus  en  pou- 
dre ,  deux  onces  de  Souchct  en  poudre , 
deux  onces  de  bois  vermoulu  en  poti- 
er z  dre 
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drc ,  mêlés  bien  le  tout  enfemble  ,  & 
elle  fera  faite. 

Il  faut  que  ce  foit  du  bois  de  chefne 
vermoulu ,  parce  qu'il  cil  rouge  &  qu'il 
donne  une  belle  couleur  à  cette  poudre. 

Secret  fur  les  Savonnettes. 

Les  plus  excellentes  &  les  meilleures 
Savonnettes  étoient  autrefois  celles  de 
Bologne  ,  car  les  Bolonnois  ayoient 
trouvé  le  fecret  de  fi  bien  préparer 
Se  parfumer  le  Savon  que  perfonne  n'a- 
voit  jufqu'alors  entrepris  fur  leur  ma- 
nière, mais  ils  ont  fi  fort  négligé  de  les 
bien  parfumer  ;  &  l'on  s'en:  fi  bien  étu- 
dié que  l'on  a  trouvé  le  moyen  de  faire 
mieux  qu'eux:  De  forte  que  prefente- 
ment  toutes  les  Savonnettes  que  l'on 
vend  pour  Bologne  n'en  font  point,  mais 
elles  font  auffi  bonnes ,  puiique  l'on  fe 
fert  du  Savon  qu'ils  apprêtent ,  &  que 
tout  dépend  de  la  manière  de  les  parfu-. 
merainû*  que  vous  le  verrez. 

A  l'égard  des  autres  fortes  de  Savon- 
nettes ,  tout  l'art  confifte  à  bien  prê- 
ter le  Savon  comme  je  l'enfeigne  ,  car 
le  Savon  ayant  de  foy-même  une  afles 
méchante  odeur,  il  eft  befoin  de  la  lu  y 
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oter  avant  que  d'y  mettre  aucun  parfum . 
Ç'eft  l'avis  le  plus  important  fur  cefujct- 
Quant  aux  communes  il  n'eft  pasnc- 
celîàire  qu'il  foit  purgé  fi  l'on  ne  veut , 
car  les  eflènccs  que  l'on  y  met  pénètrent 
tout. 

Si  on  les  veut  marquer  de  quelque 
marque  ou  cachet  ,  il  faut  que  ce  foit 
lors  qu'elles  font  roulées  &  un  peu  rafer- 
mies,  &fion  les  veut  dorer,  il  faut  at- 
tendre qu'elles  foient  fraiches  ;  il  n'y  a 
pour  cet  effet  qu'à  humefter  la  marque 
de  la  Savonnette  avec  un  peu  de  cotton 
imbibé  d'eau  de  fenteur,  enfuitepofer 
la  Savonnette  fur  la  feuille  d'or ,  que 
vous  aurez  auparavant  coupée  à  peu  prés 
de  la  grandeur  de  la  marque ,  &  appuyer 
J'or  avec  un  peu  de  cotton  fcc3&  cela  fera 
fait. 


DES  SAVONNETTES. 

Manière  de  purger  le  Savon. 

VOus  prendrés  une  Table  de  Savon 
que  vous ratiflerés  bien,  enfuitela 
découperés  bien  mince  &  vous  mettrés 
le  tout  dans  un  grand  chauderon  furie 

Q  3  feu 
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feu  avec  cinq  ou  fïx  pintes  d'eau  ;  & 
vous  ferés  fondre  vôtre  Savon ,  toujours 
remuant  avec  un  bâton  jufqu'àce  qu'iî 
foit  bien  fondu  :  Enfuitc  vous  le  verfe- 
rés  dans  des  vaiiîeaux&le  laiflerés  plu- 
ficurs  jours  jufqu'à  ce  qu'il  foit  bien  fer- 
mé :  Puis  vous  le  decouperés  tout  le 
plus  mince  que  vous  pourrez ,  &  vous  le 
laiflerés  fecher  jufqu'à  ce  qu'il  foit  dur 
comme  du  bois.  Enfuitc  vous  lemet- 
trés  dans  des  vaiflèauxou  baflinsSc  ver- 
ferés  de  Peau  de  vie  fuffifamment  pour  le 
détremper  :  Vous  y  jetterés  aufli  quel- 
que poignée  de  fel ,  6c  le  tournerés  bien 
defîiis  deflbus ,  afin  que  le  tout  foit  bien 
imbibé:  Puis  vous  le  mettrés derechef 
fécheràPair  ,  jufqu'à  ce  qu'il  foit  bien 
fec ,  &  pour  lors  quand  vous  en  aurcs  be- 
foin  vous  le  ferés  ramolir  félon  les  Sa- 
vonnettes que  vous  voudrés  faire  :  Com- 
me vous  trouvères  dans  leurs  articles. 

Savonnettes  communes. 

Prenés  cinq  livres  de  Savon  que  vous 
ratiflerés  &  le  mettrés  dans  le  mortier 
pourle  piler  allez  longtemps  :  Enfuite 
maniés  bien  vôtre  Savon  pour  en  retirer 
les  petits  morceaux  qui  n'auront  pas 
été  piles*,  remettés  vôtre  Savon  dans  le 

mor- 
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mortier  &y  mettés  aufli  deux  livres  de 
poudre  d'Amidon  ,  une  once  d'eflènec 
d'Orange  ou  de  Citron,  &  environ  un 
demi  fepticr  d'eau  de  Macanct  préparée 
de  la  manière  que  je  vous  le  diray  bientôt; 
mêlez  doucement  le  tout  enfemble  avec 
le  pilon,&  enfuite  piles  le  tout  enfemble, 
&  cela  fera  fait.  Il  ne  s'agira  plus  que  de 
rouler  vôtre  pâte  de  la  façon  que  vous 
voudrez  pour  en  faire  des  Savonnettes  & 
les  laifler  fecher ,  ii  vôtre  pâte  fe  trouve 
trop  môle,  il  la  faut  laifler  rafermir  d'el- 
le-même. 

L'Eau  de  Macanetfe  faitainfi.  Vous 
pilerés  quatre  onces  de  Macanct  dans  le 
mortier ,  Se  le  mettrés  tremper  dans  une 
ehopine  d'eau  du  jour  au  lendemain,  en- 
fuite  vous  paflerés  cette  eau  par  un  linge 
&  exprimerés  bien  le  Macanet,puis  vous 
ferés  détremper  dans  la  même  eau  deux 
onces  de  blanc  de  Cerufe  que  vous  aurés 
mife  auparavant  en  poudre  ,  vous  y  ajoû- 
terés  encore  une  poignée  de  fel  Se  vous 
en  fervirés  comme  j'ay  dit. 

Autre  mantere. 

Lors  que  vous  aurés  pilé  cinq  livres 
de  Savon  comme  cy-devant  ,  &  retiré 
les  grumelots.  vous  remettrés  vôtre  Sa  - 

Q  4  von 
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von  dans  le  mortier ,  &  vous  y  ajoûtcrés 
deux  livres  de  poudre  d'Amidon ,  envi- 
ron un  demi  feptier  d  eau  deMacanet  ap- 
prefté  comme  cy  devant  »  une  cuilierée 
d'huile  d'Afpic ,  une  demi  once  d'Oran- 
ge ou  de  Citron  f  &  deux  cuiliérécs  de 
Storax  liquide  a^prefté  comme  cy-aprés: 
Vous  mêlerez  le  tout  doucement  avec  le 
pilon:  enfuite  vous  le  piierés  à  grands 
coups  jufqu'à  ce  que  le  tout  ioit  bien  mê- 
lé &  incorporé ,  &  cela  fera  fait. 

Le  Storax  liquide  s'apprefte  ainfî. 
Vous  mettrés  une  once  de  Storax  liquide 
dans  une  terrine  avec  un  demi  verre 
d'eau  ,  &  remuercs  le  Storax  avec  une 
cuillierc  à  mefure  qu'il  fondra ,  &  étant 
fondu  vous  vous  en  fervirez  comme  il 
eftdit. 

Autre  m  mère. 

Faites  fondre  cinq  livres  de  SaVon 
coupé  bien  mince ,  avec  une  pinte  d'eau 
de  Citron,  &  étant  bien  fondu  pafles  le 
tout  dans  un  linge  qui  ne  foit  point  trop 
fin  ,  enfuite  ajoûtés  y  deux  livres  de 
poudre  d'amidon ,  une  once  d'eflence 
d'Orange  ou  de  Citron  ,  deux  onces  de 
Cerufe  détrempée  dans  un  verre  d'eau  \ 
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vous  paîtrirés  bien  vôtre  pâte  avec  les 
mains  ,  jufqu'à  ce  que  ie  tout  fbit  bien 
mêlé ,  &  lors  que  vôtre  pâte  fera  rafer- 
mie ,  vous  roulerés  vos  Savonnettes  de 
la  groffeur  que  vous  voudrés  ,  &  les  met- 
tres  fécher. 

Pour  faire  Peau  de  citron  ,  vouscou- 
perés  par  morceaux  environ  une  demi 
douzaine  de  Citrons  ,  vieux  ou  non ,  il 
n'importe,  que  vous  ferés  bouillir  dans 
une  pinte  d'eau  ,1'efpace  d'une  demi  heu- 
re :  Enfuite  vous  les  exprimerés  dans  un 
linge  &  vous  vous  fervirés  de  cette  eau. 

Savonnettes  de  Keroly. 

Vous  prendrés  huit  livres  de  Savon  fec 
purgé  comme  il  a  efté  enfeigné  cy-de- 
vant ,  "  &  le  mettrés  dans  un  baflîn:  Vous 
y  verferés  de  Peau  de  fleurs  d'Orange  ou 
de  Roze  jufqu'à  la  hauteur  du  Savon  afin 
de  le  détremper.  Vous  aurés  loin  deux 
fois  le  jour  de  remuer  lé  deflbus  jufqu'à 
ce  que  le  Savon  ayt  confommé  l'eau  & 
fbit  ramoly  :  Et  vous  le  lailferés  ainfi 
jufqu'à  ce  que  vous  le  voyiez  en  état  d'ê- 
tre pilé ,  puis  vous  le  pilerés  aflèz  long- 
temps 6c  vous  le  maniérés  bien  après  l'a- 
voir pilé  afin  de  retirer  les  grumelots  qui 

Q  5  y 
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y  relieront  \  vous  remettrés  vôtre  Savon 
dans  le  mortier ,  &  y  ajoûterés  une  livre 
de  Labdanum  en  poudre  bien  fine ,  & 
deux  onces  d'effence  de  Ncroly ,  vous 
mêlerés  doucement  le  tout  enfemble  a- 
vec  le  pilon,  cniuite  vous  pilerés allez 
*  long-temps  pour  bien  mêler  &  incorpo- 
rer le  tout ,  &  cela  fera  fait.  Si  la  pâte 
fetrouvoit  trop  ferme  vous  y  pouvés 
verfèr  de  Peau  de  fleurs  d'Orange  à  dif- 
cretion ,  &  la  pâte  en  fera  trés-bonne  , 
lors  que  la  pâte  fera  rafermie,  vous  roule- 
rcs  vos  Savonnettes  &  les  mettrés  fecher. 

Savonnettes  de  Bologne. 

Vous  prendrés  trois  paquets  de  Savon- 
nettes des  communes  de  Bologne  ,  que 
vous  pilerés  dans  le  mortier  jufqu'à  ce 
qu'elles  foient  miles  en  miettes,  &les 
mettres  dans  un  baflîn  &  y  verferés  de 
l'eau  d'Ange  jufqu'à  la  hauteur  de  la  pâte 
&  la  lailferés  tremper  jufqu'à  ce  qu'elle 
foit  amolie  ,  ce  qui  pourra  être  dans  deux 
ou  trois  jours ,  pendant  lequel  temps 
vous  aures  foin  deux  fois  le  jour  de  re- 
muer le  deffus  deffous  ,  fit  lors  qu'il  n'y 
aura  plus  d'eau  &  que  la  pâte  fera  rafer- 
mie vous  la  pilerés  aflèz  long-temps5puis 

vous 
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tous  la  maniérés  bien  pour  en  tirer  les 
grumelots ,  &  enfuite  vous  partagerés 
vôtre  pâte  en  deux  pains  égaux,  puis 
ferés  ce  qui  fuit. 

Vous  prendrés  undemifeptier  d'èau 
d'Ange  &  autant  d'eau  de  Roze,  &  vous 
mettrés  dans  le  petit  mortier  deux  gros 
de  mufc  avec  un  peu  de  la-ditteeau 
d'Angepour  le  dilayer,  vous  le  pilerés 
bien  en  ajoutant  toujours  de  cette  eau  , 
puis  vous  le  paflerés  par  un  linge  qui  ne 
fera  ny  trop  gros  ny  trop  fin  :  Enfuite 
vous  ramafîcrés  avec  une  cuiliere  le 
mufc  qui  fera  refté  dans  le  linge,  &le 
pilerés  derechef ,  y  ajoûtant  toujours  de 
Peau ,  &  vous  continuerés  jufqu'à  ce 
que  le  Mufc  ait  été  paffé  &  confommé  a* 
vec  l'eau  d'Ange  &  l'eau  de  Roze ,  &  le 
linge  fera  lavé  avec  de  la  même  eau  ,  afin 
qu'il  n'y  refte  point  de  mufc,  &  le  tout 
étant  bien  mêlé  toute  l'eau  fera  mil!' 
dans  une  bouteille  de  verre  pour  s'en  fer- 
vir  comme  vous  verres  cy-aprés. 

Vous  prendrés  un  des  deux  pains  de  pâ- 
te fufdits  que  vous  mettrés  en  morceaux 
dans  le  mortier;  vous  mettrés  deffus  li- 
ne bonne  poignée  de  poudre  de  Labda- 
num  paflee  bien  fine,  demi  once  de  be- 

0^6  aiïmë 


3  7  2  Nouveau  Recueil 

aivme  du  Pérou ,  un  bon  filet  d'eflence 
de  Ncroly  ,  &  environ  un  demi  feptier 
de  la  fufdite  eau  ,  vous  mêlerés  bien  dou- 
cement le  tout  enfemble  avec  le  pilon  : 
Enfuite  vous  pilerés  le  tout  aflez  long- 
temps pour  mêler  la  pâte,  £t  elle  fera 
faite.  Et  tout  ainfi  que  vous  aurés  fait 
fur  ce  pain  vous  ferés  fur  l'autre ,  &  vous 
les  mettrés  enfemble  bien  couverts  en- 
viron deux  jours  ,  afin  de  leur  donner 
le  temps  de  bien  prendre  les  odeurs  ;  êc 
cnfnite  la  pâte  étant  rafermie  vous  les 
roulerés  comme  vous  voudrés  &  elles  fe- 
feront  faites ,  &  vous  les  mettrés  fécher. 

Savonnettes  de  Bologne ,  les  meilleures. 

Il  faut  prendre  trois  paquets  de  Savon- 
nettes de  Bologne  qu'il  faut  piler  ôc  met- 
tre tremper  avec  de  Peau  d'Ange  jufqu'à 
la  hauteur  de  la  pâte ,  tout  ainfi  qu'aux 
précédentes:  &  outre  l'eau  d'Ange  a- 
joutez  y  un  demi  feptier  de  lait  virginal, 
&  vous  remueras  cette  pâte  deux  fois  le 
jour  le  dclfus  delfous ,  afin  que  le  tout  le 
détrempe  bien,  &  l'eau  ébûë&lapâte 
rafermie,  il  la  faudra  piler  &  enfuite  la 
manier  pour  en  retirer  les  grumelots ,  & 
le  tout  étant  bien  réduit  en  pâte  il  en  fe- 
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rafait  deux  pains  égaux,  puis  vous  fe- 
rez ce  qui  fuit. 

Vous  pilerés  demi  ofice  de  Mufc  dans 
le  petit  mortier  avec  de  Peau  d'Ange , 
tout  comme  il  eft  enfeigné  dans  les  Sa- 
vonnettes précédentes  :  enfin  vous  con- 
fommerez  vôtre  Mufc  le  pilant  &  pafiànt 
par  un  linge  avec  un  demi  feptier  d'eau 
d'Ange ,  &  autant  d'eau  de  Roze ,  puis 
vous  vous  en  fervirés  comme  il  fuit. 

Vous  prendrés  un  des  deux  pains  de 
pâte  que  vous  mettrés  par  morceaux  dans 
le  mortjer,  &  vous  mettrés  pardeflus 
ce  pain  deux  onces  de  baume  du  Pérou , 
un  bon  filet  d'eflence  de  Neroly ,  une 
bonne  poignée  de  poudre  compofée  ; 
fçavoir  un  tiers  de  poudre  fine  à  la 
Maréchalle  ,  un  tiers  de  poudre  de 
racine  de  Campanne,  &  un  tiers  de 
Labdanum  en  poudre  &  un  demi  fe- 
ptier de  l'eau  fufdite  compofée  avec 
le  Mufc  :  vous  mêlerés  bien  tout  enfêm- 
ble  &  le  pilerés  aflez  long- temps  :  8c  la 
pâte  fera  fàiçe,  l'odeur  en  eft  fort  agréa- 
ble. Vous  roulerés  vos  Savonnettes  lors 
que  vôtre  pâte  fera  ferme,  Sctoutainfî 
que  vous  aurez  fait  fur  ce  pain  de  pâte 
vous  ferés  fur  l'autre. 
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Savonnettes  bien  Parfumées.  « 
Vous  prendrés  trois  paquets  de  Savon- 
nettes communes  de  Bologne ,  vous  les 
caflerés  au  mortier ,  &  les  mettrez  trem- 
per avec  de  Peau  d'Ange  &  du  lait  Vir- 
ginal ,  comme  les  précédentes  de  Bolo- 
gne ,  &  étant  repilées  6c  mifes  en  pâte, 
vous  les  partagerez  en  deux  pains  égaux, 
puis  vous  ferez  une  compofition  comme 
il  fuit. 

Vous  broyerez  demi  gros  de  Civette 
dans  le  petit  mortier  avec  x  onces  de 
baume  du  Pérou  que  vous  y  mêlerez  peu 
à  peu  :  Vous  y  ajouterez  deux  gros  d'ei- 
fence  d'Ambre ,  un  bon  filet  d'effence 
de  Canelle ,  autant  de  celle  de  Girofle, 
vous  mêlerez  bien  le  tout  enfemble  &:  le 
mettrez  à  part  pour  vous  en  fer  vir  com- 
me vous  verrez  cy-aprés. 

Vous  mettrés  dans  le  mortier  un  de 
vos  pains  de  pâte  rompes  par  morceaux , 
vous  mettrez  deflus  deux  poignées  de 
poudre  compofée  ;  fçavoir  un  tiers  de 
poudre  fine  à  la  Maréchalle ,  &  un  tiers 
de  poudre^e  racine  de  Campanne ,  vous 
y  mettrez  aufli  la  moitié  dela&fdite 
compofition^  &  un  demi  (èptier  d'eau 
de  mille  fleurs,  &  une  demi  once  d'ef- 

fenec 
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fencêdeNeroly  ,  &  vous  mêlerez  bien 
le  tout  enfemble  ,  &  lors  que  vous  au- 
rez pilé  aflez  long-temps  pour  bien  in- 
corporer le  tout ,  la  pâte  fera  faite.  V ous 
en  pourrez  faire  autant  fur  l'autre  partie 
de  pâte. 

Sur  le  lait  Virginal. 

Plufreurs  entreprennent  tous  les  jours 
de  compoferdulait  Virginal  &  ont  pei- 
ne d'y  bien  reiïfîir  :  le  plus  fouvent  le 
deffaut  vient  de  ce  qu'ils  y  mettent  plus 
de  drogues  qu'il  n'y  faut.  Ils  croyent  que 
fâns  litarge  il  ne  blanchira  point  l'eau  ,& 
c'eftunabus.    Obfervés  exaétementee 
que  j'en  dis  en  Ion  Article ,  &  vous  en 
ferez  qui  aura  toutes  les  qualitez  qu'il 
doit  avoir.    Je  vous  donne  feulement  a- 
vis  de  le  faire  l'Eté  au  Soleil ,  parce  qu*il 
y  a  des  gens  qui  en  ont  voulu  faire  l'hi- 
ver au  Bain-marie  qui  s'en  font  mal  trou- 
vtz  •  car  la  bouteille  venant  à  fecafler 
comme  il  eft  arrivé ,  le  feu  fe  prend  à  l'cl- 
prit  de  vin  &  eft  capable  de  caufer  du  dé- 
sordre. 

I.  Lait  Virginal  trés-bon. 

Vous  mettrés  dans  une  bouteille  de 
gros  verre  une  pinte  d'efprit  de  vin ,  & 

une 
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une  pinte  d'eau  dévie,  une  demi  livre 
de  Benjoin  concalîë ,  un  carteron  de  Sto- 
rax  concafle  ,  une  demi  once  de  clou  de 
Girofle  bien  pilé,  une  oncedeCanelle 
bien  pilée ,  quatre  Mufcadesconcaflees: 
le  tout  étant  dans  la  bouteille,  vous  la 
boucherez  bien  &  l'expoferez  au  Soleil 
polée  fur  du  fable  dans  la  chaleur  de  l'E- 
té,  l'cfpace  d'un  Mois  &  il  fera  fàit.Vous 
aurez  foin  de  la  retirer  de  la  pluye,  &  ob- 
férverés  que  la  bouteille  foit  allez  grande 
afin  qu'il  y  refte  au  moins  quatre  doigts 
devuide,  car  autrement  l'efprit  de  vin 
étant  échaufé  ne  manquerait  pas  de  la  fai- 
re cafter. 

S'il  ne  vous  fembloit  pas  allez  rouge 
au  bout  du  temps  marqué  cy-deflus , 
quoy  qu'il  le  doive  être  allez ,  il  ne  fau- 
dra alors ,  que  broyer  dans  le  petit  mor- 
tier gros  comme  une  feve  d'Orcanet ,  & 
le  dilayer  avec  du  même  lait  Virginal  > 
vous  le  verferez  dans  la  bouteille  &  re- 
mettrez deux  ou  trois  jours  au  Soleil  & 
il  fera  fait. 

I  F.  Eponges  préparées  pont  leVifage* 

Vous  choifirés  des  Eponges  toutes  les 
plus  belles  ôc  les  plus  fines  ,  &  v  ous  cou- 
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perés  ce  qui  peut  être  autour  qui  n'y 
convient  pas.  Vous  les  mettrés  enfuite 
tremper  dans  de  Peau  pendant  quelques 
heures,  puis  vous  les  laverés  &  frotte- 
rés  bien  en  les  changeant  d'eau  tant  de 
fois  que  Peau  demeure  claire-  Puis  vous 
les  mettrés  fécher ,  &  étant  féches  vous 
les  mettrés  tremper  dans  de  Peau  d'An- 
ge, ou  bien  dans  de  Peau  de  fleurs  d'O- 
range dans  laquelle  vous  aurez  verfé  un 
filet  d'eflence  d'Ambre . 

Sur  les  e fonces  &  huiles  Tar fumées  aux 
fleurs ,  &  les  Efonces  naturelles. 

Les  Eflences  de  fleurs ,  dont  on  fe  fert 
pour  les  Cheveux ,  ne  font  point  de  véri- 
tables eflences,ce  font  des  huiles  aufli  bien 
que  les  huiles  communes  qui  fervent  au 
même  effet ,  &  fi  on  les  nomme  eflences, 
c'eft  parce  qu'elles  font  faites  d'une  huile 
qui  prend  parfaitement  bien  l'odeur  des 
fleurs ,  &  pour  en  foire  la  différence  d'a- 
vec l'huile  commune.Les  huiles  commu- 
nes font  Phuilc  d'amande  douce  &  l'huile 
d'Olive  que  Pon  parfume  aux  fleurs  ,  & 
defquelles  on  fe  fert  journellement  pour 
les  Perfbques.Mais  l'huile  que  l'on  nom- 
me Effence  eft  tirée  du  Ben  quieftune 

Pïi  noi- 
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noizette  à  trois  quarrez  ,  &  dont  PA- 
mande  rend  une  huile  fi  belle  &  fi  douce, 
qu'elle  ne  font  quoy  que  ce  foit  :  De  for- 
te que  ne  Tentant  rien  d'elle-même ,  clic 
prend  parfaitement  bien  l'odeur  delà 
fleur  qu'on  luy  donne,  même  de  la  plus 
délicate  &  plus  foible  odeur ,  &  fi  natu- 
rellement qu'il  n'y  a  pas  de  différence  en- 
tre l'odeur  de  la  fleur  &  celle  de  l'huile, 
lors  qu'on  prend  foin  de  la  bien  travail- 
ler.   V ous  verrez  dans  Ion  lieu  de  quel- 
le manière  on  parfume  les  unes  ôc  les  au- 
tresP?'  s» 
A  l'Egard  des  Eflcnces  naturelles  ,  el- 
les font  de  véritables  Ellences ,  puif. 
qu'elles  fortent  de  la  fleur  ou  du  fruit  du 
nom  qu'elles  portent  :  les  Eflences  natu- 
relles font ,  l'cffcnce  de  Ncroly  autre- 
ment dit ,  quintefl'ence  de  fleurs  d'Oran- 
ge ,  l'Eflènce  de  Cedra  qu'on  nomme  de 
Bergamotte ,  l'eflênee  de  Citron,  &  l'Ef- 
fence  d'Orange  forte  ou  de  petit  grain. 
Gelle  de  Neroly  fe  tire  fur  l'eau  de  fleur* 
d'Orange,6c  cft  produitte  par  le  fruit  qui 
eft  dans  la  fleur,  celle  de  Cedra  eft  pro- 
duite parles zefts que  l'on  tire  del'éco- 
rce  de  Citron  de  Berga-motte,  délie  de 
Citron  eft  tirée  du  Citron  diftillé,&  celle 
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d'Orange  des  Oranges  diftillées.  Voila 
la  différence  qu'il  y  a  entre  les  Elîences 
&  les  huiles.  Les  fleurs  qui  nous  peu- 
vent fervir  dans  ce  climat  à  faire  des  Ef- 
fences  8c  des  huiles  pour  les  Cheveux  ou 
Perruques ,  font  le  Jafmin  ,  la  fleur  d'O- 
range, laTubereufe,  la  Jonquille,  & 
les  Rofes  mufquées,  dautant  qu'elles 
font  les  plus  communes  Se  les  plus  fortes 
en  Odeurs,  car  toutes  les  autres  on  l'o- 
deur trop  foible.  Chacun  fçait  que  c'eft 
la  force  du  Soleil  qui  donne  la  force  aux 
fleurs ,  c'eft  pou rquoy  nous  ne  pouvons 
pas  employer  jufqu'aux  moindres  fleurs 
comme  dans  les  pais  chauds. 


DES  ESSENCES 
&  Huiles  parfumées  aux  fleurs. 

Manière  de  faire  les  Effemes  de  fleurs. 

LEs  fleurs  quoy  que  différentes  n'ap- 
portent pas  plus  de  difficulté  les  unes 
que  les  autres  à  faire  les  Eflcnces ,  car 
lors  que  l'on  en  fait  bien  d'une  fleur  on 
en  fait  bien  de  toutes  les  autres  :  Voj£ i 
une  manière  générale  pour  toutes  les 

fleurs 


380         Nouveau  Recueil 

fleurs  qui  ont  de  Podeur. 

Il  faut  avoir  une  caille  de  telle  gran- 
deur que  Pon  voudra,  le  dedans  de  la- 
quelle fera  garny  de  fer  blanc ,  afin  que 
le  bois  n'offenfe  pas  Podeur  des  fleurs  & 
ne  boive  pas  PÉflènce  qui  pourroit 
cgouter. 

Il  faut  avoir  des  chaflîs  c'eft-  à-dire  des 
cadres  de  bois  qui  puiflent  entrer  fur  leur 
plat  aifément  dans  la  caiflê  :  le  bois  en  fe- 
ra de  deux  doigts  d'épaifleur  &  tout  au- 
tour du  dit  chaflîs  il  y  aura  des  pointes 
d'éguilles. 

11  faut  auflî  avoir  autant  de  toiles  que 
de  chaflîs ,  ces  toiles  feront  à  peu  prés 
comme  une  ferviéte  &  un  peu  plus  gran- 
des que  les  chaflîs ,  afin  de  les  pouvoir 
piquer  tout  autour  defdits  chaflîs  pour  les 
tenir  étendues  deflus ,  ainfi  il  eft  aifé  par 
cette  explication  de  proportionner  les 
toiles  aux  chaflîs  &  les  chaflîs  à  la  caille. 

Ces  toiles  doivent  être  de  toile  de  cot- 
ton,  &  qu'elles  ayent  été  à  une  bonne 
leflive ,  &  enfuite  bien  lavées  dans  de  Pe- 
au bien  claire ,  8c  qu'elles  foient  bien  fé- 
ches. 

Vous  trempéres  vos  toiles  en  huile  de 
Ben ,  Se  leur  laiflerez  boire  toute  Phuile 

qu'el- 
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qu'elles  pourront  boire  :  vous  les  expri- 
merez un  peu,  afin  que  Phuilc  ne  dégoû- 
te pas ,  enfuite  vous  les  étendrez  fur  vos 
chaflis  par  le  moyen  des  éguilles  qui  font 
autour.  Vous  mettrez  Le  premier  chaf- 
fîsau  fond  de  la  caifle  &des  fleurs  de  Jaf- 
min,  ou  enfin  celle  qu'il  vous  plaira, 
que  vous  femerez  également  dans  le 
chaflis  fur  la  toile ,  &  remettrez  un  autre 
chafîïs  par  deflus ,  vous  continuerez  ain- 
fîjufqu'à  ce  ^ue  vous  ayez  mis  tous  vos 
chaflis ,  ou  que  vôtre  caille  foitpleine. 

Comme  je  vous  marque  que  les  cha- 
fîïs fbicntde  l'épaiflèur  de  deux  doigts , 
il  s'enfuit  que  les  fleurs  qui  fe  trouvent 
entre  deux  chaflis ,  ne  font  point  pref- 
fées  &  par  ce  Moyen  chaque  toile  a  des 
fleurs  deflus  &  dclîbus.  Vous  laiflerez 
vos  fleurs  dans  les  chaflis  pendant  12. 
heures  C'eft  à  dire  les  ayant  mifes  le 
matin  vous  les  retirerez  le  loir  &  en  re- 
mettrez des  fraîches,  6c  celles  dufoir 
vous  les  changerez  le  lendemain  matin , 
vous  continuerez  ainfi  pendant  quelques 
jours ,  jufqu'à  ce  que  l'odeur  vous  en 
paroifle  allez  forte. 

Vous  lèverez  alors  vos  toiles  de  defliis 
les  chaflis,  &  vous  les  plierez  en  quatre, 
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&  puis  les  ayant  roulées  Se  liées  de  plu- 
fieurs  tours  avec  une  ficelle,  afin  qu'el- 
les ne  s'étendent  pas  trop ,  vous  les  met- 
trés  dans  la  prefle  pour  en  tirer  Phuile 
qui  eft  Peflènce  enqueftion. 

Il  faut  que  la  prefle  de  laquelle  vous 
vous  fervirez.  foit  garnie  de  fer  blanc  ,  a- 
finque  Peflènce  ne  s'attache  pas  au  bois- 
Vous  mettrez  des  vaiflèaux  bien  propres 
fous  la  prefle  poi^r  recevoir  l'eflence,que 
vous  mettrez  enfuke  dansdes  phioles  ou 
bouteilles  de  verre ,  &  elle  fera  faite. 

On  remarquera  qu'il  ne  fe  peut  faire 
dans  une  caille  que  Peflence  d'une  fleur 
à  la  fois  :  car  Podeur  de  l'une  corrom- 
prait l'autre  ;  6c  les  toiles  qui  auront  fer  - 
vi  à  tirer  Podeur  d'une  fleur  ,  ne  pour- 
ront fervir  pour  une  autre ,  qu'elles  n'a- 
yent  été  à  la  leflive ,  &c  qu'elles  n'ayent 
été  bien  lavées  en  l'eau  claire  &  qu'elles 
ne  foient  bien  féches . 


Ejfence  de  Mille-fleurs. 

L'eflènce  de  Mille-fleurs  eft  compoféc 
d'une  partie  d'eflence  de  toutes  les 
fleurs,  que  l'on  mêle  cnfemble,  -met- 
tant un  peu  plus  de  celle  qui  a  l'odeur 
foibie,  6c  un  peu  moins  de  celle  qui  a 
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l'odeur  plus  forte:  6c  enfin faifont en- 
forte  de  les  aflbrtirfibien,  que  l'on  ne 
puifle  connoître  celle  qui  domine  ,  Se  el- 
le fera  faite. 

Huile  tfOlive  parfumée  aux  fleurs. 

L'huile  d'Olive  dont  onfefertdoit 
être  de  la  meilleure  &  de  la  plus  fine  que 
l'on  puifle  trouver,  &  c'eft:  celle  que 
l'on  appelle  huile  Vierge ,  elle  ne  fent^ 
prefque  rien  d'elle-même,  ainii  elle 
prend  aflez  bien  l'odeur  des  fleurs.  Il 
n'y  a  point  d'autre  façon  pour  luy  don- 
ner l'odeur  que  de  faire  comme  l'on  a 
dit  à  l'Article  des  Eflènccs. 

Huile  à%  Amande  douce  parfumée  >  &  pâte  pour 

laver  les  mains. 

Vous  pélercs  en  l'eau  chaude  telle 
quantité  que  vous  voudrés  d'Amandes 
douces,  vous  les  mettrez  efliiyer  à  l'air, 
étant  féches  vous  les  pilerez  grofliere- 
ment ,  pour  les  pouvoir  pafler  au  crible. 
Vous  les  mettrés  dans  une  caiflè  qui  fera 
garnie  de  fer  blanc  ou  de  papier  ,  vous 
ferez  un  lit  de  vôtre  poudre  d'Amande 
épais  d'un  doigt ,  Se  par  defTus  un  lit  de 
fleurs  de  celles  que  vous  voudrez,  puis 

L%  *  *  un 


384        Nouveau  Recueil 

un  autre  lit  d'Amande  &  pardeflusun 
lit  de  fleurs  ,  &  vous  continuerez  ainfi 
jufqu'à  ce  que  vous  ayez  employé  vos 
fleurs  &  vôtre  poudre  d'Amande.  Vous 
y  laiflerez  vos  fleurs  du  matin  aufbir, 
ou  fi  vous  n'en  avez  pas  en  abondance  , 
vous  les  y  laiflerez  vingt-quatre  heures, 
fit  les  retirerez  avec  le  crible  ,  6c  en 
rcmettrés  de  fraîches  ,  vous  ferez  ainfi 
jufqu'à  ce  que  vous  Tentiez  que  vos  A-  • 
mandes  ayent  bien  pris  l'odeur  :  Enfuite 
vous  aurez  des  toiles  fortes,  grandes  d'un 
quartier  en  quarré,  qui  ayent  été  à  la 
lcflîve ,  6c  qu'elles  fbient  bien  féches  : 
Vous  mettrés  vos  Amandes  dedans  & 
vous  en  Itérés  ainfi  des  paquets ,  vous  en 
mettrés  deux  enfemble  plis  contre  plis , 
dans  la  prefle  pour  en  tirer  l'huile,  qui 
ne  manquera  pas  d'avoir  l'odeur  que 
vous  luy  aurez  donnée  ,  Se  outre  cela  les 
pains  d'Amande  que  vous  aurez  auront 
aufli  l'odeur  des  fleurs.  Cela  eft  fort 
bon  pour  laver  les  mains,  ilfautfeulc- 
met  les  piler  au  mortier  6c  les  paflèr  dans 
un  flis ,  6c  s'en  frotter  les  mains  avec  de 
l'eau  tiède ,  on  y  peut  mêler  fi  l'on  veut 
un  peu  de  poudre  d'Iris  ,  c'eft  cette 
pâte  qu'on  appelle  pâte  de  Provence , 
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ou  pâte  de  Jafmin  ou  de  fleurs  d'Oran- 
ge. '  1  " .       f  t>h  ?; H  :  >  m4  n  ; 

Il  faut  obferver  que  tant  pour  les  E£ 
fènees  que  pour  les  Huiles  les  toiles  ou 
la  pâte  doivent  demeurer  dans  la  prefle 
du  moins  trois  heures  pour  rendre  leurs 
huiles. 

Ejfence  de  Nerolj. 

L/eflcnce  de  Neroly  fe  trouve  fur 
l'eau  de  fleurs  d'Orange,  parce  qu'elle 
fort  du  fruit  qui  efl  dans  la  fleur,  &c  il 
ne  fe  tire  de  cette  Eflence  que  par  petites 
quantité ,  ainii  il  faut  faire  beaucoup  d'e- 
au pour  en  avoir  une  once.  >  Voicy  com- 
ment on  la  recueille  ,  lors  que  vôtre  eau 
de  f  leurs  d'Orange  fe  diftilie,  il  lafaut 
recevoir  dans  une  bouteille  oumatras, 
qui  ait  la  panfe  grofle  ôc  le  goulot  fort 
long  6c  étroit ,  &  lors  que  la  bouteille 
efl:  pleine  d'eau ,  il  la  faut  laiflèr  repofer 
&  la  boucher  :  8c  comme  Teflence  eft  la 
plus  légère ,  elle  ne  manque  pas  de  mon- 
ter au  deflus  de  l'eau  ,&  ainfi  étant  à 
l'extrémité  du  goulot  de  la  bouteille ,  il 
efl:  aifé  de  la  verfer  dans  le  commence- 
ment ,  mais  lors  qu'elle  a  été  un  peu  gar- 
dée ,  elle  efl;  rouge. 

Tqw.  2.  R  Comme 
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Comme  il  ne  fe  peut  en  retirant  Pef- 
fence  que  l'on  n'y  mêle  de  l'eau ,  il  faut 
pour  les  feparcr  mettre  Peflènee  avec  l'e- 
au qui  s'y  trouve  mêlée  dans  une  moyen- 
ne phiole  de  verre ,  8c  boucher  le  gou- 
lot avec  le  pouce&larenvedêrdejiaut 
en  bas  ,  &  comme  l'eflence  eftlegere , 
elle  remonte  en  haut ,  &  pour  lors  vous 
lâchez  un  peu  le  pouce  pour  laiflèr  fbrtir 
Peau  doucement ,  &  Peau  étant  (ortie 
vous  ferrez  le  pouce  pour  retenir  l'eflen- 
ce qui  refte  feule. 

Ijjencc  de  Cedra  ou  Bergamotte. 

L'eflence  de  Cedra  fe  tire  d'un  Citron 
produit  par  une  branche  de  Citronnier  , 
qui  efr.  entée  dans  le  tronc  d'un  Poirier 
de  Berga-motte,  ainfl  le  Citron  qui  en 
provient  tient  des  deux  qualitez,  &  pour 
en  tirer  l'eflence  on  coupe  de  petits  mor- 
ceaux d'écorce  de  ces  Citrons  ,  que  l'on 
preflè  avec  les  doigts  dans  une  bouteille 
ou  bombe  de  verre ,  où  l'on  peut  feule- 
ment entrer  la  main  pour  preflèr  le  zeft 
comme  l'on  fait  de  celuy  d'Orange  dans 
une  taflee  de  vin,  ainfi  par  la  quantité 
l'on  a  de  l'eflence. 
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Ijjence  d'orange  forte,  ou  de  Petit-grain. 

Vous  mettrés  une  quantité  telle  que 
vous  voudrez  de  petites  Oranges  qui  ne 
foient  pas  trop  meu  rcs  dans  l'Alambic  au 
refrigeratoire  avec  de  l'eau  Se  vous  rece- 
vrez la  diftillation  dans  un  matras  ou 
bouteille  de  verre  à  long  goulot ,  &  é- 
tant  repofé ,  l'eflènce  fe  trouvera  deflus . 
Il  la  faudra  retirer  de  deflus  l'eau ,  &  la 
ferrer  dans  des  phioles  de  verre  &  les 
bien  boucher. 

Au  Traité  de  la  diftillation  des  eaux  , 
vous  trouverez  la  manière  de  gouverner 
l'Alambic. 

tjence  de  Citron. 

L'eflènce  de  Citron  fe  fait  de  la  mê- 
me manière  que  l'eflènce  d'Orange  for- 
te ;  il  faudra  feulement  couper  les  Ci- 
trons par  la  moitié ,  8c  les  mettre  dans 
l'Alambic  au  refrigeratoire  avec  de  l'eau, 
&  recevoir  la  diftillation  comme  il  eft  dit 
cy-devant ,  &  retirer  l'eflènce  de  même. 
Je  ne  preferis  pas  la  quantité  de  Citrons 
ny  d'Oranges ,  il  eft  aifé  à  juger  qu'il 
faut  qu'il  y  ait  de  l'eau  fuffimmraent 
pour  les  faire  bouillir,fans  brûler ,  il  faut 

R  2  aufli 
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aufïï  qu'il  y  ait  du  fruit  fuflifamment 
pour  produire  de  Peflcncc. 

§.  1.    Cire  blanche  pour  la  Barbe. 

Vous  mettrez  quatre  onces  de  Cire 
blanche  r  Se  deux  onces  de  pommade  de 
Jafmin,  ou  autre  odeur  fondre  enfem- 
ble  dans  une  terrine  fur  un  rechaut  de 
feu ,  les  remuant  doucement ,  &  étant 
fondues  vous  y  verferez  une  cuillierée 
4'eflènce  de  Citron  ou  d'Orange  forte  6c 
les  ayant  mêlées  vous  emplirez  vos  mou- 
les ,  6c  tout  aufîi-tôt  vous  les  mettrés 
tout  debout  dans  un  autre  vaifleau ,  dans 
lequel  il  y  aura  de  l'eau  froide  pour  les 
faire  prendre,  5c  étant  refroidis  ils  feront 
faits. 

Les  moules  à  Cire  font  de  fer  blanc  de 
la  grandeur  du  bâton  de  Cire ,  &  par  un 
bout  ils  ont  un  couvercle  ou  emboîture 
comme  un  étuy,  &  lors  que  la  Cire  eft 
refroidie ,  on  tire  le  couvercle  &  l'on 
poulie  le  bâton  du  bout  du  doigt  pour 
le  faire  fortir. 

Cire  noire. 
Dans  la  même  compofition  cy-deflus, 
il  ne  faudra  qu'y  mêler  pour  fix  deniers 
ét  noir  de  fumée  .  &  elle  fera  noire. 

Ci- 
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Ciregrife  parfumée. 

Dans  la  compofition  de  la  cire  blan- 
che ,  vous  y  mêlerés ,  deux  cuillerées 
de  poudre  fine  à  la  Mîiréchalle ,  8c  elle  Ic> 
ra  grize. 

Antre  manière. 
Dans  la  compofition  de  la  cire  blan- 
che, vous  y  mêlerés  deux  cuillerées  de 
marc  d'eau  d'Ange  en  poudre  bien 
fine,  &  au  lieu  d'eflence d'Orange  for- 
te, ou  de  Citron,  vous  y  mêlerez  un 
bon  filet  d'eflence  d'Ambre  ou  de  Nero- 
ly  &  vous  emplirez  vos  Moules. 

Sur  les  Pommades  parfumées  aux  fleurs. 

Les  Pommades  en  odeur  de  fleurs  ne 
font  pas  propres  au  vifage ,  elles  ne  le 
ibnt  qu'aux  cheveux ,  elles  ne  font  plus 
en  règne  fi  fort  qu'elles  l'ont  été ,  car  on 
a  trouvé  plus  de  commodité  aux  huiles 
mais  fi  les  huiles  font  commodes  pour 
les  Perruques ,  les  Pommades  font  ne- 
ceflàires  pour  decrafler  les  Têtes  des 
Femmes ,  &  en  même-temps  pour  nour- 
rir les  cheveux ,  ainfi  elles  font  toujours 
de  fervice.  Il  eft  neceflaire  pour  leur 
bien  faire  prendre  l'odeur  des  fleurs  de 

R  3  bien 
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bien  purger  dans  Peau  la  panne  dequoy 
elle  eftfai  te ,  c'eft  le  principal. 

7  ~  p 

TRAITE  des  POMMADES. 

Pommade  parfumée  au  fleurs. 

VOus  prendrés  la  quantité  que  vous 
voudrés  de  panne  de  Porc  &  vous  la 
mettrés  tremper  dans  l'eau  tout  en  mor- 
ceau comme  elle  eft  tirée  du  Porc,  Scia 
changerés  d'eau  de  trois  en  trois  heures 
pendant  quatre  jours.mais  vous  aurez  foin 
pendant  les  deux  derniers  jours  de  la  paî- 
trir  dans  l'eau  avec  une  cuilliere  à  chaque 
fois  que  vous  la  voudrés  changer  d'eau , 
enfuite  vous  la  retirerez  de  l'eau  ,  6c  l'e- 
gouterés  bien  :  &  vous  la  mettrez  fondre 
doucement  fur  le  feu  dans  un  pot  de  ter- 
re neuf  vernifTé ,  la  remuant  doucement, 
afin  qu'elle  ne  grille  pas;  &  étant  toute 
fondue  vous  verférés  vôtre  Pommade 
dans  un  baffin  plein  d'eau ,  remuant  tou- 
jours l'eau  6c  la  Pommade  enfemble  avec 
une  fpatule  ,  fans  difeontinuer  jufqu'a 
ce  qu'elle  foit  tout  à-fait  refroidie  &  con- 
gelée dans  l'eau .    Pour  lors  vous  verfe- 

rcs  l'eau  dehors  &  continuerez  àbatre  & 

re- 
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remuer  vôtre  Pommade  qui  peu  à  peu- 
rendra  toute  Pequ  qui  y  fera  mêiée,6c  en- 
fin jufqu'à  ce  qu'il  n'y  en  refte  plus:  puis 
vous  laiflerés  repofer  vôtre  Pommade 
quelques  heures  6c  vous  ferés  ce  qui 
fuit. 

Vous  appareillerés  des  Plats  d'étain 
ou  autres  deux  à  deux  de  pareille 
grandeur  ,  enfuitc  vous  étendrés  vo- 
tre Pommade  dans  chaque  plat  de  Pépaif- 
feurd'un  doigt  6c  dans  Pun  vous  y  fer- 
merez les  fleurs  dont  vous  voudrez  don- 
nes Podeur,  on-forte  qu'il  y  en  ait  par 
tout  également  &  le  couvrirez  de  fon 
pareil,  Ainfi  les  fleurs  ne  feront  point 
preflees  6c  donneront  Podeur  à  tous  les 
deux. 

Vous  y  laiflerés  les  fleurs  du  matin  au 
foir  »  ou  fi  elles  ne  vous  font  pas  com- 
munes ,  vous  les  y  laiflerez  vingt-quatre 
heures ,  6c  vous  les  retirerez  6c  relèverez 
vôtre  Pommade  ,  6c  la  mêlerez  un 
peu  ,  enfui  te  vous  Pétendrez  de  nou- 
veau &  remettrez  des  fleurs  fraîches 
comme  la  première  fois  :  vous  conti- 
nuerez ainu  pendant  quelques  jours  le 
matin ,  jufqu'à  ce  que  vous  la  trouviez 
afjèz  forte  d'odeur,  6c  elle  fera  faite, 

R4  11 
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il  la  faudra  ferrer  dans  des  pots  de 
verre. 

Il  n'y  a  que  la  Pommade  de  Jafmin  r 
fleurs  d'Orange  .  6c  Tubcreufe  ,  qui 
fe  puiflè  faire  bonne  &C  qui  fe  puif- 
fè  garder  ,  les  autres  fleurs  font  trop 
foibles  pour  y  donner  une  odeur  qui 
dure  long  temps.  A 

Fommade  pour  rafraîchir  le  teint  &  èter  les 

rougeurs  du  vifage. 

Prenés  une  demi  livre  de  panne  de 
Porc  mâle ,  Se  la  mettes  tremper  dans 
Peau  pendant  plufieurs  jours ,  la  change- 
ant fouvent  d'eau  comme  il  eft  expliqué 
à  l'Article  cy-devant ,  &  lors  que  parce 
moyen  vous  aurez  bien  fait  blanchir  cet- 
te panne ,  vous  la  mettrés  dans  un  pot  de 
terre  neuf  verniileavec  deux  pommes  de 
renette  coupées  par  morceaux  fans  peler, 

une  once  des  quatre  (emences  froides 

pilées ,  vous  mettrés  le  pot  devant  le  feu, 

Se  ferés  cuire  la  ditte  Pommade  lefpacc 

d'un  quart  d'heure  :  enfuite  vous  la  rc- 

tirerés  du  feu  &  vous  y  melerés  une  once 

d'huile  d'amande  douce  puis  vous  la  pal- 

icréspar  un  linge  bien  ferre,  Stlaifle- 

rés  tomber  la  coulature  en  eau  daim  : 
u  y.  -  ■■■  f.  H  yous 
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vous  remuerés  la  Pommade  &  Peau  avec 
une  fpatule  de  bois ,  jufqu'à  ce  qu'elle 
fbit  prife  6c  congelée  dans  Peau ,  puis 
vous  verferés  Peau  6c  remuerez  encore 
la  pommade ,  pour  en  faire  fortir  toute 
Peau  qui  y  fera  reliée ,  6c  elle  fera  faite. 

Autre  Pommade  pur  le  vifage  très  bonne. 

Vous  prendrez  quatre  onces  de  Phnne 
de  Porc  mâle,  que  vous  fercs  blanchir 
en  lafaifant  tremper  plufieurs jours ,  6c 
la  changeant  fouvent  d'eau  comme  j'ay 
dit  cy-devant,  6c  étant  bien  blanche, 
vous  verferez  l'eau  6c  l'égoutterez  bien 
6c  la  mettrés  à  part, 

Vous  mettrés  enfuite  pour  un  fol  de 
cire  vierge  ,  6c  pourdeux  fois  de  nature 
de  Baleine,  6c  deux  onces  d'huile  d'A- 
mande douce  fondre  cnfemble  dans  une 
terrine  fur  la  cendre  chaude,  fans  les 
faire  bouillir  ,  6c  pendant  qu'ils  fondront 
vous  les  remuerez  avec  une  fpatule  de 
bois  pour  les  bien  incorporer  enfemble , 
puis  vous  ferez  fondre  doucement  la  pan- 
ne de  Porc  mâle  que  vous  aurés  prépa- 
rée ,  6c  vous  la  verferés  dans  la  fuyfditte 
composition  ,  vous  les  mêlerés  bien  en- 
femble avec  la  fpatule ,  puis  vous  verfe- 

R  f  rez 
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rez  le  tout  dans  un  vaiffeau  plein  d'eau  i 
vous  remuerez  la  Pommade  &  l'eau  avec 
la  fpatule ,  jufqu'à  ce  que  la  Pommade 
foit  prife  &  congelée  :  pour  lors  vous  la 
changerés  d'eau  tant  de  fois  en  continu- 
ant à  la  battre  avec  la  fpatule  qu'elle  de- 
meure bien  blanche ,  &  elle  fera  faite. 

Autre  Pommade  très-fine  four  le  viftge. 

Vous  prendrez  deux  onces  d'huile 
d'Amande  douce  tirée  lans  feu ,  demi  on- 
ce de  cire  vierge ,  pour  quatre  fols  de 
nature  de  Baleine ,  vous  mettrez  fondre 
le  tout  enfemble  dans  un  plat  déterre 
neuf  vernifTé ,  fur  un  rechaut  dans  lequel 
il  y  aura  feulement  de  la  cendre  chaude , 
5c  vous  remuerez  doucement  la  cire  avec 
une  fpatule  de  bois  ,  pour  bien  mêler  & 
incorporer  le  tout  enfemble ,  vous  ôte- 
rez  enfuite  vôtre  compofition  dedeflus 
le  feu  &  vous  y  verferez  peu  à  peu  de  l'e- 
au bien  claire ,  en  battant  vôtre  corapo- 
fition  avec  la  fpatule  ;  &  vous  continue- 
rez ainfi  jufqu'à  ce  que  le  plat  foit  plein 
&  la  Pommade  prife  &  congelée  dans  l'e- 
au ,  car  il  faut  qu'elle  nage  à  grande  eau, 
&  l'ayant  ainfi  battue  dans  cette  premiè- 
re eaiiafiez  longtemps,  vous  laverfe- 
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rez  &  en  remettrés  de  nouvelle  en  la  bat- 
tant toujours  jufqu'à  ce  qu'elle  demeure 
bien  blanche  :  pour  lors  elle  nagera  fur 
Peau.  Vous  la  rétirerez  avec  la  fpatu le 
&  la  battrés  fans  eau  jufqu'à  ce  qu'elle 
fbit  blanche  en  perfection ,  &  lors  que 
Peau  fera  fbrtie  de  la  Pommade ,  vous  y 
mêlerez  gros  comme  un  petite  noix  de 
borax  pafle  bien  fin ,  &  pour  quinze  fols 
defemence  de  perle  fine  en  poudre  bien 
fine  aufîï ,  &  le  tout  étant  bien  mêlé,elle 
fera  faite. 

Pommade  four  les  lèvres. 

Vous  prendrez  quatre  onces  de  betir- 
frais  ,  &  du  meilleur  ,  Se  une  once 
de  cire  vierge  :  vous  les  mettrez  fondre 
enfemble  &  étant  fondus  vous  y  jetterez 
les  grains  d'une  grape  de  raifin  noir:  vous 
ferez  bouillir  le  tout  un  quart  d'heure  , 
pendant  ce  temps  ^vous  écraferez  les 
grains  de  raifin  avec  une  cuilliere  enfui- 
te  vous  paflèrez  vôtre  Pommade  par  un 
linge  aflez  fin,  afin  de  retirer  le  raifin  : 
vous  remettrez  vôtre  Pommade  fur  le  feu 
&  vous  verferez  deux  cuillierécs  d'eau 
de  fleurs  d'Orange,&  vous  la  ferez  enco- 
re bouillir  un  bouillon ,  puis  vous  écra- 
ns û  £e- 
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ferez  dans  une  écuelle  gros  comme  une 
feve  d'Orcanet ,  que  vous  délayerez  a- 
vec  un  peu  d'eau  de  fleurs  d'Orange  &: 
le  verferez  dans  vôtre  Pommade ,  &  la 
mêlerez  bien  avec  la  cuilliere ,  6c  la  reti- 
rerez du  feu,  &  elle  fera  faite,;  &lors 
qu'elle  fera  refroidie ,  vous  la  mettrez 
dans  des  pots  ou  boëtcs. 

Cette  pommade  fe  garde  deux  ans  tou- 
jours bonne  ,  St  eft  très  fouveraine  pour 
guérir  les  lèvres  fendues  &  jarfées  5  &  el- 
le eft  d'une  très- belle  couleur.  " 

%  I  Paie  d'amande  liquide  pour  laveries 

m  Ans  fans  eau. 

Vous  prendrez  une  livre  d'Amande  a- 
mere  que  vous  pèlerez  à  l'eau  chaude ,  & 
vous  les  laifîerez  fécher,  puis  vous  les 
pilerez  dans  le  mortier  de  marbre  aflez 
long-temps ,  afin  qu'il  n'y  relie  point 
de  grumelots  ;  8c  vous  y  verferez  un  peu 
de  lait,  afin  de  les  lier  en  pâte ,  &  les 
mettrez  à  part. 

Vous  pilerez  enfuite  de  la  mie  de  pain 
tout  du  plus  blanc ,  la  grofieur  d'un  pain 
d'un  fol ,  avec  un  peu  de  lait  long- temps 
pour  la  bien  réduire  en  pâte  :  vous  met- 
trez enfiiite  dans  le  mortier  la  pâte  d'A- 
mande 


* 
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mande  avec  celle  de  pain ,  &y  ajoûterez 
dix  jaunes  d'œufs,  defqiiels  vous  aurez 
ôté  les  germes ,  6c  vous  pilerez  bien  le 
tout  enfemble  y  verfânt  peu  à  peu  du  lait 
en  remuant  toujours  6c  délayant  la  pâte  : 
vous  y  mettrez  ainfi  trois  chopines  de  lait 
vous  verferez  le  tout  dans  urt  chauderon 
&  le  mettrez  fur  le  feu  la  faifant  bien  bo- 
iiillir.  Vous  ne  céderez  de  la  remuer 
ou  tourner  avec  une  cuillierejufqu'àcc 
qu'elle  foit  cuite.  Elle  ne  fera  guère 
moins  d'une  heure  à  cuire  &  vous  con- 
noîtrez  la  cuidbn  en  ce  quelle  s'épaiflira. 

§.  IL  OpUt  en  poudre  pour  nettoyer  Us 

Vous  prendrez  une  demi  livre  de  bri- 
que que  vous  pilerez  au  mortier  &  la 
paflerez  bien  fine  par  le  Tamis ,  la  met- 
trez à  part,  quatre  onces  de  porcelaine 
que  vous  mettrez  en  poudre  de  la  même 
manière  que  la  brique ,  une  once  de  co- 
rail que  vous  pilerez  6c  mettrez  audî  en 
poudre  :  vous  mêlerez  vos  trois  poudres 
enfemble  ;  vous  y  verferez  enfuite  un  fi- 
let d'efience  de  Canelle  autant  de  celle  de 
Girofle  6c  mêlerez  bien  le  tout  enfem- 
ble, 6c  il  fera  fait. 

Autre 
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Autre  manière. 
Prenez  une  demi  livre  de  brique,  qua- 
tre onces  de  porcelaine ,  6c  demi  once 
de  canelle,  &  piles  le  tout  enfemble  & 
la  paffés  au  Tamis  bien  fin ,  jufqu'à  la 
confommation  du  tout  ou  à  peu  près ,  & 
il  fera  fait. 

Autre  manière. 

Prenez  unedemi  livre  de  brique,qua- 
tre  onces  de  porcelaine ,  une  once  de 
Corail,  deux  gros  de  Canelle,  un  gros 
de  clou  de  Girofle ,  deux  gros  d'ATum 
calciné ,  demi  once  de  croûte  de  pain 
brûlé ,  une  once  de  Conferve  de  Rofe , 
vous  pilerez  le  tout  enfemble ,  &  le  paf- 
ferez  au  Tamis  bien  fin,  &  il  fera  fait. 

Optât  liquide. 
Pour  faire  l'Opiat  liquide  il  fe  faut 
fervir  de  Sirop  de  griottes ,  parce  qu'il 
ne  fe  defleche  pas  :  vous  mettrez  donc 
du  Sirop  de  griottes  la  quantité  que  vous 
voudrez  dans  un  pot  de  fàyance  ,  &  vous 
mettrez  dans  ce  Sirop  à  diferetion  de 
POpiat  en  poudre  ,  Se  le  mêlerez  bien 
avec  une  fpatule ,  &  s'il  vous  femble 
trop  liquide  vous  augmenterez  la  pou- 
dre , 
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dre ,  que  s'il  vous  paroît  trop  épais  vous 

Jrajoûterez  du  Sirop,  &  étant  bien  mê% 
é ,  il  fera  fait. 

Lors  que  vous  voudrez  vous  en  fervir 
vous  en  mettrez  dans  un  petit  pot  de  fa- 
yancc  9  &  vous  y  ajoûterez  fi  vous  vou- 
iez un  petit  filet  d'efîènce  d'Ambre,  ou 
de  Girofle ,  ou  de  Canelle  ,  &  il  fera 
d'une  odeur  &  d'un  goût  fort  agréable.  t 

Sur  U  Parfum  pour  U  huche. 

L'ambre  eft  fîrt^ulier  pour  l'eftonwc, 
le  Mufc  en  quantité  n'eft  pas  bon  pour  la 
Bouche  ,  ainfi  le  moins  que  l'on  en  met 
dans  les  compofitions  eft  toûjours  le. 
mieux  &  jamais  de  Civette,  elle  ne  vaut 
rien  à  la  bouche. 


TRAITE  DES  PARFUMS 
bons  pour  la  bouche. 

Vous  mettrez  dans  une  bouteille  de 
gros  verre  une  chopine  d'cfprit  de 
vin  tout  du  meilleur,  vous  pilerez  en- 
fuitc  dans  le  petit  mortier  un  gros  d'Am- 
bre gris  ou  noir ,  &  le  mettrez  dans  l'ef- 
prit  de  vin  :  vous  y  mettrez  auûi  un  de- 
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mi  gros  de  veflie  de  Mufc  coupé  bien 
menu  :  enfuite  bouchés  bien  la  bouteille 
Se  la  mettez  au  Soleil  pofée  fur  du  fable 
dans  les  chaleurs  de  l'Eté ,  &  pendant 
quinze  jours  vous  remuerez  bien  la 
bouteille  deux  ou  trois  fois  par  jour, 
dans  le  temps  que  le  Soleil  donne- 
ra defîiis ,  afin  que  PAmbre  ne  s'atta- 
che pas  au  fond ,  mais  au  contraire  qu'il 
fe  fonde  &  qu'il  répande  fbn  odeur  dans 
Péfprit  de  vin ,  vous  aurclz.  foin  de  reti- 
rer la  bouteille  de  la  pluie  &  le  fable  a'ufli 
fur  lequel  elle  fera  pofée ,  car  le  fable  é- 
tant  cchaufé  aide  beaucoup  à  cuire  les 
compofitions  que  Pon  expofe  au  Soleil  ; 
vous  oblerverez  aufli  delaifleraumoins 
trois  doigts  de  vuide  à  la  bouteille  ,  pour 
éviter  qu'elle  ne  cafle  par  la  force  de  Péf- 
prit de  vin ,  &  au  bout  d'un  mois  vous 
la  retirerez,  &  elle  fera  faite.  On  choi- 
fit  ordinairement  le  temps  de  la  canicule 
pour  faire  cette  Efîence: 

Si  vous  en  voulés  moins  faire  ,  vous 
pouvés  diminuer  ce  qui  la  compofe  par 
moitié;  ou*par  quart,  ou  huitième  par- 
tie ,  &  pour  l'augmentation  de  même. 
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Ejfence  d'HjpocrM, 

Vous  mettrez  une  demi  chopined'ef- 
prit  de  vin  dans  une  bouteille  de  gros 
verre ,  enfuite  vous  y  mettrez  une  demi 
once  de  clou  de  Girofle  concafle,  une 
once  de  canelle  concaflee  ,  un  gros  de 
Gingembre  concafle ,  8c  une  bonne  pin- 
cée de  coriandre  concaflee  auflî ,  enfuite 
vous  pilerés  dans  le  petit  mortier  trois  ou 
quatre  grains  d'Ambre  gris  ou  noir ,  6c 
les  mettrez  dans  la  bouteille  ;  bouchez 
la  bien  &  Pcxpofés  au  Soleil  pofée  fur  du 
làble  dans  les  chaleurs  de  PEté  pendant 
un  mois  ;  vous  aurez  foin  de  la  retirer  de 
la  pluie ,  ôc  laiflèrez  au  moins  deux 
doigts  de  vuide  à  la  bouteille  pour  éviter 
qu'elle  ne  cafle,  &  au  bout  du  temps  vous 
la  retirerez  pour  vous  en fervir aube- 
foin. 

Cachou  Ambre  pour  la  bouche. 

Vous  pilerez  quatre  onces  de  Cachou 
&  dix  grains  de  Mufc  enfcmble  dans  le 
mortier  &  les  pafîèrez  au  Tamis  de  crin  > 
repliant  ce  qui  ne  (era  pas  pafle  &  le  re- 
paflant  jufqu'à  la  confommatiort  du  tout, 
vous  ferez  enfuite  chauffer  le  eu  du  petit 

mor- 
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mortier  &  le  bout  de  (on  pilon  &  délaye- 
rez par  la  chaleur  dudit  mortier  dix-huit 
grains  d'Ambre  gris,  y  ajoûtant  un  filet 
d'efience  d'Ambre  &  gros  comme  une 
^roflê  noix  dégomme  Adragant,qui  aura 
été  détrempée  avec  de  l'eau  de  fleurs  d'O- 
range ,  &  délayant  ainfi  le  tout  cnfem- 
ble  ,  vous  y  mettrez  peu  à  peu  vô- 
tre poudre  de  Cachou,  vous  la  mê- 
lerez allez  long- temps  &  la  pilerez 
bien ,  afin  que  l'Ambre  fbit  mêlée  par 
tout  :  &  la  pâte  étant  bien  faite  vous  le 
formerez  promptement. 

Pour  le  former  vous  en  prendrez  un 
morceau  gros  comme  une  noix  dans  la 
main,  &  le  ferez  pointu  par  le  bout  & 
vous  £ii  prendrez  une  petite  miette  à  la 
fois ,  que  vous  tordrés  avec  deux  doigts, 
&  enfin  vous  le  rendrez  comme  de  peti- 
tes crottes  de  fouris ,  &  pour  empêcher 
qu'il  ne  s'attache  à  vos  doigts  en  le  for- 
mant ,  vous  les  froterés  un  peu  avec  de 
l'eiTence  de  fleurs  d'Orange. 

PajliUes  de  bouche  parfumées. 

Vous  prendrez  une  livre  de  fucre  Ro- 
yal que  vous  pilerez  dans  le  petit  mor- 
tier avec  douze  grains  de  Mufc ,  Ôç  enfui- 

te 
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te  vous  le  pafferez  au  Tamis  de  crin ,  & 
vous  rcpilerez  ce  qui  fera  refté  ,  &  vous 
le  repaflerez  jufqu'à  ce  que  le  tout  foit 
pafle  &  confommé;  puis  vous  ferez  dé- 
tremper  dans  de  Peau  de  fleurs  d'Orange 
une  petite  poignée  de  gomme  Adragant 
du  jour  au  lendemain,  &lapaflêrez  de 
de  Force  au  travers  d'un  linge  qui  r  e  fera 
ny  trop  gros  ny  trop  fin.  Vous  mettrez 
enfuite  vôtre  fucreen  poudre,  yajoû- 
tant  deux  gros  d'eflence  d'Ambre ,  & 
manierez  bien  le  tout  enfemble  pour  for- 
mer  la  pâte.  Vous  l'aplatirés  avec  un 
rouleau  &  taillerez  vos  Paftilles  à  vôtre 
gré  ,  &  à  mefure  qu'elles  feront  taillées 
vous  les  mettrez  fecher  fur  un  papier  à 
Pair.  Si  c'eft  PEté  vous  les  couvrirez 
d'un  autre  papier  ds  peur  des  Mouches, 
&  ne  les  ferrerez  pas  qu'elles  ne  foient 
bien  féches. 

Les  moujes  dont  on  fe  fert  pour  tailler 
les  Paftilles  font  de  fer  blanc  ;  ils  font 
faits  comme  fi  c'étoit  un  cornet  ou  étuy 
à  mettre  le  doigt  ;  de  forte  qu*appu- 
yant  par  un  bout  fur  la  pâte  qui  eft  min- 
ce ,  en  tournant  le  moule ,  la  Paftillc 
demeure  dedans  6c  en  fouflant  par  l'autre 
bout  elle  fort  du  moule* 
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Hjpocras  excellent  &  parfumé 

Prenez  une  demi  livre  de  fbcre&  le 
caflez  ou  le  râpez  &  le  mettez  dans  un 
baflin,  en-fuite  verfez  fur  le  dit  fucre  une 
pinte  de  vin  ;  le  plus  vieux  &  le  plus 
foncé  en  couleur  eft  le  meilleur ,  remués 
doucement  vôtre  fucre  avec  une  cuilliere 
pour  le  faire  fondre  ,  &  étant  fondu 
pafles  vôtre  vin  par  la  chaufle  cinq  ou 
fix  fois ,  étant  clarifié  verfez-y  un  petit 
filet  d'eflènee  d'Hypocras  &le  remués 
avec  la  cuilliere.  Goûtés  s'il  eft  affez 
fort ,  &  s'il  ne  l'eft  pas  5  verfez-y  en- 
core quelques  larmes  de  vôtre  efîence  f 
Se  il  fera  fait*  Vous  le  verferés  promp- 
tement  dans  une  bouteille  qui  fera  bou- 
chée à  l'inftant ,  afin  qu'il  ne  s'évente 
pas.  La  manière  en  eft  prompte ,  &  il 
eft  meilleur  que  l'on  ne  le  peut  faire  par 
infufion. 

Roffolj  ou  liqueur  fat fumée. 

Vous  mettrés  dans  une  bafîlne  de  cui- 
vre rouge  fur  le  feu  deux  pintes  d'eau  , 
Se  deux  livres  de  fucre  que  vous  ferés 
bouillir  Jufqu'à  la  diminution  d'un 
quart-    Enfuite  vous  y  verferés  deux 

cuiU 
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cuillerées  d'eau  de  fleurs  d'Orange ,  & 
ayant  encore  bouilli  un  moment  vous  y 
jetterez  un  blanc  d'oeuf  avec  la  coquille, 
que  vous  aurez  auparavant  rompue  & 
fouettée  avec  un  brin  de  verge  :  vous  re- 
muerés  bien  le  blanc  d'ceuf  dans  vôtre 
liqueur  avec  le  brin  de  verce ,  &  lors 
qu'elle  commencera  à  bouillir  vous  la  ti- 
rerés  du  feu  &  la  paflèrésparlachauflè 
plufieurs  fois ,  &  étant  clarifiée  vous  y 
verferez  de  bonne  eau  de  vie  à  difcretion 
félon  la  force  que  vous  luy  voudrés  don- 
ner ,  Puis  vous  y  verferés  de  l'eflènce 
d'Ambre  félon  vôtre  goût  ,  plus  ou 
moins ,  ou  bien  de  l'eflènce  d'Hypocras, 
Se  elle  fèra  faite. 

Antre  liqueur  parfumée. 

Faites  fondre  une  livre  de  fucredans 
une  pinte  de  vin  vieux  comme  fi  vous 
vouliez  faire  de  l'Hypocras ,  &  la  paffés 
par  la  chauflè  plufieurs  fois.  Enfuite 
verfés  y  de  bonne  eau  de  vie  à  difcretion 
félon  la  force  que  vous  luy  voudrez  don- 
ner. Puis  verfés  y  de  l'eflènce  d'Hi- 
pocras  ou  de  l'eflènce  d'Ambre  à  difcre- 
tion félon  vôtre  goût ,  &  elle  fera  faite. 


sur 
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Sur  les  Eaux  de  fenteurs. 

Les  Eaux  d'Ange  fe  font  de  plu  (leurs 
façons  &  font  prefque  toujours  la  même 
chote  :  &  du  moment  que  l'on  a  en  mé- 
moire toutes  les  drogues  qui  y  peuvent 
entrer ,  &  que  Pon  içait  à  peu  prés  la 
doze  du  fort  &  du  foible ,  ainfi  que  les 
Articles  l'enteignent ,  on  la  fait  facile- 
ment aufli  bonne  que  Pon  veut  en  aug- 
mentant ou  diminuant  la  dépente  Ce 
qu'il  y  a  de  particulier  c'eft ,  que  la  fai- 
fant  dans  le  coquemart ,  elle  te  fait  trou- 
ble 8c  épaifle&  lafaifant  diftillerau 
Bain-marie ,  elle  fe  fait  claire  comme  e- 
au  de  roche  ,  cependant  elle  a  la  même 
odeur  que  l'autre. 

L/eau  de  la  Reine  d'Hongrie  ne  te 
peut  faire  fi  bonne  qu'à  Montpellier, 
parce  qu'ils  la  font  avec  les  fleurs  de 
Rofmarin  qu'ils  ont  en  abondance  jmais 
cependant  celle  que  nous  fàifons  avec  les 
feuilles  eft  fort  bonne  &  a  la  même  ver- 
tu. 

A  Pégard  des  Eaux  de  fleurs ,  il  n'y  a 
que  Ja  fleur  d'Orange  &  celle  de  Roze  de 
laquelle  on  puifle  faire  de  l'eau ,&  s'il  s'en 
trouve  d  autre  forte  elle  eft  artificielle. 

Plu- 
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Plufieurs  ont  voulu  faire  de  Peau  de 
Jafmin  &  n'y  ont  pas  reiifli  9  la  railbn  en 
eft  aifée  à  trouver ,  c'eft  qu'il  faut  que 
ce  foit  une  fleur  qui  ait  du  corps  pour 
pouvoir  produire  de  Peaut  autrement 
il  faut  que  ce  foient  des  fleurs  qui  fortent 
d'un  Arbre  aromatique  ,  comme  le 
Romarin  f  ou  le  Mirthe  ,  defquels 
on  peut  fe  fervir  des  feuilles  qui  ont 
beaucoup  de  force  pour  aider  à  la 
fleur.    Exemple,  frottez  dans  vôtre 
main  une  fleur  d'Orange  'ou  une  Roze  » 
&  la  fentez ,  vous  trouverez  qu'elle  fen- 
tira  plus  fort  qu'auparavant ,  il  en  eft 
tout  au  contraire  d'une  fleur  de  Jafmin  f 
ou  d'une  Tubereufe,  car  bien  loin  de 
communiquer  fon  odeur ,  elle  le  rédui- 
ra en  fumier,  &  fentira  mauvais  ,  c'eft 
ainfi  que  chaque  chofe  porte  fa  qualité. 
Il  eft  aile  de  là  à  juger  que ,  quoyque 
Pon  vende  de  l'eau  d'œillet ,  on  ne  peut 
pourtant  en  tirer  de  l'eau ,  puifquc  cet- 
te fleur  n'a  pas  la  force  d'en  produi- 
re i  mais  parce  qu'il  tire  fur  l'odeur  du 
Girofle  que  l'on  a  adouci  en  en  tirant  de 
Peau  ,  c'eft  par  ce  moyen  que  Pon  a  de 
Peau  qui  a  Podeur  de  l'œillet. 


TRAI- 
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TRAITE  DES  EAUX 

de  fenteur. 


D 


Euu  X'Ange  bouillie. 

Ans  un  coquemart  de  terre  où  vous 

  aurés  mis  trois  pintes  d'eau  ,  vous 

y  mettrez  une  livre  de  Benjoin  concafle, 
une  demi  1  ivre  de  Storax  concafle,  une 
once  de  Canelle  pilée ,  demi  once  de 
clou  de  Girofle  pilé  ,  deux  Citrons  cou- 
pés en  quatre,deux  ou  trois  morceaux  de 
Calamus.  Enfuite  vous  mettrez  le  co- 
quemart auprès  du  feu,  &  le  couvriras 
&  le  ferés  bouillir  jufqu'à  la  diminution 
d'un  quart,  puis  vous  verferés  l'eau 
dansunbaflin  &  la  laiflerés  refroidir  a- 
vant  que  de  la  ferrer  dans  des  bouteil- 
les. 

Si  vous  avez  befoin  de  plus  grande 
quantité  de  cette  eau ,  remplifles  le  co- 
quemart comme  la  première  fois ,  &  la 
faites  bouillir  de  même,  cette  féconde 
eau  fera  prefque  aufli  bonne  que  la  pre- 
mière &  vous  les  pourrez  mêler  enfem- 
ble. 

Enfuite  vous  rétirerés  le  Marc  qui  fera 

au 
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au  fond  du  coquemart  avant  d'être  re- 
froidy  Se  le  mettrés  fécher ,  vous  en  fe- 
rés  enfuite  des  Paftilles  comme  vous  ver- 
rez dans  les  articles  fuivants ,  ou  vous 
vous  en  fervirés  dans  les  compofitions  où 
il  ett  nécefîàire ,  ainfi  que  je  l'ay  dit  dans 
le  traité  des  Savonnettes  < 

Autre  Manière. 

Vous  mettrés  dans  le  Coquemart  trois 
chopines  d'eau  de  fleurs  d'Orange  6c 
trois  chopines  d'eau  de  Rofes ,  vous  y 
mettrés  enfuite  les  mcw  drogues  Se  la 
même  quantité  qu'à  l'eau  d'Ange  précé- 
dente, à  la  referve  du  Citron  qu'il  ne 
faut  pas  :  vous  y  ajoûterés  de  plus  une 
veflîe  de  Mufc;  vous  la  ferés  cuire  de 
la  même  manière ,  Se  après  avoir  tiré  l'e- 
au vous  tirerés  le  marc ,  8c  le  mettrez  fé- 
cher pour  en  faire  des  Paftilles  à  brûler. 

Eau  de  vrille -fleurs,; 

Vous  mettrés  dans  une  bouteille  de 
verre  une  pinte  de  bonne  eau  d'Ange  , 
vous  pilerés  enfuite  douze  grains  de 
Mufc  dans  le  petit  mortier  Se  le  délaye- 
rez avec  un  peu  de  cette  eau  d'Ange ,  8c 
verferés  le  tout  dans  la  bouteille  que 

Tome  2,  S  Votïs 
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vous  bouchères  bien  &  que  vous  refer- 
verés  pour  le  befoin. 
Vous  pourrez  au  lieu  de  Mufc  y  mettre 
un  gros  de  veflie  de  Mufc  coupée  par  pe- 
tits morceaux  &  elle  fera  bonne. 

Eau  d?Ange  d'ftillee  au  bain-Marie. 

Il  faut  avoir  un  Alambic  de  verre  ,  qui 
«ft  de  trois  pièces  :  fçavoir  la  bombe  ,  le 
chapiteau,  &  le  matras,  ilfautauflîun 
fourneau  pour  y  faire  du  feu  de  charbon 
fie  un  chaudron  ou  autre  vaifîeau  fembla- 
ble  affez  proÀpd  pour  mettre  Peau  & 
PAlambic  :  vous  coJerez  du  papier  dou- 
ble au  ton  r  de  la  bombe ,  &  l'endroit  où 
pofe  le  chapiteau  ,  &  vous  poferez  le 
matras  au  bout  de  la  canule  pour  recevoir 
ladiftillation. 

Vous  mettrés  dans  la  bombe  une  pin- 
te d'eau,  vous  y  mettrez  enfuite  quatre 
onces  de  Benjoin  concalfé ,  deux  onces 
de  Storax  concaffé ,  demi  once  de  Cane- 
le  jpilée ,  deux  gros  de  clou  de  Girofle 
pile,  unmorceau  de  Calamus,  ungros 
de  veflie  de  Mufc,  &  Peau  qui  fedifti- 
lera  fera  très  odoriférante  &  bien  claire  , 
&  le  marc  qui  reliera  après  la  diftillation 
faite  fera  mis  à  Pair  pour  lécher ,  Ôc  on 
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le  pourra  employer  parmi  les  Paftille^  à 
brûler. 

Eau  d'œilkt. 

Vous  mettras  dans  PAlambic  de  verre 
au  bain- Marie  comme  deflus  une  pinte 
d'eau  &  deux  onces  de  clou  de  Girofle 
concafle,  Se  Peau  qui  fe  tirera  fera 
d'une  odeur  bien  agréable  ,  parce 
que  la  force  du  clou  de  Girofle  étant 
adoucie  au  moyen  de  Peau ,  tire  plus  fur 
Pœillet  que  fur  le  Girofle. 

Eau  de  Canelle. 

'  V ous  mettrez  dans  l'Alambic  de  .verre 
comme  deiîus  une  pinte  d'eau  ce  dëux 
onces  de  Canelle  concaflee,  &  Peau  qui 
fù  diftillera  en  aura  l'odeur  bien  naturel- 

Eau  de  Tain. 

Vous  mettrés  comme  deflus  Une  pinte 
d'eau  dans  PAlambic  de  verre  avec  deux 
poignées  de  Tain  ,  8c  Peau  qui  le  diftille- 
raen  aura  Podeur. 

Toutes  les  herbes  Aromatiques  fe  peu- 
vent diftiller  de  la  même  manière.  Com- 
me ce  font  des  herbes  fortes  qui  gardent 
leurs  odeurs  aufli  bien  étant  féches  que 

S  z  ver- 
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verres  ;  il  eftaifé  par  la  manière  cy-de£ 
fus  écrite  d'en  tirer  de  Peau. 

Jiau  de  purs  d'Orange  diflillée  au  réfrigéra- 

Vous  mettrez  infufer  deux  livres  de 
fleurs  d'Orange  dans  deux  pintes  d'eau 
l'cfpace  de  trois  heures,  enfuitc  vous 
mettrez  le  tout  dans  l'Alambic  &  ferez 
grand  feu  deflbus,  &vous  mettrez  un 
matras  ou  bouteille  à  long  goulot  pour 
recevoir  Peau  qui  fe  diftillera  de  la  canu- 
le :  vous  aurez  loin  de  fournir  d'eau  fraî- 
che [dans  le  refrigeratoire .,  &  aufli-tot 
qu'elle  lera  chaude  de  la  renouveller,  car 
c'eft  la  fraîcheur  d'enhaut  qui  attire  la  di- 
ftillation ,  &  .qui  empêche  que  Peau  ne 
fente  le  teu,  &  pour  empêcher  qu'elle 
ne  fente  le  fruit  ,  il  faut  que  vos  fleurs 
fbient  fraîchement  cueillies  &  foient 
bien  fraîches ,  &  lors  que  vôtre  eau,  fera 
tirée  vous  vous  en  appercevrez  à  ce  que 
la  diftillation  finira  i  fie  qu'elle  com- 
mencera à  fentir  le  brûlé  %  oc  pour  en  ti- 
rer l'eflence  voyez  les  Articles  des  Eûcn- 
ces  fartes. 

Si  vous  voulez  que  vôtre  eau  foit  plus 
forte  d'odeur ,  il  ne  s'agit  que  de  mettre 

fi 
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fi  peu  d'eau  que  vous  voudrez,  car  moins 
vous  en  mettrez  &  plus  elle  fera  forte  , 
mais  il  faudra  pour  éviter  que  les  fleurs 
ne  s'attachent  au  fond,  mettre  du  fable 
au  fond  de  PAlambic  Se  faire  moins  de 

Antre  Mànletc. 
Vous  mettrés  infufer  deux  livres  de 
fleurs  d'Orange  féches  dans  deux  pintes 
d'eau  pendant  trois  ou  quatre  heures , 
enfuite  vous  mettrez  le  tout  dans  PAlam- 
bic  &  le  ferez  diftiller  comme  il  eft  ex- 
pliqué au  précèdent  Article,  Peau  qui 
en  provient  eft  propre  à  bien  des  choies 
car  elle  eft  bonne  pour  employer  dans 
l'eau  d'Ange  à  purger  le  Tabac,  Si  à  tou- 
tes fortes  de  Peaux  Se  Gands. 

tau  de  Roze. 

Vous  ferez  infufer  trois  livres  de  Ro- 
zes  dans  deux  pintes  d'eau  pendant  deux 
ou  trois  heures,  enfuite  vous  les  met- 
trez diftiller  dans  l'Alambic  tout  comme 
les  fleurs  d'Oranges  fraîches ,  &  vous 
y  obferverez  toutes  les  mêmes  cir- 
conftances  :  car  l'une  fe  fait  comme 
l'autre  &  on  peut  diminuer  l'eau  fi  on 
veut  la  faire  plus  forte  :  mais  comme 
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l'eau  de  Rozc  s'cmploye  dans  la  pur- 
gation  du  Tabac  par  quantité  ,  aufli 
bien  que  l'eau  de  fleurs  d'Orange ,  il  eft 
neceflàirc  d'en  tirer  fuffifâmmcnt  quand 
c'eft  pour  cet  ufage  :  Lors  que  ce  fera 
pour  l'employer  autrement,  vous  la  fe- 
rés  fi  forte  que  vous  voudrés  ainfi  que  je 
l'ay  dit  cy-devant. 

Eau  de  la  Reine  d'Hoirie. 

Vous  mettras  dans  une  bouteille  de 
verre  fort,  deux  pintes  d'efprit  de  vin  , 
deux  bonnes  poignées  de  feuilles  de  Ro- 
marin, une  poignée  de  Tain,  une  demi 
poignée  de  Marjolaine  de  laquelle  vous 
ne  prendrés  que  la  feuille,  &  autant  de 
Sauge  que  de  Marjolaine ,  bouchés  bien 
la  bouteille ,  &  la  mettes  au  Soleil  l'ef- 
pace  d'un  mois.    Enfuite  vousdelaye- 
resgros  comme  une  féve  d'Orcanet  avec 
un  peu  d'efprit  de  vin  en  l'écrafant  &  le 
verferés  dans  vôtre  bouteille  &  la  remet- 
trez cinq  ou  fix  jours  au  Soleil,  ÔCelle 
fera  faite.    Elle  fera  ji'un  beau  rouge  & 
aura  beau  coup  de  vertu  Ôc  fera  d'une 
bonne  odeur. 


Sur 
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Sur  les  Vajltlles  a  Brûler. 

Pour  lc|jk:ompofitions  de  Paftillcs 
il  ne  faut  entreprendre  d'y  mêler  que 
des  chofes  qui  font  propies  à  brûler ,  & 
qui  pouffent  de  Podeur  dans  la  fumée , 
car  autrement  ce  ferait  autant  de  perdu. 
Par  èxempls,{i  vous  y  mettez  de  laCivet- 
te,  elle  rendra  plutoft  une  méchante  o- 
deur  qu'une  bonne  ,  pour  preuve ,  met- 
tez un  grain  de  Ciuctte  dans  le  feu  ,  il 
fentira  plus  mauvais  que  bonÇ&  le  Mufc 
de  même,  &  au  contraire  mettez-y  de 
l'Ambre  6c  vous  tirerez  uné  odeur  agre  • 
able ,  &  ainfî  des  autres  drogues. 

§.  I  limer  e  de  faire  les  Paftilles  a  brûler. 

Vous  meftrés  dans  le  mortier  une  livre 
de  Benjoin  commun  ,  demi  once  de 
clou  de  Girofle  ,  deux  gros  de  Canel- 
le ,  un  morceau  de  Calamus  ,  vous  pile  • 
rés  le  tout  enfemble  &  le  p^lerés  au  Ta- 
mis de  crin":  enfu i te  vous rcrés détrem- 
per de  la  gomme  Adragant  avec  de  Peau 
commune  :  &  vous  mettrés  dans  le  mor- 
tier la  poudre  que  vous  aurez  pafiee  avec 
une  écuellée  de  cette  gomme  &  vous 
les  mêlerez  &  pilerez  enfemble  pour  for- 

S  a  mer 
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mer  la  pâte.  Si  vous  trouvés  que  vôtre 
pâte  fbit  molle ,  vous  y  remettrez  de  la 
poudre  ;  ainfi  la  pâte  eft  aifik  à  faire.  Il 
ne  s'agit  après  que  d'applaur  vôtre  pâte 
avec  un  rouleau ,  Se  de  tailler  vos  Paftil- 
les  avec  le  moule ,  ainfi  que  j'ay  dit  dans 
r  Article  des  Paftilles  de  bouche  &  les 
mettrez  fécher,  &  elles  feront  faites. 

Tafiilles  de  Roz.es  &  Oifclets. 

Vous  pilerez  Ôcpaflèrez  au  Tamis  de 
crin  une  li^fre  de  marc  d'eau  d'Ange  y  de 
celuy  qui  fe'ra  forti  de  l'eau  d'Ange  du 
premier  Article  des  Eaux;  &  duquel 
vous  ôterez  les  Citrons ,  &  étant  réduit 
en  poudre  vous  le  mettrez  dans  le  mor- 
tier \  y  ajoûtant  une  poignée  de  feuilles 
de  Rozes  fraîchement  cueillies,  &  une 
écuelléede  gomme  Adragant  détrempée 
avec  de  l'eau  de  Rozes  »  vous  pilerez  le 
tout  enfemble  allez  long-temps  pour 
bien  former  k  pâte ,  vous  l'applatirez  a- 
vec  un  roulftu  &  la  couperez  avec  un 
couteau  par  tablettes  comme  vous  vou- 
drez. 

Pour  en  faire  des  Oifelets  vous  en 
prendrez  des  morceaux  que  vous  roule- 
rez dans  les  mains  comme  un  bout  de 

bou- 
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bougre,  longs  comme  le  doigt ,  auquel 
vous  ferez  un  bout  un  peu  large  pour  le 
faire  tenir  debout  :  Se  les  mettrez  fécher. 
Ces  fortes  de  Paftilles  s'alument  comme 
une  Chandelle ,  8c  brûlent  jufqu'à .la  fin 
fans  s'éteindre  8c  produifent  une  fumée 
d'une  très  bonne  odeur. 

Tajiilles  d?Eff<igne, 
Vous  pilerez  6c  mettrez  en  poudre  , 
paflee  au  Tamis  de  crin  ,  le  marc  de  l'e- 
au d'Ange ,  du  fécond  Article  de  l'eau 
d'Ange  Se  vous  ferez  détremper  de  la 
gomme  Adragant  avec  de  l'eau  de  fleurs 
d?Orange,  6c  vous  en  ferez  une  pâte 
dans  le  mortier  avec  vôtre  poudre ,  vous 
taillerez  enfuite  vos   Paftilles  avec  les 
moules  Se  les  mettrez  fécher ,  &  elles  fe- 
ront  faites . 

Autre  mAmere, 

Vous  mettrez  dans  le  mortier  une  li- 
vre de  Benjoin,  demi  livre  de  Storax 
bien  fec,  demi  once  de  Canelle  ,  deux 
gros  de  Girofle ,  deux  onces  de  Rozes 
de  provin,  Se  un  morceau  de  Calamus, 
vous  pilerez  le  tout  enfemble  Se  le  paGe- 
rez  au  tamis  de  crin ,  jufqu'à  ce  que  le 

S  5  tout 
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tout  (bit  confommc ,  vous  ferez  enfuite 
détremper  la  gomme  Adragant  avec  de 
l'eau  de  Mille  fleurs  &  de. l'eau  de  fleure 
d'Orange,  autant  de  l'une  que  de  l'autre, 
puis  vous  ferez  vôtre  pâte  dans  le  mortier 
avec  vôtre  poudre  &  voftrc  gomme  com- 
me à  l'ordinaire ,  puis  vous  les  taillerez  à 
vôtre  s;ré  &  les  mettrez  fecher ,  8c  elles 
feront  faites. 

TaJiiîUi  dt  Tortugal. 

Vous  pilerez  8c  paflèrez  au  Tamis  de 
crin  une  livre  du  meiileur  marc  d'eau 
d'Ange  que  vous  ayez  ;  enfuite  faites  dé- 
tremper de  la  gomme  Adragant  avec  de 
l'eau  de  fleurs  d'Orange  :  &  faites  voftre 
pâte  dans  le  mortier  avec  voft re  poud  re 
et  voftrc  gomme  comme  à  l'ordinaire , 
i  l'exception  qu'il  faut  faire  voftre  pare 
un  peu  plus  ferme. 

Vous  ferez  enfuite  chaufer  le  eu.  du 
petit  mortier  8c.  le  bout  de  fon  pilon ,  6c 
ferez:  fondre  par  fa  chaleur  vingt  grains 
d'Ambre,  il  n'importe  du  quel,  8c  y 
ajouterez  un  filet  d'eau  de  Mi  lie- fleurs 
pour  le  délayer ,  vous  augmenterez  cet- 
te eau  jufqu'à  la  quantité  d'un  demi  ver- 
ve, enfuite,. vous  mettiez  voftre  mor- 

-•  !p  tier 
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tier  fur  un  rechaut  de  feu  ,  8c  voftre 
compolîtion  étant  chaude  vous  la  verfè- 
rez  fur  voftre  pâte  &  la  mêlerez  bien  ,  8c 
elle  fera  faite  ;  vous  taillerés  vos  Paftilles 
avec  les  moules  comme  à  Pordinaire  8c 
les  mettrez  fécher. 

Manière  de  détremper  la  gomme  peur  faire  les 

Pâtes  des  Paflilles* 

Vous  mettrez  détremper  voftre  gom- 
me en  telle  eau  que  vous  voudrez,  mais 
il  faut  que  Peau  ne  la  furpafle  que  de 
la  hauteur  d'un  travers  de  doigt ,  parce 
qu'il  ne  la  faut  pas  noyer  tout  d'un 
coup  ,  8c  lors  qu'elle  aura  beu  Peau 
vous  enajoûterez  encore,  ainfi  peu  à  peu, 
jufqu'à  ce  qu'elle  foit  détrempée ,  non 
pas  trop  liquide,  mais  feulement  bien 
molette  8c  bien  détrempée ,  8c  vous  en 
fervirez, 

§.  IL  Manière  de  faire  les  Pat  es  parfumées 
pour  Chapelets  &  Médailles. 

Prenez  de  la  poudre  fine  à  laMare- 
challe  8c  en  faites  une  Pâte  avec  de  la 
gomme  Adragant  8c  Arabie  détrempée 
avec  de  Peau  de  Mille- fleurs,  &fi  vôtre 
pâte  fe  trouvoit  trop  molle  ,  vous  y  a- 
SE  S  6  joû- 
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joûterez  de  la  poudre  ,  6c  fi  elle  fc  trou- 
voit  trop  ferme ,  ou  quelle  ne  fe  peuft 
lier  vous  y  mettrez  de  la  gomme,  il  n'y 
va  que  du  plus  ou  du  moins  de  l'un  ou  de 
l'autre  ;  il  Faut  un  peu  frotter  les  mou- 
les avec  de  l'eflence  de  fleurs,  afin  que 
la  pâte  ne  s'y  attache  pas  :  cette  pâte  eft 
couleur  de  caffé. 

Autre  manière. 

Vous  prendrez  du  parfum  à  parfumer 
les  autres  poudres ,  &  en  ferez  une  pute 
avec  de  la  gomme  qui  aura  été  détrem- 
pée avec  de  Peau  de  fleurs  d'Orange  i 
dans  laquelle  vous  aurez  mis  un  filet  d'e£ 
fence  d'ambre  ;  cette  pâte  fera  blanche, 
5c  en  y  ajoûtant  du  vermillon  vous  la  fe- 
rez fi  rouge  que  vous  voudrez  ,  &  pour 
la  faire  jaune  ou  blonde }  il  y  faut  ajou- 
ter de  l'Ocre  jaune  pafiee  bien  fin. 

Autre  manière. 

Prenés  moitié  poudre  de  Chipre  par- 
fumée &  moitié  poudre  de  Frahgi  panne, 
&  en  faites  une  pâte  avec  de  la  gomme 
détrempée  avec  de  l'eau  de  Mille  fleurs* 
cette  pâte  eft  grize  &  d'une  agréable  o- 
deur. 

Autre 
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Autre  manière* 

Prenez  de  la  poudre  fine  à  la  Mare- 
challe  ,  ôda  moitié  d'autant  de  marc  d'e- 
au d'Ange  paffé  bien  fin  &  en  faites  une 
pâte  avec  de  la  gomme  détrempée  en  Te- 
au  de  Mille-fleurs  :  cette  pâte  fera  bon- 

Autre  manière . 

Prenez  de  la  poudre  de  Chipre  parfu- 
mée ,  de  la  poudre  de  Frangipanne ,  & 
du  Parfum  a  parfumer  les  autres  pou- 
dres ,  autant  de  l'une  que  de  l'autre  :  & 
en  faites  une  pâte  arvec  de  la  gomme  dé- 
trempée avec  de  l'eau  de  fleurs  d'Oran- 
ge ,  dans  laquelle  vous  aurez  verfé  un 
filet  d'eflencc  d'Ambre,  Cette  pâte  fe- 
ra d'un  gris  cendré  fort  beau  ,  êt  d'une 
odeur  douce  &  agréable. 

Il  fera  aifé  de  rendre  toutes  ces  fortes 
de  pâtes ,  d'aufli  bonne  &  aufli  forte  o- 
deur  que  l'on  voudra ,  en  augmentant 
l'Ambre,  leMufc,  8c la  Civette,  foit 
dans  les  poudres,  ou  dans  les  eaux  a^ec 
lefquelles  on  détrempe  la  gomme. 


M4- 
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Manière  d'apprejler  U  gomme  pour  les  Pâtes  cy- 

diffus  y 

Il  faut  détremper  la  gomme  Adragant, 
de  la  même  manière  qu'il  eft  expliqué  à 
l'Article  qui  précède  les  pâtes  cy-deflus, 
&  ajoûter  fur  une  écuellée  de  cette  gam- 
me ,  un  demi  verre  d'eau  de  gomme  A- 
rabic  aflèzépaifle ,  &  les  mêler enfem- 
ble ,  &.  vous  en  fervir  pour  faire  vos  pâ- 

Sur  les  greffes  poudres  dont  on  remplit  les  Sa- 
chets &  Toilettes. 

Il  fout  remaquerque  toutes  ces  fortes 
de  compofitions  ,'  quoyque  différentes , 
ont  toutes  du  raportles  unes  avec  les  au- 
tres, parce  qu'elles  font  prefque  toutes 
d'odeurs  fortes,  &  la  plus  grande  fubti- 
lité  en  les  compofant ,  eft  de  mélanger 
routes  les  drogues  avec  tant  de  précauti- 
on ,  que  l'on  puifle  rendre  difficile  à  con- 
noître  laquelle  de  toutes  les  odeurs  mé- 
langées eft  celle  qui  domine,  ce  qui  fe 
peut  comprendre  facilement  par  l&le&u- 
re  &  pratique  des  Articles  qui  les  con- 
tiennent, appropriant  un  peu  plus  d'o- 
deurs douces  avec  un  peu  moins  de  for- 
•^*2S55  tes,  i 
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tes  à  quoy  on  peut  remédier  ,  quand  mê- 
meonyauroit  manqué,  puifque  le  mé- 
lange étant  fait ,  on  y  peut  ajoûter  ce  que 
l'on  trouve  à  propos . 

DES    GROSSES  POUDRES 
à  la  Maréchalle  &  de  toutes  les 
manières  de  s'enfervir. 

Grojfe  Poudrea  la  MdrécbaUc. 

VOus  prendrez  une  livre  d'Iris,  dou- 
ze onces  de  fleurs  d'Orange  féches , 
quatre  onces  de  Coriandre,demi  livre  de 
Rozes  de  provin  ,.  deux  onces  de  marc 
d'eau  d'Ange,une  once  de  Galamus,deux 
onces  de  Souchet  ,  demi  once  de  clou 
de  Girofle  ,  vous  concaflerez  bien  tou- 
tes ces  drogues  dans  le  mortier  l'une  a- 
prés  Pautre  *  6c  enfuite  vous  les  mêlerez 
fi  bien  enfemble  qu'il  n'y  ait  pas  plus 
d'une  drogue  à  un  endroit  qu'à  Pautre , 
&  elle  fera  faite. 

Autre  m  mère. 

Vous  prendrés  douze  onces  d'Iris,  de- 
rai  livre  de  fleurs  d'Orange  feches ,  qua- 
tre onces  de  Rozes  de  provin,  quatre 
onces  de  bois  de  Rozes ,  une  de  Benjoin, 
•1^  —  •.  tine 
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une  demi  onced'écoree  de  Citron  féche  , 
demi  once  d'écorce  d'Orange  féche ,  de- 
mi once  de  Marjolaine  féche ,  une  once 
de  Souchet ,  demi  once  de  Calamus , 
deux  gros  de  Canelle ,  demi  once  de 
clou  de  Girofle,  deux  onces  de  bois  de 
Sendal  Citrain.  Vous  concaflerez  tou  - 
tes  ces  drogues  l'une  après  l'autre  dans 
le  mortier ,  puis  vous  les  mêlerez  bien 
cnfemble ,  &  elle  fera  faite. 

Autre  mttîitu. 

Vous  prendrez  une  livre  d'Iris ,  demi 
livre  de  fleurs  d'Orange  féches ,  quatre 
onces  de  Rôles  de  provin ,  deux  onces 
de  bois  de  Sendal  Citrain ,  une  once  d'é- 
corce d'Orange  féche ,  demi  once  de 
Marjolaine,  demi  once  de  Lavande  fé- 
che, une  once  de  Calamus  ,  deux  on- 
ces de  Souchet ,  une  once  de  Benjoin , 
demi  once  de  Storax ,  demi  once  de  Lab- 
danum.  Vous  concaflerés  toutes  ces 
drogues  dans  le  mortier  l'une  après  l'au- 
tre ,  ôcenfuite  vous  les  mélerés  bien  en- 
femble,  &  elle  fera  faite.  On  peuta- 
joûter  fi  l'on  veut  dans  ces  poudres  des 
bois  de  fenteur. 
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Vot  pûurri  pour  faire  des  Sachets. 

Vous  prendrés  douze  onces  de  Rozcs 
communes  éfeiiillécs ,  une  livre  &  demie 
de  Lavande  de  laquelle  vous  ne  prendrez 
que  la  graine ,  douze  onces  de  Marjolai- 
ne de  laquelle  vous  ne  prendrés  que  les 
feuilles ,  fix  onces  de  Tain  duquel  vous 
prendrés  aufîi  les  feuilles  ,  quatre  onces 
de  feuilles  de  Mirthe;  quatre  onces  de 
Melilot  duquel  vous  prendrés  aufïi  les 
feuilles,  une  once  de  feuille  de  Roma- 
rin ,  une  once  de  feuille  de  Laurier,  deux 
onces  de  clou  de  Girofle  à  moitié  pilé  , 
une  livre  de  feuille  deRozes  mufcades,le 
plus  de  fleurs  d'Orange  que  vous  pour- 
rez ,  des  feuilles  d'œillet  de  même  quan- 
tité que  de  fleurs  d'Orange  f  vous  met- 
trez  le  [tout  dans  un  pot  faifant  une  cou- 
che de  fleurs  6c  une  couche  de  iel  f .  vous 
ferez  ainfl ,  jufqu'à  ce  que  le  pot  foit 
rempli  de  tout  ce  qui  eft  cy-defliis  nom- 
mé i  vous  le  boucherez  bien  &  le  remu- 
erez avec  un  bâton  de  deux  jours  Pun ,  le 
mettant  pendant  la  chaleur  de  l'Eté  au 
Soleil:  il  faut  avoir  foin  de  la  pluye  &: 
du  ferein ,  &  au  bout  d'un  an  on  en  fait 
des  Sachets ,  y  ajoûtant  à  diferetion  de  la 
poudre  de  Chipre  parfumée.  Bon- 
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Boutons  deRoz.es. 

Vous  prendrez  telle  quantité  de  .bou- 
dons de  Rozes  que  vous  voudrez ,  les 
plus  fermez,  vous  arracherez  les  bou- 
tons verts ,  &  vous  mettrez  à  la  place  de  * 
chacun  un  clou  de  Girofle,  Scies  met- 
rrez  fécher  au  Soleil  entre  deux  papiers , 
ils  feront  propres  à  mettre  dans  les  Sa- 
chets &  dans  les  poudres  dont  ils  font 
cômpofez. 

Vous  pouvez  auffi  les  expofer  au  So- 
leil dans  un  vaiflèau  de  terre  couvert  de 
papier  ,  Se  les  arrofer  les  premiers  jours 
de  bonne  eau  d'Ange ,  &  étant  fecs  vous 
vous  en  fervirez  comme  cy-deflus. 

Fleurs  à* Oranges  fiches. 

Vous  mettrez  la  quantité  que  vous 
voudrez  de  fleurs.'d'Orange  fécher  au  So« 
leil  entre  deux  papiers  bien  clos  tout  au- 
tour, Se  étant  féches  les  garderez  pour 
vous  en  fervirau  befbin. 

Sachets  de  fenteurs.  • 

Vous  prendrez  telle  étoffe  de  Soye 
qu'il  vous  plaira  Taffetas  ou  autre  ,  Se 
vous  ferez  vos  Sachets  delà  largeur  de 
demi  tiers  en  quairé,Sc  vous  les  coûterez 

tout 
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tout  autour  à  la  refeve  d'environ  4  doigts 
par  où  vous  fcré$  entrer  douze  onces  ou 
viron  de  grofle  poudre  à  la  Maréchalle  , 
telle  que  vous  la  voudrez  choifir,  Se 
vous  achèverez  de  coudre  vos  Sachets , 
6c  ils  feront  faits.  Lors  qu  au  bout  du 
tems  Podeur  des  Sachets  fera  diminuée, 
tirez-en  la  poudre  &  faites  la  piler  dans 
le  mortief  Se  la  remettés  dans  vos  Sa- 
chets ,  8c  elle  aura  Podeur  comme  la  pre- 
mière fois. 

Autre  manière. 

Vous  taillerez  vôtre  étoffe  comme  cy- 
deflus,  &  fur  la  moitié  de  lad itte étoffe 
Tous  femerés  de  la  grofle  poudre  à  la  Ma- 
réchalle, puis  vous  y  mettrés  defTus  un 
lit  de  cotton  parfumé  épais  d'un  pouce, 
&  vous  jetterez  fur  le  cotton  de  la  même 
poudre,  vous  renverferez enfuitte l'au- 
tre moitié  d'étoffe  par  delfus  le  tout ,  8c 
le  coufereztout  autour  fans  le  remuer, 
puis  vous  le  piquerés  en  matelats  ,  &  ce- 
la fera  fait.  Vous  pourrés  orner  les  qua- 
tre coins  de  houpes  ou  de  faveurs. 

Sachets  pour  porter  fur  foy. 

Vous  prendrés  de  l'étoffe  de  Soyc  un 

?w  peu 
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peu  jolie ,  &  vous  ferés  vos  Sachets  de  la 
grandeur  de  quatre  doigts  ,  un  peu  plus 
longs  que  larges ,  vous  frotterés  enfuite 
Penvers  de  rétoffe  avec  un  peu  de  Ci- 
vette allez  légèrement ,  puis  vous  les  em- 
plirez de  grofle  poudre  à  la  Maréchalle , 
de  celle  que  vous  voudrés  choifir ,  à  la- 

Suelle  vous  ajoûterez  un  peu  de  clou  de 
rirofle  &  un  peu  de  bois  de  Sendal  Ci- 
train  bien  pilés ,  parce  que  cela  reveille 
bien  Podeur  &  la  change.  Vos  Sachets 
étant  remplis  vous  acheverés  de  les  cou- 
dre &  les  ornerés  tout  autour  de  faveurs 
par  bouillons  d'une  couleur  convenable 
à  l'étoffe  y  &ils  feront  faits. . 

Autre  manière. 

Vous  ferez  vos  Sachets  de  la  grandeur 
de  quatre  doigts,  &  de  fi  belle  étoffe 
que  vous  voudrez ,  avant  que  de  les  rem- 
plir vous  ferez  la  compofition  fui  vante. 

Vous  broyerez  dans  le  petit ,  mortier 
huit  grains  de  Mufc,  y  ajoûtant un  pe- 
tit filet  d'eau  de  Mille-fleurs  ;  Vous  a- 
joûterez  enfuite  quatre  grains  de  Civet- 
te ,  que  vous  broyerez  avec  le  Mufc , 
vous  y  verferez  aufli  un  filet  de  baume 
du  Pérou ,  Se  une  cueillerée  d'eau  de 

Mil; 
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Mille-  fleurs ,  Se  ayant  bien  mêlé  le  tout 
enfembie  avec  le  pilon  vous  en  frotterez 
légèrement  l'envers  de  vos  Sachets,  puis 
vous  les  emplirez  de  la  compofition  du 
pot  pourri  &  de  poudre  de  Chipre  par- 
fumée mêlés  enfemble ,  &  achèverez  de 
clorre  vos  Sachets ,  vous  les  ornerez  tout 
autour  de  faveurs  comme  les  précé- 
dents. ' 

A  titre  manière. 

Vous  prendrez  toute  la  plus  belle  é- 
toffe  que  vous  aurez ,  &  vous  ferez  vos 
Sachets  un  peu  plus  grands  que  les  pré- 
cédents ,  &  lors  qu'ils  feront  prêts  à  em- 
plir vous  ferez  la  compofition  fuivante. 

Vous  ferez  chaufer  le  eu  du  petit 
mortier  &  vous  ferez  fondre  par  fa  cha- 
leur huit  grains  d'Ambre  :  étant  fondus 
vous  y  mêlerez  quatre  grains  de  Civette 
en  broyant  avec  le  pilon  :  puis  vous  y 
verferez  peu  à  peu  deux  cueil  lerées  d'e- 
au de  Mille-fleurs  dans  laquelle  vous  au- 
rez auparavant  fait  détremper  gros  com- 
me un  pois  de  gomme  Arabie  ;  vous  frot- 
terez légèrement  l'envers  de  vos  Sachets 
de  cette  compofition  ,  puis  vous  les  em- 
plirez de  poudre  de  Chipre  ôcdeFran- 
gipanne  parfumée  1  autant  de  l'une  qiic 

de 
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de  l'autre,  dans  lefquelles  vous  aurez 
mis  plufieurs  petits  morceaux  de  veiTia 
de  Mufc ,  &  finirez  vos  Sachets,  vous  les 
ornerez  de  faveurs  comme  les  précé- 
dents ,  &  ils  feront  faits. 

Manne  cTofyr  parfumée  pour  mettre  fin  les 

habits  des  Dames. 

Vous  prendrez  une  manne  d'Ozier 
fin  de  la  grandeur  que  vous  voudrez  , 
vous  prendrez  c'nfuite  du  Taffetas  ce  que 
vous  jugerez  qu'il  en  faut'  pour  l'a  garnir 
vous  étendrez  vôtre  Taffetas  fur  un  Mé- 
tier à  broder  ,  &  vous  mettrez  fur  le  Taf- 
fetas un  lit  deCotton  parfumé  épais  de 
deux  écus  :  puis  vous  jetterez  fur  ce 
Corton  de  la  gro fie  poudre  à  la  Marc- 
challe  bien  également ,  ajoûtrait  par  def- 
fus  cette  poudre  un  peu  de  bois  de  Sen- 
dal  Citrain  bien  pilé  ,  puis  vous  couvri- 
rez le  tout  d'un  autre  Taffetas  &  vous  le 
piquerez  enfuitë  par  petits  carreaux  ;  ce 
qui  étant  fait ,  vous  taillerez  vôtre  étoffe 
de  la  grandeur  du  fond  de  vôtre  manne 
Se  des  cotez  aufîî-bicn  que  du  couvercle, 
&c  vous  borderez  toutes  les  coupures  a- 
vec  un  galon  de  Soye  de  la  couleur  de 
PEtoffe.  Toutes  les  parties  étant  enfem- 
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ble  vous  les  mettrez  dans  la  manne  5c  les 
y  couferez  à  plufieurs  endroits ,  6c  elle 
fera  faite. 

roches  parfumées  pour  les  Dames. 

La  même  Etoffe,  ccmpofition& pi- 
qûres cy-defliis  fervent  pour  faire  les 
Poches  parfumées.  Il  ne  s'agit  que  de 
tailler  l'étoffe  en  forme  de  poche ,  bor- 
der les  coupures  avec'  du  galon ,  6c  elles 
feront  faites. 

■Bokes  à  Perruques  pu  tf  umees. 

Vous  ferez  faite  la  bocte  à  Perruques 
d'un  bois  de  Pépai fleur  d'unécu,  lon- 
gue d'une  demi  aune  ou  environ ,  ronde 
par  les  bouts  6c  étroite  à  proportion  d'u- 
ne Perruque.  Enfuite  pour  faire  la  gar- 
niture vous  étendrez  fur  un  Métier  à 
Broder  un  morceau  de  Taffetats  6c  fur  ce 
Taffetas  un  lit  de  Cotton  parfumé ,  d'u- 
ne bonne  odeur,  bien  égal,  6c  fur  ce 
Cotton  vous  femerez  de  la  meilleure 
poudre  à  la  Maréchalleque  vous  ayez  6c 
dont  les  morceaux  ne  feront  pas  trop 
gros,  6c  par  de  lîîis  cette  poudre  vous  y 
iemerezun  peu  de  bois  de  Sendal  Citrain 
pile  bien  menu  ,  vous  couvrirez  enfuite 

le 
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le  tout  avec  un  morceau  deTabis  du  plus 
beau,  qui  aura  été  frotté  par  l'envers  avec 
la  compofitron  fui  vante  :  vous  piquerez 
vôtre  étofie  par  carreaux  &  taillerez*  en- 
fuite  à  proportion  du  fond,du  tour,  8c  du 
dedans  du  couvercle  de  la  boëte ,  &  par 
après  vous  borderez  les  coupures  avec 
du  galon  de  Soye  de  la  couleur  du  Tabis 
&  en  ferez  garnir  le  dedans  de  vôtre  boë- 
te, tout  le  dehors  delà  bocte  doit  être 
couvert  de  peau  de  fenteur ,  &  toutes  les 
coupures  Se  bordures  de  la  peau  doivent 
être  couvertes  d'un  galon  d'or  ou  d'ar- 
gent Se  la  ferrure  &  la  clef  dorée. 

Composition  pur  frotter  V envers  du  Tabis. 

Vous  ferez  chaufer  le  eu  du  petit  mor- 
tier &  ferez  fondre  par  fa  chaleur  io 
grains  d'Ambre  en  le  remuant  avec  le 

u  pilon  ,  y  verfant  un  filet  d'eau  de  fleurs 
d'Orange  vous  y  ajoûterez  fix  grains  de 
Civette,  Se  ayant  bien  mêlé  le  tout  en- 
fenible,  vous  y  verferésdeux  cuillerées 
d'eau  de  Mille-fleurs  dans  laquelle  vous 
fiurez  fliit:  détremper  gros  comme  un 
pois  de  gomme  Arabie:  le  tout  étant 
bien  mêlé  vous  en  frotterez  l'envers 
de  vôtre  Tabis  bien  légèrement  avec 

te  >  ■    .  •-.  •  —  M  *?"  un 
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un  petit  morceau  d'épongé,  Se  cela  fera 

Boîtes  parfumées  pour  mettre  le  linge. 

Les  Boëtcs  pour  le  linge  fe  garnil- 
fent  Se  fe  couvrent  de  la  même  ma- 
nière ,  £c  du  même  Parfum  que  les 
boè'tes  à  perruques ,  il  n'y  a  de  différen- 
ce que  la  façon  de  la  boëte  qui  efr  faite 
en  manière  d'un  petit  coffre ,  ôc  pour  la 
grandeur  on  ne  tes  fait  d'ordinaire  que 
d'une  grandeur  capable  de  renfermer 
tout  le  menu  linge  d'une  perfonne  de 
de  qualité. 

Toilette  de  fenteur. 

Les  Toilettes  de  fenteur  fe  font  de 
deux  manières ,  la  première  eftcelle-cy 
qui  ne  diffère  en  rien  de  la  garniture  des 
boëtcs  à  Perruqucs,il  faut  affembler  vô- 
tre étoffe  de  la  grandeur  dont  vous  voulés 
la  Toilette ,  '  &  l'étendre  fur  un  Métier  à 
broder  ,  6c  la  garnir  d'un  lit  de  Cotton 
parfumé  &  mettre  la  poudre  par  défi  us  : 
St  couvrir  le  tout  d'une  étoffe  telle  que 
vous  voudrez  &  la  piquer.  Si  l'étofie 
de  laquelle  vous  faite*  le  deffus  n'étoit 
pas  afiëz  épailïë  pour  fupporter  lacom- 
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fition  de  laquelle  vous  la  frottés ,  vous 
augmenterez  cette  compofition  avec  de 
Peau  de  Mille- fleurs  &  vqus  la  ferez  boi- 
re à  unefuffifante  quantité  de  Cotton 
que  vous  laifîercz  en  après  fécher ,  puis 
vous  en  ferez  un  lit  bien  mince  &  bien  é- 
gai  par  deflus  la  poudre  que  vous  aurez 
mife  »  ou  du  moins  vous  en  mettrez  à 
plufieurs  endroits  :  &  vous  couvrirez  le 
tout  de  vôtre  étoffe ,  &  la  piquerez  de 
la  manière  qu'il  vous  plaira,  &  elle  fera 
faite . 

Toilettes  de  fenteur  de  Montpellier. 

Vous  prendrez  de  la  Toille  neuve 
bien  forte  &  peu  ferrée ,  ôc  vous  la  cou- 
perés  de  la  grandeur  que  vous  voudrez 
faire  vos  Toilettes ,  &  les  ferez  tremper 
&  bien  laver  dans  plufieurs  eaux,  puis 
les  mettrez  tremper  dans  de  l'eau  d'Ange 
du  jour  au  lendemain ,  &  les  remettrez 
fecher.  Vous  aprêterez  enfuite  la  com- 
pofition fuivante. 

Deux  livres  d'Iris,  une  livre  de  raci- 
ne de  Campanne ,  deux  onces  de  bois  de 
Rozes,  quatre  onces  de  SendalCitrain, 
une  once  de  Calamus ,  deux  onces  de 
Souchet ,  demi  once  de  Caneile ,  deux 

gros 
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crosdc  clou  de  Girofle,  &  une  demi  on- 
ce de  Labdanum.  Vous  mettrez  toutes 
ces  drogues  en  poudre  paflee  au  Tamis 
de  ci  in!  l'une  après  l'autre  ,  &  enfu.te 
vous  les  mêlerez  eniemble ,  &  les  met- 
trez dans  le  mortier  avec  de  la  gomme  A- 
dragant  que  vous  aurez  fait  détremper  a- 
vec  de  l'eau  d'Ange ,  il  faut  que  la  gom- 
me foit  claire,  &  qu'il  y  a.t beaucoup 
d'eau  afin  que  la  pâte  en  foit  claire  j  vous 
frotterez  vos  Toillcs  avec  cette  pate  des 
deux  cotez  le  plus  fort  que  vous  pourrez, 
afin  que  la  pâte  pénètre  &  s'attache  a  la 
Toille  :  vous  y  laiflèrez  tout  ce  qui  jT  y 
attachera ,  les  rendant  les  plus  unies  que 
vous  pourrez  ;  &  enfuite  vous  les  met- 
trez fécher ,  &  lors  qu'elles  feront  prçf- 
que  féches  vous  prendrezunc  éponge  que 
vous  tremperez  dans  de  l'eau  d  Ange , 
Scvous  en  froterez  vos  Toillcs  pour  les 
rendre  unies:  puis  vous  les  mettrez  dé- 
roche i  fécher ,  &  elles  feront  faites. 

11  faudra  lors  qu'elles  feront  fechcs  les 
plier  dans  les  plis  où  vous  voudrez  qu  el, 
les  demeurent.  Ces  fortes  de  Toilettes 
s'enferment  entre  deux  étofics  telles  que 
Ton  veut. 


T  a  A,!" 
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Autre  CQtupofition  de  Toilltttts. 

Les  Toilles  étant  lavées  &  purgées  Se 
feches  comme  cy-devant,  vous  ferez  la 
compofition  fuivante. 

Deux  livres  d'Iris  une  livre  déracine 
de  Campanne ,  deux  onces  d'écorce  de 
Citron  féche,  une  once  d'écorce  d'O- 
range féche,  une  once  de  clou  de  G  iro- 
fle  ,  demi  livre  de  Benjoin  ,  quatre  on- 
ces de  Storax ,  deux  onces  de  Souchet , 
une  once  de  Labdanum.  Toutes  ces 
drogues  feront  miles  en  poudre  ,  paflee 
au  Tamis  de  crin ,  l'une  après  l'autre , 
puis  vous  les  mêlerez  enfembie  &  vous 
enferés  une  pâte  claire  comme  à  l'Arti- 
cle précèdent ,  vous  en  frotterez  vos 
Toilles  Se  les  finirez  de  même ,  Se  elles 
feront  faites. 

§.  I.  Compofutons  peur  porter  fur  foj. 

Broyés  dans  le  petit  mortier  gros 
comme  un  pois  de  Benjoin  ,  verfez-y  un 
filet  de  Beaume  du  Pérou  j  puis  y  ajou- 
rés quatre  grains  de  Civette,  Se  ayant 
bien  mêle  le  tout  avec  le  pilon  ramafles- 
le  avec  du  cotton  Se  le  mettez  dans  vô- 
tre boëte  ou  gland. 
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Antre  manient. 

Faites  chaufer  le  petit  mortier  8c  faites 
fondre  à  fa  chaleur  quatre  grains  d'Am- 
bre ,  délayés  le  avec  un  filet  d'eflènee 
d'Ambre  ajoûtés  y  deux  grains  de  Civet- 
te ,  &  Payant  mêlé  ramafles  le  tout  avec 
du  cotton  ôc  le  mettez  dans  vôtre  boëtc 
ou  gland- 

Antre  mttntre. 

Faites  chaufer  le  petit  mortier  &  fai- 
tes fondre  à  fa  chaleur  fîxgrainsd'A  m  - 
bre  v  &  le  délayés  avec  quatre  goûtes 
dVaudè  Mille-fleurs,  ajoutés  y  quatre 
grains  de  Mufc  \  &  les  ayant  broyez  cn- 
fêmble  ramafles  le  tout  avec  du  cotton  , 
que  vous  aurés  frotté  auparavant  avec  un 
grain  de  Civette,  &  le  mettez  dans  vô- 
tre boëte  ou  gland. 

Autre  manière. 

Broyés  dans  le  mortier  quatre  grains 
de  Mufc  ,  &  deux  grains  de  Civette  en  t 
femble  ,ajoûtez  y  quatre  goûtes  de  Bau- 
me du  Pérou  ,  &  ramafles  le  tout  avec  un 
eu  de  cotton  &:  le  mettez  dans  vôtre 
oëte  ou  gland. 

T  3  au. 
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Autre  manière. 

Faites  chaufer  le  petit  mortier ,  & 
faites  fondre  à  fa  chaleur  douze  grains 
d'Ambre ,  ajoutez  y  fix  grains  de  Civet- 
te ,  &  quelques  larmes  d'eau  de  Mille- 
fleurs,  enfuite  prenésun  peudecotton 
&  l'arrofés  légèrement  de  quelque  goû- 
te d'eflence  de  Girofle  &  de  Canelle, 
&  ramaflés  voftre  compofition  avec  ce 
cottom  Enfermés  le  tout  dans  une  pe- 
tite vefîie  de  Mufc,  &  l'envelopés  enfui- 
te  avec  un  morceau  de  peau  de  fènteur , 
&  la  coufés  tout  autour  ;  &  fî  vous  vou- 
lés  couvrir  le  tout  de  quelque  étoffe  pro- 
pre vous  le  pouvés. 

Autre  manière. 

Dans  les  boëces  qui  ont  plufîeurs  éta- 
ges on  met  différentes  odeurs  le  plus  fou- 
vent  fans  mélange,  par  exemple,  dans 
l'un  on  y  met  du  Baume  du  Pérou ,  dans 
un  autre  de  la  Civette  avec  du  cotton, 
dans  un  autre  de  Pefîènce  ou  de  Girofle 
ou  de  Canelle  avec  du  cotton ,  ainfî  d'- 
autres parfums  fjuivant  qu'en  les  aime. 
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$.  II.  Minier e  de  parfumer  par  la  fumée. 

Il  faut  avoir  un  coffre  de  bois  que  l'on 
nomme  parfumoir ,  il  eft  fait  comme  un 
autre  coffre  à  la  referve  qu'il  y  a  en  bas  u- 
ne  ouverture  par  laquelle  on  pafle  une  ou 
deux  petites  terrafles  de  feu  pour  brûler 
les  compofitions  avec  lefquellesonveut 
parfumer ,  &  lors  que  la  compofition  fe 
brûle  on  ferme  le  coffre  &  ladite  ouver- 
ture. Et  à  l'entrée  du  coffre  environ 
demi  pied  avant ,  il  y  a  une  grille  de  bois 
ou  de  fil  de  cuivre  pour  fupporter  ce  que 
l'on  veut  parfumer.  On  doit  avoir  foin 
de  remuer  &  changer  de  coté  ce  que  l'on 
parfume ,  afin  que  l'odeur  foit  égalle  par 
tout ,  &  la  fumée  des  parfums  ne  gâte  ny 
ue  noircit  ce  que  l'on  y  met.  Cette  in- 
ftru&ion  fervira  pour  tout  ce  que  l'on 
voudra  parfumer  par  la  fumée. 

Col  ton  parfume. 

Mettez  vôtre  Cotton  fur  la  grille  é- 
tendu  également ,  &  mettez  brûler  dans 
une  terraflè  celle  desPaftilles  que  vous 
voudrés  &  fermés  le  parfumoir:  6c  il 
prendra  l'odeur. 

T  4  A"* 
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Autre  marner e. 

Allumez  cinq  ou  fîx  Oizclcts  au  fond 
du  Parfumoir&les  pofcz  fur  des  carre- 
aux afin  qu'ils  ne  brûlent  pas  le  bois  3  & 
fermes  le  parfumoir. 

Autre  manière. 

Mettez  dans  une  caflolette  ou  dans  u- 
ne  écuclle  d'argent  de  l'eau  de  Mille- 
fleurs  fur  une  terrafle  de  feu  ,  Se  lors  que 
l'eau  bouillira  elle  s'en  ira  enfumée  &C 
parfumera  le  cotton  ;  ou  brûlez  de  la 
même  manière  de  Peau  de  fleurs  d^Oran- 
ge  dans  laquelle  vous  au rés  verfé  un  fi- 
let d'eflence  d'Ambre,  &  l'odeur  en  fe- 
ra fort  douce. 

Vcur  parfumer  une  Chambre  par  la  fumée-. 

Les  feneftres  étant  fermées  allumez 
des  Oizelets  8c  les  pofez  aux  coins  de  la 
Chambre  proche  les  Tapiflcries  ,  ou  fai- 
tes chaufer  la  pelle  du  féii ,  verfés  deflus 
de  l'eau  d'Ange  ,  ou  de  Mille-fleurs ,  ou 
de  fleurs  d'Orange ,  avec  un  filet  d'eflen- 
ce d'Ambre  y  &  les  fumées  donneront  Ur 
ne  bonne  odeur. 

n  ~~  AU- 
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Autre  manière. 

Mettez  dans  des  caflblettcs  ou  des  écu- 
elles  d'argent  les  eaux  de  fentcurs  que 
vous  voudrez  Scies  pofez  fur  des  re- 
chauts  de  feu  ,  6c  lors  que  les  eaux  bo- 
uilliront la  fumée  qui  en  fortira  donnera 
une  bonne  odeur.  On  peut  brûler  aufli 
toutes  fortes  de  Paftilles  dans  la  cendre 
chaude. 

^■rt     ■■  -   m  mm         i     .    i    ■      ■  .  ,     i,  ,  ^ 

TRAITE5  ! 

DES  PEAUX  ET  GANDS 

Parfumez. 

Manière  de  purger  les  Peaux  d'Éventails  &  les 
parfumer  aux  purs,  i 

IL  faut  couper  les  Peaux  de  Cannepin 
un  peu  plus  grandes  que  Tonne  veut 
qu'elles-  demeurent,  à  caufe  qu'il  les 
faut  piquer  autour  des  moules  comme 
vous  verres  cy-aprés;  enfiiite  vous  les 
laverez  dans  de  l'eau  commune  tant  de 
fois  que  Peau- demeure  nette,  puis  vous 
les  laifîèrez  trempçr  jufqu'au  lendemain, 

T  c  vous 
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vous  les  exprimerez  8c  les  étendrez  fur 
des  cordes  Se  étant  féches  vous  les  lave- 
rez dans  de  l'eau  de  fleurs  d'Orange  &  les 
y  lailferez  tremper  jufqu'au  lendemain 
que  vous  les  tirerez  de  Peau  fans  les  trop 
exprimer ,  6c  les  étendrez  derechef  fur 
des  cordes ,  vous  aurez  foin  de  les  détirer 
à  mefure  qu'elles  fécheront ,  parce  qu'il 
faut  qu'elles  fe  trouvent  féches  &  déti- 
rées cil  même  temps,  car  autrement  on 
feroit  en  danger  de  les  déchirer  ou  de  les 
gâter:  enfuite  il  faudra  les  colorer  des 
couleurs  que  vous  voudrez  par  les  deux 
cotez  avec  une  éponge,  puis  les  étendrez 
fur  les  moules  &  les  mettrés  fécher  à 

Pair. 

Les  moules  à  Eventails  font  des  plan- 
chettes de  Tépaiffeur  de  deux  écus ,  tail- 
lées en  éventails  qui  ont  des  pointes  d'é- 
guilles  tout  autour,  par  le  moyen  des- 
quelles on  étend  Pévcntail  :  il  faut  pren- 
dre garde  que  le  côté  de  la  chair  foit  tou- 
jours en  dehors. 

Lors  que  vos  Peaux  d'Eventails  fe- 
ront féches  vous  les  chargerez  de  compo- 
fition  >  telle  cjue  vous  voudrez  la  choi- 
fir  dans  celles  a  charger  gands  ou  Peaux, 
du  côté  de  la  chair  ieulement ,  pendant 

qu'- 
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qu'elles  font  étendues  fur  les  moules,  8c 
étant  féches  pour  lors  vous  les  relèverez 
pour  leur  donner  les  fleurs. 

Lors  que  vous  aurez  deflein  de  parfu- 
mer ces  Peaux  aux  fleurs ,  il  faudra  choi- 
fir  les  compofitions  dans  lefquelles  il  y  a 
le  plus  de  Civette  pour  les  charger  ;  fi- 
non  vous  vous  fervirez  des  autres. 

Vos  Eventails  étant  préparés  comme 
defïus ,  vous  vous  fervirez  d'une  caiffe 
dans  laquelle  vous  mettrez  un  lit  de 
Peaux  ,  continuant  ainfî  jufqu'à  ce  que 
toutes  vos  Peaux  foient  en  fleurs  :  fi  vous 
avez  les  fleurs  en  abondance  vous  les  re- 
nouvellerez,  au  bout  de  12  heures,  fi- 
non  le  lendemain  à  pareille  heure ,  6c 
leur  ayant  donné  les  fleurs  cinqoufix 
fois  elles  feront  faites.  Il  fautfefervir 
de  fleurs  d'Orange ,  ce  font  les  meilleu- 
res à  cet  ufage. 

Manière  de  purçer  &  parfumer  toutes  fortes 

de  grandes  Peaux , 

Vous  chôifirez  des  Peaux  telles  que 
vous  voudrés ,  foit  de  Chamois ,  ou  de 
Mouton,  Agneaux,  Chevreaux,  ou 
de  Chiens  qui  n'ayentpas  étéapreftées 
avec  des  jaunes  d'œufs,  car  d'ordinaire 

T  6  le, 
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peaux  font  apprêtées  ainfi  pour  les  ren- 
dre moëleufes,  &  celaeft  contraire  au 
parfum;  il  faut  auflî  qu'elles foient pa- 
rées. . 

Il  faudra  tout  ainfi  qu'aux  Peaux  d'E- 
ventails ,  les  laver  dans  de  Peau  commu- 
ne tant  de  fois  que  l'eau  demeure  nette, 
puis  les  laifler  tremper  un  jour ,  &  les  a- 
yant  retirées  de  Peau  les  bien  exprimer 
&  les  mettre  fécher  fur  des  cordes»  enfui- 
*te  les  bien  frotter  &  amolir  ,  8c  les  met- 
tre après  tremper,  dans  de  Peau  de  fleurs 
d'Orange  pendant  vingt-quatre  heures  r 
puis  les  retirer  dé  Peau  fuis  les  trop  ex- 
primer &  les  mettre  fécher  ,  &  pour 
lors*  étant. féches  vous  les  frotterez  &:  les 
ouvrirez  bien ,  puis  vous  les  métrés  en 
couleur  de  celle  qu'il  Vous  plaira  choilir 
à  la  fin  de  ce  Traité;  &  étant  colorées 
vous  les  chargercs  de  telle  compofition 
que  vous  voudrés  choifir  avant  que  de 
leur  donner  les  fleurs ,  ou  bien  vous  vous 
contenterés  de  les  parfumer  aux  fleurs 
feulement,  dela:manierequifiiit. 

Vos  Peaux  étant  préparées  comme  je- 
viens  de  dire ,  vous  prendrés  uoc.caifle 
grande  à  proportion  de.ee  que  vous  au- 
rés  de  Peaux,  *&  vousfercsunlit.de, 
. ,  4  fleuis 
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fleurs  6c  un  lit  de  Peaux  ,  continuant 
de  même  jufqu'à  ce  que  vous  ayez  tout 
employé.  V ous  laiflèrez  vos  Peaux  dans 
les  fleurs  pendant  vingt-quatre  heures, 
puis  vous  les  retirerés  d'avec  les  fleurs» 
&  les.  étendrez  fur  des  cordes  environ  u-> 
ne  heure ,  pour  de  flécher  Phumidité  que 
les  fleurs  leur  pourront  avoir  donnée  , 
enfuite  vous  les  ouvrirés  bien  6c  les  rc- 
m.ettrcs  en  fleurs  comme  la  première  foi?, 
vous  ferez  ainfi  pendant  cinq  ou  fix  jours, 
&  elles  feront  faites. 

Minière  de  préparer  &  parfumer  les  Gands. 

Lors  que  les  Peaux  font  lavées  6c  pur- 
gées v  comme  il  eft  enfeigné  cy-devant , 
il  faut  faire  tailler  6c  coudre  les  Gands  *, 
&  cela  étant  fait  les  colorer  de  la  couleur 
que  Pon  vent  ainfi  que  vous  trouverés  à 
la  hn  de  ce  Traité,  enfuite  fi  Pon  veut 
les-charger  de  quelque. légère  compofiti- 
on ,  il  faut  le  faire  avant  que  de  leur  don- 
ner les  fleurs  de  la  manière  que  vous  trou- 
verés dans  les  Articles  fui  vans  ;  &  ayant 
été  ainfi  préparés ,  vous  les  mettrés  en 
fleurs  dans  une  caille  vous  fervant  à  cet 
effet  des  fleurs  que  vous  voudrez,  faifant 
uftlit  de  Gands  &  un  lit  de  fleurs  :  vous 

con 
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continucrés  ainfi  jufqu'à  ce  que  vous  a* 
yez  tout  employé ,  &  les  ayant  ainfî  laif- 
fèz  dans  les  fleurs  du  matin  au  foi r  ou 
tout  au  plus  24  heures,  vous  les  retirerez 
des  fleurs ,  6c  les  mettrés  à  Pair  fur  des 
cordes  pendant  ime  heure  pour  deflecher 
l'humidité  des  fleurs  ;  puis  vous  les  frot- 
terés&ouvrirés  bien  6c  les  retournerés 
Se  les  remettrez  en  fleurs  Fraîches  par 
Penvers  ,  vous  continuerés  ainfî  à  leur, 
donner  les  fleurs  par  Pendroit  6c  par 
Penvers  pendant  quatre  ou  cinq  jours  5 
puis  vous  les  frotterés  6c  redreflerés  6c 
ils  feront  faits.  Il  faudra  donner  aufli 
les  fleurs  une  fois  ou  2  au  papier  dans  le- 
quel vous  les  pilerés ,  afin  qu'il  n'en  di- 
minue pas  Podeur. 

A  Pégard  des  Gands  .ou  Peaux  que 
vous  chargerés  de  quelque  compofition 
de  confequence,  comme  vous  en  trou* 
verés  dans  la  fuite ,  qui  font  faites  d'Am- 
bre, de  Mufc,  6c  de  Civette,  celaeft  , 
fufHfant  pour  donner  une  trés-bonne  o- 
deur  fans  y  employer  des  fleurs.  I 

Compofition  four  charger  les  Gandsou  Peaux 
avant  que  de  les  mettre  en  fleurs. 

Vous  broyerés  fur  le  marbre  avec  une  \ 

peti- 
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petite  molette  un  gros  de  Civette  avec 
un  filet  d'efTence  de  fleurs  d'Orange  ,  ou 
autre  fleurs,  faite  d'huile  de  Ben ,  Scies 
ayant  bien  mêlez  enfemble  vous  y  ajoû- 
terez  un  peu  d'eau  de  Mille-fleurs,  en- 
fuite  vous  broyerés  à  part  gros  comme 
une  noifette  de  pomme  Adragant  qui  au- 
ra été  détrempée  avec  de  Peau  de  fleurs 
d'Orange  >  puis  après  vous  broyerés  vô- 
tre Civette  &  vôtre  gomme  enfemble  y 
ajoûtant  peu  à  peu  de  l'eau  de  Mille- 
fleurs;  vous  continuerés  ainfi  jufqu'à 
ce  que  vous  ayez  bien  incorporé  le  tout 
enfemble  ;  pour  lors  vous  mettrés  vôtre 
compofition  dans  le  mortier  &  auejmen- 
terés  l'eau  en  la  remuant  avec  \ë  pilon 
jufqu'à  la  quantité  d'un  poifîbn ,  qui  eft 
la  moitié  d'un  demi  feptier  ;  puis  vous 
chargerés  vos  Gands  ou  Peaux  bien  éga- 
lement de  cette  compofition  avec  une  é- 
ponge,  ôc  les  mettrez  fécheràl'airfur 
des  cordes ,  6c  étant  fecs  vous  les  frotte- 
rés  8c  les  ôuvrirés  &  leur  donnerés  les 
fleurs  comme  je  l'ay  dit  cy-devant. 

Compofuion  Mufqttée. 

Vous  broyerez  furie  marbre  deux 
gros  de  Muic  avec  un  filet  d'eilènee  de 

fleurs 
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fleurs  comme  cy-devant ,  &  étant  bien 
broyez  les  rangerez  fur  un  coin  du  mar- 
bre, enfuice  vous  broyerez  un  demi  gros 
de  Civette  avec  un  filet  de  la  même  eflen- 
ce,  Se  la  mettrez  aufli  à  part;  puis  vous 
broyerez  gros  comme  une  noix  de  gom- 
me Adragant  qui  aura  été  détrempée  a- 
vec  de  Peau  de  Mille-fleurs ,  ajoutant 
un  filet  d'eflence  d'Ambre ,  vous  bro- 
yerez enfuite  le  tout  enfemblc  y  ajoûtant 
peu  à  peu  de  l'eau  de  Mille  fleurs,  6c 
lors  que  la  compofîtion  fera  bien  incor- 
porée avec  Peau,  vous  la  mettrez dans> 
'  e  mortier ,  &  augmenterez  Peau  en  re- 
muant avec  le  pilon  jufqu'àlaconfiften-* 
çe  d'un  demi  fepticr,  8c  en  chargerez 
vo^Gands  ou  Peaux  &  les  mettrés  fécher. 

Autre  manier e. 

V ous  broyerés  fur  le  marbre  demi  gros 
de  Civette  avec  un  filet  d'eflence  de 
fleurs  comme  cy-deflus ,  &  étant  broyée 
la  ranecrés  fur  un  coin  du  marbre.enfuitc 
vous  broyerés  un  gros  de  Mufc  avec  un> 
filet  de  la  même  elfence  ,  &  le  rangerés 
aufli  à  part9puis  vous  broyerés  gros  com- 
me une  petite  noix  .de  gomme  Adragant 
qui  aura  été  détrempée  auec  de  Peau  de . 

Mille- 
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Mille-fleurs  r  après  vous  raftemblerés 
vos  trois  drogues  &  las  broyerés  enfem- 
ble  ,  y  ajoûtant  peu  à  peu  de  Peau  de 
Mille-fleurs ,  6c  lors  que  la  compofition 
aura  été  broyée  pour  pouvoir  facilement 
s'incorporer  avec  Peau  ,  vous  lamcttrés 
dans  le  mortier  y  augmentant  Peau  juf- 
qiPà  la  quantité  d'un  demifeptier  :  en- 
iuite  vous  chargerés  vos- Gands  ou  Pe- 
aux avec  une  éponge  &  les  mettrésfé- 
cher  ,  &  étant  fecs  vous  les  f  rotterés ,  Se. 
les  ouvrirés,  &  redrelîerés ,  6c  ils  fe- 
ront faits. 

Compofition  a  ï  Arnhrttti, 

Vous  broyerés  fur  le  marbre  demi 
gros  de  Civette  avec  un  filet  d'efîence  de 
fleurs  d'Orange  ou  autre ,  &  étant  bro- 
yé le  rangerés  fur  un  coin  du  marbre  : 
enfuite  vous  broyerés  gros  comme  une 
petite  noix  dénomme  Adragant  qui  au- 
rr  été  détrempée  avec  de  Peau  de  fleurs 
d'Orange ,  puis  après  vous  broyerés  le 
tout  enlemble  afin  de  les  mêler  :  puis 
vous  ferés  chaufer  le  petit  mortier  & 
vous  delayerés  par  fa  chaleur  un  gros 
d'Ambre ,  y  ajoûtant  un  petit  filet  d'eau; 
de  fleurs  d'Orange  que  vous  augmente- 
v  1*     x  rcs 
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rés  peu  à  peu  jufqu'à  la  quantité  d'un 
poiflbn  ,  puis  vous  broyerés  de  nouveau 
vôtre  Civette  avec  un  peu  d'eau  de 
fleurs  d'Orange  ,  &  étant  bien  incorpo- 
rée avec  Peau  vous  mêlerésle  tout  enfem- 
ble  dans  le  mortier,  &  augmenterés  Peau 
jufqu'à  ce  que  vôtre  compofition  fafle  en 
tout  la  quantité  d'un  demifeptier  ,  vous 
en  chargerez  vos  Gands  ou  Peaux  avec 
une  éponge  &  vous  les  mettrez  fécher  à 
Pair. 

Compofuiom  de  Rome. 

Vous  broyerez  fur  le  marbre  un  gros 
d'Ambre  avec  un  filet  d'eflence  de  fleùrs, 
fi-bien  qu'il  n'y  refte  point  de  grume- 
lots  ,  puis  vous  le  rangerés  à  un  coin  du 
marbre  :  vous  broyerez  de  même  un  de- 
mi gros  de  Mufc  6c  le  mettrez  encore  à 
part:  vous  broyerez  auffi  18.  grains  de 
Civette  8c  la  mettrez  aufli  à  part  :  vous 
broyerez  de  plus,  gros  comme  une  pe- 
tite noix  de  gomme  Adragant ,  qui  aura 
été  détrempée  avec  de  l'eau  de  fleurs 
d'Orange  ,  dans  laquelle  vous  aurez  ver- 
fé  un  filet  d'eflence  d'Ambre ,  après 
vous  raflemblerez  toutes  vos  drogues 
ôc  les  broyerez  toutes  enfemble  ,  y 

ajoû- 
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ajoutant  peu  à  peu  de  Peau  de  fleurs  d'O- 
range ,  6c  lors  que  l'eau  fe  pourra  bien 
incorporer  aveclacompofition  ;  vous  la 
mettrez  dans  le  mortier  y  ajoûtant  de  la 
même  eau  jufqu'à  la  confîilence  d'un  de- 
mi feptier ,  &  vous  en  chargerez  vos 
Gands  ou  Peaux  que  vous  mettrez  en- 
fuite  fécher. 

Autre  manier e. 

Vous  braverez  fur  le  marbre  un  demi 
gros  de  Mufcavec  un  filet  d'eau  de  Mil- 
le-fleurs ,  &  l'eau  étant  bien  mêlée  vous 
le  rangerez  à  part  :  vous  broyercs  enfui- 
te  gros  comme  une  noifette  dégomme 
Adragant,  qui  aura  été  détrempée  avec 
de  l'eau  de  fleurs  d'Orange,  vous  bro- 
erez  après  le  Mu  fc  &  la  gomme  enfem- 
le ,  y  ajoutant  peu  à  peu  de  l'eau  de 
fleurs  d'Orange,  &  l'eau  étant  bien  in- 
corporée vous  ferez  ce  qui  fuit. 

Vous  ferez  chaufer  le  petit  mortier  & 
ferez  fondre  par  fa  chaleur  un  gros  d'Am- 
bre ,  que  vous  délayerez  avec  un  filet 
d'effence  d'Ambre ,  &  étant  bien  fondu 
&  délayé  vous  y  ajoûterez  un  peu  d'eau 
de  Mille-fleurs  :  enfuite  vous  mettrez 
vôtre  Mufc  avec  l'Ambre  dans  le  mor- 
tier y 
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tier,  6c  vous  mêlerez  bien  enfembléa- 
yec  le  pilon  y  ajoutant  une  cueilleréc 
d'eau  de  gomme  Arabie  ,  6c  aug- 
menterez cette  compofition  avec  de  Pe- 
au de  fleura  d'Orange,  jufqu'ù  la  quan- 
tité d'un  demi  feptier ,.  6c  lors  que  v^ous 
en  voudrez  charger  vos  Peaux  6c  Gands, 
vous  poferez  votre  mortier  fur  un  ré- 
chaud de  feu  pour  la  tenir  tiède ,  6c  en 
uferez  comme  à  l'ordinaire. 

To'tntt  d'Êfpagneï 

Vous  broyerezfurle  marbre  dix-huit 
grains  de  Civette  avec  un  filet  d'eau  de 
Mille-rieurs ,  &  les  rangerez  fur  un  coin 
du  marbre,  enfuitc  vous  broyerez  gros 
comme  une  noifette  de  gomme  Adragant 
qui  aura  été  détrempée  avec  de  l'eau  de 
Mille-fleurs  jufqu'à  la  quantité  d'un 
poifîbn  :  vous  chargerez  vos  Peaux  ou 
Gands  de  cette  compofition  ôc  vous  les 
mettrez  enfuite  fécher,  &  étant  fecs 
vous  les  frotterez  &  les  ouvrirez. bien , 
puis  vous  ferez  ce  qui  fuit. 

Vous  broyerez  fur  le  marbre  un  gros 
de  Mufc  avec  un  filet  d'eau  de  Mille- 
fleurs,  &  étant  bien  broyé  6c  l'eau  bien 

incorporée  vous  lelaiflerezàpart  :  vous 

ferez 
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ferez  chaufer  le  petit  mortier  &  ferez 
fondre  à  la  chaleur  deux  gros  d'Ambre,  y 
ajoûtant  un  filet  d'eau  de  Mille-fleurs 
pour  le  delayer,&  étant  fondu  &  mêlé  a- 
vec  cette  eau  vous  y  ajouterez  le  Mufc 
que  vous  aurez  broyé ,  Se  vous  mêlerez 
bien letoutenfemble avec  le  pilon,  ya- 
joûtant  un  filet  d'eflence  de  Girofle  6c 
vous  augmenterez  cette  composition  avec 
de  la  même  eau  de  Mille-fleurs,jufqu'à  la 
quantité  d'un  demi  feptier  :  y  mettant  de 
plus  deux  cueillerées  d'eau  de  gomme 
Arabie ,  8c  pour  employer  cette  compo- 
fïtion  vous  mettrez  le  mortier  dans  le- 
quel elle  fera  fur  un  rechaud  de  feu  afin 
de  la  tenir  tiède  pour  en  charger  vos 
Gands  ou  Peaux. 

Cands  ou  Veaux  chargez,  d^Ambrt. 

Vous  broyerez  furie  marbre  dixhuit 
grains  de  Civette  avec  un  filet  d'eau  de 
fleurs  d'Orange,  &  la  mettrez  à  part, 
puis  vous  broyerez  gros  comme  une  noi- 
fette  de  gomme  Adragant  qui  a  été  dé- 
trempée avec  de  l'eau  de  fleurs  d'Oran- 
ge: -en fuite  vous  broyerez  la  Civette  6c 
la  gomme  enfemble  ,  y  ajoûtant  de  l'eau, 
peu  à  peujufquMla  quantité  d'un  poif- 
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Ion ,  Se  vous  en  chargerez  vos  Peaux  ou 
Gands  avec  une  éponge  &  les  mettrez 
fécher  :  &  étant  fecs  les  frotterez  6c  les 
ouvrirez  puis  vous  ferez  ce  qui  fuit. 

Vous  ferez  chaufer  le  petit  mortier 
bien  chaud  &  vous  ferez  fondre  à  fa 
chaleur  deux  gros  d'Ambre  ,  y  ajoutant 
un  filet  d'eau  de  fleurs  d'Orange  dans  la- 
quelle vous  aurez  auparavant  mis  un  filet 
d'eflènee  d'Ambre ,  &  vôtre  Ambre  é« 
tant  fondu  vous  augmenterez  peu  à  peu 
vôtre  composition  avec  de  l'eau  de 
fleurs  d'Orange  en  la  remuant  avec  le  pi- 
Jonjufqu'à  la  quantité  d'un  poiflbn ,  y 
mettant  de  plus  deux  cueillerées  d'eau 
de  gomme  Arabie  :  &  le  tout  étant  mêlé 
vous  mettrez  votre  mortier  iur  un  re- 
chaud de  feu  pour  employer  vôtre  com- 
pofition  tiéde,de  laquelle  vous  chargerez 
vos  Gands  ou  Peaux  avec  une  éponge,  & 
les  mettrez  fécher. 

Lors  que  vos  Gands  ou  Peaux  ont  été 
chargez  de  l'une  des  fufdites  compo- 
rtions ,  il  faut  les  mettre  fécher  fur  des 
cordes  ,  &  étant  bien  fecs  il  les  faut 
frotter  :  6c  enfuite  les  ouvrir  avec 
les  bâtons ,  &  les  redreflèr  8c  les  fer- 
rer. Mais  à  l'égard  des  Gands  de  chien 

Se 
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Se  ceux  de  chevreau  ,  que  Ton  nomme 
ordinairement  façon  de  chien ,  il  eft  ne- 
ceflaire  de  les  hume6ter  par  le  dedans, 
c'eft  ce  qu'on  appelle  lavez ,  il  faut  a- 
prés  que  la  compofition  eft  féche  6c 
qu'ils  ont  étez  frottez  6c  ouverts  les  re- 
tourner 6c  frotter  l'en  vers  de  la  compofî- 
tipnfuivante. 

Ocatghepour  le  G  and  s. 

Vous  broyerez  fur  le  marbre  une  on- 
ce d'eflènee  de  fleurs  d'Orange  ou  de  Jas- 
min avec  deux  gros  d'eflènee  d'Ambre  6c 
deux  grains  de  Civette  jufqu'à  ce  qu'ils 
fbientbien  mêlez  enfemble  :  6c  enfuitc 
vous  en  frotterez  l'envers  de  vos  Gands 
avec  une  éponge  bien  également:  puis 
vous  les  mettrez  un  peu  fécher  à  l'air  6c 
les  red refierez  ,  6c  ils  feront  faits. 

Vous  remarquerez  que  le  dernier  Par- 
fum que  l'on  donne  6c  qui  eft  le  plus  ne* 
ceflaire  à  toutes  fortes  des  chofes  que 
l'on  veut  conferver ,  c'eft  celuy  de  lé- 
cher au  feu  toutes  les  feuilles  de  papier 
defquclles  on  fc  fert  pour  plier  :  car  quoy 
qu'elles  paroiflent  féches  elles  ont  toû- 
joursde  l'humidité- 

M4- 
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Manier*  à*  mittre  les  Peaux  &  Gands  en 

coulent. 

Vous  broyerez  fur  le  marbre  les  cou- 
leurs que  vous  aurez  chofîes  avec  un  peu 
d'huile  de  Ben,  autrement  de  l'eflence 
de  Jafminoude  fleurs  d'Orange  ,  'Se  les  * 
ayant  bien  broyées  vous  y  ajoûterés  de 
Peau  de  fleurs  d'Orange  ,  peu  à  peu 
en  continuant  à  broyer  pour  les  bien 
incorporer  enfemblc ,  ce  qui  étant  fait 
vous  rangerés  vôtre  couleur  fur  un  coin 
du  marbre  ,  &  vous  broyerés  autant 
de  gomme  Adragant  qu'il  y  aura  de 
couleur  ;  •  la  gomme  aura  été  detrempec 
avec  de l'eau  de  ;fleurs  d'Orange ,  &  l'a- 
yant bien  broyée  vous  aflemblercs  la 
gomme  &  la  couleur  6c  vous  les  broye- 
rés enfemblc:  puis  vous  y  ajoûterés  peu 
à  peu*  de  l'eau  de  fleurs  d'Orange.  Vous 
mettrés  enfuite  le  tout  dans  une  terrine 
&  vous  augmenterés  l'eau  à  vônre  difere- 
tion,  vous  ferez  enforte  qu'elle  nefoit 
pas  trop  épaiffe ,  puis  vous  en  chargerés 
vos  Gands  ou  Peaux  avec  des  broflès  & 
enfuite  les  mettres  fécherà  l'air,  &  é- 
tant  fecs  vous  les  frotterés  &  les  ouvrirez 
bien  avec  les  bâtons.  Vous  broyerés  en- 
fuite 
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fuite  de  la  gomme  Adragant  avec  un  pe- 
tit morceau  de  la  même  couleur  dont 
vous  vous  ferés  (ervy  pour  faire  vôtre 
couleur  de  Gands.  Il  faut  que  cette  gom- 
me foit  détrempée  avec  de  Peau  de  fleurs 
d'Orange  &  qu'elle  foit  claire ,  puis  vous 
frotteres  vos  Gands  ou  Peaux  de  cette 
gomme  bien  légèrement  &  vous  les  re- 
mettrés  fécher ,  cela  fait  que  la  couleur 
ne  fe  détache  pas  des  Gands ,  &  étant 
fecs  p©ur  lors  vous  les  frotterés  &  les  ce* 
dreflèrés,  &  cela  fera  fait. 

Mélange  des  Couleurs, 

îfabeUe  vif. 

Baucoup  de  blanc ,  la  moitié  d'autant 
de  jaune ,  6c  les  deux  tiers  de  jaune  &  de 
rouge. 

Ifabette  pale. 

Beaucoup  de  blanc,  moitié  d'autant- 
de  jaune ,  &  la  moitié  d'autant  de  roù- 

Cauleur  de  ttoifette. 

Terre  d'ombre  brûlée ,  un  peu  de  jau- 
ne ,  peu  de  blanc ,  &  fort  peu  de  rou- 
ge. 

Tçm,  i.  V  toi- 
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Noifette  claire. 

Terre  d'ombre  brûlée  prefquc  autant 
de  jaune,  un  peu  de  blanc ,  6c  autant  de 
rouge. 

Noifette  brunaftre. 

Terre  d'ombre  brûlée ,  un  peu  de 
pierre  noire,  un  peu  de  jaune  ,  un  peu 
.    de  rouge: 

Couleur  d'Ambre. 

Beaucoup  de  jaune ,  un  peu  de  blanc, 
peu  de  rouge. 

Couleur  d'or. 

Beaucoup  de  jaune,  un  peu  plus  de 
rouge.  .bgsjo': 

Couleur  de  chair. 

Un  peu  de  jaune ,  un  peu  de  blanc,un 
peu  plus  de  rouge  que  de  jaune. 

Couleur  de  faille. 

Beaucoup  de  jauné ,  fort  peu  de  blanc, 
fort  peu.de  rouge ,  &  beaucoup  de  gom- 

pariai  i3  ciflfttd  ob  us§  t  M 


me. 


Cou» 
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Couleur  brune. 

Terre  d'ombre  brûlée  beaucoup  de 
pierre  noire,  un  peu  de  noir ,  Se  un  peu 
de  rouge. 

Terre  d'ombre  brûlée,  un  peu  de 
pierre  noire,  un  peu  de  rouge. 

Couleur  de  tnufe. 

Terre  d'ombre  brûlée ,  bien  peu  de 
pierre  noire ,  un  peu  de  rouge ,  un  peu 
de  blanc.  îj? 

Couleur  de  Frangipanne.  „ 

Peu  de  terre  d'ombre  ,  deux  fois  au- 
tant de  rouge  ,  &  trois  fois  autant  dejau- 

Frangipdme  claire. 

Peu  de  terre  d'ombre ,  beaucoup  de 
jaune ,  peu  de  blanc ,  &  prefque  autant 
de  rouge  que  de  jaune. 

Couleur  d'olive. 

Teire  d'ombre  fans  brûler,  peu  de 
jàùûe,  le  quart  de  rouge,  de  jaune. 

V  z  cou- 
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Couleur  de  bois» 

Beaucoup  de  jaune  f  un  peu  de  blanc, 
peu  de  terre  d'ombre ,  &  la  moitié  d'au* 
tant  de  rouge  que  de  jaune» 

■   *9  LyRK  *  -  «      •  *  *     •    4 *  •  \     VP  »  f 
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Huile  propre  pour  fuplèer  les  Nerfs.  iyx 
Vour  fane  l'huile  de  Talc.  ibid. 
Autre.  153 
Autre  huile  propre  a  faire  revenir  le  poil.  1^4 
Vour  faire  T  huile  de  Mufcade,  d1  Amandes  dou* 
ces ,  Vignonsy  Noix  >  ï?  d'autres  [emences+iff 
Autre  huik  propre  aux  Nçrfs  foull^  &  autres. 

ibid. 

Onguents.  157 
Onguent  merveilleux ,  appellé  Emplaitrum  divù 
num  y  propre  aux  places  vieilles  <Lr  no uvc lie s .ibid. 
Les  Drogues  qiiil  faut  avoir  pour  faire  ledit  On- 
guent. .  158 
La  manière  comme  il  faut  faire  ledit  Onguent,  ib. 
Vour  faire  l'Onguent,  ou  Emplâtre  de  Cerufe. 
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Autre 
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Contre  les  lentilles  >  ou  taches  truites  Ùei^es  fur 


la  Peau.  1 1 

Autrement.  ibid. 
Cùptre  les  lentilles  y  Pujlultt ,  t '  autres  ta.hcsou 

apete\.                   v  ibid. 

Au  trônent.  ibrd. 

Pour  oter  les  taches  ncircs.  i  z 

Pour  oter  les  taches  touffes.  ibid. 

Pour  oter  les  taches  ver dfor es.  ibid. 
Pour  oter  les  taches  livides  is  les  meurtri(furcs.  13 

Autrement.  ibid. 

Pour  oter  les  taches  blanches*  ibid» 

Chap.  2.  Pour  embellir  les  iïfagts  ir  les  autres 

Parties  du  Corps.  14, 

t. mine  je  fait  l%  huile  de  Myrrhe,  ibid. 

Autrement.  ibid. 

Pour  rendre  h  Vifage  vermeil.  1 6 
Pour  rendu  lesgencivîs  vermtilles.  i  ibid. 
Pour  guérir  les  fentes  &  gerfures  des  lèvres.  17 

Pommade  excellente.  ibid. 

Pour  nettoyer  i?  bhnehir  les  dents.  1  ^ 

Autrement.  ibid. 

Autre  quand  les  dents  font  bien  noirss.  2 1 

Autrement.  ibid. 

Pour  affermir  les  dents.  2$ 

Pour  incarner  lesgencives.  ibid. 

Pour  empêcher  la  pourituïe  des  dents.  ibid. 

Pour  rendre  l'haleine  douce.  24 

Mnfcadinsou  Pajlillcs.  ibid. 

Pour  nettoyer  les  mains  if  les  rendre  folies,  ibid 

Autrement.  iy 

"Pour  guérir  les  mams  enflées  de  froid.  26 

Autrement.  ibid. 

Pour  faire  ou  rendre  les  Ongles  beaux.  '  ibid. 

Pour 
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Pour  ot>cr  les  taches  des  Oncles ,  blanches  ou  autres- 

Autrement.  ibid. 
Four  oter  les  âprcte%  des  oncles  feabreux.  ibid . 
Pour  empêcher  les  envies.  ibid* 
Pour  diffper  le  fang  meurtry  fous  les  oncles,  ibid. 
Pour  remettre  un  Ongle  qui  fe  déracine  y  avec  la 

chair  quifurmonte.  18 
Quand  c'ejl  qu'il  faut  rogner  les  Ongles.  ibid, 

Chap.  3.  Pour  rendre  les  cheveux  clairs 

Juifans.  ibid. 
Pour  faire  les  cheveux  lonzs.  ibid. 
Pour  faire  les  cheveux  buucle^.  29 
Autrement.  ibid. 
Pour  empecher  que  le  poil  ne  blanchiffe.  ibid. 
Autrement.  ibid. 
Pour  noircir  le  poil  blanc.  ibid. 
Autrement.  3  p 

Pour  noircir  le  poil  roux.  3  1 

Autre.  ibid. 
Pour  empêcher  que  les  cheveux  ne  tombent,  ibid. 
Pour  faire  tomber  le  poil  difforme  ou  incummodc.\b9 
Chap.  4.  Pour  confer ver  la  fermeti des  Petons.^ 
Pour  engraijfer  if  rendre  ferme  un  Peton  maigre  <& 

fiafque.  ibid. 
Pour  diminuer  un  Teton  trop  gros  if  trop  gras.  34 
Pour  rendre  fermes  les  bras ,  lesfeffes  if  les  Cut  - 

jesmolles.  ibid. 
Pour  rendre  le  Corps  médiocrement  gras.  ibid. 
Pour  entrai {fer  un  membre  trop  m aigre.  37 
Autrement.  3  6 

Pour  rendre  les  bras^  lesfefies  if  les  cuiffes  afle% 
groffesifgrafîes.  37 

V  4  Pmr 


TABLE 

Pfur  faire  un  Ccrat.  ibi  cL 

Autre  Cet a  t.  38 
Pour  amaigrir  un  Corp  trop  gras  3  9 

Autrement.  ibid. 
Pw/r  diminuer  les  fejfes  ou  autres  membres  trop 
gros.  ibid . 

Pour  aùl>aiffer  les  grofles  Veines  trop  enfliez  ibid. 
Autrement.  40 
Contre  les gfatelles  #r         difowitù  de  U  peau. 

ibid. 

Cow/r*  /ex  Porreaux  i?  Pwue/%  4 1 

Autrement.  ibid* 
Contre  les  Cals  &  les  Cor/.  42 
Autrement.  ibid. 
Pxwr  engelures,  44 
Pour  oter  les  RJdes*  ibid. 
Autrement.  ibid. 
Pûar  &<?r  /ex  ty'Jtx  ir  fîjjures  des  mains*  4  ç 

Autrement.  4  ibid. 

p0//r  empêcher  les  RJdcs  des  mammeRes  après  V ac- 
couchement y  aux  hier  es  qui  n'allaitent  ou  ne 
nourrirent  pas  leurs  enfans.  45 
Pour  empêcher  les  RJdes  &  les  fîflurcs  du  Ventre  f 
aprû  l'accouchement.  ibid . 

Autrement*  47 
fW  Sttr  les  Rjdes ,  /<*  noirceur  &  autres  diffor- 
mités du  ventre.  ,  4  g 
Autrement*  .  ibid. 
Pour  effacer  les  cicatrices  du  Vifage  après unepla- 
jeou  apojlume.  49 
Pour  amollir  les  duretés  delà  plante  despieds,  ibid. 
Pour  guérir  la  froidure  ordinaire  des  pieds. 

ibid. 
Con* 


DES  CHAPITRES. 

Contre  la  puanteur  &  fueur  des  pieds.  f  o 

Bain  pour  la  beauté  du  corps.  *  ibid. 
Autrement.  y  I 

Chap.  y.  Pour  rc ferrer  if  rafermir  les  partie* 
naturelles  trop  relâchées  &  trop  molles.  j  x 
Autrement.  ibid. 
Peur  rendre  puiflant  d'engendrer  >  if  faciliter  /  Y- 
rethon  &  le  coir.  *  ibid. 

Autrement.  y  3 

Viandt  s  propres  pour  donner  ou  augmenter  la  pu  if- 
fanec  d*  engendrer  >  5  6 

Virndes  dont  il  faut  s'abflenir  ;  y  7 

Pour  rendre  un  corps  incorruptible.  ibid . 

Ghap.  6.  Pouravoir  beaucoup  i?  de  bon  lait.  58 

Vour  rendi  e  ir  diffiper  le  lait  caillé  dans  les  Mam  - 
mettes,  ibid. 

Vour  faire  perdre  le  lait  des'Mammclles.       jbid . 

Pour  rendre  fort,  te  néanmoins  (C un  teint  délicat 
un  enfant  nouveau-nay.  y  9 

Vour  guérir  la palpitation  de  coeur.  ibid . 

Vour  guérir  le  tintouin  ou  le  brouillement  des  oreil- 
le* •  ibid. 

Autrement.  ibid. 

Vour  guérir  les  douleurs  d'oreiller.  60 

Secret  pour  le  mal  de  Sein,  ibid. 

Secret  pour  faire  du  vin  artificiel.  ibid* 

Chap*  7.  Vtufieurs  &  differens  fecrets ,  bons  & 
nécefiaires  en  la  maifin  £un  chacun.  6 1 

Secret  admirable  pour  chajjerles  Taupes  hors  des 
pre^&jardins.  ibid. 

S  ecret  éprouvé,  pour  faire  mourir  les  puces  à  pu- 
naifes>  te  aunes  efpéces  de  vermines  imp  or  tu- 

ibid. 

V.  ç  Se- 


f 


TABLE. 

Secret  merveilleux  four  pouvoir  sYveiUer  la  nuit  à 
telle  heure  que  l'on  voudra.  6 1 

Secret  admirable  four  pendre  une  grande  quant  m 
de  Rats  £r  de  four  is.  ibid. 

Secret  pour  faire  paroître  un  quartier  de  Mouton 
roty  ,  tout  plein  de  vert.  ^3 

Secret  pour  oter  toutes  taches  tPencre  répan- 
due jur  le  parchemin  ,  papier  ou  livre*  ibid. 

Secret  ineflimable pour  bter  le  poil  de  quelque  par- 
tic  du  Corps  que  ccfoit ,  Jans  aucune  douleur. 

Secret  favorable  aux  Dames  pour  faire  leur  vifage 
beau.  64. 
Vraj  fecret  pour  prendre  toutes  fortes  d'Oyfeaux  a- 

vec  la  main,  jane  autre  inftrument.  ibid 
Secret  pour  faire  paroître  un  Chien  ou  unChevaC 

tout  verd.  ibid. 
Secret  pour  faire  une  Chandelle  qui  ne  s'eteindra 

jamais  au  fou  fier.  6  T 

Secret  merveilleux  pour  faire  danfer  {f  fauter  une 

baçtte  dans  une  chambre  fans  qu'aucune  perjon- 

nej  touche.  ibid. 
Secret  pour  faire  cuire  un  Oeuf  fans  feu*  66 
Secret  pnur  empêcher  une  perfonne  de  dormir ,  4? 

afin  d'avoir  meilleure  place  au  litt%  ibid . 

Secret  pour  prendre  dis  Corneilles.  ibid. 
Secret  fart  joly  pour  faire  brûler  une  chandelle  dans 

un fceau plein  d'eau.  ibid. 
Secret  pour  abâtred'un  coup  d'arquebufe  un  Oyfe- 

au  tout  plume  &  tout  vif  f-7 
"Pour  faire  brujler  une  chandelle  dans  l'eau,  ibid. 
Secret  pour  faire  une  mkhequi  durera  toujours  fans 

s'ufer  dans  une  Lampe  à  huile ,  &  toujours  brû- 
lera. 
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lera.  i  b  i  d  * 

Secret  pour  faire  mourir  les  mouches  en  Eflz'.  68 
Secret  tris.exceïïent  four  nefuer  jamais  aux  pieds 

en  Efld 'quand  vous  chemine^,  ibid. 
Chap.  8.  Dijcours  tris-excellent  de  la  Cbajfe,povr 

facilement  prendre  toute  forte  de  Gibier  isr  d'Oy- 

feaux  %  pendant  les  quatre  Saifons  de  fanm'e. 

69 

La  cba{fedu  Printcms.  ibid. 

LachaffedeVEfti.  70 

La  chaffe  de  l'Automne.  7  1 

La  chaffe  de  fhyver.  76^ 
Pour  tirer  les  Lfiups  &  les  Renards  9  if  les  faire 
aller  où  l'on  voudra.  90 
Chap.  9.  La  manière  de  conferver  le  bled  &  au- 
tres fecrets  très-beaux.  9X 
Pour  avoir  beaucoup  de  bled.  *  ibid» 
Pour  empêcher  que  le  bled  ne  fe  corrompe.  ibid. 
Pour  empêcher  que  les  bleds  ne  foient  grille^parla 
bruine^  ir  que  les  oy féaux  ne  mangent  là  femen- 

ibid. 

Pour  avoir  du^ros  bled.  ibid. 
Pour  recoller  un  Verre  rompu  en plufxeurs ptices. 

ibîd7 

*  Pour  àvoir  bonne  mémoire  [oit  àVht$<meou  à  la 
femme.  ^ 
tour  prendre  les  voûtes  >  figeons  07  tous  autan 

V  y  le  aux  a  la  manu 
A'our  conpre  tes  i^cor ces  a  vrannes  pendant  toute 
l: 'année ,  if  principalement  au  mois  de  May. 
'  ^  ibid. 

Chnp.  10.  Plufieurs  fecrets  dfRfmc'der  pour  /cr 
-    Jcmmes  O* pour  autres. 


\ 
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Yctfr  faire  du  véritable  fouffre  propre  aux  femmes 
quand  elles font  en  mal  d'enfant ,  if  four  tou- 
tes fortes  d  -  Coliques*  ibid. 

Hecepte  four  faire  accoucher  une  frmme  fort  aijz- 
meni.  ibid. 

l{eceptc pourgutrir  le  mal  de  Mere.  97 

Hecepte  peur  le  mal  de  Sein  d'une  femme ,  &  pour 
les  EcruucHcs.  ibid. 

Autre  Rccepte  pour  le  mal  de  Mcre  >  ou  le  gonfle- 
ment de  la  Matrice.  9^ 

Secret  peur  hâter  l'accouchement  d'une /<?JW>w*ibid. 

Fw/r  le  mal  de  Matrice.  ibid. 

Your  appaifer  les  trenchics  apris  V accouchement. 

*»U  <> .  /.   .  99* 

Ycur  fçavoirfi  une  femme  pourra  concevoir  ou  non 

.  w  va  h  w  \."  i^ibid. 
Your  provoquer  les  Mois  aux  femmes.  ibid. 
Yxittr  connoùre fi  une  perfonne  ejî  vierge ,  ou  fi  elle 
tfl  corrompue  de  foi-mime  t  ou  autrement.  IOO 
Vour  connoitre  fi  une  fille  ejl  pucclle  ou  non,  loi 
Your  la  jauniffe*  ibid. 
Autrement.  ibid. 
Your  les  fleurs  blanches  des  filles  &  des  femmes. 

102 

Yeur  gir-ir  la  Migraine  de  la  tète  d'une  femme , 

ibid. 

Y our guérir  le  mal  de  Ratte.  ibid. 
Chap.  1 1.  La  manière  denettoyer  les  Tableaux. 

&  lafafon  défaire  plufieurs  Vernit.  1  qj 
Secret  pour  empècUr  que  les  moushes  ms'/ifta* 

cbent  deffus  les  Tableaux.  ibid . 

Secret  pour  nettoyer  desTableattxft  lesrendretout 

neufs.  ibid*. 

Méthode 
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Méthode  pour  feindre  les  portraits  de  Taille-ckuce 
en  Verny.  io<f 
Secret  pour  empêcher  que  le  foleil  nepaffe  au  tra- 
vers du  Verre  ou  du  chajfis.  I IO 
Pour faire  le  véritable  Verny  des  Cannes  d'Angle- 
terre, ibid. 

Façon  d'Ebeine.    Ilf 

Pour  teindre  du  bois  de  plusieurs  couleurs.  \\2> 
En  noir,  ibid, 

EnEbeine.  ibid. 

Bois  de  Bifquafe.  ibid. 
Bois  d'Inde.  îbî3T 
Chap.  il  Les  vertus  & propricte^d' aucuns  Se- 
crets.  113 

Rfmeds*  contre  toute  puanteur  de  la  boucht^ou  mau- 
vaise baleine  procédante  de  corruption  d'ejïo^ 
mac  h.  ibid/ 
Pour  les  Boutons  if  Rougeurs  du  vifage.  '  ibid* 
Pour  empêcher  les  marques  delà  petite  Veto  lie.  iv^. 
Pour  gmrir  les  l'orreaux  if  Verrues.  ibid. 
Onguent  ponr  rendre  les  mains  belles  ibid. 
Pour  les  Dames  rouges  qui  viennent  au  Vifage. 

 *lf 

Pour  le  Peu  fauvage  qui  vient  par  empêulles  au 

Vfjage  ,  ou  autres  lieux*  ibid. 

Pour  guérir  les  Dartres  vives.   ibid. 

Pour  les  Par  très.    .    .  •  ir6 

Pour  les  Dartres" if  fi ([uns  des  mahis  &  des  lèvres. 

ibict 

fycept e  pour  decr a  fjer  le  Vifage.  .  ibid. 
Pour  1er  rougeurs  ou  taches  qui  viennent- au  Vifa- 
ge. 1 1  y 
Accepte  pour  faire  tomber  le  poil  &  blanchir  la 

face. 


TABLE 

face.  y  ibid. 
Ijcccpte pour  oter  la  routeur  du  vifa^e.  119 
Hccepte  pour faire  un  Qn&uem  pour  oter  les  boutons 

du  vijajre.  y  10 

Your  faire  revenir  1er  cheveux  à  laTète  deshom. 

MKX  #  des  femmes.   ibid. 

Cfrap.  13.  La  Manière  de  faire  plufieurtBaiï- 

t71^*  ne 
Baume précieux.  ibid. 
Autre  Baume pneieux.  Ï13 
t\ecepte  pour  faire  le  précieux  baume  quand  Us 
ver ees  /  eront  en  l eux  vertu ,  qui  e(t  au  commen- 
cements \um.  ibid. 
Autre  Baume.  \%j 
.vaumede  joujjrc.  Ix8 
Commentée  font  les  fleurs  dejouffre.  129 
.  Autre  Baume  excellent.  i 
.  rourjaire  te  Baume  SMotr  ou  blanc.  \  jx 

Autre  Baume  pour  fermer  une  plaje  promptement. 

•    _  _   135 

.  Autre  Baume pn^uiter.  i  ~.  j5fd. 

De  quelles,  herbes  je  fait  ledit  Baume.  I  .  ibid. 
L.es proprietc^  dudit  Baume.  \  3  y 

Autre  Daume  merveilleux.  136 
jua  manière  ne  fairt  r&mpiatte.         .  ibid. 
Autre  Baume,  dit  l'herbe  de  Venife. 
Autre  Baume  de  Souffre  j  clair  comme  un  t{u6j. 

138 

Vour  faire  un  Baume  blanc  propre  à  dJcrafler  le 
vifa^e.  149 
Chap.  14.  Contenant  la  manière  de  faire  plu- 

fours  huiles  &  onguent  qui  fervent  à  diverfes 
i  ,  joues  de  playes.    .      <  ♦  -  »       '.  ,  ,\      *>j  jfa 
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Autre  huile  four  frotter  les  goûtes  isCatarres  qui 
procèdent  de  froidure  &  d'humidiu.       I  +  I 
Huile  pope  auxV  ar  ai  j  tiques  en  quelle  Jaijon  il  Je 
doit  faire.  141 
Four  faire  l'huile  de  gr gifle  de  millet.  144. 
Vour  faire  un  huile  fingulier  contre  les  froiflurcs, 
les  Nerfs  foullù  <L?  autres  maladies*  ibid. 
Huile  excellent  contre  les  Gouttes  &  Catarrcs.itf 
\\iaa  Capraria  ,  herbe  qui  fort  contre  te  mal  ca- 
duc. J46 
Vour  tirer  l 9  huile  d'Antimoine  qui  guérit  le*  Ecro- 

u  elles.  ibid. 

Vour  faire  l'huile  de  Mufcade  bon  pour  guùir  les 

douleurs  qui  procèdent  d'humeurs  jroides.  1 49~ 
Autre  huile  expérimenté.  ..  -  ibid. 

•  Vour  faire  de  bon  huile  dç  Mille-periuir.        1  50 
Autre  huile  pour  la  goûte .  I  ^  l 

Huile  propre  pour  jupléer  les  Nerfs.  1 
Vour  faire  l'hutte  de  laïc-  ibid, 
Atttre.  155 
Autre  huile  propre  a  faire  revenir  le  poil.  I  $4. 
Vour  faire  l'huile  de  Mufcade,  d1 Amandes  don* 
ces,  lignons  y  Noix  ,  W  d' autres \emences%i%^ 
Autre  huile  propre  aux  Nçrfc  fvuUa^  if  aums. 

g*-i  ibid7 
Onguent  f.   ,  1^7 

Onguent  merveilleux  1  appelk'Emplailrum  divi- 
num  ,  propre  aux  playes 'vieilles  i?  nouvelles .ibidT 
Les  Drogues  qu  il  faut  avoir '  pour  j air e  ledit  On- 
guent. ,  1^8 
La  manière  comme  il  faut  fane  ledit  Onguent.ib^ 
Vour  faire  l'Onguent^  ou  Emplâtre  de  CeruÇe. 
•  161 

Autre 


TABLE 

Autre  Emplâtre  de  Nutritum.  ibid# 
Autre  Onguent  four  les  Darnes  i$  Galle s ,  iSc. 

Autre  Onguent  pour  les  Hpmpurcs.  l^fr 
A  utre  Onguent  propre  pour  le  mal  des  ]{eins  f  me* 
me  four  empêcher  la  Pierre  de  s9engendreu 

ibid. 

Tour  faire  un  Onguent  propre  a  faire  mourir  un 

Apojtume.  lôf 
Onguent  pour  la  brûlure.  ibid. 
Onguent  pour  le  feu  Jauvage.  1 66 

Onguent  pour  un  Vifage  coupenfù  ibid. 
Onguent  pour  refiraindre  les  humeurs  qui  decen- 

dent  fur  les  jambes  ifc.   -  j  bid. 

Onguent  pour  un  homme  Rompu.  1 67 

Onguent  fait  avec  addition  de  Mercure  ,  appelle 

Sponadraû  168 
Onguent  pour  laGangrenne.  Ib'id» 
Autrè.  1Ô9 
Onguent  pour  laGravelle  if  la  Colique.  17Q 
La  manière  défaire  F  Onguent  Verd.  171 
Onguent  four  les  Sjyumes ,  AurUlons  douleurs 

ifc.  172, 
Autre  Onguent  four  toutes  douleurs  internes  &c+ 

Onguent  four  la  Teigne  des  petits  enfanr4  1 7  <$. 
Onguent  pour  faire  l'Emplâtre  de  Cerufe  noir. 

ibid. 

Autre  Onguent  pour  faire  l'Emplâtre exccBent  aux 
flajes  vieilles  &  nouvelles.  îjf 
Autre  Onguent.  176 
Autre  Onguent  pour  la  Teigne*  178. 

Autre* . 
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Autres.  179 

Autre  Onguent  pour  toutes  Play  es  Vieilles  if  nou- 
velle* TÎÔ 
Autre  Onguent  qu'il  faut  faire  au  Mois  de  May. 

181 

Chap.  i  ç.  Contenant  la  manière  défaire  des  Eaux 

excellente*  pour  toutes  ebofes généralement.  1 8l 
Autre  Eau  four  fortifier  l  EJïomacb,  four  aider 
à  ladigeflion  if  four  guérir  les  meurtrtjfures  HT 
les  Playes.  l8j 
La  manière  défaire  l'Eau  à?  Ar  quebufades  ,  qui 
guzrit  toutes  fortes  de  playes  (y  la  Gangrenne  mi- 
me. i8(S 
tour  faire  une  autre  Eau  d'Arqucbufades.      1 89 
Manière  de faire  ladite  Eau.  190 
Eau  four  Eclair  tir  la  veut.  19 1 

Poux  faire?  Eau  Impériale ,  propre  aux  Catarres 
.&  autres  maladies.  %p% 

Tour  faire  l'Eau  clairette.  193 

Pour  fa  ire  l'eau  de  Noix.  194, 
Pour  faire  VEau  de  Talc.  \  97 

l'Eau  Imperialle.  198 
Autre  Eau  de  Noix.  199 
Pour  t'bydropijie.  ac  o 

Pour  la  Lèpre.  îbjd. 
Eau  propre  pour  la  Gravelle  %oz 
S  on  uj  âge.  îbid. 
Pour  faire  TEau  de  Cane&e.  '.  203 

Pour  tirerl'Ejjencedela  Canclle.  104, 
Autre.  20Ç 
Eau  pour  le  mal  de  bouche.  206 
Pour  faire  de  Teau  de  Sel  de  Notre-Dame. 

 207 

Autre 
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Autre  Eau  pour  toutes  playzs.  203 


Lamanicred  avoir  de  l  eau  a  Ormes. 

20$ 

Tour  faire  une  bonne  eau  détenteurs. 

ibid. 

Autres. 

2 10 

Four  faire  l  eau  détenteurs. 

jbid. 

Autre  eau  de  jenteurs  propre  aux  linpes. 

21  I 

 ar 1 

Autre. 

 f  w — 

ibid. 

Autre. 

212, 

-dwfre  f**//  propre  a  laverie  v$[age. 

ibid. 

Autre. 

213 

lJour  tirer  l\(fencc  des  Rjifes. 

ibid. 

Four  tirzr  l'ejfencc  du  Clou  &.  du  Foivre. 

E*au  merveilleuse pour  écrire  ce  que  l'on 

voudra, 

Jans  quepcrjonne  s'appercoive  de  ce  que  l'on  aura 

fait. 

ibid. 

Manière  de  faire  cette féconde  eau. 

2  I  J 

Chap.  16.  Contenant  plusieurs  remides  &  ¥re~ 

Jervatifs  contre  la  Fejle. 

217 

Rgmzdes  trz's- excellons  centre  la  Fejle. 

218 

Foudre  Cordialle  &  Purgative. 

220 

Foudre  antidotale. 

ibid. 

Autre  Remède  contre  la  Fejle  ^  tris  aifzî$  fami- 

lier* m 

Autre. 

227 

Autres  Excellent  Remèdes  contre  lapefte* 

228 

Four  le  Charbon. 

219 

Autre. 

ibid. 

AuxFotages. 

jbid. 

Autre. 

230 

Autre. 

231 

Autre. 

Manière  de  faire  des  Tablettes  bonnes  contre  la 

Fejle. 

234 

Autre 
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Autre.  ibid. 
Autrepour  ceux  qui  font  atteints  de  la  Contagion. 

Autre.  ibid. 

Autre.  z$6 

Autre  forte  de  R^mcdc  quand  en  ejl  frappé de  la 
Vejle.  ibid. 

Autre.  237 

Vour  fe garder  en  temps  de  Ve(ie.  ibid. 

Autre.  ibid. 

Chap.  17.  Contenant  la  manière  de  faire  plufeurs 
Rjceptes  te  breuvages  pour  guérir U  F  sevrés  con- 
tinues ,  doubles,  tierces  ^quartes  <&  autres  >\7$ 

La  manière  de  prendre  Vécorce  ou  la  poudre  y  dite 

China  *  laquelle  eji  merveilleufe  contre  les  Fkvrzs 
quartes,  tierces  &  doubles  tierces.  ibid. 

Vufage  te  obfervation  de  cette  ptiudre.        %  3  9 

Autre. 

Vour  la  fièvre  tierce.  ibid. 
Vour  la  fièvre  quotidienne.  *4x 
Vour  la  fièvre  quarte,  ibid. 
Autre.  ibid. 
Vour  la  fièvre  continus.  244 
Autre.  ibid. 
Autre  pour  la  fièvre  Tierce.  245* 
Autre  accepte  pour  la  Fièvre  dont  les  petits  enfans 
peuvent  ûre  atteints.  247 
Autre  pour  la  fièvre  quarte  te  tierce.  ibid. 
Autre  pour  la  fièvre  quarte.  248 
Autre.  ibid. 
Autre  pour  la  fièvre  tierce.  ibid. 
Vour  la  fièvre  quarte.  445) 

Çon- 


1 
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Contre  toutes  fortes  de  fièvres.  ibid* 
Autre.  2fo 
Chap.  18.  Contenant  plufieursHeceptcs  très-ex- 
cellentes pour  les  Gouttes ,  dontdiverfes  perfon- 
nesontzttguùizs.  2JI 
Hecepte*  pour  la  Goutte  froide ,  chaude,  au  telle 
autre  qu'elle puijfe  ttre.  ibid. 
Heceptefort  Jingulierç pour  la  S  ciatique.       a  51 
Autre.  t  s  3 

Emplâtre  pour  les  Gouttes.  ibid. 
Ti^anne  laxatiyepour  les  Gouttes  fciatiqnes  » 
autres  de  quelque  nature  qu'elles  puijjent  ûre% 

*f4 


Autre. 

Tour  la  Goutte. 

ibid. 

Pour  la  Goutte  nouvelle. 

%s& 

Pour  La  Goutte  froide.  ibid» 

Autre. 

ibid. 

Four  la  Goutte  naturelle. 

Autre. 

2ï8 

Autre.  ibid. 
Chap.  19.  Contenant plt fxeurs  if  excellens  Rjrtne'- 
des  tant  pour  la  Pierre  yque  pour  la  GraveUe.%  6 1 
Rjceptepour  la  Graveïïe  &  pour  la  Pierre,  ibid. 
B^cef  te  pour  la  Graveïïe  if  auffi  pour  la  Colique. 

161 

TKfceptefort  exeRente  contre  la  Pierre.  163 
Pour  la  Colique.  26+ 
Pour  la  Gravelle  if  Colique.  ibid. 
Pour  la  Graveïïe.  26 f 

Pour  la  pierre.  166 
Pour  la  GraveUt^S  Colique.  fcid. 

Pour 
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%6j 


Pour  la  Gravelle. 

ibid. 

Pour  la  Colique  Venteufe. 

%6t 

Autre. 

Pour  la  Gravelle  if  Colique  Graveleufe. 

ibkJ. 
270 

Four  la  Pierre. 

Pour  la  Gravelle  iS  Colique.  ibid. 

Pour  la  Pierre.  x7j. 
Chap.  20.  Contenant  plafieurs  bons  &  ex  cet- 
lens\f{emédes pur  toutes  fortes  dyEmoroédes.%7+ 

Autre. 

*7* 

Pour  les  Emoroides  internes  &  externes. 

X76 

Autre*  %yy 
Chap.  %t.  Contenant  quantité  de  Hgceptes  très- 
particulières  >  touchant  ce  qui  Veut  affliger  la 
Veut  y  lef quelles  ont  été  éprouvées  far  beaucoup 
deperfonnes.  179 
Ifecepte  lors  que  les  Tayes  veulent  commencer  a  ve- 
nir aux  yeux,  ibid. 


quandelles  commentent  à  Venir  en  PQeiU 

x8o 

Autre. 

ibid. 

Pour  la  Taye  des yeux. 

2*1 

Pour  la  rougeur  de  yeux. 

Autre. 

ibid^ 

Pour  la  Taye. 

X84. 

Pour  les  yeux  qui  pleur enù 

ibid. 

Pour  la  taye. 

ibid 

Autre. 

a8c 

irouarejouveratne  four  manger  les  Tâyes  HP  blan- 

cheur es  qui  viennent  Jur  les  yeux. 

ibid 

Comme  il  faut  u^erde  ladite  poudre. 

ibid* 

Pour  la  rougeur  des  yeux. 
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a 


Autre  recepte  pour  la  douleur  des  yeux.  ibid 
Pour  les  yeux  couverts  de  Taye. 

pour  les  yeux  rouges.  xbxd 
Chap.  it.  Contenant  beaucoup  de  Receptes  merveil 
'kujes  y  tant  pour  U  guéri/on  des  maux  qui  peuven 
arriver  aux  Dents ,  qui  pour  Us  entretenir  dans  n 
trts+bon  état.  ~  ^ 

R ecepte  tour  le  Mal  des  dents  —  Ium 

qJr*.  ■  -  1PTa 

JUcepte  pour  la  douleur  des  Dents,  enjtmuie  pour  u 

tenir  nettes.  . 
J?o  ùr  conferver  les  dents.  .  ' 

Pour  blanchir  les  dents.  ^  ibid 

Pour  faire  croître  la  chair  des  gencives  qui  e(i  à  lent  ou 

des  dent  y.  *9 
tslutre  pour  les  dents.  %  0 

*PèAr  blanchir  les  dents.  }  ? 

Opiatepouf  les  dents.  ">fc 
Antre  opiate. 

Recepte  pour  affermir  les  gencives  &  les  dents.  29 
Chap-  ^3.  .Contenant  pluCuurs  bons  Remèdes  *  tar 
pour  le flux  de Ventre,  que  pour  la  Diffenterie.  ibic 
Pour  faire  de  l'orge  mondé,  propre  à  la  Diffenter'u 

.  ...  \\  \.  ,  4  29 
Recepte  pour  la  Diffenterie.  2? 
Autre.  lbu 
W/r  le  flux  de  fav^.  ,2S 
'Pour  le  cours  de  Ventre  deï  petits  enfans.  V>1< 
Pour  le  cours  de  Ventre.  -  "*i< 
Recepte  pour  le  mal  cfejlomacb  &  la  Diffenterie.  5  c 
Recepte' pour  le  devoyement  tant  parhauî  que  par  b« 

Recepte  pour  fait*  une  fomentation  dont  il  jautuz 
'  ^  muant     quant,         wmr^  \S  *u9t* 

.  Recepte  pour  repeindre  le  flux  de  Ventre.  *bi 

IV 
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€our  les  douleurs  de  Ventre.  iK;,?. 
Cn*F.  za,.  amenant  la  manière  défaire  les  Recettes 
t«n>  punna  irieure ne  ,  que  la  ParalvRe.  *rvT 

Recepte  four  le  mal  de  Côté  eu  Pleure/ie.  ™T 

A«r  rHydropifu.  *J 
ktcepte pour  l'enflure  Vtûpow  l'hydrooit*.  ™* 
Cmp   i?.  &nernier,  dans  lequel  font  co$nbrifbfo7 
peurs  oecreu  ,  /f/</«?/,  w  été  tatts  Sr 
l auteur  aepuis  les  autres  qui  ont  été  mis  cy  de- 
w« .  quelques  exceUens  Remèdes . 

»  a  parlé  cy. devant.  30t 

tyr<//>  iviagtitral. 

1  Ul^e/live.  :  VrsQ^ 

Hjiejjuur  les  mains.  JOO 

Actr yie  pour  ta  petite  Vetoile.  JiïïJT 

hacpic  pour  guérir  le  mai  de  Samtt  Main. 


yvur  u  mai  caauc. 


î  1 1 


<*-»»**•>*  y  irgmat, 
feutre. 


2  I  1. 

"V  


2  I  2 


kwpitires.vonne,  apn  qu'une  Femme  n'ait  point  de 

trenchées  après  l'enfantement.  

Recepte  pour  faire  la  Toi  lie  Gauthier.  3 
Recepte  pour  la  Gangrenney  Jbjj, 
•  Recepte  excellente  pour  teindre  les  cheveux  &  la  bar- 

Peur  teindre  le  Poil  en  noir."  \il 
Pour  le  mal  Caduc.  ibîjd- 
Pour  faire  du  ^maigre  parfumé  y  Jeatiel m fait  jamais 

mal.  ;u:j 
o  f  a  Joli. 

Recepte  pour  la  Gangrenne.  ,I7 

Recepte  pour  la  Teigne.  tîg . 

^Autrt,  ^ 

Peur  la  Pleurefie.  *  jky* 


TABLE 

OngUint  tour  la  courte  baleine.  î  l  $ 

Recette  pour  oder  la  rougeur  &  i  tnpwte  a  unejawoe. 

*_  ibid 

Pour  adoucir  un  Vin  rude  &  Perd.  \yi 

four  guérir  la  launiQe, 


lefquels  font  ajoûte: 

z  ; 

au 

 r 

prêtent  Livre. 

9 

Pour  Venfleureie  laquelle ïhydropijie  peut  arriverai  J 
Pour  les  Hemoroïdes. 


Voter  le  mal  de  MatrUi.  toiû 

Pour  la  brûlure:  lbxd 

jiutr*.  3X< 
Pour  le  Refroidi  [Tentent  des  Serfs. 

Contre  la  lufireflion  d'Urine.  îBR 
Contre  le  mal  Caduc.  ,  3 1 

Contre  les  Ecrouelles.         .      .  ' 
Pour  guérir  toutes  lottes  de  Dartres.  îbi< 
Contre  les  vers  du  Corps.  ipk 

Pour  guérir  une  Loupet    3* 

Pour  éveiller  ou  faire  revenir  uneperjonne  lomoea 
apoplexie.  ïEïc 
Pour  relever  La  luette.  3  3 

Po*r  /a  (upprejpon  dy  Urine  :  ibi< 
Paur  étancber  le  Jang  du  nez*  ibi 
Ra*pf  ;  pwr  /*fV*  reprendre      guérir  les  places 
Loups  des  Ïambes.  }  • 

PourConnoitre  le  Tabac.  £ 

Pour  cueillir  les  fleurs.  1 
Manière  de  mettre  le  Tabac  en  Poudre.  3  ; 

Manière  de  Purger  le  Tabac.  3  ; 

Manière  de  mettre  le  Tabac  en  CmMt  jaune  $u  Rou, 

♦ïTivT   —  ;  «  = — .  

 1 


g- 
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Manière  de  Parfumer  le  Tabac  aux  fleurs.  3  ?6 


lAuUe  manière  *  ; 

Tabac  de  mille  fleur;:  

— 

Tabac  à%Efpag?ie.  

219 

Manière  de  Parfumer  le  Tabac  en  Poudre.  

Remarques  Vaut  Connaîtra  [tT  Ambre  efl  bon* 

A  J 
P/)f/v  rnmiintt*»/»  rlfi  \1iilr  e'tl  o  (7  tinn 

1  ±y 

Vour  connoître  la  Ciuette  ,  ft  elle  e(l  bonne*  

7  »  f 

Vour  connoître  le  Henjoiu  ,  fil  eft  bon.  :  

— 142- 

Vour  Connoître  le  florax  l'il  efl  bon.  

3  y" 

Vour  connoître  le  Baume  du  Pérou. 

3  5° 

Vour  connoitre  le  Macanct  s'il  efl  bon*  

De  L  Ejprtt  duvtu.  

3  5Q 
— 55 1 

De  r  Amidon \  

Du  fanon  de  genne. 

3  5  ' 
35' 

Sur  les  Poudres  les  Cheveux.  

Secret  der poudres  pour  les  Cheveux. 

3M 

Secret  [ur  les  favonnette.  

— fr«4 

Manière  de  purger  le  favon  &c.  :  

Sur  le  Lait  virginal.  

367 

Sur  les  effences  &  Huile  Parfumées  aux  fleurs  ,  (îr/e* 

 —  y   7/  f 

Des  Effence  &  Huile  Parfumées  aux  fleurs.  379 

Effence  de  mille -fleurs.  j  8i 

Huile  d'Olive  Parfumée  aux  fleurs.  38  J 

Huile  a' ^Amande  douce  Parfumée ,     f    patfr  /tft/*r 
les  mains.  385 

Effence  de  Neroly.  385 

Effence  de  Cedra  ou  Herga  mot  tel  386 

Effence  d'rrange forte ,  ou  de  Vêtit  grain,  387 

EJftnce  de  Citron*  387 

C/>g  blanche  pour  la  narbe*  }£8- 

Cire  noir.  38  S 

Ciregrije  Parfumée. 

Sur  les  Pammades  Parfumée  $  aux  fleurs-.  3  $9 


4 


TABLE 


Optât  en  vouare pour  nettoyer  les  Dents* 

•* 

397 

0/>/*r  liquide* 

398 

owr    Parfume  pour  la  Bouche% 

Ves  Parfums  bon  four  la  bouche. 

399 

EJJencea  Hypocras. 

401 

Cachou  Ambre  pour  la  bouche. 

401 

V^ftilles  de  bouche  Parfumer. 

401 

Hypocras  Excellent  &.  Varfume. 

404 

Rofjoly  ou  Liqueur  varfume. 

404 

Sur  les  Eaux  de  fenteur  . 

Eau  et  t*4r.ge  bouillie. 

et 

408 

Eau  de  mille-fleurs. 

409 

Eau  d'ange  défit  liée  au  bain- Marie, 

410 

Eau  d'oeillet. 

411 

Eau  de  Canelle.  » 

411 

Eau  de  Tain. 

4>i 

Eau  de  /leurs  a' Orange  dijiillée  aux  refrigaratoire.  4 1  x 

Eau  de  Rofe. 

4'5 

Eaux  de  la  Reine  de  Hongarie. 

4'4 

Sur  les  Pajltlltsà  Brûler. 

41J" 

-Manière  de  faire  les  rajttlles  a  Brulerf  4 1  $ 

Vaftille  d'Ej pagne.  417 
V.tfttlle  de  Portugal.  4 1 8 

Manière  de  Détremper  la  gomme  pour  faire  des  Paflilles. 

419 

èîaniere  défaire  les  Vâte  Parfumiee  pour  Chapelets  ér 
médailles.  4*9 

Manière  d'apprêter  la  gomme  pour  lesPates  ci^defjus^ix 

Sur  lesgrojfes  Poudre  dont  on  remplit  les  Sachet  &  Tu- 
lettes.  41Z 

Dcsgroffes  poudres  s  la  Mari  chai  le  (y  de  toutes  les  nt*- 
n  ter  es  de  s'en  fer  vir.  413 

Par  pourri  pour  faire  des  fachets.  42f 


Boutons  de  Rox.es. 

42.6 

fleurs  £  Orange  ftthes. 

416 

Sachets. 

DES  CHAPITRES. 


Sachets  de  fenteurs  4^6 

Sachets  pour  Porter  fur  foy.  ^  

Manne  aOzier  Varfumèepour  mettre  fur  les  habits  des 

— Darnes,  

Sachet  Parfumée  Pour  les  Dames*  444 

Boîte  à  Perruque  Parfumée,  454 

Gompûfitun  pour  frotter  T  envers  duTab'tn,  43a 

Bottes  Parfumées  pour  mettre  le  Linge*  

Toilette  de  lenteur.  433 

Compofitton  four  porter  fur  foy*  4f6 

Manière  de  parfume  Par  la  fumée»  4}  J 

Vour  parfumer  un  Chambre  par  la  fumée.  440 
Manière  de  purger  les  Veaux  d'Eventail  &  lés  parfu- 
mer aux  fleurs.  441 
Manière  de  purger  &  parfumer  toutes  fortes  de  grandes 

 Veaux .  445 

Manière  de  préparer  &  parfumer  les  gands.  443 
Hz/m rfe  mettre  les  Pe/t"  ct*  ™*"*s  en  cenht'"  -%  5  5 
kelai^edes  Couleurs*   tfj 
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